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LIBRAIRIE 


Miniature  du  Psautier  de  saint 
Louis  >. 


Avant  l’invention  do  l’imprimerie,  le 
commerce  des  manuscrits  est  exercé  par  les 
libraires  et  les  stationnaires.  Le  libraire 
vend  ou  loue  les  manuscrits  existants  lui 
appartenant  ou  déposés  chez  lui  par  leurs 
propriétaires.  Le  stationnaire  a  plus  spécia¬ 
lement  pour  fonction  de  faire  lui-même, 
ou  de  faire  exécuter  par  ses  clercs  ou  co¬ 
pistes,  sous  sa  responsabilité,  soit  des 
copies  de  manuscrits  anciens,  soit  des 
exemplaires  d’œuvres  nouvelles. 

Les  deux  emplois  sont  souvent  confondus  et  réunis  sur  une 
même  tête,  mais  la  profession  «le  stationnaire  correspond  plus  par¬ 
ticulièrement  à  celle  de  l'éditeur  actuel. 

L  l  diversité,  soucieuse  de  conserver  la  pureté  des  textes  destinés 
à  ses  maîtres  et  à  ses  écoliers,  exerce  un  contrôle  sévère  sur  les 
libraires  et  les  stationnaires.  Ceux-ci  sont,  non  seulement  les  auxi¬ 
liaires  de  l’université,  mais  de  véritables  fonctionnaires  dont  les 
droits  et  les  obligations  sont  réglés  avec  le  plus  grand  soin. 

L’exercice  de  la  profession  de  libraire  ou  de  stationnaire  cons- 

1.  Les  illustrations  <[ui  ont  servi  à  documenter  cette  notice  nous  ont  etc  communi¬ 
quées  par  MM.  Allume,  Berger-Levrault  et  C‘‘,  Émile  Berr,  G.  Boudet,  Courboin, 
Grand-Carteret,  I.éon  Gruel,  Hachette  et  Cle,  Jules  Hetzel.  Lnmà.le,  Marius  Michel, 
Norberg,  Rahir,  Edouard  Rouveyre,  Ed.  Sagot,  L.  Wiener, 
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titue  un  monopole  dont  jouissent  quelques  privilégiés.  Le  candidat 

doit,  avant  sa  no¬ 
mination  ,  subir 
une  enquête  sur 
sa  moralité  et  sa 
capacité,  fournir 
caution ,  prêter 
serment  et  être 
agréé  par  T  uni¬ 
versité.  Les  titu¬ 
laires  peuvent  se 
faire  assister  par 
des  clercs-jurés, 

soumis,  eux  aussi,  à  une  enquête  et  à  la  prestation  du  serment. 

L'université,  non  seulement  surveille  la  qualité  des  copies 
des  manuscrits,  mais  elle  règle  les  conditions  île  leur  circu¬ 
lation,  lixe  la  taxe  de  vente  ou  de  location,  établit  le  chiffre 
de  la  commission  du  libraire  ou  du  stationnaire,  et  impose  à 
ces  derniers  l'obligation  de  mentionner  sur  le 
livre  le  prix  de  vente  et  le  nom  du  vendeur,  et 
de  ne  l’acheter  pour  son  compte  qu'après  l’avoir 
affiché  pendant  un  délai  déterminé.  De  plus,  la 
vente  du  parchemin  n’a  lieu  qu'à  certaines 
époques  de  l’année  et  dans  certains  lieux  déter¬ 
minés,  afin  que  l’emploi  puisse  en  être  contrôlé  facilement. 
Par  contre,  l'université  couvre  de  sa  sollicitude  les 
libraires  et  stationnaires,  et  obtient 
pour  eux  les  mêmes  privilèges  que 
pour  ses  maîtres  et  ses  écoliers  : 
l'exemption  des  impôts,  la  dispense  du 
guet  et  de  la  garde  des  portes,  et  enfin  le  droit  de  faire  porter 
leurs  procès,  tant  comme  demandeurs  que  comme  défendeurs, 
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devant  une  juridiction  qui  est  d’abord  celle  des  conservateurs 
des  privilèges;  puis,  plus  tard,  celle  du  prévôt  de  Paris. 

L’introduction  de  l’imprimerie  en 
France  à  la  lin  du  quinzième  siècle 
amène  la  diffusion  des  œuvres  de  la 
pensée,  en  permettant  leur  multiplica¬ 
tion,  mais  elle  n’affranchit  pas  les  librai¬ 
res  de  cette  tutelle  de  l’université,  qui 
continue  à  les  considérer  non  comme  des 
commerçants,  mais  comme  des  auxi¬ 
liaires. 

Néanmoins  le  pouvoir  royal  ne  tarde 
jias  à  s'immiscer  dans  la  réglementation 
de  la  librairie:  il  interdit  de  lien  publier 
sans  une  autorisation  préalable  qu'il  confère  tout  d’abord  à  l'uni¬ 
versité  ;  ce  droit  d'autorisation  est  ensuite  concédé  à  F  université  et 
au  parlement,  puis  à  ces  deux  autorités  et  au  roi,  et  enfin  au  roi  seul. 


PIERRE  SALMON 
Présentant  à  Charles  VT  son  livre 
intitulé:  Des  majcimcs  royales,  etc. 


(ffoelix  Iptay  Cafparini  fini' 


fol  lumen  -Tic  doftnnam  fundif  in  otbem 
Nlüfavum  nutnxytegia  patifiuf  • 
fiïrïc  ptopc  duunarp/tu  quâ  gccmania  nouît 

_ \itcm  fcabendi^fufcipe  ptometita* 

(£ ï vimos  eccc  libtûf*quos  bæc  indufïtia  finxit 
Irancovum  in  tcmf*ardibuf  atq?  tuîf  * 
{(Michael  V'dalcicufyMattinufq?  magiftiT 
Nof  impueffcrunt-ac  facient  aliof; 

SIGNATURE  DE  :  «  GASPARINI  PERGAMENSIS. . .  EPISTOLARUM.  » 

Premier  livre  imprimé  à  Paris,  1470  (Atelier  de  la  Sorbonne). 


Des  pénalités  très  sévères  sont  édictées  contre  les  libraires  cou¬ 
pables  d’avoir  publié  des  ouvrages  prohibés  ou  d'en  avoir  introduit 
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en  France.  Ces  pénalités  sont  la  roue,  le  gibet,  le  l’eu  ;  elles  vont 
jusqu’il  la  peine  de  mort,  qui  est  appliquée  sous  le  règne  de  Fran- 


HEURES  A  LUSAIGE  DE  ROME 
Imprimées  à  Paris  en  M98. 


çois  I<r  et  d'Henri  II.  Tous  les  exemplaires  sn  i  si  s  sont  brûlés  par  la 
main  du  bourreau.  L'ordonnance  de  Moulins,  de  156G,  qui  attribue 
au  roi  seul  la  délivrance  des  lettres  de  privilège  pour  la  publication 
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des  ouvragos  nouveaux,  supprime  la  peine  do  mort  ;  mais  celle-ci 
ost  rétablie  on  11)20  par  lo  cardinal  de  Richelieu  contre  les  libraires 
convaincus  d’avoir  publié  ou  distribué  des  ouvragos  contre  la 

r 

religion  et  les  affaires  d  ictai.  Une  ordonnance  de  1728  remplace 
la  peine  de  mort  par  celle  de  la  marque,  du  carcan  et  dos  galères. 


A  Paris,  les  li¬ 
braires  sont  par¬ 
ques  dans  le  quar¬ 
tier  de  l’université 
ou  du  palais  de 
justice,  et  ne  peu¬ 
vent  vendre  leurs 
livres  au  dehors 
sous  peine  de  con¬ 
fiscation  et  de  pri¬ 
vation  de  la  maî¬ 
trise. 

En  1018,  les 
clercs  jurés  se 
constituent  en 
communauté  com- 
poséo  d e  vingt- 
quatre  libraires  ou 
imprimeurs.  Le  80 
août  1 777  un  arrêt 
confirme  celte  or- 
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teutu  pxttcepteepiouerBeeDcepancco  {Z  auftrcopme fititeo  frcfsôtif- 1  y.on 
(a&Vo  fro  qiirft  orteil:  rotrnjfej  par  nwif&efimpÇono)  rfiâpirr  ,  -n-r 
tt)tf)<o(o$u  imcSirutc  taSw  natif  ûs  fiounoyo. 


I.A  N  E  F  DES  PRINCES  ET  DES  BATAILLES  DE  NOBLESSE 

(  ir>05  ). 

ganisation  syndicale  et  prescrit  de  nouvelles  formalités  pour  1  attri¬ 
bution  de  la  maîtrise  de  libraire  :  celle-ci  ne  peut  être  obtenue  qu’à 
la  condition,  pour  b*  candidat,  de  professer  la  religion  catholique, 
d'avoir  subi  un  examen  devant  les  syndics,  et  d’avoir  versé  au  fisc 
un  droit  de  mille  livres.  I  n  autre  arrêt  de  la  même  date  établit 
<1  ue  les  fonds  et  privilèges  de  libraire  ne  pourront  être  vendus  que 


G 


LIBRAIRIE 


((  LIVRE  d’heures  »  A  i/uSAGE  I)E  BOURGES 

Paris  (  150S  ). 


par  les  syndics,  on  deux  ventes  publiques  par  an.  d’une  durée  de 
quinze  jours  chacune. 

La  Révolution  française  supprime  toute  restriction  au  commerce 
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delà  librairie.  La  loi  du  19  juillet  1793,  exige  simplement  le  dépôt 
en  double  exemplaire,  à  la  bibliothèque  nationale,  de  tout  ouvrage, 


dgrafme  Koterodame 

*Dc  fa  üecfamatiot)  bee  (ouettgee  6c  fofif k/(ii((e  faf 
ccffieupct  ptofifa6(epout  congno IfJtefee  etttute 
etaôuf  bu  monde. 


au  moment  de  sa  publi¬ 
cation. 

Un  décret  impérial 
du  5  février  1810  régle¬ 
mente  l’exercice  de  la 
profession  de  libraire  et 
établit  que  les  impri¬ 
meurs  et  libraires  seront 
assermentés  ;  il  fixe  leur 
nombre  à  soixante  pour 
Paris.  Ce  nombre  est 
porté  à  quatre-vingts  par 
un  décret  du  1 1  février 
1811.  Le  journal  de  la 
librairie  est  fondé  par  dé¬ 
cret  du  14  octobre  181 1. 

La  loi  du  21  octobre  1814, 
relative  à  la  liberté  de 
la  presse,  confirme  l'obli¬ 
gation  du  brevet  cl  de 
l'assermentation. 

La  1  o  i  d  u  2  8  j  u  i  n  183  3 , 
sur  l'instruction  pri¬ 
maire,  œuvre  du  minis¬ 
tère  Guizot,  n’est  pas 
sans  exercer  une  influen¬ 
ce  heureuse  sur  le  déve¬ 
loppement  de  la  librai¬ 
rie  en  répandant  l'instruction,  et  par  suite  en  augmentant  le  nombre 
des  lecteurs. 


£yij  fce  $en8  a  patte  pat  ©afftot  bu  pie 
c6ant  fidiaiielhtmtumnt  fut  fc  pont  noffrt  bame 
a  fmfeigne  bc  fa  <©  aïïttj&t  tt)  fa  gtâ5  faffe  bu  paf 
faie<v*firtepifftet, 

,  ê^iguec  pnutlegc^ 

TITRE  DE  LA  PREMIÈRE  TRADUCTION 

Du  latin  eti  français,  de  l'Eloge  de  la  folie  (  1520). 
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LE  TRIOMPHE  DE  LA  MORT 

Tiré  des  Heures  de  Gefroy  Tory,  imprimées  à  Paris  en  ir>25. 


Leü  mai  1847  se  fonde  le  Cercle  de  la  librairie  qui  est 
graduellement  un  puissant  organisme  syndical  embrassant 


devenu 

toutes 


LIBRAIRIE 


9 


les  professions  qui  concourent  à  la  confection  du  livre  et  les  indus¬ 
tries  qui  s'y  rattachent. 

Un  décret  du  gouvernement  de  la  défense  nationaledes  5-10  sep¬ 
tembre  4  870,  abolit  le  timbre  sur  les  publications.  Un  autre  décret 
des  1 0-1 2  septembre  1870  proclame  la  liberté  des  professions  d’im¬ 
primeur  et  de  libraire,  sous  réserve  d’une  simple  déclaration  au 


«Demandes  t>a: 
moure  Sïucc  les  re^ 
fp  onces. 


LES  DEMANDES  D  AMOUR  AVEC  LES  BKSPOXCES 
(Vers  1530). 

ministère  de  l’intérieur.  La  loi  du  10  juin  1881  établissant  la  gratuité 
de  l'enseignement  primaire  et  celle  du  28  mars  1882  rendant  cet 
enseignement  obligatoire  sont  le  point  de  départ  d'une  évolution  de 
la  librairie  classique. 

Actuellement  la  librairie  est,  comme  l'imprimerie,  placée  sous 
le  régime  de  la  loi  du  20  juillet  1881  sur  la  presse.  Quiconque  peut 
aujourd'hui  exercer  la  profession  d'éditeur  ou  de  libraire  sans  être 
astreint  à  l'accomplissement  d’aucune  formalité  administrative. 
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ŒVVRES 
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L  HEZ  ABEL  LANGELIER 
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ŒUVRES  DE  SÉNÈQUE,  PARIS,  ABEL  l/ANt  EI.IER,  10K» 


A  coté  et  sous  les  auspices  «lu  Cercle  de  la  librairie,  s'est  cons¬ 
titué  en  1802  le  syndicat  des  éditeurs.  Celle  (ululation  s  est  com¬ 
plétée,  la  même  année,  par  la  création  de  la  chambre  syndicale  des 
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LES  MISÈRES  DE  LA  GUERRE,  PAR  JACQUES  CALLOT 
L'ilôpital,  —  la  llone,  —  les  Pendus,  —  l'Estrapade.  (16T3  ) 


libraires  de  France,  <|ui  se  subdivise  elle- même  en  chambres  syn¬ 
dicales  régionales. 
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L'histoire  du  livre  depuis  ses  origines  est  intimement  liée  à  celle 
de  l'imprimerie.  Depuis  le  remplacement  de  la  xylographie  par  les 
caractères  mobiles  en  métal  jusqu'au  dix-septième  siècle,  l'évolu¬ 
tion  du  livre  s'opère  lentement  et  progressivement.  Au  dix-huitième 
siècle,  l'aspect  du  livre  recouvre  son  ancienne  splendeur  par  l'emploi 
de  caractères  plus  perfectionnés,  par  la  recherche  de  la  qualité  du 
papier,  par  h»  soin  extrême  apporté  à  la  forme  et  à  l'ornementation. 
Une  pléiade  d'artistes  et  de  graveurs  de  valeur  s’adonne  à  l'illus¬ 
tration  du  livre  et  crée,  sous  l'inspiration  de  celle  brillante  géné¬ 
ration  d'éditeurs  qui  s'étend  jusqu'à  Pierre  Didot  l'aîné,  ce  remar¬ 
quable  monument  d'un  art  délicat  et  charmant  qu'est  h*  livre 
français  au  dix-huitième  siècle. 

Aux  débuts  du  dix-neuvième  siècle,  le  livre  continue  à  être  com¬ 
posé  avec  soin  au  point  de  vue  typographique,  mais  le  sentiment 
artistique  s'atténue  ;  l'esprit  public  n’est  pas  aux  choses  de  Part,  cl 
le  livre  est  [tins  recherché  pour  son  fond  que  pour  sa  forme.  La 
production  de  cette  époque  se  limite  à  la  publication  des  ouvrages 
scientifiques  et  à  la  réimpression  à  bon  marché  des  grands  auteurs 
français  sur  stéréotypes. 

La  Restauration  voit  naître  de  grandes  collections  d'œuvres 
complètes  de  Voltaire,  de  .lean-.Jacques  llousseau.de  Diderot,  de 
BufTon  ;  des  traductions  des  œuvres  complètes  de  Byron  et  de 
Walter  Seolt,  et  des  classiques  grecs  et  latins. 

A  l'avènement  delà  monarchie  de  .Juillet,  la  librairie  traverse 
une  crise  terrible  ;  le  gouvernement  est  obligé  d'intervenir,  et  un 
prêt  de  dix  millions  fait  par  LLlat  aux  éditeurs  sur  nantissement 
de  livres  permet  seul  d'éviter  des  catac  lysmes  irréparables.  Mais 
peu  à.  peu,  grâce  à  celte  intervention,  la  confiance  revient,  et  à 
ce  moment  s'ouvre  Père  brillante  des  œuvres  d'imagination, 
romans  et  poésies.  À  cette  époque  le  roman  est  publié  en  format 
in-8  ;  chaque  volume  est  imprimé  avec  de  grandes  marges  cl 
composé  avec  un  caractère  assez  fort;  l’ouvrage  comprend  souvent 
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plusieurs  volumes,  tel  le  Monte-Cristo  de  Dumas,  dont  la  première 


FRONTISPICE  COM  PO  s  K  PAR  ROUCHER 
Pour  le  Seronil  livre  îles  Figures  de  différents  caractères  de  paysages  et  d'études. 

PAR  ANTOINE  WA  TT  F.  A  U 


édition  est  en  vingt  volumes  à  I  fr.  .70.  Beaucoup  de  volumes  sont 
cotés  7  fr.  .70  et  10  francs.  Tous  ces  volumes  sont  surtout  publiés 


14 


LIBRAIRIE 


en  vue  do  la  clientèle  des  cabinets  de  lecture.  Dans  ces  conditions 
le  public  achète  peu  en  raison  du  prix  élevé,  et  se  contente  de  louer 
l'ouvrage  dans  les  cabinets  de  lecture.  I.a  clientèle  se  trouve  ainsi 


FRONTISPICE  POUR  UNE  SUITE  I)’eSTAMPES 
Oravéos  par  la  marquise  île  Poinpartour. 

limitée,  et  les  ouvrages  se  tirent  à  un  nombre  restreint,  Pu  1838 
une  révolution  s'opère  par  le  lancement  du  format  Charpentier. 
in-18,  à  3  fr.  30  le  volume,  qui  met  le  roman  à  la  portée  de  tous. 
Peu  à  peu,  l'engouement  romantique  se  calme,  et  le  goût  se 
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CHOIX  DE  CHANSONS,  PAH  T. -B.  DE  I, ABORDE 
Paris,  do  Lnrmcl,  177;:.  —  Composition  d«>  Lo  Barbier.  Cravuro  do  Masquelier. 


porte  sur  les  belles  publications  illustrées.  C'est  l'époque  des  belles 
éditions  de  Curuier.  l/ait  de  la  gravure  sur  bois  a  fait  de  rapides 


16 


LIBRAIRIE 


progrès  et  vient  partager  avec  la  gravure  sur  acier  les  faveurs  du 


Air  itfcr» 


/.g  ,vs.*an 

**• 

Ai  ✓  k  ÙJf* 


MINUSCULES  FRANÇAIS  REPRODUITS  EN  VRAIE  GRANDEUR 


public.  Puis  successivement,  jusqu'à  la  fin  du  second  Kmpire, 
paraissent  les  recueils  de  jurisprudence,  les  grands  ouvrages  d  liis- 


DAPHNIS  ET  CHLOE 


Paris,  Didot.  1800. 


Illustrations  de  P. -P. 


Prudhon. 
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toire  naturelle,  le  dictionnaire  de  la  conversation,  les  encyclo- 


Sous  la  troisième  République,  de  grands  progrès  s'accomplissent 
dans  l'édition  des  livres.  La  substitution,  dans  l'illustration,  des 
procédés  plioto-zincographiques  à  la  taille-douce  et  à  la  gravure 
sur  bois  permet  d'augmenter  l’illustration  des  livres  sans  créer  de 
trop  lourdes  charges;  tels  ouvrages  qui  eussent  été,  il  y  a  trente 
ans,  ornés  de  dix  ou  quinze  planches  hors  lexle,  sont  maintenant 
illustrés  de  cinquante  vignettes  hors  texte  ou  dans  le  texte,  moyen¬ 
nant  une  dépense  matérielle  sensiblement  égale.  Par  suite,  l'illus¬ 
tration  a  pris,  ces  dernières  années,  une  grande  extension. 

Les  éditions  de  luxe  paraissent  être  arrivées  à  leur  apogée  tant 
par  le  choix  des  papiers  que  par  le  soin  de  la  composition,  la  per¬ 
fection  des  tirages  et  la  richesse  de  l'ornementation.  Nous  pourrions 
citer  telle  grande  publication  artistique  récente  dont  les  illus¬ 
trations  en  couleur  doivent  porter  au  plus  haut  degré  le  bon  renom 
de  la  librairie  française. 


La  librairie  médicale  et  la  librairie  scientifique  ont  fait  des  pro¬ 
grès  considérables;  de  grandes  publications  ont  été  entreprises  dans 
des  conditions  qui  font  le  plus  grand  honneur  à  leurs  éditeurs. 

La  librairie  classique  a  subi  un  transformation  complète, 
notamment  en  ce  qui  concerne  l'enseignement  primaire.  Les 
méthodes  nouvelles  ont  dépouillé  la  sécheresse  et  l’aridité  d'autan; 
le  maître  doit  aujourd'hui  chercher  à  se  mettre  entièrement  tà  la 
portée  de  l’enfant,  à  frapper  son  imagination,  à  l'intéresser  pour 
développer  sa  curiosité  et  l'inciter  au  travail.  L'éditeur  classique 
a  apporté  sa  pierre  à  l'édifice  de  ces  méthodes  nouvelle^  en  facili¬ 
tant  à  l'enfant  la  compréhension  du  texte  par  des  disposition-* 
typographiques  ingénieuses  et  par  des  illustrations  descriptives. 

Si  nous  examinons  dans  quelles  conditions  économiques  se  meut 
la  fabrication  du  livre,  nous  sommes  amenés  à  considérer  l'influence 
exercée  par  les  fluctuations  du  papier.  Les  papiers  de  cliilFon, 


TITRE-FRONTISPICE  DE  NOTRE-DAME  DE  PARIS 
Pari*,  Rendue!,  1833.  — 


Composition  cle  Cëlestin  Nanteui! 


Tous  jugeai  comme  il»  »  crabraasiren 
V.t  puis  ensuite  comme  ils  »  ép  ou  sir  eut 
F.t  1  on  entend  dire  entotU  lieu 


Tl  est  trop  tard.  MadcmoiscI\c 
Quand  il  serait  encor  plus  tard  ly  dit 
M  faut  m on  axn ant,  je  1  veut  avoir  . 
Kon  pas  demain,  niais  drès  ce  soir 


ne  c’est  un  p‘  tit  mena 


1.'  Magistrat  .voyant  ben  que  c  t’ordv 
.Allait  lui  donner  du  fil  à  retordre. 
Fit  venir  le  jeune  garçon. 

F.t  puis  le  remit  à  Manon 


Filles  qui  faites  les  fringante*. 
Parmi  voua  trouve-t-on  de  tells  amantes 
Profiter-  de  cette  leçon. 

Vous  sure*  le  sort  de  Manon 


CHANTS  ET  CHANSONS  POPULAIRES  DE  LA  FRANCE 
Mlle  Mauon.  La  danse  à  la  guinguette.  —  Paris.  Pelloye.  1843.  —  Vignette  de  Meissonisr 


LES  CONTES  DE  PERRAULT 

Paris,  Hetzel,  186-’.  -  Réduction  d'une  des  grandes  compositions  de  Gustave  Doré 

pour  l'illustration  de  l'ouvrage. 


C1Ï\P1TRE  \\. 

OU  L’ON  RACONTE  LES  NOCES  DE  C  A  MA  C II I  LE  RICHE,  AVEC  I.AVIMIRE 

DE  BASILE  LF.  PAUVRE. 


A  peine  la  blanche  aurore  avait-elle  fait  place  au  brillant  Phébus,  pnm  qu'il 
séchât  par  «le  brillants  rayons  les  perles  liquides  de  ses  cheveux  «l'or,  «pie  don 
Quichotte,  secouant  la  paresse  de  ses  membres,  se  mit  sur  pied,  «■!  appela  son 
écuyer  Sancho,  qui  ronflait  encore.  En  le  voyant  ainsi,  les  yeux  fermés  et  ta 
bouche  ouverte,  don  Quichotte  lui  «lit,  avant  «le  I  éveiller  : 

«  O  toi,  bienheureux  entre  tous  ceux  qui  vivent  sur  la  face  de  la  terre, 
puisque,  sans  porter  envie  et  sans  être  envié,  tu  dors  dans  le  repos  «le  ton  esprit, 
aussi  peu  persécuté  des  enchanteurs  que  troublé  des  enchantements!  Dors,  ri  pétc-jc 
et  répéterai-je  cent  autres  fois,  toi  qui  ri  as  point  à  souffrir  «!«•  l 'insomnie  conti¬ 
nuelle  d’une  flamme  jalouse,  toi  «pie  n’éveille  point  le  souci  «!«•  payer  des  dettes 
qui  sont  échues,  ni  celui  de  fournir  à  la  subsistance  du  lendemain  pour  loi  cl  ta 
pauvre  petite  famille.  Ni  l’ambition  ne  t’agite,  ni  la  vainc  pompe  du  monde  ne  te 
tourmente,  puisque  les  limites  «le  les  désirs  ne  s’étendent  pas  an  delà  du  soin  «le 
ton  âne,  car  celui  de  la  personne  est  remis  â  ma  charge,  connue  un  juste  coutre- 

DON  QUICHOTTE 

Paris,  Hachette,  18*3.  —  Réduction  d'une  page  de  l’ouvrage.  Illustration  de  Oostavr  Dori'. 


CHAPITRE  I 


GÉNÉALOGIE  DE  JÉAUR-CHKIST  —  l/AftGE  ENVOYÉ  A  JOSEPH  —  NtfiSANCe  DK  jêm;*-ch n IST 


énéalogie  de  Jésus-Christ,  tils  de  David,  tils 
d' Abraham. 

2.  Abraham  engendra  Isaac.  Isaae  engendra 
Jacob.  Jacob  engendra  Juda  et  ses  frères. 

а.  Juda  engendra,  de  Thamar,  Phares  et  Zara. 
Phares  engendra  Esron.  Esron  engendra  Aram. 

4.  Aram  engendra  Aminadab.  Aminadab  engen¬ 
dra  Naasson.  Naasson  engendra  Salmon. 

ïî.  Salmon  engendra  Booz,  de  Rahab.  Booz 
engendra  Obed,  de  Ruth.  Obed  engendra  Jessé. 
Jessé  engendra  David,  le  roi. 

б.  Ce  roi  David  engendra  Salomon,  de  celle  qui 
avoit  été  femme  d’Urie. 

7.  Salomon  engendra  Roboam.  Roboam  engendra 
Abias.  Abias  engendra  Asa. 

8.  Asa  engendra  Josaphat.  Josaphat  engendra 
Joram.  Joram  engendra  Ozias. 

9.  Ozias  engendra  Joatham.  Joatham  engendra  Achaz.  Achaz  engendra 
Ézéchias. 

îo.  Ézéchias  engendra  Manassès.  Manassès  engendra  Amon.  Amon 
engendra  Josias. 


LES  SAINTS  ÉVANGILES 

Paris,  Hachette,  1873.  -  Réduction  d'une  pape  de  l’ouvrage.  Illustration  de  Rida. 
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originairement  employés,  ont  été  remplacés  par  des  papiers  de  pâte 
de  bois  chimique  et  de  pâte  de  bois  mécanique;  le  prix  du  papier 
a,  pour  cette  raison,  et  aussi  par  suite  de  la  concurrence,  sensible¬ 
ment  baissé.  Les  papiers  d’alfa  sont  d’un  prix  très  abordable,  mais 
les  papiers  couchés  employés  pour  le  tirage  des  vignettes  sont  d’un 
prix  élevé  qui  en  restreint  l’emploi.  Quoi  qu'il  en  soit,  le  prix  du 
papier  paraît  arrivé  à  son  minimum.  La  suppression  de  l’impôt  sur 
le  papier  est  venue  encore  dégrever  les  frais  de  fabrication.  Si 
nous  examinons  la  question  de  l’impression,  nous  constatons  que 
les  tarifs  des  imprimeurs  sont  plus  bas  qu'il  y  a  quelques  années. 
Il  semblerait  donc  que  la  situation  de  l’éditeur  se  soit  améliorée; 
il  n’en  est  rien.  En  effet,  la  nécessité  de  lutter  contre  les  publi¬ 
cations  périodiques,  de  se  défendre  contre  la  concurrence,  de 
chercher  à  conserver  la  clientèle,  a  amené  l’éditeur  à  baisser  les 
prix  de  vente  des  ouvrages,  et  le  public  a  été  seul  à  profiter  des 
améliorations.  Tels  ouvrages  illustrés,  publiés  il  y  a  vingt  ans  à 
cinquante  francs,  devraient  être  publiés  aujourd'hui  à  douze  ou 
quinze  francs  pour  avoir  quelques  chances  de  succès.  Les  romans 
ont  vu  surgir  des  collections  à  trois  francs,  deux  francs,  un  franc, 
et  même  récemment  soixante  centimes. 

En  réalité  la  production  de  la  librairie,  malgré  les  progrès  réa¬ 
lisés,  malgré  les  sacrifices  faits,  est  l’objet  d'une  progression  relati¬ 
vement  faible.  En  1866  elle  est  de  13  883  ouvrages;  en  1876,  do 
13  300  ;  en  1886,  de  12  831  ;  en  1889,  de  1  4  849;  en  1898,  de  I  4  781 . 

En  dehors  de  Paris,  les  principaux  centres  de  production  sont: 
Tours,  Lille,  Nancy,  Lyon,  Limoges,  Bordeaux,  Kouen  et  Avignon. 
Par  rapport  aux  autres  pays,  la  France  tient  le  second  rang  pour  la 
production:  d’après  la  dernière  statistique,  l'Allemagne  publie  par 
an  23  908  volumes;  la  France,  44  781  ;  l’Angleterre,  14  498;  les 
États-Unis,  10  630;  l'Italie,  9  367;  la  Suède,  9  122:  la  Hollande, 
2  863;  la  Belgique,  2  272,  etc. 

L'importation  en  France  de  livres  en  langue  française,  qui 


E  Lami  inv.  Ad.  La.làuze  sc 


FRÉDÉRIC  ET  BERNERETTE 
Bernerettc  rejeta  son  voile  en  arrière  et  entonna  le  refrain 
d'une  fanfare;  mais  elle  s’arrêta  tout  à  coup.  La  brillante  étoile 
de  Vénus,  qui  scintillait  sur  la  montagne,  avait  frappé  ses  yeux; 
et,  comme  sous  le  charme  d'une  pensée  plus  tendre,  elle  chanta 
sur  un  air  allemand  les  vers  suivants . 

ILLUSTRATIONS  PO T R  LES  ŒUVRES  D’ALFRED  DE  MUSSET 

Paris,  Morgand  (  1SS3  ). 
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s'élevait  en  1881  à  2  310  000  francs,  et  en  1880,  à  7  130  000  francs, 
est  retombée  en  1898  à  3718936  francs;  l'imporlalion  <les  livres 
en  langues  mortes  ou  étrangères,  qui  était  en  I  881  de  2  640  000  francs, 
et  en  1889  de  1  210000  francs,  est  remontée  en  1898  à  2  1  41  922  francs. 

L'exportation  à  l'étranger  de  livres  en  langue  française,  qui 
s'élevait  en  1881  à  16  680  000  francs  et  en  1889  à  13160  000  francs, 
est  en  1898  do  II  130  670  francs;  l’exportation  de  livres  en  langues 
mortes  ou  étrangères  se  chiffre  par  1900  000  francs  en  1881, 
4  330  000  francs  en  1889,  et  2  790  268  francs  en  1898. 


Frontispice  réduit  du  H<  citeil  de»  Œiirre*  >/-■  Xlolu’rt, 
publié  par  Barljin,  eu  1*173. 

Molière  y  est  représenté  sous  ses  costumes  de  >ganarelk>  et  de  >!»•>'  ii-illt 


MUSIQUE 


Les  premières  éditions  musicales  sont  presque  contemporaines 
de  I  invention  de  l'imprimerie,  lin  France,  un  psautier  avec  plain- 
chant  noté  est  imprimé  à  Paris,  en  1494,  par  Gering.  Les  premiers 
poinçons  pour  l'impression  de  la  musique  sont  gravés  en  1o2o  par 
Pierre  Hautin,  fondeur  et  imprimeur  parisien  :  la  note  et  la  portée 
sont  gravées  d'une  seule  pièce.  Les  impressions  en  typographie,  et 
un  peu  plus  tard  celles  en  taille-douce,  sont  employées  concurrem¬ 
ment  jusqu'à  l'invention  de  la  lithographie.  La  typographie  se 
signale  par  des  inconvénients  provenant  du  manque  d'adhérence  de 
la  note  avec  la  portée  et  des  solutions  de  continuité  qui  en  résultent 
dans  l'impression  et  en  rendent  la  lecture  difficile.  Les  derniers 
perfeclionnements  apportés  à  la  font**  des  caractères  de  musique 
ont  atténué  ces  défauts  sans  parvenir  à  les  supprimer.  Quant  à  la 
taille-douce,  c'est  un  procédé  trop  coûteux,  surtout  lorsqu'il  s'agit 
de  tirages  à  grand  nombre. 

La  lithographie,  tout  en  remédiant  aux  inconvénients  que  nous 
venons  d’indiquer,  laisse  néanmoins  à  désirer  au  point  de  vue  de  la 
netteté.  Tantôt  elle  est  employée  comme  procédé  direct  d'impres¬ 
sion,  tantôt  elle  est  utilisée  comme  report  de  compositions  typo¬ 
graphiques  ou  de  gravures  en  taille-douce. 

Le  début  du  dix-neuvième  siècle  voit  se  produire  deux  tentatives 
intéressantes.  La  première  consiste  à  prendre  en  plâtre  l’empreinte 
d'une  composition  typographique  et  à  tracer  ensuite  les  portées 
sur  ce  moule  de  plâtre;  on  obtient  ensuite  par  le  clichage  une 
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PREMIER  PSAUTIER  IMPRIME  EN  FRANCE 

Paris,  Gerinsr,  au  Soleil  d'Or  1401  . 
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planche  en  relief.  La  seconde  tentative  a  pour  objet  de  mouler  une 
portée  dans  la  pâte  à  papier,  puis  d'y  frapper  les  notes  à  1  aide  d’un 


7  ' 

FE LILLE S  JJKTKHILSK  HOit 


OUlh 


7U/ir  en  trouvera  Suotwfc'ivetitrtl/ 


<T1* fV  ( 


Composées  par  tes  Professeurs 
/c<  r  plus  recherchés  pour  cet- I nslmiurnl 
ûravres  par  Le  Roy  /  aine 
Pnx  l lt  4  ^ 

Cette  Feuille  paroit  fou  les  Junais, 

Et  une  pour  Harpe,  le  tout  Franc  de  Port . 
Chez  Cousineau  Pere.  ci  P  Je  /  t/thters  firent^ 
t/c  /*i  Reine  et  t/c  sU  h  Comlecse J .'Ir/ms 
,  eue  Jec  Pou/ie.i'  ti  /ti  / te/m/u’ 

Jf  Sale  me  n  .  Lu/hier 

Place  Je  CRce/e  y  p 


TITRE  DE  RECUEIL  I)E  MUSIQUE 
Grave''  par  Lo  Roy  (vors  17S3). 


marteau  et  de  poinçons,  et  de  terminer  le  travail  au  burin;  comme 
pour  le  procédé  précédent,  le  clichage  vient  transformer  cette 
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(^cltc  Qs  vCetl.'0^)e  cohIlcuj-  e^en.het.L.’iui’ui —  tfwc  ^r»tineijuM  ^  j\ru^ t c  i\i  |  o\ic  j  L 

C)iey  iuuu>?et*x  auAdt  nue  icouycflc  ma  nu  te  Xouicoïùe  n  cei —  |w^Kui44chi, 


PRIX  v  12 


A  PARTS,  C/i  ex.  P/cycl,  Puf  JŸeave  (/&  '  PcüU  C  Via/npj',  A  128  6 ,  vis  1/ -  vt*<  /ci  7/  <■■•  orcsie  Ara/t<>i. 
Propriété  de  l’Editeur  -  Enregistré  à  la  Biblu)theuueNrAtionsl« 


TITRE  DE  LA  PREMIERE  ÉDITION  DK  LA  MÉTHODE  PLEYKL 
Gravé  par  Choffard  (  époque  du  Consulat  ). 


planche  en  planche  en  relief.  Signalons  enfin  un  procédé  actuelle¬ 
ment  employé,  et  qui  consiste  à  faire  dessiner  la  musique  à  la  main 
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TITRE  DE  MUSIQUE,  GRAVÉ  PAR  CHOFFARD  (ÉPOQUE  DU  CONSULAT) 
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C/tez 


Maurice  S  C  1 1  LES  I  N  GE TV 

c 

// ed  J/uJ'ÿ  ‘-st  efo  Tï/J/  P  if  es  t/*  /î/fAeAft*  A  jjjt 


A  PETIBOV 


i  Ifujiyi/e  fit*  •A*  AftJC  /i 


TITRE  DE  MUSIQUE  LITHOGRAPHIQUE  RESTAURATION } 


par  d’habiles  calligraphes,  sur  du  papier  à  musique  ordinaire,  et  ;'i 
faire  d’après  ce  dessin  un  cliché  photozincographiquc. 

De  nos  jours,  le  procédé  le  plus  généralement  employé  est  le 
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M  U  SI  QUE 

suivant,  pour  lequel  on  emploie  les  planches  d’étain  qui  depuis 


TITRE  DE  MUSIQUE,  COMPOSÉ  PAR  ÉDOUARD  MAY 
(Époque  romantique). 

longtemps,  du  reste,  remplacent  les  planches  de  cuivre.  L’ouvrier 
se  sert  de  poinçons  en  relief  indiquant  toutes  les  notes  et  tous  les 
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Chansons’de'Bêranger.  Frélillon.Y ignette  de  Grandville. 


signes  do  la  langue  mu¬ 
sicale.  Il  commence, 
à  l’aide  d’une  grille 
marquant  d’un  seul 
coup  les  cinq  lignes 
de  la  portée,  à  tracer 
le  nombre  de  portées 
composant  la  page.  Il 
indique  légèrement  au 
burin  remplacement 
dos  mesures  et  des 
phrases  musicales, 
puis,  à  l'aide  d  un  mar¬ 
teau  et  des  divers 
poinçons,  il  frappe  à 
l'endroit  déterminé 


MUSIQUE  ANIMÉE  :  LA  VALSE  COMPOSITION  L>K  GRANDVILLE  . 


MUSIQUE  ANIMÉE  :  LA  RONDE  (  COMPOSITION  DE  GRANDVILLE  . 


MUSIQUE 


r» 


OPÉRA  COMIQUE 

D  t 

M/W.  Ol/MANOIR,  b'E^CRr 

8c  CHARTE  PIE  . 


PARIS 

G.  HARTMANN 


MUSIQUE  DL 

J.MASSENET 


AFFICHE  DE  PARTITION,  PAR  CKLESTIN  NANTEUIL 
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chaque  note  et  chaque  signe;  le  travail  e  si  terminé  au  hurin  pour 
l’indication  des  mesures,  des  queues  des  notes  et  des  crochets  des 
croches.  La  planche,  une  fois  composée,  est  planée  au  marteau 
et  polie  au  brunissoir.  Les  corrections  se  font  en  repoussant  au 
marteau,  à  l’envers,  les  signes  défectueux,  et  en  les  frappant  à  nou¬ 
veau  à  l'aide  du  marteau  et 
dos  poinçons. 

Si  des  recherches  loua¬ 
bles  ont  été  faites  pour  amé¬ 
liorer  l’impression  musi¬ 
cale,  par  contre  les  efforts 
tentés  pour  donner  aux  édi¬ 
tions  musicales  un  cachet 
artistique  sont  à  peu  prés 
nuis.  Les  lithographes  de 
la  période  romantique  se 
sont  exercés  sur  les  couver¬ 
tures  de  romances,  mais 
leurs  productions  sont  pour 
la  plupart  d'un  niveau  ar¬ 
tistique  peu  élevé.  Puis  est 
venue  l’illustration  des  cou¬ 
vertures  de  chansonnettes, 
où  la  trivialité  le  dispute  à 
la  grossi  ère  té.  Lnlin,  quel¬ 
ques  éditeurs  ont  tenté,  ces  dernières  années,  d’orner  les  parti¬ 
tions  de  couvertures  illustrées,  de  frontispices  et  d'encadrements; 
ces  essais  ne  sauraient  être  trop  encouragés,  mais  nous  devons 
constater  que,  malheureusement,  ils  ne  constituent  encore  que 
de  rares  exceptions. 

La  production  de  l’édition  musicale  eu  France  a  subi  depuis 
vingt  ans  une  progression  constante.  Le  nombre  des  titres  publiés 
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est  de  4  341  en  1878,  de  5  373  ou  1883,  de  5  004  en  1888,  de  3  932  en 
1893  et  de  0  312  en  1898. 

L'importation  en  France  de  musique  gravée  à  l'étranger  s'élève 
en  1890  à  800  038  francs,  pour  tomber  en  1897  à  403  983  francs  et 
remonter  en  1898  à  320  212  francs.  L'Allemagne  est  le  principal 
centre  d’importation. 

L'exportation  delà  F’ rance  se  chiffre  par  297  170  francs  en  1890, 
323  200  francs  en  1897  el  271300  francs  en  1898. 


Vignette  de  Delacroix  pour  mie  romance  :  In  FUI e  <hi  Contrebandier 
(Epoque  roman lique ). 
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La  presse  française  se  divise  en  deux  grandes  branches  générale¬ 
ment  désignées  sous  la  dénomination  de  presse  politique  et  de  presse 
périodique.  Nous  classons  à  part  les  libelles,  satires,  pamphlets, 
canards  et  autres  éphémères,  qui  ont  eu  pour  ancêtres  les  mazari- 
nades  et  dont  l’éclosion  coïncide  toujours  avec  les  périodes  troublées 
de  notre  histoire  nationale. 

C'est,  à  Théophraste  llenaudot  qu’on  doit  la  création  du  premier 
journal  politique  français.  Le  li  octobre  1012,  Louis  XIII  accorde 
par  brevet  à  llenaudot,  son  médecin  ordinaire,  le  privilège  exelusii 
d’ouvrir  un  Bureau  d' Adresses ,  sorte  d  agence  de  publicité  et  de 
placement,  llenaudot  voit  celle  fondation  définitivement  consacrée 
par  l’octroi  des  Lettres  de  confirmation  du  roi,  le  1  d  février  1630. 
Il  fonde  alors  pour  le  service  de  son  agence  le  Bulletin  du  Bureau 
d’ Adresses,  et  complète  cette  création,  le  30  mai  1031,  par  la  publi¬ 
cation  de  la  Gazelle ,  feuille  d  informations  politiques.  La  Gazette 
prend  le  1er  janvier  1702  le  titre  de  Gazette  de  b  rance  et  conseivc 
jusque  vers  la  fin  du  dix-huitième  siècle  le  monopole  de  la  presse 
politique  et  commerciale. 

Le  privilège  de  traiter  les  questions  scientifiques,  littéraires  et 
artistiques  est  concédé  au  Journal  des  Savants,  le  doyen  de  la 
presse  périodique,  fondé  le  3  janvier  1665,  par  Denis  de  Sallo, 
conseiller  au  Parlement  de  Paris.  Tous  ceux  qui  veulent  publier  un 
recueil  périodique  traitant  de  ces  questions  sont  obligés  de  payei 
au  Journal  des  Savants  une  redevance  annuelle  souvent  assez 
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O  rc z  tourbillons  de  feu  mcflèz  de  cendres  &:  Pc  tfjplcr 
de  pierres  vomies  &  jetées  au  loin"  par  le  trou  le  4.  Ode. 
de  la  montagne  de  Somme  près  de  cefte  ville,  iCji- 
recommanccnt  à 'troubler  n<  ftte  repos  &  rtn- 
dent inutile  toute  l’indurttic  des  Ingénieurs  & 
pionniers  que  noftré  V iee-Rov  a  envoyez  (buz 
la  charge  du  Marquis  de  Vicopour  remédiée  à 
ce  déforme,  &  notamment  pour  donner  cours 
à  la  grande  quantité  d’çau  qui  en  cîlfortic,  dont  l'odeur  enfeufree 
s'augmentant  par  la  corruption  que  le  fejour  luy  aporcc.eft  intoléra¬ 
ble  à  tout  ce  pays. 

Lamilerablcmortdu  Prince  de  Coucha,  avenue  en  prifbn ,  corne 
je  vous  ay  cfcrit.a épouvanté  pluficurs  des  principaux  de  la  Noblcilc 
qui  fc  font  abfcntezdc  celle  ville  fort  mal  contcns ,  aprehenJans  pa¬ 
reilles  recherches,  dont  ils  fe  croyaient  exempts  Si  pris  ilcgicz.  Nos 
foldats  ItaliensSc  Efp.ignols  fcfont  entrepris,  de  ellans  venus  des 
paroles  aux  mains,  il  en  cil  demeuré  quelques  v  ns  fur  la  place  de  parc 
&  d’autre  :  dont  on  ne  fçait  pas  encor  le  nombre,  non  plus  que  le 
vray  motif  de  leur  querelle. 

Les  PtuesThimothécPcrco  Sicilien  éc  TcanThadéc  di  S.  Elifeo,Ef-  fr  " 
pagnol,(les  deux  Carmes  déchaurtëz,dôt  je  vous  ay  parleront  partis  'c  9°o a'J- 
pour  alcrrefider  en  leurs  Dioccfes,ayam  eflé  confacrcz  dansl  Eghfc  i6ji. 
de  Noflre  Dame  d’AnimaparlcCardinalSpadadesle  dix-ncufidme 
du  pâlie  :1c  premier  pour  Archevcfquc  de  Babylonc,  auquel  le  pal¬ 
lium  fut  décrété  au  Confilloire  tenu  le  lendemain:  le  le  cond  pour  E- 
vefque  0  1  lifpaan.nV  tropohtaine  de  Pcvfc. 

Le  vingt-neufiefmc  du  mclmc  mois, le  Pape  tint  Chapelle  en  celle 
de  Montecavallo,oiile  Cardinal  de  Saint  Onufre, frère  de  la  Sainteté 
chanta  laMcrte  en  mémoire  de  fon  couronemet  à  pareil  jour, auquel 
on  fait  rccommancci  hcurcufcmcntladixicfinc  année  de  ion  Ponti¬ 
ficat.  Elle  ctl  alec  de  là  au  Challcau  Gandolphe  où  elle  doit  lejour- 
11er  julqucs  à  lafcllcdcTourtaints. 

L’Ambartadeur  de  Savoye  n’a  pas  épargné  la  poudre  à  canon  aux 
fcuxdejoyc  qu’il  a  faits  trois  jours  dnrant  pour  la  nailîance  du  fils 
ainé  de  Ion  Maiffre. Les  AmbaiTadeurs  Se  Cardinaux  quiluy  lont  af¬ 
fectionnez  en  ont  fait  de  mcfmc. 

Les  Galères  de  Vlalthc  enayans  pris  deux  Turqucfqucs  chargées 
de  marchandifcs,  mais  dénuées  de  gens  ,  pour  ce  quelles  leui  don¬ 
nèrent  temps  de  fc  (aviver  à  terre,  ont  elle  conttemandées  &  retour¬ 
nent  à  leur  port. 

M 
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élevée.  Autour  de  ces  organes 
lions  moins  graves,  souvent  ré< 


importants  gravitent  des  puldiea- 
ligées  avec  beaucoup  d  esprit,  persi- 
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liant  le  monde  et  lu  cour  :  ce  sont  les  Mercures  et  les  Gazettes, 
en  prose  et  en  vers,  dont  la  plus  célèbre  est  la  Mme  historique, 
de  Loret,  fondée  le 

4  mai  1650.  I 

En  1777,  appa-  - - - - 

raît  le  premier  jour¬ 
nal  quotidien  fran¬ 
çais,  le  Journal  de 
Paris  ou  Poste  du 


ASSEMBLEE  NATIONALE. 
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Soir.  La  difficulté 
d'obtenir  un  privi¬ 
lège  et  la  lutte 
qu'ont  à  soutenir 
les  feuilles  nouvel¬ 
les  pour  se  défendre 
contre  les  attaques 
des  premiers  occu¬ 
pants  paralysent  le 
développement  de 
la  presse  à  tel  point 
que,  de  1631  à  1789, 
il  n’a  pas  été  créé 
en  France  plus  de 
trois  cents  à  quatre 
cents  journaux,  de 
tout  ord re  ,  do n t 
beaucoup  n’ont  eu 
que  quelques  numé¬ 
ros.  La  Révolution 
supprime  les  entra- 


DES  DÉBATS  ET  DES  DÉCRETS 


L  e  s  objets  qui  occupent  en  ce  moment  1*Æ$se m-bl£2 
Nationale,  font  les  plus  délicats  &  les  plus  impor¬ 
t-ans  quelle  aie  jamais  à  traiter.  Quelle  fera  l’influence  de 
l’aûrorité  royale  fur  la  legiflation 5  La  folution  de  cette 
queftion  importe  cflentiellemcni  à  la  génération  prefente 
&  aux  générations  futures.  C'eft  du  plus  otj  moins  grand 
degré  de  force  qu’aura  le  pouvoir  legiflatif,  que  daic 
dépendre  le  degré  d’influcncc  à  accorder  au  pouvoir 
exécutif.  Le  bonheur  des  Peuples ,  leur  tranquillité ,  leur 
liberté  dépende:'.; de  la  jufte  combinaifon  qui  fera  établis 
entre  les  différens  pouvoir:,  &  de  leur  influence ■ -réci¬ 
proque.  De-Ü  on  ne  doit  pas  s’cronner  que  TA  semblée 
Nationale,  apres  deux  jours  de  difculhons  fur  l’influence 
du  Gouvernement  Monarchique  dans  la  légiflation  3  aie 
tenveye  la  décifion  à  une  troisième  Séance. 

La  durée  du  Comité  des  Recherches,  qui  avoir  été 

A 
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vos  qui  arrêtaient  l'essor  de  la  presse,  et,  de  1789  à  1800,  le  nombre 
des  journaux  s'élève  à  près  de  mille  quatre  cents. 
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GRANDE  TRISTESSE 

t>U  PERE  DUCHESNE, 


SUR  LA  MALADIE  DU  ROI. 

FRONTISPICE  DU  «  VÉRITABLE  PÈRE  DUCHESNE  » 

(1*90). 

À  l'origine,  le  format  des  journaux  est  l'in-quarto  ou  l'in-octavo. 
La  Gazette  parait  en  in-quarto,  jusqu’en  1 80  o.  ha  Journal  des  Débats, 
fondé  en  1789,  reste  imprimé  en  in-quarto  jusqu'en  1799,  époque 
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où  il  passe  entre  les  mains  des  frères  Berlin,  qui  le  transforment  en 
in-folio,  et  ajoutent  an  Las  de  la  première  page  le  feuilleton ,  revue 
critique  et  littéraire.  Le  premier  journal  qui  adopte  l’in-folio  est 
le  Moniteur ,  fondé  le  5  mai  1789  sous  le  titre  de  Gazette  Nationale 
ou  Moniteur  universel.  Si  la  Révolution,  en  accordant  des  libertés 
à  la  presse,  facilite  la  création 
do  nombreux  journaux,  il  n'en 
subsiste  pas  moins  que  la  plu¬ 
part  d'entre  eux  ne  peuvent 
équilibrer  leur  budget.  Le 
nombre  de  lecteurs  n'a  pas 
sensiblement  augmenté,  et  la 
clientèle  s’est  répartie  sur  un 
plus  grand  nombre  de  jour¬ 
naux.  De  lourdes  charges  pè¬ 
sent  encore  sur  eux,  car  la  loi 
de  Vendémiaire  an  VI,  frappe 
chaque  numéro  du  timbre  de 
six  centimes,  et  la  loi  de  l’an 
VIII  lixe  à  quatre  centimes  par 
fouille  de  vingt-cinq  centi¬ 
mètres  carrés,  et  à  deux  cen¬ 
times  par  demi-feuille  le  port 
dos  journaux  dans  l'intérieur 
de  la  France.  Un  grand  nom- 

DtJ  «  JOURNAL  DF,  I.A  COUR  ET  DE  LA  VILLE  I) 

bre  de  feuilles  conservent  un 

format  réduit  pour  échapper  au  timbre  de  quatre  centimes. 

Si  nous  examinons  le  prix  de  vente  des  journaux  nous  consta¬ 
tons  que  le  numéro  de  la  Gazette ,  de  Théophraste  Renaudot,  se 
vendait  un  sou  parisis,  soit  six  centimes,  qui  représentent  quinze 
à  vingt  centimes  de  notre  monnaie.  En  1750,  l’abonnement  à  la 
Gazette  est  de  dix-huit  livres  par  an;  en  1702,  le  prix  est  réduit  à 


N"  33* 

Lundi  i  Avril. 


Mort  du  comte  de  Mi¬ 
rabeau. 
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Dû  LA  COL'K  El  Dk  La  VILLE. 


Tout  faneur  <ie  fourmi  doit  tribut  * u  milia. 


AVIs  AUX  jOHBAN'iSTËS 

A  Messine ,  un  savetier  ,  pauvre  vertueux  , 
voyant  les  loix  mtpnsees  6i  les  plu*  grands  crime* 
impunis  ,  faisoit  dans  son  petit  intérieur  le  procès  aux 
criminels,  les  condamnoic  a  mort,  6c  cxccutoit  lui- 
même  la  semence.  Après  quelque  temps  ,  tl  s’adressa 
au  vice-roi  »  6:  s’exprima  ainsi  :  C’est  moi  qui  ai  mis 
à  mort  ces  50  coquins  que  vous  avez  négligé  de  punir. 
Voici  les  procès  .verbaux  qui  constatent  leurs  crimes. 
Vous  lirez  dans  ces  procedures  le  journal  de  mes 
recherches,  6c  la  marche  judiciaire  que  j’ai  suivie, 
rien  n'y  manque  ,  6c  vous  approuverez,  je  crois, 
chacune  de  mes  semences.  Vous  ete*  coupable 
doute  ,  de  tous  les  crime*  que  ces  misérables  ont 
commit  vous  mentez  certainement  le  même  châti¬ 
ment  i  j’ai  ere  tente  plus  d’une  fois  d’etre  juste  a  votre 
egard  ,  mais  j’ai  respecte  ci.  vous  la  personne  du  roi 
que  vous  représentez  Vous  etes  maître  présentement 
de  ra*  vie  ,  &  vous  pouvez  jtn  dispose! 

Nouv.  bibliothèque  de  sociïtt .  à  Pans  é  che^Uc- 
ialdin ,  rue  Saint-Jacques  >  17&* 

 - - - —  ,   A- 

VARIÉ!  ti 

^lous  avons  entendu  des  gens  foire  une  aasez  plai- 
iamt  chicane  au  nouvel  empereui ,  oa  prêtent!  qu'l) 

'lume  II.  Annet  174»  k  h 


PREMIERE  PAGE 


44 


JOURNAUX 


douze  livres,  malgré  l'agrandissement  du  format  et  l'augmentation 
de  la  périodicité.  La  moyenne  des  abonnements  des  publications 
hebdomadaires,  à  la  fin  du  dix-luiitième  siècle,  est  de  dix-huit  à 
vingt  livres  pour  Paris  et  de  vingt-quatre  à  trente-deux  livres  pour 
la  province.  Le  Journal  de  Pari*,  quoique  quotidien,  ne  coûte  que 
vingt-quatre  livres  par  an,  pour  Paris  et  trente  livres,  quatre  sous, 
pour  la  province.  Au  début  du  dix-neuvième  siècle,  les  abonnements 

fixés  en  moyenne  au 
prix  de  quatre-vingts 
francs  ,  j  usqu'en  1 830 , 
époque  où  la  Presse  et 
le  Siècle  inaugurent  les 
abonnements  à  quarante 
francs.  C'est  en  4830,  au 
moment  de  celte  trans¬ 
formation,  que  se  place 
la  première  apparition 
dans  les  journaux  du 
roman-feuilleton. 

Jusqu'à  cette  époque 
les  journaux  politiques 
donnaient  peu  d'exten¬ 
sion  à  la  publicité  com¬ 
merciale  et  financière.  Ce  n'est  qu'en  1828  que  le  rendement  de  la 
publicité  devient  appréciable,  et,  sous  la  monarchie  de  Juillet,  la 
Gazette  de  France  c  t  le  Journal  des  Débats,  qui  tirent  de  la  publicité 
de  leur  quatrième  page  de  sept  cent  cinquante  francs  à  mille  francs 
par  jour,  s'assurent  de  ce  fait  un  revenu  de  deux  cent  à  deux 
cent  cinquante  mille  francs  par  an.  En  18U,  Émile  de  Girardin 
n'hésite  pas  à  augmenter  le  format  de  la  Presse,  pour  réserver  plus 
de  place  aux  annonces  commerciales.  Depuis  cette  époque  la  publi¬ 
cité  des  journaux  prend  une  extension  considérable,  affectant  les 


LE  CENSEUR 

Vignette  de  Grand  ville.  —  Chansons  de  Etranger  1 800  . 
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formes  les  plus  variées  et  les  plus  séduisantes  pour  attirer  l’atten¬ 
tion  du  lecteur,  et  utilisant  dans  ce  but  des  illustrations  souvent 
dues  à  des  artistes  de  valeur. 

Nous  venons  d’examiner  les  conditions  matérielles  de  la  vie  des 
journaux.  Si  nous  jetons  un 
coup  d'œil  sur  la  répercus¬ 
sion  qu'ont  eue  sur  la  presse 
les  événements  politiques, 
il  faut  reconnaître  que  les 
journaux  ont  passé  dans  le 
cours  du  dix-neuvième  siè¬ 
cle  par  de  singulières  alter¬ 
natives  de  liberté  et  de 
répression  entraînant  pour 
eux  la  fortune  ou  la  ruine. 

La  Révolution  avait  sup¬ 
primé  les  entraves  à  la 
liberté  de  la  presse.  Le  Di¬ 
rectoire,  tout  en  respectant 
le  principe  des  libertés  ac¬ 
cordées,  ne  se  fait  pas  faute, 
dans  la  pratique,  de  per¬ 
sécuter  les  journaux.  Le 
Consulat  est  sans  pitié  pour 
la  presse.  Le  17  janvier  1800,  composition  de  gavarni 

un  arrêté  réduit  à  treize  le  JournaI  la  Dé¬ 

nombre  des  journaux  politiques  :  La  Gazelle  de  France,  le  Moniteur , 
le  Journal  de  Paris,  le  Journal  des  Débats,  l 'Ami  des  Lois,  le  Publi¬ 
ciste,  le  Bien  Informé,  le  Journal  du  Soir,  le  Journal  des  Hommes 
libres,  le  Journal  des  Défenseurs  de  la  Patrie,  la  Décade  philoso¬ 
phique,  le  Citoyen  français  et  la  Clef  du  Cabinet  des  Souverains. 
L’Empire  fait  mieux  encore  :  en  1811,  il  réduit  ces  journaux  à 
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quatre  :  Le  Moniteur ,  le  Journal  de  Paris,  la  Gazette  de  France  et  le 
Journal  de  V Empire.  Les  autres  sont  supprimés  ou  absorbés  par 
les  quatre  journaux  conservés.  Pour  la  province,  un  décret  du 
3  août  1810  décide  que  dans  chaque  département  il  n’y  aura  désor¬ 
mais  qu'un  seul  journal,  placé  sous  l'autorité  et  le  contrôle  du 
préfet.  Sous  le  Consulat  et  l’Empire,  les  journaux  s'occupant 
d’art,  de  sciences,  de  littérature,  de  commerce  ou  d'annonces. 


COMPOSITION  DE  G  A  V  A  B  N  I 
Journal  la  Mo  le  1  x: tO  ) . 

continuent  à  paraître  à  la  condition  de  ne  pas  sortir  do  leur 
cadre. 

Les  Bourbons  ne  donnent  à  la  presse  que  l’illusion  de  la  liberté, 
car  pendant  la  première  Restauration  les  journaux  sont  soumis  à 
l’autorisation  préalable  du  roi  et  à  la  censure.  Pendant  les  Cent 
jours,  Napoléon  laisse  à  la  presse  une  grande  liberté  de  discussion. 
Pendant  la  deuxième  Restauration,  Louis  XVIII,  sous  les  dehors 
d’un  faux  libéralisme,  laisse  le  parquet  et  la  police  exercer  des  per 
séditions  sans  nombre  contre  les  journaux.  En  1819  seulement,  une 
loi  vient  réglementer  la  presse,  en  imposant  au  journal  un  caution¬ 
nement  et  un  directeur  responsable.  En  1820.  la  censure  e>t  rétablie, 
puis  abolie  en  1828.  L'année  1829  se  signale  par  l’apparition  du 
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Temps ,  de  la  Hernie  des  Deux  Mondes  et  de  la  Mode ,  cette  dernière 
revue,  fondée  par  Emile  de  Girard  in,  devient,  après  la  révolution 
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de  1830,  l’organe  politique  très  agressif  du  vieux  parti  royaliste 
contre  la  monarchie  de  Juillet. 
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*uu  it  urutuuin 

Vs  »n . 44  ’r  |  Tmi  mou  ...  Il  fr. 

*»  «oit .  ü  •  I  lia  moLa .  4  • 


ON  S  ABONNE  A  PARIS 

3,  nie  %ossini,  et  rut  Coq-Héron,  5 


ON  3  ABONNE  A  PARIS 

3,  rut  Hjniim,  tl  me  Cmf  Héron,  i 


*D»E»kR  WM>VTS  *T  Il  TT»  ES 

B.  rue  Coq-tlèroo,  s 


RuiW 


M  -tu  U  4»  ch*|i*e  *»H 


FIGARO 


UN  BAPTÊME 

■  T 

UN  ENTERREMENT 


Vous  célébrée  Un  baptême,  mon  cher  Viilemessant, 
celui  du  figure  de  <800.  Déjà,  accourues  A  votre  voix.  les 
bonnes  fées,  que  vous  avez  choisies  pour  marraines  au 
poupon,  apportent  leurs  souhaits  à  ce  fragile  berceau 
et  tirent  l'horoscope  du  nouveau-né.  •  - 

»  Je  veux  qu'il  a'it  un  peu  d'esprit,  dit  la  première; 
cela  peut  duffiro  à  uhe  époque  oü  les  imbéciles  en  affi¬ 
chent  beaucoup  trop.  »  —  *  Moi,  fait  la  seconde.  Je  lui 
donee  le  rirè  franc  de  la  Jeunesse  et  le  sourire  fin  des 
gen»iWn  élevés.  »  — «.La  troisième  pçsant  le  bout  de 
sa  bagaçtte  sur  le  lobe 'de  ToreilW  :  *  Je  lui  accorde, 
s'écrie-t-eRe,' le  don  qu'avait  le  génie  du  route  d'en¬ 
tendre  l'herbe  pousser:  c-'est  indispensable  dans  si 
profession.  »  —  «  Un  journaliste  bien  informé  doit  être 
partout  à  la  même  heure,  in  orbenx  et  îu  wkm,  dit  la 
quatrième  fée;  Je  lui  souhaite  donc  les  jambes  infati¬ 
gables  du  Juif  errant  —  ou  d’Adrien  Marx  !  » 

Vous  attendez  encore  la  fée  qui  doit  lui  donner  la 
sagesse  ;  quant  A  celle  qui.  seule,  pou!  lui  assurer  une 
longue  vie,  ne  rauriez-Vous  point  conviée  au  baptême  t 
Je  la  cherche  vainement  parmi  les  marraines  du  petit  ' 
Figaro.  C'est  lo  fée  quinteuse  (tou*  les  faiseurs  (h* 
on  les  vous  le  diront)  qui  arrive  toujours,  avec  un  bnlit 
.e  tam-tam,  nu  moment  ob  on  ne  l'atlendatt  plus,  pour 
changer  la  destinée  du  Prènee  Charmant.  Dieu  veuille 
garder  Je  cher  marmot  de  sa  présence  I 

Tandis  que  vons  dohnez  un  premior  sourire  i  Ten¬ 
ant,  Jaisez-moi,  mon  cher  Viilemessant,  apporter  un 
dernier  souvenir  an  père.  La  vie  et  la  mort  se  touchent 
•aï-fois  dans  la  même  église,  et.  sans  changer  qnasî  Je 
place,  on  peut  se  mêler  aux. parents  é!  aut  (unis  tfrri  ae- 
.-■•mpa"«ent  celui  qui  arrive  dans  ses  lütiges  et  celui 
nui  s'en  va  dans  sa  robe  dé  sapin.  En  ma  qualité  de 

oche  parent.  J'ai  la  joie  et  la  douleur  d'assister  de 
droit  aux  deux  cérémonies. 

Il  y  a  eu  douze  ans  au  mois  d'avril  dernier  qu'il  nais- 
r  il, un  peu  à  l'aventure,  l'aimable  garnement  quln'est 
p'us  même  aujourd’hui  ««vieillard!  Soit  dit  sans  fbusse 
«  .odes lie  (et  d'aillqurs  on  doit  la  vérité  affx  morts)» 
comme  il  avait,  avec  la*  santé  du  corps  et  de  Tesprit, 
l'esprit  de  naître  à  propos,  il  grandit*  vue  d'œil.  Cher¬ 
chant  un  nom  pour  savpnner  de  pôhlesse  sa  fortune  de 
parvenu,  il  ramassa  fièrement  à  terre  le  nom  glorieux 
que,  par  deux  fois,  la  petite  presse  y  avait  -laissé  tom¬ 
ber,  les  cil-constances  aidant  elle  succès  ne  se  fa  b 
sanl  i»as  attendre,  chacun  trouva  qu'il  était  vraiment 
né  coiffé...  de  la  résille  populaire  du  Barbier  de  Beau¬ 
marchais.  La  bourse  légère,  maïs  ayant  fol  dans  son 
étoile,  la  main  prompte  aux  ‘taloches,  mat?  le  cœur  sur 
sur  cette  maln-là,  Vépigramme  anx  lèvres,  mais  l'hon¬ 
nêteté  au  fond  du  cœur,  tl  prit  son  élan' dans  toutes  les 
directions  et  fit  rapidement  son  chemin  dans  le  monde 
et  dans  tous  les  mondes. 


Ses  malices  un  peu  vivo*  deirayerom  ta  eau -on. >  du 
boulevard,  du  boudoir,  du  foyer,  et  ses  Indiscrétion*  un 
peli  fortes  se  faufilèrent  parfois  Jusqu'au  salon,  h  vpo- 
ôritewer.!  cachées  sous  un  pointée  tapisserie,  comme 
le  page  Chérubin  sous  la  robe  de  satin  de  sa  belle  mar¬ 
raine.  Les  aniateinS  de  la  grosse  drôlerie,  dont  le  T>n- 
tartiAtre  est  le  Moniteur  officiel,  lui  firent  accueil,  flt  les 
prtldès  lecteurs  de  la  Rerut  des  Deux  Mcnuln  ne  le  dé¬ 
daigneront  point.  Cest  avoir,  bien  de  l'orgueil  en  son 
nom,  je  le  reconnais  et  m'en  confesse;  mari  Je  ne  puis 
résister  au  désir  de'  dire  ici  que  M.  Salnto-Beuve  lui  fit 
tin  iôur  '.'honneur <lè  l'appeler,  en  ma  présefo  e,  le  Jour¬ 
nal  de*  Débat!  de  la  petite  presse,  t'ue  belle  épitaphe; 
a  est-ce  pas*  et  que  tous  ceux  qui  l'ont  aimé  et  serti 
feraient  fiers  de  voir  gravée  sur  son  modeste  tom¬ 
beau  1 

Ht  malgré  o  t  s  accès  qbA  dévàtf,  élmgiiiant  pour  elle. 

I  avenir,  tirer  la  presse  littéraire  de  son  obscurité  et  de 
son  infériorité,  mieux  que  personne,  mon  cher  Ville- 
messant.  vous  pourriez  dire  si  les  ouvriers  de  la  pre¬ 
mière  heure,  en  mettant  la  main  à  la  fortune  dit  Figaro 
de  <854,  eurent  une  autre  ambition  que  d'accomplir 
gaiement  une  tâche  on  commun.  Us  ont  fait  des  élèves 
qui.  m'aasuré-f-on.  se  vantent  tout  bas,  et  même  tout 
liant,  d'âloir  dépassé  »ui*  anciens.  SI  c'est  dans  T«H 
.1  VleVet*  devhsos  mots  en  état  d-'  vggabôhdaeo  sur  té 
voie  publiiiupc  et  de  s* en  faire  vingt  mille  frém  *  de 
rente,  accoixfe*  c«s'  noMM  issonv  du  Figaro  ont  \  ingt 
raille  fois  rsrton,  â  ranoo  de  vingt  sou»  pièce. 

Le  preaticr  ohronuptenr  qu'a  il  eu  dans  scs  r.vi{.x.  et 
au  pr#  ?  rang,  le  FigcJt  dtiSU.  e*t'  encore  le  pré-  ' 
mit,  ex  chroniqueur-  C'est  Auguste  viHemot.  Vous 
!>\iez  enrôlé  en  pays  étragger.  Avant  d’Augariepic  A 
ce  farts  dont  il  sait,  dont  il  parle  si  bien  la  l  r n.  — 
sur  les  frontières  de  l'argot  et  à  moitié  chemin  de  I  Aca¬ 
démie  —  Auguste  Villomot  réitigealt  des  •  Courriers 
parisiens»  dans  une  feuilte  belge,  Y Mmonei/xUTru .  C6- 
laf (ganter  des  rasés  dans  ûfi  champ  de  be Itéra '  es.  Ld- 
gCmes  et  (leurs,  nos  voisins  mangeaient  be  fout  en 
salade  en  Tarrosdnt  de  leur  meilleure  bière,  et  ne  s>n 
trouvaient  (gis  pins  incommodés,  c'est  une  Justice  à 
léur  rendre,  que  Gargantua  avslaut  une  demi-douzaine 
de  pèlerins  lapis  derrière  une  fc-uille  de  laitpe. 

'  ViUemot,  à  ses  débuts  chez  nous,  avait  de  Tesprit  son* 
recherche,  de  l'e^jonement  sans  méchanceté,  du  natu¬ 
rel  sans  trivialité.  Ces  bols  cordes  résonuont  toujours 
avec  la  même  Justesse  dans1  son  talèut.  mais  nubile 
exécutent  en tmnefui.  en  passant  dans  nn  plus  grand 
orcnejti»  a  ou  derott  ajouter  à  son  violon  11110711a- 
/rième  tmfr,  sur  taouelle  U  exécute  de*  variai  om  nnti- 
i-eligieuses.  (Test  toujours"  lç  même  air,  et  je  le  goûte 
peu,  et  (soit  dtt  sans  T  offenser)  Tamj  ViUemot  ne  me 
parait  point,  en  le  jouant  chaque  dimanche,  être  de  la 
fered  de  Pagahini. 

.Lifo  Lespès,  qu'il  sérail  injuste  d'oublier  parmi  les 
collaborateurs  aimés  de  la  feuille  légère,  s'essayait  «fojâ 
au  métier  de  moraliste.  Maniéré  avec  incorrection,  pré¬ 
cieux  avec  gaucherie,  joli  *  la  sueur  de  son  front,  mais 
souvent  ingénieux  et  parfois  très  fin.  Lespès  avait  dans 
le  Figaro  son  église,  où  venaient  s'agenouiller  dé¬ 
vots  et  surtout  rorce  dévotes.  Il  mettait  quelquefois 
quinze  grands  jours  A  mûrir  un  petit  article  Je  genre. 


Msis.  gr.ico  au  succès,  peut  article  devenait  grand,  un 
eût  bien  étonné  alors  le  consciencieux  et  patient  cise¬ 
leur  en  bijouterie  fou*so,*ri  l'on  se  fût  avisé. de, prédire 
Att  do  lui  naîtrait  un  écrivain  capable  d'improviser 
chaque  jour  une  belle  pièce  d'éloquence. 

ViUemot,  Lespès  cl  quelques  autres  représentent  pin* 
purticuUèjVment  le  Figaro  de.  1834,  â  sa  première  ma 
nlèrv  et  commençant  sa  promlèré  campagne  Autour  d« 
ce*  «dilata  dr  fortune.  autourd'hul  etl  possession  du  bé¬ 
ton  envié,  se  groupait  le  batajljon  des  volontaires  re 
cru  té  parmi  les  plumes  de  bonne  volonté,  et,  comme 
dit  la  chAnsoD  :  -  le  bataillon  de  la  Moselle  en  sabots.  « 
En  faisaient  partie  Bugéne  Woiatyn,  au  front  shakes¬ 
pearien,  A  la  chevelure  éé  Quatimodo.  au  type  AI* 
Sùwarow,  et  Jute*  Vlard,  un  journaliste  petit  et  un  pe¬ 
tit  JcmrfiHiste.  Quand 'il  ne  browntt  pas  des  phrases 
dansda  dimension  et  dan»  te  géut  hugçlélr*,  Woèstvn 
rimait  des  triolets  ;  quand  ’tl  pe  se  brouillait  pas  avec 
«on  rédacteur  ed  chef,  ViàrdHbumait  de*  quatrains  et 
d*4  épi  grammes.  Tous  deux  sonl  morte.  Le  joumalimt 
a  sa  fosse  commune.  Malheur  à  qui  y  tombe!  I  oubli  le 
salait  tout  entief  et  du  premier  jour  ! 

Mais  ne  voilA-l-R  pas  une  belle  nié*,  mon  cW  Ville- 
meenaat,  de  venir,  la  larme  A  l  œii  et  le  crêpe  n  cba- 
1-esii,  manger  mn  pari  des  dragées  du  baptême  t  «  Qu* 
uoo»  véut  oe  pleuroT'!,  aire  ses  .radotage»  t  »  vont  s'é¬ 
crier  les  lecteurs  de  e-le-jeune  qui, ne  sauraient 
avoir,  peur  les  écarts  dé  plume  Utm  nouveau  venu, 
I  indulgence  tue  ne  ivfu  Jjvnt  Jaoinu  a  wnr  vieux  coia- 
,-Agnon  fns  an»  nné-,  <!v  Ji^Ojl'ancien. 

L'bistoifc  du  F>gar'o  de  lfc»4  a  plusieure  eliApilres.  Je 
neris  d>iijiu4(r  le  premier,  an  le  réduisant  aux  pro- 
portiens-iie  àevx  médadicuiN  et  L'.  fsutiu'arrèter  J*  ue 
dut*  point  oublier  que  ceci  est  une  «impie  lettre.  Le* 
yeux  toumés  versée#  p*>e#q'ti  m'a  fait  le  |w-n  que  je 
suis,  plus  il  t  éloignelt  de  moi.  pins  il  avait  de  <  hsrme 
pour  moi;  voilà  qui  vous  explique  pourquoi  j'ai  Immo¬ 
bilisé  mes  ao avenirs  dans  la  période  .V.  /•oriugtreu*  du 
FgOro,  en  déshéritent  involontairement  sou  histoire 
du  règne  des  CnrMmgitnt  et  des  Caj*ri«e» it. 

M.  Edmond  About,  qui  vint  inflaller  en  <a  personne, 
sur  le  tréwe  de  la  Chronique,  lu  second#  race,  g'étai» 
pzint  le  Charlemagne  de  la  pqtjte,pre-»e;  mai*  e  était 
incontestablement  un  homme' de  beaucoup  iTaspt  U  Ja¬ 
mais  il  ne  Ta  prou»  é  avec  pins  tfévIM  que  dan*  s#  cam¬ 
pagne  au  Figaro.  STLI  avait  pu  l'oublier,  l'ingrat!  mieux 
avisé  et  plus  reconnaiasnnt,  le  petit  Journal  te  aou- 
viendralt  de  ceLqui-les  honore  tous  dm. 

Le*  reifles  ne  firent  pz»n«  Figaro  moins  bonne  Agave 
que  les  rota;  ce  n'est  |»a«  à  roua  que  j'apprendrai,  mon 
cher  Villeiueasant,  *  quel  point  on  s’y  félicita  d*y  voir 
le  sceptre  tombé  en  quenouille.  Je  Veux  dire  aux 'mains 
3e  Cotitk»  l~.  Augu*tinc  Broban,  et  de  Cotillon  II, 
Colunlitoe. 

l  a  première  se  lassa  vite  du  fardeau  de  U  royauté. 
Kilo  n'exerçk  d  attleuni  I*  pouvoir  et  Teapril  q«  à  «es 
{•euros,  c’e»*-â-dLre  très  é»ùru: leuaemeti  La  fréada  det 
lakmiK  si  j'ai  bonne  tnémoire,  n'épargna  guère  le*  épi- 
grammes  à  Ta  souveraine.  La  charmante  Delphine  Pu, 
qdl  était  passée  dans  T  opposition  la  plus  avancée,  lança 
contre  Cotillon  /  an  calemboer  qui  fil  une  rapide  for- 


tane  »Ce  chroniqueur.  ttH  i  ia  la  ivgi'vliabie  Ingenue. 
n'a  ni  croc  ni  ans.  •  Et  voilà  v  oui  méat  se  ponleat  le» 
royautés!  • 

Pour  ce  qui  wt  de  Coionibine,  mon  cligr  Vill*m*»- 
sant,  c'est  à  vous  «J  en  parier,  vous  seat  qui,  par  un 
coin  du  masque  mal  attaché,  a»  es  pu  euiiovotr  mr 
vUkge  «1  deviner  une  ressemblance,  ttolombme  am*o 
|K>ur  partir;  elle  |>art  ••  mr  retenir  encore  Kllr.a^n'* 
a#  réputaUon  «Técnvam  0*u  dangereux)  unm  troi»  «« 
ràgnito .  le  loup,  le  doiuiim  et  l'anneau  de  Oygt»  q« 
rend  invisible  ;  c'eel,  vous  en  coniwn. Ires,  de  In  !•••• 
•testée  ou  de  la  coquetterie  à  la  troisième  puiwanr e 

Celle  fois,  mon  «ber  Vütomessant.  je  fini*  pour  *ml 
dé  bon. 

Votre 

a  MM  MS 


Hier  —  Aujourd'hui  —  Demain 


Le  F-garo  tronsforr 
que*  le*  ancien*  qui 
•piment  d  usa  pterr-  1 

t'eri  aujourd'hui. 

ué  appareil  par  nn  d*  ras  jours 
ili'Raianl  d*  /t*M,  at^yi  il»  mar 

13  noeubre,  la  fête  de  Sa  Ma 

jeato  !  impératrice 

ion»  d«s  Utiinmt»  de  1  Mat  *t  tes 

foiacesux  irKotore»  m-x  porte»  des  théâtre»  *t  4e*  ni* 

rectntion  ofn«  irlt* 

il  n  >  aura  A  l’are»  *1*  un*  mai  - 

Ceat  à  (tompiegne 
verso  ire  de  te  ii*t«a*i 

que  srre  »HÀ  a  •■jour»!  hui  Tana. 

il  y  a  ce  «mr  au  < 

t  artifice  au  r  1*  peton 

•.hàiaau,  comme  tons  )*«  v*  •»■» 
u  grand  .l.ner  d'appvàl  et  »M  te« 
se  du  château. 

M  le  général  Vjeury,  grand  eruyèr  de  1  *mpern*r 
quille  Pans  aujourd'hui,  «e  rendant  «a  Ifoite 


Le«  Israélites  ont,  voue  le  sevet.  un  culte  tout  parti- 
entier  pour  les  smri». 

Lnièlt.  la  f* mille  de  RotbneiüU  était  issu#  su  UJ- 
teah  de  PerrUres  C  eUlt  Tanai»  nrsatie  ée  J#  mert  4# 
la  user*  de  U  baronne  J*m«* 
l  a  baron  Je  Uolh«  bu  t  «<ait  si,\o yé  il<n  ber  •  P» 
rU,  lès  le  ma'M.  dix  israebtes  reuxres.  Un  i«u  •>«•! 
amenés  en  varie  re  an  r  ben»  te  de  tei>*t,  i  |pg  amsre 
A  la  slalion,  •*  Ua  de»  nasal  .trere»dre,  troi»  de*  »Mtere* 
•ta  Héron  le*  e**'eat  taalntl*  ee  •  4  .least 

Ls.  reuni»  b  U  famille  de  .etebre  benqniet,  4e  anl 
rétué  te*  prières  Juive,  h- 1ère  en  parestle  fers*-.- 


W*  Ut  ham!  partira  sou«  pssi  de  j  mr»  per  tto* 
oo-ii  ta  défendre  desant  la  cuar  «f  nfeai  f*x  «a 
de  la  Banque  de  Franc*.  Burree-Lemtreade 


La  Société  proteclnre  des  anime  s  X.  f»a  le»  rn  r#*; 
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LA  VÉNUS 

U 

GORDES 


i 

Sur  la  route  d’Avignon  A  Apt.  au  pied  des  Atpill.-*, 
non  ban  de  la  fontaine  de  Vaucluse,  immortalisée  par 
les  ver*  dr  Pétrarque,  se  trouve  un  village  appelé  Gor¬ 
ges.  Absolument  inconnu  hors  de  In  Provence,  il  y  a 
quelques  années,  peut-être  yéveilfèra-t-il  aujourdliul 
ans  1  esprit  de  la  jdupart  de  nos  lecteurs  de  drama¬ 
tiques  souvenirs.  Il  devint  célèbre  en  '  effet  dn  >o«r  un 
il  fut  le  théâtre  <M9  événements  que  nous  alloits  racon- 
te.-.'t  dont  nous  garantissons  la  complète  aullieiiüoté. 

\&  commune  d«-  Gordes  se  compose  non-seitlement 
du  groupe  de  maisons  pressées  au  pied  de  la  colline  qui 
les  abrite  contre  le  mistral,  mais  encore  de  deux  petits 
hameaux,  U  Bastide-Neuvo  et  Pootblanche,  dont  les 
habitations  se  réjisndent  non  loin  de  là,  dans  la  plaine 
de  Vaucluse,  comme  les  fortins  avancés  d'une  place  de 
guerre.  Tout  le  prjs'  «ri  admirable.  Qn  dirait  que  le* 
prairies  bordres  *ie  cyprès  et  de  myrtes.au  milieu  des¬ 
quelles  Cordes  est  situé,  ont  servi  de  modèles  aux  plus 
beaux  des  pavsage*  du  Pouson.  La  Provence  e>l  riche, 
d'ailleurs,  en  sur» irises  de  cette  sorte.  Par  la  beauté  J* 
ses  sites  et  la  pureté  de  soù  ciel,  elle  tient  à  la  fois  de  la 
Grèce  et  de  l'Italie. 

Il  y  a  quelque*  afinée*,  le*  proj  riétés  de  Théodore 
b'varot  occujiaieul  la  plu*  gronde  (lariie  du  territoire 
de  la  Bastide-Neuve .  En  ««croie*,  en  j»ré-;.  en  champs 
ée  garance,  en  plant»  de  mûrier»,  Rivarot  j>ossédait  une 


fort  une  considérable,  qu'accroissait  Incessamment  la 
sagesse  de  ses  opérations.  La  ferme  dans  laquelle  il 
aèail  depuis  longtemps  établi  sa  demeure,  située  sur  u 
petit  mamelon,  au  sud  do  Gordeé,  offrait  tous  le»  sign* 
d'une  opulente  prospérité. 

Riem.ne  s'y  resseiilamlu  désordre  et  dè  la  sordidité 
.  Ton  rencontre  fréquem Oie dV dans  le*  mateons  detil- 
lageote.  La  cuisine,  où  les  valets  et  le*  servantes  pre¬ 
naient  leur  repas,  disaient  clairement  qbe  le*  soin*  ap- 

Krtéspar  madame  Rivarot  â  tout  c»  qui  était  de  son 
maine  ne  le  cédaieot  en  rien  â  ceux  de  son  mari, 
pour  tout  ce  qui  était  du  rien, 

'Dans  la  bucb#  bien  luisants,  le*  pains  étaient  symé¬ 
triquement  rangés.  La  grande  table  de  chêne  ••  .»:t 
pas  une  tache,  non  plu*  que  Ire  dalle»  t  l  :  ! ,  qui 

courraient  teaol.  trafatencr'  à  fleur*  . .  •  .  • 

ornaient  la  cnemin<-*.  les  plats  <]«inn  . 
étagère»,  arhoxaicnt  deéonoei  .1  c  i:.- •  m 

un  air  de  tète,  bien  qu'U  ny  eut  la  d  . . .  ;ue 

ceint  de  la  propreb- 

A  (vite  de  te  cnlrine  éloil  upe  1  a  le  pirée  q  ,  ait 
tout  A  la  fois  de  salon  et  de  viiln  i  manger  p  -  .  le» 
maures.  »!  dont  lei  niruble-  souple*,  mats-cohfona!  les. 
révétoteni  leur  éducation,  leur,  -oui» 

En  effét.  Rivarot  n'était  p.v-  un  pa.san  daa»  Tac.-ep- 
tton  ordinaire  de  ce  mol.  iu»i-  ptuidt  un  a.'ri.  «itenr. 
moitié  campagnard,  moitié  bourgeois,  foison:  valoir 
Ini-mème  »e«  bien»,  mettant  vo|nfit]#rs  ta  ma  n  a  la 
charrue,  portant  indifféremment  )•  biens*  bleue  A  lise¬ 
rés  blancs  aux  heure»  de  »  •>•  iravail.  et  ta  re  u,g..i,- 
lorsqu'il  recevait  le  curé  où  itinait  <  iuz  le  nia  ira 
An  moment  on  commence  re  r4rii  Rivarot  h.urha.i 
à  la  cinquantaine  Sa  chevelure  et  «a  bJrbe  se  courraient 
de  ce  que  le  poète  a  nommé  la  nnge  des  ans  -,  mais,  par 
là  seulement  «e  révélait  l'Age  du  fermier,  car  «on  corps 
dtaii  reaJè  droit  h  vigooreux.  ses  yeux  vifs  et  alcrtei. 
comme  antrefoi.» 

Madanie  Rivarot  avait  un  p  11  pi**»  vieilli  que  »-,u 
mari.  Toutefuhf  les  liui-»  a;  - ..  Mit  pa*  U-llemei.l  en¬ 
vahi  non  visage  qu'il  n'y  restât  de*  traces  de  te  réjuté 
!.  El  p 


de  sa  jeunesse.  1 


puis,  I 


n  «prit  et  son  cœur  avaient 


gardé  celte  sérénité  qui  «M  te  privilège  des  existences 
pures  et  reposées 

Dr  la  longue  «ri  heureuse  union  dans  laquelle  ils 
avaient  vécu,  rrelaH  une  dite  qui  svail  aior»  dii-h.nt 

d»  ta  mite  poitrine .  afte  avau  déxosi' art  te  aacret  ée 
•e»  peines' 

Afin  qia  te  lac  leur  an  fosae  autant.  Il  constant  4e 

1  .ntntoblre  dans  te  terme.  a«  ama  de  te  ternit#  N>«a- 

celui  de  sa  grand'raère  paternelle,  on  avait  fait,  suivant 
en  usage  adopté  en  Provence,  c«t  autre  nom  qui  a  terni 
de  douceur  dans  la  langue  du  pays  ••  Margat 

Marge!  assurément  était  te  plus  belle  hentière  de  la 

C  était  te  *  aille  ée  Soét 

à  catte  «poqM  4e  famtée.  la  '«ibéga»  Niwi 

mit.  Souvent  on  raeait'rne  dans  tes  AN  voir»*»,  «s 

»  aareotr  4  U  table  des  aareiteur*  par  paria*-»  *»•» 
eut  le  repu  4a  ses  r  A  caym  4a  ta  «feants  4«  trente 

Jour  oh  elle  apparut  pour  la  première  foi».  *iegj»roi»*ot 

l’èrée  du  costume  .ici  provencalr».  qu  on  ne  la  le*»ga* 

•  «••«.  qat  «ant  an  regai  êrewat  par  4»  -  -»  -r»  -  - 

plus,  des  ce  itoomunl,  que  sou»  le  nom  de  1a  Ymac  Je 

tu  en» lamée  a  an*  Mandais  y Sua  nbimwii 

•  tordes. 

Elle  était  eisr.de  rt  mince,  ave.-  depa  s  cheveux 

Mat  an  est»  rien*  *•  la  •*•*.  la  «earir*  <bee»W 
te  r>«*  ete*H»  W*elr*He  es  rda  a  m-  aruinaa 

r*.  •  -! 

La  cwutama  titéiKwjb  asnte  afeervre.  te  repa* 

j* «tonte»  Man  c#  faon  .,»■  fere  esl 

vin  édita  tea-tear»**  ri  c bareu  .  eu  4. ^ 

çue  (!i«*  h  aatetsui'.t  4  a>’n  v.-.a’ge  t.*.t  4tai«  •» 

, _ ,'j.  tl  -  ™TQm  . ■  '■  . 

futifaif. 

«IX»  a#  «oaul  •*.  â  r»x-ea»»<a  «te*  te*»n*e  «refanta  ri 

de»  Gonuticnl,  en  effet,  «il  figarer  plu»  belle  et  plus 
f;  compile  la  v.du|ilnen«o  déemet  L  auiiqmt#  nom  • 

on  i»b*r*t  Mar  la  «reliée  é#  dans  la  fena* 

•égo.-  <J  elle  4a  *|.| 

.'r  i'>.-!nr*  Si-icJ  1—*  .'••  «-  .1  iK-fubrexx  •••* 

égaler  la  becut.-  .to  Mscgai 

’  i7r**lr/#  X» 

»o  ri r.  le-»  n»r  crural  nnr  I.  te-  HH  r-  —-» 

nuits,  vite  avait  entendu  le»  aoi’pir»  •;•••  •  échappa  lent 

anal»  antre  n  to*.  »  -  •  - 

Année  <—  t*  Série  —  Numéro  * 
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j\ous  avions  mis  hier,  en  tête  du  journal, 
la  x  ignctte  de  notre  vieux  Figaro,  à  bique  lie 
nous  tenions  comme  à  un  drapeau ■  Mais  nous 
avons  deux  excellentes  raisons  pour  la  retirer 
dis  aujourd'hui. 

IT abord,  quand  un  journal  tire  à  un  grand 
nombre  d'exemplaires,  comme  le  Figaro  quoti¬ 
dien,  il  n'est  pas  jwssihle  de  donnera  la  vignette 
la  moindre  apparence  de  netteté. 

Ensuite,  elle  nous  àtuil  cinquante  hunes  de 
rédaction,  que.  mut  sommes  trop  heureux  de 
rendre  à  nos  lecteurs. 


GAZETTE  DE  PARIS 


Qui  de  voue,  chars  cl  ad'tril  lecteur»  du  floaro  ou<v 
tulien,  qui  de  tous  n  a  éprouvé  celle  sensation  à  U  fol» 
In.slc  et  joyeus*  qui  *  empare  de  noua  quand,  âpre*  une 
longue  absence,  on  revoit  U  mai~>n  où  I  on  est  ne,  ob 
I  on  a  grandi.  Tout  d'abord  on  se  lairae  aller  A  l'entrai- 
neroenl  des  souvenirs,  el  1  on  parcourt  U  chère  uwi- 
to n  dans  toutes  les  ilircclion*.  én  .'Vi  riant  : 

Oust  là  que  )e  bouchai*  c,’e*i  dans  celte  cour 
que  J»  Jouai*  «sec  me*  petits  amu.  Ut  haut  on  m'a  en¬ 
fermé  un  Jour  que  Je  n'étai*  pas  u«e  Dana  celle  cham¬ 
bre,  à  droite,  J'«i  mj*  le*  première*  bottes  Dana  cette 
autre  pièce,  le  diner  noua  réunissait  tout...  Obi  cet  es¬ 
calier,  je  le  reconnais  autel  .  Que  de  foi*  J'ai  dégrin¬ 
golé  ces  vingt  M  une  marches...  AU'  qu'il  ctl  bout  de 
revoir  tout  cela  ' 

Pui»,  après  le  premier  élan  du  naur.  on  ae  lait  et  on 
regarde  une  profonde  tristesse  envahit  tonie  noire 
âme.  et  i  on  m>  dit  ; 

—  Ce»i  bien  la  maison,  mais  comme  fafirt  «d  chan¬ 
gé  ...  on  •  repeint  U  v«»Ubui«  et  renouvelé  le  meuble 
du  salon  Mc»  petits  amis  ne  sont  plus  U  .  lea  hasards 
de  la  tle  les  ont  dispersée  dan*  lea  quatre  coin*  du 
momie.  Ce  sonl  de*  iiommas,  11*  te  ton!  rangé*,  el  il 
est  protwbla  que  les  cbevt-ux  prit  poussent  sur  leur* 
télé*  comme  aur  la  mienne. 


J  ai  éprouvé  le*  mêmes  -etmljons  en  revenant  nu 

t\gan> 

La  maison  est  encore  U.  mais  on  l'a  repeinte  du  haut 
en  bn*  et  rien  a  y  est  pin*  eomue  Mtrnfoia.  Is  maître 
da  eéan<  *  *»t  range  -  Il  n»  casse  plus  les  assiettes  dans 
les  cabine!»  pour  récolter  une  a Décriait  sur  ce*  dames 
On  ne  le  soit  plu*  .Uns  le*  boudoirs  et  dans  lea  logea 
d  artm  •*.  il  eut  devenu  un  homme  raMonnabiè  qui  su 
dîner  dent  lee  fain.  !Im,  et  la  demoiselle  de  lu  maison, 
que  l'on  r  nue  hait  autrefois  quand  Figaro  se  présentait 
quelque  part,  peut  dorépttanl  écouler  le*  propos  du 
gai  causeur,  la»  petit  Figaro  que  J  étais  habitué  à  voir 
dan*  celle  maison  ou  j'ai  passé  une  partie  de  tua  jeu- 
nette  est  devenn  un  grand  Figaro  quotidien;  il  a  tou¬ 
jours  I  esprit  4'autreftb*.  maie  il  •  apprit  à  ne  plut  tout 
dire...  I, enfant  terrible  qui  roaaail  tout  le*  camarade* 
du  Quartier  »  est  (rit .«formé.  .  U  n*  donna  plus  de 
coup*  de  poing,  iV  tlotin*  des  coups  de  pluma. 


Relut  donc,  cher  figura,  mon  vieil  ami  al  mon  vieil 

en neou.  rAt  noue  a*"**  passé  la  moileé»  d*  notre  vie  à 
dom  brouiller,  al  l  «titre  moitié  4  nous  ruccommoder 
Ceat  qu'il  n'èuibpaa  loujoun  larde  du  vi*re  une  toi 
aucretois.  el  Je  m«  rappelle  <jbe  tu  m'ta  cherché  plue 
4  une  querelle  d* Allemand 

Vol»  tantôt  dit  ans.  mon  vient  camaradd,  que  Jé 


suia  venu  te  voir  pour  lu  premier*  fois,  el  je  lit  Jure 
bien  que  mon  cour  batlnit  d'émotion  le  jeu  r  oh  je  l'ai 
apporté  ma  première  nouvelle  â  la  main.  Tu  etni*  alors 
dans  tout  l'éclal  do  la  Jeuiii  -'.o  liirhulcpte  Mqt,  J’étai* 
un  être  narf,  timide,  plein  d'illu'i  .nt  »  f  .i.îr  ranci  . 
J'avais  apporté d'Allcinajgne  nn»d>>  c«  <  rêdifig^'eedêM 
le  modèle  a'osi  conservé  cher  le*,  tailj.-ura  lu  1  \vs  up- 
puis  Ifttl.  Ah!  In  belle  redingote*  le  collet  remaniait  au 
delà  de  la  tète,  cl  les  pans  deacendai.-nt  jusque  sur  les 
souliers ...  N  y  avait,  dans  cette  fameuse  redi  affolé,  de 
quoi  tailler  six  vestes  A  la  mode  d'aujourd'hui;  un  gl- 
(•anlosque  faut -roi  encadrait  mon  visage  livide,  sur  le¬ 
quel  on  pouvait  lirél  inquiélodedu  lendemain,  et  quand 
J«i  me  présentai*  quelque  part  on  disait  s 
—  No  nous  lions  pas  avec  ce  garçon,  il  faudrait 
plier  un  de  ce*  Quatre  matins  â  son  enterrement. 


>  A  celle  éjioque,  la  ronr  du  Figtvt  *0  tenait  A  l'heure 
du  déjeuner  dans  un  cabaret  du  boulevard.  Quel  bruit 
H  quel  mouvement  ;  c'est  IA  que  se  faisait,  pour  ainsi 
dire,  ce  Journa,!  tapageur;  A  midi  on  pouvait  y  voir  le» 
principaux  rédacteurs  et  leur  chef,  Le»  traits  parlaient 
comme  des  flèche*  empoisonnée*  et  du  boulevard  on  en- 
iéwlalt  |e*  êflais  de  me  0*  *  joyeuse  t»nue.  Tfiivpif 
je  me  hasardai*  dans  le  café  avec  ma  fameuse  redin¬ 
gote  el  ms  tristesse,  el  Vjjlemessanl.  ignorant  la  peine 
qu'il  tue  faisait,  s'écriait  avec  m  brusquerie  ordi¬ 
naire  ;  . 

—  Je  vous  donne  cinq  loui*  A  von*.  *1  vons  parvenez 
A  me  faire  rire. 

Et,  comme  je  n'étais  guère  en  train  de  rire,  car 
J'éloi»  A  la  fols  Inquiet  de  mon  avenir  el  de  ma  santé, 
Je  m'asseyais  aq  bout  de  la  table  el  je  le*  entendais 
causer  de  monsieur  un  tel  el  de  madame  une  telle,  de 
TavenXure  d'un»  comédienne,  de*  écrite  d‘u.n  grand 
homme,  de  U  dernière  pièce  et  du  plus  récent  coup 
d’épée. 

0*1  A  celle  fameuie  table  du  café  M  ni  honte,  que 
J'ai  apprit  A  connaître  ce  tout  Parie,  dont  je  n'espérais 
carte*  pas  alors  devoir  vous  entretenir  A  mon  tour. 

t,'u  beairjonr.  J«  ne  sais  plus  au  juste  lequel,  Je  fl* 
rire  Villerucssaol  par  une  nouvelle  û  In  main  ou  'leux 
ou  trois,  el  U  me  dit  : 

—  Vous  m'avez  fait  rire!  voici  vo*  cinq  loui*. 

Ah!  messieurs,  vous  qui  perde*  deux  cent  mille  francs 
dan»  une  nuit  fiévreuse,  au  baccarat,  vous  Ignorez  la 
Joie  que  vous  procure  le  premier  argent  gagné  par  on» 
plume. 

Cent  franc*  ce  n'élait  guère,  el  répandant  c'élail  toute 
une  fortune.  Dan»  mes  rêve*  le»  plu*  agités,  je  n’avais 
jamais  espéré  gagner  cent  franc*  par  ma  plume  dans  le 
journal  le  plus  répândud*  Pari»,  las  Jour  0(1  mon  premier 
article  parut  chez  loi,  ami  Figaro,  il  n'élait  dan*  Paru 
de  garçon  plu»  heureux  que  nifii.  Avec  quelle  fierté  Je 
circulai*  sur  le  boulevard  avec  ma  fameuse  redlngolef, 
J|  me  semblait  que  le*  passant»  *»  retournaient  pour 
nu>  voir,  et  qoila  an  disaient  f 

—  Voyez-vous  ce  grand  garçon  qui  a  une  si  belle  re- 
dfngola  noire»  Eh  bien,  c>»l  Albert  Wolff,  le  fameux 
Albert  Wolff,  qui  a  publié  ce  matin  trois  nouvelles  A  la 
main. 

Ah  mon  pauvre  Figaro,  que  l'on  est  heureux  ainsi  ’ 

Quelque*  Jour*  après,  au  cabinet  de  lecture, Je  vi*.  A 
ma 'grand*  stupéfaction,  qu'un  Journal  de  province  — 
je  ne  sais  plot  lequel  —  avait  reproduit  une  de  me*  his¬ 
toriette*.  J'eus  comme  un  étourdissement  en  lisant  dans 
cet'e  fauilla  ta*  mot*  magique»  :  «On  lit  danaie  F'g/aro, 
tout  la  signature  d'Albert  Wolff,  etc.  »  et  je  me  disais 

—  Assez!  assez'  c'eat  trop  de  bonheur!  me  voici  déjà 
célèbre  eu  province  l 


Cest  que  j'ignorais  alors  ce  qu'il  faut  de  labeur,  d'é¬ 
nergie,  de  volonté  pour  être  .seulement  connu  dans  unn 
seule  rue  de  celle  immense  ville. 

Après  U  première  nouvelle  A  la  main,  mon  cher  Fi¬ 


garo,  jo  Toi  apporté  mon  premier  arlldo ;  puis,  quand 
lu  m  uval*  sevré  ht-  que  j’avais  apprf*  A  marcher,  lors¬ 
que  JVlnis  devenu  un  grand  garçon,  J'ai  pris  la  grnndo 
canne,  Jerrybla'/qjraro,  d  Je  mn  suis  promené  A  h-a¬ 
vers  I’acû,  en  Méfiant toute* le* vi(rei  aur  pion  passage. 
Un  jour-iutynr  on  a  failli-  me  mettrei  an  violon. 

'Tout  cela  nous  a  donné  A  ynflêchlr;  n'osl-il  pas  vrai» 
I.'Age  de  la  raison  eil  ienn,  et  nous  avons  fait  noire 
bilan  mec  un  complet  désintéressements  quand  Je  l'ai 
quitté  je  n'ai  pas  compté  avec  loi.  Je  fai  généreuse¬ 
ment  abandonné  le*  trois  quarts  de  mes  ennemis. 

Après  quoi  nous  nous  sommes  séparés. Toi  lu  e*  resté 
dons  celle  chère  maison  oii  j'ai  élé  élevé,  et  moi  je 
suis  allé  habiter  un  autre  quartier  où  Je  serai»  encore, 
ai  l'on  ne  nous  avait  pas  expropriés. 


Quand  lu  m'a  vu  sans  logement,  brave  ami,  lu  m'as 
encore  reruoilil  comme  autrefois,  e»  me  voici. 

l  a  malMom  e*l  encore  la  même.  Voici  bien  Je  cais¬ 
sier  qui  m'a  remis  les  premier*  cinq  louis;  mais  je  n'ai 
plus  ma  grande  redingote  ot  les  chères  i Uurion»  que  j'ai 
apporléés  d'Allemagne. 

Aedinqoté  faux  col»,  illuriur.f.  Joui  a  été  tmoorlé 
pif  la  U.irtMTion  des  aune  - 

Mais  loi  aussi,  rher  Figura,  tu  es  bien  changé.  Te 
voici  maintenant  un  homme  tout  A  fait  raisonnable,  tu 
vos  dlnér  en  famille  el  tu  as  appris  A  mesurer  le*  pro¬ 
pos  Ne  crains  rien,  mon  ami,  je  sai*  qu'il  me  faut  A 
présent  mettre  de  Peau  dan»  mon  vin  du  Hhm  et  que 
nous  ne  sommes  pas  d  Age  A  nous  faire  mettre  au  porie 
pour  quelque»  evadades  de  Jeune  homme. 

Ri!ibr.i*son*-nous,  mon  vieil  ami,  el  remet lons-nou« 
A  la  besogne.  Tâchons  surtout  de  ne  pa»  avoir  trop  de 
retours  ver»  l'ancien  temps,  oü  l'on  couchait  bien  vite 
le*  demoiselle*  quand  tu  te  présentai*  dan*  une  maison. 
Aiyourd  liul  nous  somme»  gens  raisonnables  ;  A  force 
de  manier  une  plume  J'ai  appris  A  m'en  sorviroiT  A  peu 
près,  et  les  cheveux  gris  qui  commencent  A  pousaersur 
m»s  h  o  pe*  me  disent  A  tonte  heure,  A  tout  instant 
qu'il  y  a  des  lecteurs  ptu«  jeunes  que  nous  qui  ne  doi- 
veiil  pn  iuut  entendre. 

balul  donc,  chère  vieille  maison  dn  Figaro,  où  Je  suis 
entré  alors  que  je  n'étais  qu'un  timide  écolier,  et  où  Je 
reriens  aujourd'hui  aprè»  une  longue  absence.  J'ai  ré- 
c.,»lé,  depuis  noire  séparation,  non  pas  une  fortune  co¬ 
lossale,  mai*  une  quantité  d'ennemi*,  ligue  et  Und- 
«  ebr,  dont  Je  te  fais  cadeau. 

En  revenant  chez  loi.  ami  Figaro, J'oi  vu  renaître  dans 
mes  souvenir»  tout  ta  pswé  dont  je  viens  de  te  parler 
avec  un  allendrissement  que  le  lecteur  nexenaera 
peut-être  pa». 

Quel  est  noire  avenir»  Je  l'ignore;  mai»  U  y  a  des 
moment*  ob  Je  regrette  I*  redingote  et  les  e«pérance* 
de  mon  Jeune  Age 

surir  wotre. 


Hier  —  Aujourd'hui  —  Demain 


Nous  extrayons  d'une  lettre  personnelle,  quelque*  dé¬ 
tails  *ur  U  récente  visite  que  le  frioce  Imperia]  a 
faite  A  I  Ecole  militaire  de  SamtrCyr. 

*  Ce  qui  m'a  le  plu»  frappé,  m'érnt  un  élève  de  l  é- 
role,  c'est  te  tnct  et  le  savoir  vivra  précoces  que  dé¬ 
ploie  le  jeune  prince. 

a  II  »e  préænte  avec  un  charme  singulier,  dcml-efi- 
fantin.  demi-royal,  il  *ail  saluer  sans  roideur  et  re- 
gardersans  affectation. 

Quant  A  '«  qui  est  de  l'art  délicat  et  difficile  du  sa  hit. 
il  le  pnaséde  A  un  degré  remarquable  Je  l'ai  beaucoup 
regardé  et  beaucoup  observé,  et  j’ai  appris  de  lui  mille 
chose*  que  j’ignorats.  Il  y  a  dans  un  simple  salut  des 


—  Moulinet  et  un  autre  valet.  MargaJ  L'attend  dans  la 

Eande  salle  du  côté  du  jardin.  Tu  escaladeras  la  j>a- 
aade  et  lu  te  trouveras  A  ses  côté*.  Va,  et  soi*  pru¬ 
dent 

—  Merci,  ta  Vaftray.  répondit  Pascout. 

Et  il  ae  dirigea  rapidement,  par  le*  champ*  couvrit* 
d’une  ombre  protectrice,  ver*  ta  ferme  de  la  Ba?lide- 
Neuve,  tandis  que  dan»  l  évtisc  de  (Jorde*  le*  fidèle* 
nccooni'  de  toute*  parts  entonnaient  joyeusement  des 
chant*  d'alié^re»»e 

Qj  «que  l>e  'jo*  r,..pt.  -  cl  ri)  Je  pa%  -1*1 .  T.i  -  •»»! 
était  un  d—  - 're«  que  l'fl  rerirontP»  p.'if  i.  dm. 
Ms  vllln."  >  malgré  fob-cuu'e  de  leuf  n.vi«-.-  « 

D*  de-  if  a  un  I  r.j  «n  ■  rr  dan*  la  \  '<*•  .  A  «m 
Mu.  1!  1  rvla'i.e,  de  net  - p  .  uif-uidu' ->>-■  ■ -ux 

«•-)  le-  ,  I.'  mrv  :  r  H  avait  '  m*1  Cinq  uns.  Il  vnail  *cul 
dans  le  l-i>  tl  *!'■■*  coaaidévable  qwe  père  lui  avait 
tanné,  et  dont  il  abandonnsi!  1  exploitation  A  un  fer¬ 
mier.  aflu  de  n'avoir  pat  A  s'ea  préoccuper  lui-méme. 
Il  pa»»ait  dan*  le  pays  pour  un  savant  et  un  poète, 
parce  qu  on  te  rencontrait  vul  dan»  le*  rliaïup»,  lisant 
dan*  un  livre,  et  comme  il  lui  était  arrivé  de  composer 
ur.e  ou  deux  rhanvui'.  eu  langue  provençale,  on  le  dé¬ 
signait  plue  volontiers  sous  te  nom  de  Wfibï,  celui 
qui  f*il  .le»  livre*,  que  soii»  celui  de  Pascoul. 

Au  fond,  c  elait  une  nature  fine  et  rêveuse,  pleine 
d>ntbon»Nume  et  de  cosur.  Tous  ceux  qui  l'appro¬ 
chaient  I  aimaient,  et  ton*  disaient  qu'it. était  d'une  w- 
mmee  bien  'uinfricure  a  ceiU  de*  paj^an»  au  milieu 
desquels  il  vivait 

Etait-ce  pour  cela  que  Margaf  l  avait  distingué,  ou 
btcu  était-* e  pour  sa  Lcaut/f  car  Pawoal  était  beau, 
tw-su  de-  je  un» -o.f,  du  santé,  de  fi-anebise.  Qui  le  sajlt 
l!  l'ignorait  lui  même. 

11  n'avait  qu'une  certitu'le,  c'est  qu'aprê*  avoir  vécu 
iu»qu  A  vingt-quatre  ans,  l>»pnt  léger,  le  coeur  libre, 
il  *' était  tout  fi  coup  é|»n*  de  Margai  II  garda  son  se¬ 
cret  pour  lui  seul  Durant  pluricnr*  moi».  Margai  elle- 
mèuie  n  en  connut  rien,  bien  qu'il  fut  quelquefois  reçu 
A  la  ferme  de  Rivaro»  el  qu'il  eul  sous  le*  yeux  V objet 
de  son  adoration.  Mal»  un  *>ir,  pendant  le  bat  d'une 
fête  votive  de*  environs,  tandi*  que  croyant  n  ôtre  pas 
conrnrl*  il  jetait  sur  Marqaï  d'amoureux  regard*,  il  lui 
semola  qu’elle  lui  fa^a.t  signe  T  approuver  K  moitié 


nuance»  extrêmement  délicates,  que  le  Prnicn  po»éde 
admirablement. 


>  On  lui  a  offert  de  gnùt»r  notre  bouill'.n.  el  d  a  re- 
fuw  |  m»  il  * v»t  ravisé,  et  rentrant  pour  la  *econJe 
foi»  iLin»  la  cumne.  qu  i)  avait  déjà  visitée,  il  a  goûté 
la  soupe  d»«  étuves,  puisée  *ciu»  s,.»  y«mv  a  t.v  grande 
marmite  '  ù  ru.-i.t  n-.tr<*  reps»  reglementaire  du  soir. 

"  [a  Prince  a  visité  l’Ecoio  entièrement.  Celte  visite 
a,  *olon  l'usage  en  pareil  ca*.  été  signalée  par  une  re¬ 
mise  générale  de  tontes  le»  punition*  encourue»  por  le* 
élève»  :  d  nj  en  avait  du  reste  que  fort  peu  :  deux 
salles  de  police  et  quelques  consigaes.  Le  tout  a  èl4 
levé.  ■  % 

•  Le  bataillon  a  manœuvré  et  défilé  son»  le» 
yeux  du  Prince  ;  entre  nous,  je  crois  qu  il  a  du  être  sa- 
IrUait  :  c’était  «uperbe. Un-’  deux!  pas  un  accroc,  pa» 
un  retardataire!  I-e  bataillon  manœuvrait  comme  un 
seul  homme,  et,  j'imagine  que  le  Prince  a  dù  être 
content  de  nous,  fl  ne  verra  pas  souvent  de*  mouve¬ 
ments  enlevé*  avec  tant  de  ciàoerie  et  de  ju*teMe.  Xli! 
dam!  c'est  le  bataillon,  oelui-IA,  le  bataillon  modèle, 
et  le»  tradition»  ne  s'y  perdent  pa*!  Vous  l'avez  vu  À 
l'oeuvre,  e(  vous  savez  ce  qu'il  vaut. 

»  Entre  autres  cunosjiés  de  l'école,  on  a  montré  nu 
jeune  Prince  VaMxan  de  Saiut-Cyr.  Iji  Prince  l  a  exa¬ 
mine  atec-beaofonp  d'intérêt  et  do  plaisir  —  el  de  (ait, 
votre  album  vaut  bien  cela  ■  li  e*t  magnifique  et  pré¬ 
cieux.  plein  de  belle»  chose*  introuvables,  offerte»  par 
le»  élève*  et  signée*  des  plus  beaux  nom»  de  I  armée. 

*  Le  commandant  ayant  exprimé  au  Prince  le  dé»ir 
de  voir  un  de  ses  de—in*  figurer  «lan*  l'Album  de  l'E¬ 
cole,  le  Prince  n  promis  d'envoyer  un  croquis, ‘signé  de 
lai.  Désormais.  S»int-r:yr  n  aura  plu»  rien  A  envier  A 
défunt  vi.trc  événement  Vous  avez  en  un  de**in  inédit 
du  Prince  impérial,  Satnl-Cyr  aura  le  sien.  etc.  • 


Voici  la  saison  revenue  ou  les  coa/érenec*  lont  s'a¬ 
battre  sur  Pan», 

On  'lit  que  plusieurs  personnes,  appartenant  soit  pai 
leur  nom,  soit  par  leurs  principe*,  au  faubourg  Saint- 
Qnrmain.  ont  demandé  et  obtenu  I  autorisation  de  faire 
cet  hiver  des  conférence»  publique*.  Au  nombre  de  cej 
orateur»  figure  VI.  de  Falloux. 

On  ne  dit  paspneore  A  quel  endroit  seront  faites  ce* 
conférences,  ni  la  date  A  laquelle  elles  auront  lieu. 


La  ville  de  Liège  se  propose  d'élever  é  Charlemagne 
une  statue  équestre  en  brojire,  dont  le  travail  e»l  déjà 
confié  au  pculpfeer  Jehotte. 

Cette  œuvre  colossale  sera  élevée  nr  un  j.ié-le<ta 
de  granit,  *ur  lequel  00  gravera  ce*  quatre  mot»,  qu 
sont  assurément  l'éloge  lo  plu*  magnifique  et  le  plu 
concis,  le  plus  véridique  et  le  plus  éloquent  qui  ait  ja 
mais  été  fait  do  grand  empereur,  plus- grand  encore 
comme  législateur  que  comme  conquérant  ; 

Magma  bell",  major  jmre. 

Voici  un  triolet  nouveau-né  qui  court  lee  extern  cl  iee 
certes  lilUratrrt  des  boulevards  ; 

J'simerei»  mieux  Rumine  au  bain 
(Joe  Suzanne  parmi  1m  chope*. 

M-.i  qui  ne  »ui»  pu  os  UmW. 

J'aimerais  mieu*  Suzanne  su  baie, 

H' la»!  aprè*  Su  tanne,  Obin 
Viendra  chanter  «Uns  ras  tebonw  I 
J'aimerais  mieux  Ruzuone  au  bain 
Que  Suzanne  panai  le*  ebopea 

L'auteur  de  ce  joli  triolet  est  un  poêle  contemporain 
célèbre  parmi  I«ï»  plus  célèbre*,  un  habile,  un  mai- 
ire,  presque  un  chef  d'école. .  On  pourrait  bien  von»  M 
nommer,  mais  il  désire  garder  l'anonyme. 

CUercliez-le  donc,  1)  n'est  guère  difficile  A  deviner 
pour  le  lecteur  habitué  A  étudier  dans  leurs  cenvre*  les 
procédés  de*  portes,  et  il  y  a  dan»  ce*  petit*  ver«.  im¬ 
provisés  rn  riant,  une  aliure  funambulesque  qui  vaut 
une  signature  avouée. 

1  L’n  spéculateur  organise  en  ce  moment  un  tram  de 
plaisir  pour  Venise. 

Il  se  propose,  au  ca»  (fi  vrei  dire,  la  chose  n'sst  pa* 
faite),  —  au  cas,  dis-je,  où  les  négociation*  préhmioui- 


*uffo«Tué,  tremblant,  pâle,  il  obéit,  et  au  milieu  de  la 
fête  il»  échangèrent  5<-%  parole»  suivante*  ; 

—  Vous  m'aimez,  lui  dit  Margaf,  ne  niez  pa»-  J  »* 

deviné. 

—  Vous  ai-je  déplut  demanda-t-il. 

—  Non.  reprit-olle  avec  douceur  Venez  demain  i  la 
ferme,  ver*  le  soir.  Promenez -vou*  sous  faire.  JVar 
rous  y  trouver. 

Cétâit  *on  premi«*r  ren«lez-vou"  d'amour.  Il  s'y  ren¬ 
dit  ivre  de  teudrev«\  ébloui,  trarofigiiié,  ne  songeant 
guère  fi  remarquer  re  qu'il  y  avait  de  singulier  dan»  la 
hardies-.'  avec  laquelle  Margai  avait  provoqué  -*•« 
aveux.  Mu  gai  l'attendait  et  le  latum  parler  tant  qu'il 
v  jtut.  S*  jamais  Jeune  fille  entendit  un  éloquent  aveu, 

•  e  fut  elle  il  lui  parta  comme  savent  parler  le*  poète*, 
dans  die  î.mgue  enchantée  de  la  Provence  ob  cha¬ 
que  mot  e  d  une  image,  va  toute*  les  etprerioas  Mnt 
cni|iis  intes  de  charme. 

—  Etes  vous  prêt  fi  uié|iousert  ditz-lle  enfin,  après 
avoir  écouté  froidement  cette  parole  fiévreuse. 

—  Quoi  :  c'est  voua  qui  te  voulez  I 

—  oui,  si  c.-ia  ion* .  .nvient.  Dan»  ce  cas,  bâtez  -tous 
•le  m'arracher  fi  cr-tte  maison.  J’y  suis  malheureuse- 

—  Malheureuse!  Par  quif  Commentf 

—  Je  vous  dirai  tout  jdustard.  répondit-elle  en  es¬ 
suyant  une  larme.  Pour  le  moment,  ne  songez  qu  i  de¬ 
mander  ma  main...  Je  voua  aime  et  je  vous  aimerat 
toujours. 

U  retourna  lentement  A  Gord  eu,  le  cœur  épanoui  II 
C'ait  ainié  par  Marital;  elle  le  lui  avait  dit.  Existait-il 
au  inonde  un  homme  plus  heureux!  Seul  etsansbui 
jusque-là,  il  se  v.nait  déjà  T  epoux  de  l'incomparable 
créature  qui  s  était  confiée  fi  lui. 

Le  lendenjain,  il  se  rendit  à  la  Bastide  Neuve  II 
trouva  le  fermier  A  table  fuira  -o  femina  et  sa  fille 
Otto  dernière  ‘orlit  en  le  voyant  entrer,  et  Rlvarot 
s'écria 

—  Boqiour  Pascuul,  quel  bon  vent  vous  amènet 

Pascoul  salua. 

—  O  ne  sera  un  bon  vent,  répond it-il,  que  *1  von» 
exaucez  le  vœu  que  Je  viena  vou*  aouineltre.  M.  Hiva- 
rot. 

—  Qu'y  a-t-li  ponr  votre  aorvlcef  dcn:nda  ce  der¬ 
nier. 
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A  Theurè  du  re»  événements  «a  pimaicnt  A  t-i  f.wtn 
de  La  Bastide- Neuve,  *ur  ta  petit*-  place  «le  G  -r-  vs,  de 
xaat  r  église  encore  plongée  dent  T  ombre,  un  tiointov* 
mure  tout  rapidement.  La  nuit  était  calme  «-•<  flaire  Du 
raut  I  hiver.  ab*r»  qu*  ta  gelée  durcit  la  terre,  le  ciel, 
dans  M  Midi,  prend  de*  teintes  lumineuse-,  U->  <  -  U*» 
«ml an  é  Ul  singulier  qui  fait  ressortir  la  tranquille  pu- 
retedu  firmament. 

Le  froid  était  intense  L  Uomm*  d  mt  a  u-  ;  1  .-  n- 
perariamt  attendre,  et  »an»  doute  il  ne  msrekau  raia- 
demvM  sur  V étroite  place  «tu  v fftage  «Aont  il  U.msl  plu 
»*eor»  fui»  te  tour  eu  asoiae  de  ttfsq  miaate*.  qu  1**  de 
ne  paa  laoaer  l'air  gta*ul  Je  U  nmi.  p4—trrt  —»  »*!e- 
•aents  si  mr-'sivlif  »e«  membre»  U  bevit  de  «**  pa» 
•eu]  l  e*  ho  dm  «ille«e  Dea»  aucune  de*  mai 
•on*  » .. .  1  -oaaaabi  ce  ne  duvmaU  On  ne  consacre  pa» 


crequer  la  charpente  du  clocher  et  deux  cloches  mises 
en  branle  sonnèrent  A  toute  volée 
Alors  i»  village  sembla  se  réveiller.  Ce  fut  d'abnrd 
quelque*  voix  tardées,  quehjne*  lueur*  tremblante*  qui. 
»u*.c«u*iveinent,  «'échappèrent  de  toute*  le*  maison» 
J*ui«.  un  sourd  murmure  s'éleva  v»  grrevdt  neu  a  peu,  A 
mesure  que  la  population  descendait  dan*  fa  rue.  Wen- 
lAt  )«  bruit  devint  étourdissant:  loue  le»  habitants  de 
(torde*  portant  qui  de»  t«rrl>M,  qui  de»  bougie.»,  qui 
des  lanterna* ,  débouchèrent  nui  la  pitre,  panant. 

1  naul.  lantant  Les  f- usine*  eut  raient  rapidement 
daa<  -e  i.^et  f  mlértavr  »  était  «pleruMemeat  ifiu 
causé  • .  homme*  fnrmaiaét  «ira  gre-upea  d  oè  quef 

qaas- . .  Ma  mo*B»  dévAta.  réc  happé  rr  ai  fci.-n»!  ao-ir 

se  refu  «  dan*  «a  petit  cabaret  «Gué  *  I  an  rie  de  la 
"pt*  e.  ei  detaear*  f»rnsè  jaoqa  A  -  e  m  ornent 

—  lriirt’i.  ' o'tA  i»s  gen»  de  ta  Ba»'>-.l*-N»nve '  Vécvia 
tout  A  coup  rbomme  au  manteau,  qui  avait  interrompu 
deptn*  un  instant  sa  promenade. 

Et  il  marcha  i  leur  rencontre,  en  ayant  actn  cepen¬ 
dant  de  u  être  pa  -  reremau. 

CéUM*t  eux.  «-n  effet  Théodore  Rivarof  était  fi  leur 
t»!u.  donnant  k  bra*  fi  sa  femme  l’uu  venaient,  A  ta 
débandade,  le*  pamsts,  M»  amis,  le*  serviteur*  ef,  au 
sailieu  d»  «e*  i-m»er».  la  Valbray.  Quant  A  Margai. 
•CM  n  #i*H  pn*  tfi 

Aprè*  avoir  regardé  passer  te*  gens  de  In  ferme, 
l'iuconuu  allait  -r  retirer,  lorsque  <*  Valbray  --«tança 
ver»  lui  »t.  lui  m«-ttant  la  main  aur  l'épaule 
—  C'eat  toi,  Pascoul»  dit-elle. 

Il  Irrsaailht 

Von*  rallfi  donc,  U  Valbray .  J  ai  cru  que  vous  n’en 

—  Margai  t'attend  Si  tu  ne  m'a»  paa  rue  plu»  lAt, 
c  c»t  que  J'ai  voulu  m  apurer  d*  leur  départ  A  tou*  el 
pouvoir  te  «hre  quVn  c»  inument,  elle  est  seule  et 
libre 

—  Comment  Ri'  a  rot  a-t-il  permis  quelle  ne  laccom- 
ptgnfii  |>a»  A  (a  ine**e  de  Bimilt 
—  Après  avoir  reçu  ma  réponse,  elle  s'ea»  plainte 
d'un  vkdont  mal  de  têtu  et  foire  a  été  de  la  luiaaer 
seule  Sa  mère  soûlait  reater  avec  elle.  Elle  a  refusé 
sot  *»»Jn*.  diaant  qu  elle  •  allalf  couc-ter. 

—  Qui  garde  la  fermeTdnniacJ*  encore  Paa’ficl 
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JOURNAUX 


Avec  le  règne  de  Louis-Philippe  s’ouvre  pour  la  presse  une  ère 
de  liberté  qui  ne  tarde  pas  à  engendrer  la  licence.  La  loi  de  sep¬ 
tembre  1835  vient  mettre  une  sourdine  aux  exagérations  de  certains 
journaux.  A  cette  époque  le  nombre  des  journaux  est  d'environ  000, 
dont  350  pour  Paris  et  250  pour  la  province.  En  1815,  ce  chiffre 
s'élève  à  750  environ,  dont  500  pour  Paris  et  250  pour  la  province; 
300  de  ces  journaux  sont  politiques. 

Avec  la  révolution  de  février  1848  la  presse  recouvre  toutes  ses 
libertés.  De  nouveaux  journaux  naissent  de  tous  côtés  :  on  n'en 
compte  pas  moins  de  350  pendant  l'année  1848,  dont  beaucoup 
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Titre  du  journal  l 'Entracte,  dessiné  par  Tony  Johannot. 


n'ont  que  quelques  numéros.  Les  abus  de  langage  de  cette  nouvelle 
presse  deviennent  tels,  qu'une  réaction  se  produit  et  que  le  caution¬ 
nement  est  rétabli.  En  1850,  l'Assemblée  nationale  dans  le  but 
d'établir  les  responsabilités  en  matière  de  délits  de  presse  décide 
que  désormais  les  articles  devront  être  signés. 

Un  décret  du  17  février  1852  suspend  la  liberté  de  la  presse;  le 
régime  de  l'autorisation  préalable  est  rétabli  pour  tous  les  journaux 
traitant  de  matières  politiques  ou  d'économie  sociale.  Malgré  ces 
mesures  restrictives,  la  presse  se  développe  d'une  façon  normale 
pendant  les  premières  années  du  second  Empire.  En  185  U  Henri  de 
Villemessant  fonde  le  Figaro ;  en  1803,  parait  le  Petit  Journal.  En 
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COUVERTURE  D’UNE  REVUE  HEBDOMADAIRE 

Fondée  le  12  octobre  1SÔ6. 

Composition  de  Bertall,  donnant  les  portraits  d’écrivains  et  journalistes  en  vogue, 

Louis  Ulbach,  Rochefort,  alors  jeune  débutant,  Emile  de  Girardin,  etc. 

1860,  Paris  possède  500  journaux.  En  1866,  il  existe  en  France 
1600  journaux,  dont  330  politiques;  Paris  figure  dans  ce  chiffre 
pour  700  feuilles,  dont  65  politiques. 
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Un  décret  du  gouvernement  de  la  Défense  nalionale  des  5-1 0 
septembre  1870  abolit  le  timbre  des  journaux;  un  autre  décret  des 
10-12  septembre  1870  rétablit  la  liberté  de  la  presse  sous  réserve 
d'une  simple  déclaration  remplaçant  l’autorisation  préalable. 

La  loi  du  20  juillet  1881  exige  qu'avant  la  publication  do  tout 
journal  ou  écrit  périodique,  il  soit  fait,  au  parquet  du  procureur  de 
la  République,  une  déclaration  contenant: 

1°  Le  titre  du  journal  et  son 
mode  de  publication; 

2°  Le  nom  et  la  demeure  du 
gérant  ; 

3°  L'indication  de  l'imprimerie 
où  il  doit  être  imprimé. 

La  loi  exige  encore  qu'au  mo¬ 
ment  de  la  publication,  deux  exem¬ 
plaires  signés  du  gérant  soient  dé¬ 
posés,  soit  au  ministère,  soit  à  la 
préfecture,  sous-préfecture  ou  mai¬ 
rie,  selon  les  localités. 

C’est  en  grande  partie  aux  dispo¬ 
sitions  bienveillantes  de  la  loi  de 

couverture  de  la  <(  lanterne  »  1881  que  la  presse  doit  d  avoir  ac- 

de  Barbey  d’Aurevilly  (1868).  quis,  sous  la  troisième  République, 

le  développement  considérable  qu’elle  a  aujourd'hui.  Lu  effet,  le 
nombre  des  journaux  parisiens  politiques  et  divers  passe  successive¬ 
ment  de  900  en  1880  à  I  300  en  1883  et  à  1  800  en  1889,  pour  rester 
presque  stationnaire  depuis  cette  époque,  car  le  nombre  en  e<l  de 
1880  en  1898.  Si  la  presse  parisienne  ne  s'est  pas  sensiblement 
accrue  depuis  1889.  il  n'en  est  pas  de  même  de  la  presse  départemen¬ 
tale  qui  passe,  de  3  670  journaux  en  1889  à  i  370  en  1898.  Lutin  le 
total  de  tous  les  journaux  français,  comprenant  Paris,  les  départe¬ 
ments,  l'Algérie  et  les  colonies,  s’élève  de  3  470  en  1 889  à  0230  en  1 898. 
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QUI  S  INTITULAIT  «LE  PLUS  PETIT  JOURNAL  DU  MONDE» 

Et  dont  le  texte  était  imprimé  en  petits  caractères  (1S83). 
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Les  publications  qui  ont  pris  le  plus  d'extension  pendant  ces  der¬ 
nières  années  sont  celles  qui  traitent  d’agriculture,  de  beaux-arts, 
d’économie  politique,  d’instruction  et  éducation,  de  médecine,  de 
modes,  de  politique,  et  enfin  les  journaux  illustrés  et  les  recueils 
littéraires.  Par  contre,  le  nombre  des  journaux  d'annonces  a  sensi¬ 
blement  diminué. 

En  dehors  des  bienfaits  d'un  régime  libéral,  la  presse  a  profité 
d'un  ensemble  de  faits  et  de  circonstances  qui  ont  aidé  à  son  déve- 


VIGNETTE  DE  TONY  JOHANNOT 
Illustrant  la  couverture  du  Journal  l’Arfi*/.'. 


loppement  pendant  les  dernières  années  du  dix-neuvième  siècle.  Il 
nous  suffira  d'énumérer  ces  faits  : 

1°  Suppression  successive  de  l'autorisation  préalable,  du  cau¬ 
tionnement  et  du  timbre  des  journaux; 

2°  Suppression  de  l'impôt  sur  le  papier  et  diminution  du  prix  du 
papier; 

3°  Extension  des  réseaux  de  voies  ferrées  ayant  permis  la 
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diffusion  rapide  des  journaux  dans  toutes  les  parties  du  territoire; 

4°  Amélioration  des  tarifs  de  transport  des  journaux  par  la 
poste  et  les  colis  postaux;  réduction  de  50  p.  100  sur  les  télé¬ 
grammes  contenant  des  informations  destinées  aux  journaux;  exten¬ 
sion  des  réseaux  téléphoniques. 

Nous  devons  constater  que  la  presse  a  su  faire  bénéficier  le 
public  de  tous  ces  avantages.  Le  prix  des  abonnements  a  été  baissé 
par  un  grand  nombre  d'organes,  et  le  prix  du  numéro  tend  à  être 
réduit  à  5  centimes  dans  toute  la  France  pour  la  plupart  des  grands 
journaux  politiques  à  fort  tirage,  quoique  certains  fournissent  assez 
souvent,  pour  ce  prix,  six  pages  de  texte.  Quelques  journaux  quoti¬ 
diens  parviennent  môme,  grâce  à  des  procédés  rapides  de  clicbage, 
à  donner  des  illustrations  d'actualité.  L'emploi  des  machines  rota¬ 
tives  permet  de  réduire  les  prix  de  fabrication  du  journal  et  d'aug¬ 
menter  la  rapidité  de  son  tirage. 

La  presse  quotidienne  doit  faire  de  très  grands  sacrifices  pour 
satisfaire  les  désirs  du  public  qui  veut  être  renseigné  très  rapide¬ 
ment  sur  tous  les  événements.  En  dehors  des  grandes  agences  où 
ils  s'approvisionnent  de  nouvelles  courantes,  beaucoup  de  journaux 
ont  dû  organiser  à  leur  usage  personnel  un  service  de  reportage  et 
d'informations  souvent  compliqué  et  onéreux.  De  plus,  certains 
journaux  de  Paris  paraissant  le  matin  publient  pour  la  province 
des  éditions  spéciales  qui  partent  parles  trains  de  nuit  pour  être 
mises  en  vente  en  province  en  même  temps  qu'à  Paris  ;  ces 
éditions  contiennent  une  chronique  locale  appropriée  à  la  région  à 
laquelle  elles  sont  destinées. 

Les  journaux  de  province,  pour  défendre  leur  clientèle,  com¬ 
mencent  à  créer  également  des  éditions  spéciales,  et  nous  pourrions 
citer  tel  journal  politique  de  province  qui  n'annonce  pas  moins  de 
douze  éditions  régionales  lui  permettant  de  rayonner  dans  les 
départements  voisins. 

La  presse  périodique  n'est  pas  restée  en  arrière  de  la  presse 
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RELIURE 


Les  origines  Je  la  reliure  en  France  sont  fort  anciennes  :  elles 
remontent  ,  à  proprement  parler,  à  l’époque  où  le  manuscrit,  quittant 
la  forme  de  papyrus,  prend  la  forme  carrée,  et  se  compose  de  plu¬ 
sieurs  feuilles  intercalées  les  unes  dans  les  autres,  qu’on  réunit  en 
les  liant  et  les  cousant,  pour  constituer  le  livre. 

Dans  la  première  période,  celle  qui  se  trouve  comprise  entre 
l’origine  du  format  carré  et  la  découverte  de  l’imprimerie,  la 
reliure,  en  tant  que  décoration  ne  joue  qu'un  rôle  secondaire  dans 
l’habillement  du  manuscrit.  Elle  se  compose  de  deux  ais  de  bois 
assujettis  par  des  bandes  de  cuir,  et  joints  souvent  par  un  fermoir 
en  argent  ou  en  cuivre  ;  elle  est  strictement  destinée  à  recevoir  les 
plaques  travaillées,  émaillées  et  ornées  de  pierreries  sortant  des 
mains  des  bijoutiers  et  des  orfèvres. 

Les  ouvrages  plus  simples,  ceux  qui  ne  sont  destinés  ni  à  des 

r 

souverains  ni  à  des  dignitaires  de  l’Eglise,  sont  seulement  recou¬ 
verts  de  velours  ou  de  peau  de  cerf  et  travaillés  exclusivement 
par  «les  moines,  seuls  bénéficiaires  de  ce  privilège  et  exempts 
d’impôts. 

Charlemagne  autorise  les  moines  d’un  abbaye  à  chasser  sur  ses 
terres  pour  se  procurer  les  peaux  de  cerf  nécessaires  à  la  reliure  de 
ses  manuscrits.  A  celte  même  époque  le  parchemin  et  la  peau  de 
vélin,  qui  étaient  déjà  employés  par  l’enlumineur  et  le  scribe,  sont 
utilisés  pour  la  reliure  des  manuscrits  courants.  Avec  la  fin  du 
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quinzième  siècle,  apparaît  la  peau  de  veau  tannée  au  naturel  sur 
laquelle  le  relieur  commence  à  appliquer  des  fers  ou  empreintes 


RELIURE  EN  ORFÈVRERIE  XIIe  SIÈCLE 
Avec  motif  central  en  ivoire,  du  \ie  siècle. 


représentant  des  scènes  religieuses,  des  animaux  fantastiques,  des 
fleurs  de  lis,  des  motifs  de  compositions  gothiques.  Ces  éléments 
décoratifs  sont  tous  tirés  de  l'ornementation  intérieure  des  livres 
d'heures,  et  exécutés  avec  des  plaques  d'abord  en  bois,  puis  en 
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métal,  probablement  gravées  par  les  artisans  chargés  de  l'ornemen¬ 
tation  sur  bois  de  ces  memes  livres  d'heures. 

Ces  premières  reliures,  complètes  par  leur  décoration,  sont 
l'œuvre  des  moi¬ 
nes  :  d’où  la  déno¬ 
mination  de  reliu¬ 
res  monastiques , 
qui  leur  a  été  con¬ 
servée.  Les  pla¬ 
teaux  ou  ais  sont 
primitivement  de 
bois.  Le  cèdre  est 
le  bois  le  plus  em¬ 
ployé  comme  of¬ 
frant  le  plus  de 
garanties  contre 
l’altération  causée 
par  les  vers.  Les 
ais  de  bois  ne  tar¬ 
dent  pas  à  être 
remplacés  par  des 
ais  en  carton.  Les 
roi  i  ures  deviennent 
plus  légères,  et 
aussi  plus  simples. 

Certaines  reliures 
sont  souples  :  leurs 
plats  se  composent  de  feuilles  de  papier  superposées  et  collées  en¬ 
semble,  et  recouvertes  d’une  simple  feuille  de  parchemin. 

Peu  à  peu  la  reliure  cesse  d'ètre  la  production  exclusive  des  mo¬ 
nastères  et  «les  couvents  ;  les  libraires,  les  imprimeurs,  trouvant 
dans  l'habillement  du  livre  une  source  nouvelle  de  bénéfices,  adjoi- 


R F. LIU RE  MONASTIQUE.  —  HEURES  DE  LA  VIERGE 
I)e  Thielman  Ivcrver  (1520). 
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gnent  à  leur  commerce  des  ateliers  de  reliure.  Kn  dehors  des  librai¬ 
ries,  il  existe  quelques  relieurs  indépendants,  nomades  ou  non,  qui 


RELIURE  A  l’emblème  ET  AUX  ARMES  DE  FRANÇOIS  l'  r 

ne  s’occupent  que  de  reliure  ;  mais  leur  nombre  est  très  restreint, 
et  les  spécimens  de  leurs  travaux  qu'on  a  retrouvés  sont  très  rares. 
Ces  artisans  sont  en  infime  minorité,  quoiqu'ils  soient  cependant 
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les  seuls  ouvriers  spéciaux  du  métier.  L’époque  de  François  Ier  et  de 
Henri  II  est  le  point  de  départ  d’une  transformation  complète  dans 
la  décoration  extérieure  du  livre. 

Les  grands  maîtres  ès  œuvres  du  temps  ne  dédaignent  pas  de 
prêter  leur  concours  pour 
la  composition  des  sur¬ 
faces. 

C’est,  alors  que  le  bi- 
ile  Jean  Grolier,  tré¬ 
sorier  général  des  rois 
de  France  François  Ier, 

Henri  II,  François  11  et 
Charles  IX,  amené  par  les 
besoins  de  sa  charge  à 
faire  de  nombreux  voyages 
en  Italie,  apprend  dans  ce 
pays  à  connaître  et  à  ai¬ 
mer  la  reliure  des  livres. 

L'Italie,  et  surtout  Ve¬ 
nise,  faisaient  de  la  reliure 
décorative  bien  avant  la 
France;  elles  ont  toujours 
été  considérées  comme  le 
berceau  de  cet  art.  Grolier 
commence  par  faire  exé¬ 
cuter  les  reliures  de  sa  bibliothèque  en  Italie  ;  puis,  afin  de  donner 
un  complet  essor  à  ses  goûts  artistiques,  il  fait  venir  en  France 
<les  relieurs  italiens,  qui  constituent  le  premier  noyau  d'un  atelier 
qu'il  dirige  alors  lui-même,  et  dans  lequel  il  obtient  les  splendides 
compositions  qui  sont  si  recherchées  aujourd’hui.  11  adopte  pour 
devise  :  Portio  mea,  Domine ,  sit  in  terra  vivent 'ium,  qu'il  accom¬ 
pagne  toujours  de  cette  légende  :  Grolierii  et  amicorum.  Il  serait 
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intéressant  de  connaître  les  noms  des  collaborateurs  de  Grolier; 
malheureusement,  aucun  document  manuscrit  n’est  venu  nous  les 
divulguer  jusqu’à  ce  jour.  Nous  savons  seulement  que  sous  Fran¬ 
çois  Ier,  Pierre  RotTet,  Philippe  le  Noir,  Estienne  Rofiet,  dit  le 
Faulcheux,  étaient  les  relieurs  privilégiés  du  roi,  et  avaient  acquis 

une  certaine  renommée. 
Estienne  Roiïet  exerçait 
encore  sous  le  règne  de 
Henri  II.  Sous  les  règnes  do 
François  11  et  Charles  IX. 
Claude  de  Picques  est  le 
seul  relieur  breveté  du  roi. 

Ee  règne  de  Henri  II 
porte  à  son  apogée  la  com¬ 
position  décorative  de  la 
reliure;  dans  les  reliures 
faites  pour  le  roi  et  Diane 
de  Poitiers,  la  conception 
grandiose  des  ornements 
ne  le  cède  en  l  ien  à  l'exé¬ 
cution  des  lignes.  Jamais 
aucune  époque  n‘a  produit 
d’ensembles  plus  riches  et 
plus  savants. 

A  la  fin  du  seizième 
siècle,  des  édits  publics 
contre  le  luxe  exercent  une  certaine  influence  sur  la  reliure  des 
livres  qui  devient  plus  simple.  La  reliure  franchit,  sous  les  règnes 
de  François  II  et  de  Charles  IX,  une  étape  sans  éclat.  1  ne  ordon¬ 
nance  d  Henri  III,  datée  de  I.'i77,  met  fin  à  cet  état  de  choses  en 
autorisant  la  dorure  des  tranches  et  l'ornementation  des  plats. 
Aux  grandes  conceptions  et  aux  partis  pris  grandioses  de  la  pre- 
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miôre  moitié  du  siècle  succèdent  alors  des  compositions  plus  miè¬ 
vres,  des  compartiments  de  filets  toujours  très  ou  trop  recherchés, 
parfois  d'un  dessin  douteux,  et  ornés  de  petits  motifs  de  remplissage 
peu  caractéristiques. 

Avec  la  fin  du  règne  de  Henri  III  et  celui  de  Henri  IV,  on  voit 
rayonner  les  Eve,  Nicolas  et  Clovis,  ainsi  que  Georges  Drobet,  tous 
trois  relieurs  brevetés  du  roi,  qui,  sans  rien  changer  au  fond  des 


RELIURE  AU  CHIFFRE  ET  AUX  EMBLEMES  DE  DIANE  DE  POITIERS 

Blason  des  Brézd. 

conceptions  précédentes,  y  ajoutent  une  richesse  de  fers  inouïe  et 
produisent  des  reliures  dont  la  principale  ornementation  est  com¬ 
posée  de  feuillages  utilisés  de  toutes  les  manières. 

Sous  Louis  XI H,  l'ornementation  des  reliures  décline  ;  elle  se 
caractérise  par  l'emploi  de  divers  motifs  semés,  fleurs  de  iis,  chiffres, 
couronnes  et  attributs. 

Ce  n’est  pas  que  les  artisans  manquent,  car  Clovis  Eve  exerce 
encore,  et  Anlhoinc  Ruelle  lui  a  succédé  comme  relieur  du  roi  ; 
seulement  le  niveau  des  conceptions  a  fléchi. 
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Sous  le  règne  de  Louis  XIV,  la  reliure  reprend  un  nouvel  essor, 
et  nous  retrouvons  des  reliures  très  riches  obtenues  a  Laide  de  petits 
fers  vermicelle  constituant  des  ensembles  d'un  grand  effet.  Ces  fers, 
quoique  s’enchevêtrant  les  uns  dans  les  autres,  forment  néanmoins 
des  lignes  gracieuses. 

Ce  ne  sont  plus  les  conceptions  savantes  de  l’époque  de  la  Renais¬ 
sance,  mais  l'effet  en  est  très  heureux  ;  cette  profusion  d'ornements 


RELIURE  AUX  ARMES  DU  DUC  DE  GUISE 

permet  d’obtenir  des  ensembles  sans  grands  frais  d’imagination. 
Boyet,  Dubois,  Du  Seuil,  sont  les  trois  relieurs  les  plus  célèbres  de 
cette  époque. 

Sous  Louis  XV,  un  style  nouveau  s'affirme,  et  l’ornementation, 
composée  de  guirlandes,  de  rinceaux,  de  feuilles,  ressemble  à  une 
dentelle  délicate.  Padeloup  est  le  maître  de  cette  nouvelle  école. 

La  fin  du  dix-huitième  siècle  et  le  commencement  du  dix-neu¬ 
vième  sont  pour  la  reliure  une  époque  de  décadence.  Les 
emblèmes  révolutionnaires  et  les  attributs  impériaux  remplacent 
les  gracieuses  dentelles  d’antan.  La  lin  de  l'Lmpire  a  cependant 
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laisse  quelques  types  intéressants  d’ornementation.  Bozérian,  et 
surtout  Thouvenin,  sont  les  seuls  artistes  qui  nous  aient  légué  des 
œuvres  dignes  de  remarque.  C'est  à  ce  dernier  qu'on  doit  ces  déco¬ 
rations  mêlées  d'or  et  de  froid,  avec  des  arcatures  et  des  niches 
inspirées  du  quinzième  siè¬ 
cle  et  qu’on  prit  l’habitude 
de  désigner  sous  le  nom 
de  gothique  de  la  Restau¬ 
ration. 

Bradel  donne  son  nom 
à  un  genre  de  cartonnage 
qui,  ne  constituant  qu'une 
reliure  provisoire,  permet 
de  conserver  les  feuillets 
dans  leur  état  pour  ainsi 
dire  primitif,  et  de  ne  leur 
adapter  qu’ ultérieurement 
une  rel  i  u  re  défini  tive .  Lesné , 
le  relieur  poète,  invente 
aussi  des  cartonnages  de  ce 
genre  qu'il  appelle  conser¬ 
vateurs,  et  qui  sont  encore 
plus  perfectionnés. 

La  seconde  moitié  du 


RELIURE  D’HENRI  IV,  PAR  CLOVIS  ÉVE 


dix-neuvième  siècle  est  par¬ 
ticulièrement  intéressante. 

Les  efforts  de  nos  artistes  relieurs  se  portent  les  uns  vers  la  recons¬ 
titution  des  belles  reliures  anciennes,  les  autres  vers  la  recherche 
des  formules  nouvelles  de  décoration.  Les  deux  spécimens  que  nous 
reproduisons  plus  loin  donneront  une  idée  très  nette  de  ce  qu  a 
été  l'art  de  la  reliure  au  dix-neuvième  siècle.  L  un  est  une  magis¬ 
trale  composition  de  Marius  Michel  pour  1  ouvrage  1 .4/'/,  exécuté 
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en  mosaïque;  l'autre,  exécuté  par  un  membre  du  Grolier-Club  de 
.New-York,  sur  un  exemplaire  de  l'ouvrage  la  Reliure  moderne  de 
William  Matthews,  est  un  véritable  tour  de  force  exécuté  par  Léon 
Gruel  avec  la  maîtrise  et  l'érudilion  qui  lui  sont  propres. 

La  reliure  composite  de  Léon  Gruel  rappelle  les  différents  motifs 
de  décoration  employés  parles  meilleurs  relieurs  du  dix-neuvième 
siècle.  Le  volume  est  en  veau  brun  et  sans  nerfs.  Le  plat  verso 
comporte  :  1°  Un  encadrement  extérieur  style  empire,  2"  un 

encadrement,  genre  Bozérian;  3"  un  en¬ 
cadrement,  genre  Thouvenin  ;  4°  un 
motif  central  rappelant  les  types  ori¬ 
ginaux  créés  par  la  maison  Gruel  de 
1845  à  1855. 

Le  plat  recto  comporte  :  1°  Lue  bor¬ 
dure  extérieure  de  dix  lilels,  genre  l’ur- 
gold-Bauzonnet  ;  2"  les  filets  or  passés 
les  uns  dans  les  autres  et  séparant  les 
compartiments,  genre  Traulz  et  Lu/in  ; 
3°  compartiment  du  haut,  genre  Lorlic; 
4°  compartiment  de  gauche,  ornement 
palmé  néo-grec,  de  Gruel-Engelmaun  ; 

Michel;  t>°  encadrement  du  milieu,  genre 
reliure  aux  chiffres  Mercier,  successeur  de  Cuzin  ;  7°  coiii- 
dc  Louis xiii  et  d’Aaue  d'Autriche,  partimeiit  du  milieu,  marque  du  Gro¬ 
lier-Club;  8"  compartiment  du  bas,  composition  «  Art  nouveau 
Au  dix-neuvième  siècle,  la  reliure  peut  se  diviser  en  quatre 
branches  :  1°  La  reliure  artistique  moderne,  tantôt  ornée  de 
compositions  exécutées  au  moyen  de  petits  fers  gravés  et  de 
filets  employés  à  froid  ou  en  dorure,  tantôt  exécutée  en  cuirs 
incisés  ou  cuirs  modelés,  tantôt  formée  d’un  mélange  de  ces  pro¬ 
cédés;  2°  la  reliure  d'amateur,  tantôt  demi-pleine  avec  ou  sans 


5°  compartiment  de  droite,  genre  Marin- 


UE  LJ  un E 


67 


HKUURR  D’aNTIIOINE  RUETTE  TOUR  ANNE  D’AUTRICHE 


coins,  lantôt  pleine,  avec  mie  ornementation  de  filets,  d’entrelacs, 
ou  de  compartiments,  exécutée  sur  maroquin  et  plus  rarement  sur 
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RELIURE  DITE  I.E  GASCON 

chagrin;  3°  la  reliure  de  bibliothèque  ou  à  façon,  qui  comprend  la 


RELIURE  JUMELLE,  ÉPOQUE  LOUIS  XIV 
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demi-reliure  courante  en  chagrin  ou  on  veau  avec  emploi  de  Uni¬ 
rons  pour  l'ornementation  du  dos,  et  la  reliure  toile  pleine  ou 
demi-toile;  i°  la  reliure  commerciale  qui  s'applique  aux  livres  en 


RELIURE  AUX  ARMES  DE  LOT  IS  XIV 


nombre  vendus  reliés  par  l'éditeur,  et  le  cartonnage  qui  est  om- 
ployé  plus  spécialement  pour  les  livres  de  prix  et  d  étiennes,  et 
qui  comporte  l'emploi  pour  l'ornementation  des  dos  et  des  plats, 
soit  d'impressions  monochromes  ou  polychromes,  soit  de  dorures 
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appliquées  à  chaud  à  l'aide  de  plaques  dites  fers  spéciaux.  A  ces 
diverses  catégories  il  fautjoiudre  la  reliure  à  la  Bradel,  qui  est  par 
destination  une  sorte  de  cartonnage  d'attente,  mais  qui  en  réalité 
devient  une  véri¬ 
table  reliure  d’a¬ 
mateur.  La  reliure 
Bradel  est  faite 
avec  des  toiles 
grain  de  soie  et  du 
papier  de  fantai¬ 
sie,  quelquefois 
avec  du  vélin,  et 
meme  avec  du 
maroquin  ;  elle 
n'est  jamais  ni  ro¬ 
gnée,  ni  ébarbéo, 
même  en  tête. 

Les  princi¬ 
paux  centres  de 
production  de  la 
reliure  sont  Paris, 

Lille,  Tours,  Li¬ 
moges  et  Dijon. 

Les  différen¬ 
tes  opérations  que 
comporte  la  re¬ 
liure  d'un  livre 
sont  les  suivantes: 

,  ..  RELIURE  AUX  ARMES  I)E  LOUIS  XV 

Le  satinage, 

destiné  à  faire  disparaître  le  foulage  produit  sur  le  papier  par  la 
pression  des  caractères  d'imprimerie;  la  pliure  à  la  main  des 
feuilles  de  l'ouvrage;  l'assemblage  des  feuilles  pliées;  le  place- 
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ment  ou  intercalation  des  gravures,  planches  hors  texte  et  cartes, 
quand  l’ouvrage  en  comporte;  l’ébarbage  des  tranches  à  la  cisaille 
ou  à  la  pointe,  lorsque  l'ouvrage  ne  doit  pas  être  rogné;  la  cou¬ 


ture  des  cahiers,  qui  est  faite,  soit  à  la  main  avec  du  lil  de  lin, 
soit  à  la  machine  avec  du  fil  de  lin  ou  du  (il  métallique  ;  la  cou¬ 
ture  est  souvent  faite  sur  rubans  afin  de  faciliter  l'ouverture 
complète,  particulièrement  pour  la  reliure  de  la  musique,  et  aussi 
sur  nerfs  lorsqu'il  s'agit  de  très  forts  volumes,  de  livres  de  valeur, 
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de  livres  de  prières  ou  bréviai¬ 
res;  le  débrochage,  lorsque  le  ** 
volume  a  été  broché,  et  la  cou-  * 
turc  nouvelle  sur  un  métier  nommé  cou 
soir;  l’endossure  ou  arrondissage  du  dos 
la  passure  en  cartons  au  moyen  de  ficelles  ; 
la  mise  en  presse  et  le  frottage  du  dos; 
la  rognure,  qui  est  faite,  pour  les  reliures 
d’amateur,  à  la  presse  à  rogner,  et,  pour  les 
reliures  commerciales  au  coupe-papier,  dit 
massiquot,  inventé  par  Massiquot  vers  1846 
et  présenté  par  lui  à  l'Exposition  nationale 
de  1849;  la  dorure  des  tranches,  leur  mise 
en  couleur,  leur  marbrure  ou  leur  jaspure, 
lorsqu'elles  n'ont  pas  été  ébarbées;  la  tran- 
chc-lilure,  ou  pose  de  la  tranche-file,  qui 
est  faite  à  la  main  pour  les  volumes  d’ama¬ 
teur,  et  rapportée  pour  les  autres  volumes 
à  tranches  dorées  ou  de  couleur;  la  pose  du 
signet  ;  la  garniture  du  dos,  à  l  aide  d’un 
ou  plusieurs  papiers  ;  la  couvrure,  qui  est 
faite  soit  en  pleine  peau  ou  en  demi-peau, 
soit  en  pleine  toile  ou  en  demi-toile,  et  qui 
comporte  les  manipulations  sui- 
$  vantes  :  le  choix  de  la  peau,  ma- 
roquin,  veau,  chagrin,  parchc- 

CVV  vp. 
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min,  basane  ou  toile;  la  parure  de  la  peau,  ou  amincissement  des 
bords  au  couteau;  le  collage,  qui  se  fait  à  la  colle  de  pâte  pour  1rs 


RELIURE  AUX  ARMES  UE  NAPOLÉON  I  '' 


peaux  et  à  la  colle  forte  pour  les  toiles;  la  pose  des  faux  nerfs  aux 
volumes  reliés  en  peau,  lorsqu  ils  n  onl  pas  été  cousus  sur  nerfs  ;  la 


U  ELI  ru  K 


7") 


pose  des  coins  en  peau  on  en  toile,  s'il  y  a  lieu  ;  la  dorure  des  titres 


RELIURE  AUX  FILETS  DROITS,  PETITS  FERS  ET  FERS  DÉTACHES 

et  ornements  du  dos  à  l'aide  de  lettres,  de  lleurons  ou  de  petits 
fers  assemblés;  la  finissure,  ou  pose  des  plats  en  toile  ou  en  papier 
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à  l'extérieur  et  des  gardes  en  couleurs  à  l'intérieur;  la  mise  eu 

presse  du  vo¬ 


lume. 

Lorsque  l'art 
du  relieur 
s'exerce  sur  des 
reliures  artis¬ 
tiques,  reliures 
d'amateur  ou 
reliures  à  fa¬ 
çon.  il  ne  né¬ 
cessite  que  des 
,  .  oui  ils  manœu- 

COUVERTURE-CARTONNAGE  D  UN  LIVRE  POUR  L  ENFANCE 

(Restauration.)  vi’es  a  la  main. 

En  effet,  pour  les  reliures  d'art,  la  composition  n'est  la  plupart  du 

temps  exécutée  qu'en  épreuve  unique.  Pour  les  reliures  d'amateur 

ou  les  reliures  à  façon,  la  décoration  n'est  identique  que  sur  les  lome< 

d’un  même  ou— 


VERSO  DE  LA  COUVERTURE  DU  VOLUME  PRÉCÉDENT 


vrage,  ou  sur 
les  volumes 
d'une  même 
collection  ;  elle 
n’est  en  tout 
cas  répétée  que 
sur  un  nombre 
restreint  de  vo¬ 
lumes. 

Pour  la  re¬ 
liure  commer¬ 
ciale,  au  con¬ 


traire,  le  relieur,  opérant  sur  de  grandes  quantités  d  un  même 
volume,  doit  produire  vite  et  à  bon  marché.  De  là.  la  nécessité  de 
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recourir  à  un  outillage  spécial  et  à  des  machines  très  perfection¬ 
nées  dont  la  construction  alimente  aujourd’hui  une  industrie  très 
florissante. 

Les  machines  employées  le  plus  couramment  pour  la  reliure 
commerciale  sont  les  suivantes  :  Presses  hydrauliques  et  lami¬ 
noirs  destinés  à  remplacer  le  battage  au  marteau,  machines  à  plier, 


pou  employées  en  France  en 
raison  de  l'habitude  qu'ont 


CARTONNAGE  D'UN  VOLUME 
I>o  chpz  Le  Fuel  : 

C/mi.r  de  /.pelures  pour  les  Dnmea  (182SR. 


BROCHAGE 

Du  Petit  Tableau  de  Paria  (ISIS). 


les  éditeurs  d'imposer  leurs  volumes  in-IS  au  lieu  d’in-16;  ma¬ 
chines  à  coudre  les  cahiers  au  fil  métallique  et  au  fil  de  lin;  machines 
à  encoller  les  dos,  à  les  arrondir  et  à  endosser;  machines  à  rogner, 
diles  massiquots  ;  machines  à  coller  automatiquement  les  carions 
sur  la  toile,  encore  peu  employées  en  France  ;  balanciers-presses 
servant  à  imprimer  à  froid  on  en  dorure,  par  estampage,  les  cou¬ 
vertures  de  volumes,  à  l'aide  des  plaques  gravées  dites  fers  spé¬ 
ciaux  ;  enfin,  quelques  machines  destinées  à  des  emplois  secon- 


78 


n  EM  U  RE 


daires,  machines  à  épousseter  J'or  ou  Je  cuivre  ayant  servi  à  la 


RELIURE  DITE  ((  A  LA  CATHEDRALE  ))  AVEC  PLAQUE  GRAVÉE  ,  |sr> 

.Joseph  Thouvenin  l’aîné. 

dorure,  cisailles  circulaires  pour  couper  les  carions,  machines  à 
dorer  sur  tranches,  à  parer  les  peaux,  à  arrondir  les  coin<.  ele. 


RELIURE  DE  MARIUS  MICHEL 
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RELIURE  DE  L’OUVRAGE  DE  HENRI  MATTHIEWS  SUR  I,A  RELIURE 
Exécutée  par  Léon  Gruel  pour  le  Grolicr-Club  de  New-York. 


La  France  produit  dans  des  conditions  de  prix  ol  de  qualité 
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RELIURE  I)E  L'OUVRAGE  DE  HENRI  MATTIIIENVS  SLR  LA  RELIURE 
Exécutée  par  Léon  Gruol  pour  le  Grolier-Club  do  New-York. 

sensiblement  identiques  à  celles  des  pays  voisins.  La  reliure  com- 
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merciale  et  le  cartonnage  ont  pris  pendant  ces  dernières  années 
une  grande  extension  ;  à  certains  genres  de  reliure  et  de  carton¬ 
nage  se  substitue  depuis  peu  de  temps  la  reliure  souple  en  pleine 
peau  très  séduisante  et  d'un  prix  de  revient  peu  élevé. 


Étiquette  de  relieur  (xviii*  siècle  '  . 


AFFICHES 


Los  débuts  do  l’affiche  française  sont  fort  modestes.  Au  seizième 
siècle,  l'aflicho  ost  réservée  à  la  publication  des  ordonnances  royales 
ou  documents  officiels.  Au  commencement  du  dix-septième  siècle,  les 
imprimeurs  et  libraires  jouissent  du  privilège  d’apposer  des  affiches 
pour  faire  connaître  les  ouvrages  qu’ils  impriment;  la  même  faveur 
est  accordée  aux  confréries  religieuses.  A  l'origine,  les  placards  ne 
contiennent  aucune  vignette;  seules,  les  affiches  officielles  sont 
ornées  des  armes  royales.  L'illustration  fait  seulement  son  appari¬ 
tion  dans  les  affiches  de  confréries;  puis,  un  peu  plus  tard,  dans  les 
thèses  à  images,  placards  par  lesquels  le  candidat  porte  à  la  con¬ 
naissance  du  public  le  sujet  de  sa  thèse  et  la  date  de  sa  soutenance; 
ces  th  èses,  généralement  bien  gravées  et  ornées  de  sujets  allégo¬ 
riques,  sont  souvent  de  véritables  œuvres  d’art.  Lune  d'elles, 
intitulée  Conclusions  physicæ ,  portant  la  date  de  1 62o,  est  une 
superbe  composition  à  l’eau-forte  de  Jacques  Callot. 

Du  commencement  du  dix-septième  siècle  datent  les  premières 
affiches  de  racoleurs,  représentant  les  uniformes  des  régiments 
désireux  d’enrôler  des  soldats.  Les  premières  affiches  de  théâtre 
datent  du  milieu  du  dix-septième  siècle;  d’abord,  elles  ne  con¬ 
tiennent  qu’une  lettre  ornée  ou  un  encadrement  historié;  puis,  au 
dix-huitième  siècle,  elles  sont  encadrées  dans  des  compositions  du 
goût  le  plus  pur.  Quant  à  l’affiche  commerciale  à  vignettes,  on  n’en 
trouve  que  de  rares  spécimens  au  dix-huitième  siècle. 

Pendant  la  Révolution  française  et  l’Empire,  les  affiches 


THÈSE  HISTORIEE 
Eau-forte  de  Jacques  Callot  (1025) 
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abondent,  mais  cc  sont  des  placards  politiques  ou  relatant  les  grands 


AVIS  A  LA  BELLE  JEUNESSE. 


REGIMENT 

DE  GUIENNE 

EN  GARNISON  EN  PROVENCE . 


DE  PAR  LE  ROI . 

JLj ES  JEUNES-GENS  de  bonnes  &  honncics  familles,  qui  défircront  fervir  Sa  Majefttf  dons  foa  Infanterie  Fn  ficwiTc, 
n  auront  qu’à  s’%Uxïî>r  à  M  DV  NANSOUTY  DE  BEAUREGAIID,  Premier  Lieutenant  au  Régiment  de  Guicnne. 
Employé  dï  Recrue  dans  rr  rc  Ja  Province  de  Bourgogne,  demeurant  Rue  do-College,  à  Dijon.  Comme  il  engage  port* 
l'augmentation  d'une  Compagnie  de  Grenadiers  &  de  Ghafleurs,  ils  feront  fùrs  de  toucher  de  très- ber..,  Engagemers ,  E 
recevront  de  plus,  pour  leur  route,  quarante  fols  pir  tour  fufqu’à  la  Oerrufon. 

Ceux  qui  lut  procu.‘jon£  de  beaux  Homma,  feront  généreufeaunt  rccompenjes.  >- 


AFFICHE  DE  RECRUTEUR  XVIJI"  SIÈCLE ) 


événements  mi 
li  ta  ires,  impri¬ 
més  en  liàte  et 
sans  aucun  sou¬ 
ci  artistique. 
I/o  rn  riii  e  n  I  a- 
lion  a  disparu 
de  l'affiche,  et 
elle  n'y  repa¬ 
raîtra  qu'à  l'é¬ 
poque  roman- 
t  i  q  u  e .  Vers 
182tS  s'ouvre 
1ère  des  affi¬ 
ches  de  liluai- 


PAR  PERMISSION. 

LES  COMEDIENS 

FRANÇOIS  ET  ITALIENS 

Donneront  aujourd but  Samedi  t  Oftobre  17  6  J 

MAHOMET  I  OU  LE  FANATISME 

Tragédie  de  Mr.  de  Voltaire»  ornée  de  fon  Speélaoie  &.  lui  vu* 

DES  CHASSEURS  OU  LA  LAITIERE 

Opéra  Bouffon  en  un  A£te  de  Mt  Anièaulme  rais  en  mufiquepar  Mr.Duny. 

C*  prendra  au  Theant  Cr  aux  prrmieeej  Logu  48  Joli ,  à  t Amphithéâtre  *r  Seconda  Logu  24  JoLtj  au 

Parterre  &"  aux.  Qalertej  n.  /Je. 

On  commencera  à  cinq  heures  &  dénué  du  for  } 

C  eft  a  la  Salle  de»  Spe^acJea 

Difenjèt  Jcnt  faites  aux  Gens  du  ÎJnre.  entrer  même  en  payant. 


AFFICHE  UE  THEATRE  (1768) 
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rie,  affiches  lithographiées  et  tirées  en  noir.  I/exécution  laisse 
beaucoup  à  désirer  au  début  ;  mais,  peu  à  peu,  les  procédés  se  per¬ 
fectionnent,  et  toute  une  pléiade  d'artistes  de  valeur  ne  dédaigne  pas 
de  signer  ces  œuvres  éphémères  :  Eugène  Devéria,  Célestin  Xan- 


-*  '  ;  FONT  AINEBLEAU  n*i. 

Af<>£  ij. 

F  CL* .  Cmai  .  *r  M  Vm.i*. 

Lr  TR|OH*ME  DE  tLORE.  *  V.  V.u. 

*  Div » i*v •» 


REPERTOIRE  DE  •-* 

Mari,  S  OS-W 

Cl  K  N  A  .  Tr4pM  '-  «  Pimi  Coutil! 

L'A  MOU  *  ni  A  I  LE  .  .  èt  Lf  C»*»» 

Jtadi  in.  , 

THtTÎS  FT  FÉLtE.  0^i«..d*  MH  ni  Fowmr. 

*  f*  “  ®®*0'  c  . 

Samedi  U. 

MtfPUW  VALET  CTOURn; .  O**  -  »  1  - 

RFNAÙD  P  Ojfi.Ci-ïKjM .  àt  MM  Ll 

T““  ‘  Afeli'i  f. 

ADtLATPr.  PU  CVFSCLIN .  A*  M  m  WiT.it». 

L  INQUIET.  *  F.r..* 

JoJi  17. 

SILVI7.  E.,«  E-  MM.  L.r-o*  Li  Rio*. 

A.  Tiln 

MjtJi  31. 

LE  FHll-OAOEHF  SANS  LE  SÇAVOIR  la 

M  Sto.n. 

LE  PHILA.VTROPt  .  Ceo***,  A*-,L»  Ct**> 

Jemd,  a+ 

t A  JTUNT  IVDirWF.  A*  M  Cjh.tt»- 

P  A EM 1 R  F  .  lUIl't  M  Cimcir.  4.  •'! 

M.  M  Bc.t  .  (Un  in 

Samedi  J  A. 

LA  FÏE  URCEL.  Ofin  -  Con.pt .  U  *£.  T»».*» 
*  Pt. T. 


THlstr.  c-  r,  it  x«.  Qm. 

T.tmeJi  Ç». 

LF*  PERDRIX  C*.  *.  :>• 
pjosr.r.  B^»t.  vh  i.i 


AFFICHE  DU  REPERTOIRE  DU  THEATRE  DE  FONTAINE RLEAU 
Du  S  octobre  au  P2  novembre  1760. 

teuil,  RafTet,  Gavarni,  Tony  Johannot,  Horace  Vernut,  Xmlar,  Henri 
Monnier,  Grand  ville,  Daumier,  Gustave  Doré,  Grévin,  André  G  i  1 1 ,  «  *  I  c . 

Vers  1 S i G ,  l’affiche  en  couleurs  fait  son  apparition,  tantôt 
imprimée  en  chromolithographie,  tantôt  coloriée  au  patron.  Mais 
pendant  vingt  années,  elle  ne  fournit,  à  part  de  rares  exceptions, 
que  des  spécimens  sans  aucun  intérêt. 

C'est  de  186(3,  époque  de  l'invention  des  machines  à  imprimer 
permettant  l'emploi  des  pierres  lithographiques  de  grandes  dimen¬ 
sions,  que  date  la  rénovation  de  l'affiche  française.  C'est  à  .lule> 
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Chéret  ([iic  revient  l’honneur  d’avoir  créé  de  toutes  [décès  cet  art 
charmant  de  l’affiche  illustrée,  qui  est  la  joie  des  murs.  L  œuvre 
de  Jules  Chéret,  qui  est  considérable  et  comprend  près  de  mille 
estampes  murales,  se  distingue  par  une  grande  originalité,  par  une 


ION. 


LES  COMEDIENS  FRANÇOIS  ET  ITALIENS 
Donneront  aujourd’hui  Vendredi  1 1  Octobre  1776. 


OU  LA  PRECAUTION  INUTILE 


Comédie  fen  quatre  Actes  &  en  Profe  de  Mr.  Beaumarchais 

SUIVIE 


DU  TABLEAU  PARLANT 


Opéra  en  deux  Aétes,  de  Mr.  Anfcaum  &C  Grétry 


Or.  p.einl  3  je  fol»  aux  Théâtre,  Lofes ,  Parquet  Ci  Afhphuchrv,  fols  au  Parterre  Ci  4  loi*  aux  GJUricfr 


commencera  a 


AFFICHE  DE  THEATRE  (1776) 


note  personnelle  tell**  que  certains  artistes  ont  cherché  à  l  imiter, 
mais  sans  y  jamais  réussir.  On  y  admire  l'élégance  des  lignes  du 
dessin,  la  simplicité  de  la  composition,  la  puissance  de  l’effet  déco¬ 
ratif  due  à  une  merveilleuse  compréhension  des  jeux  de  lumière  et 
de  la  combinaison  des  couleurs.  Combien  d’artistes  de  valeur  se 
sont  essayés  en  vain  dans  l'art  de  l’affiche  !  lis  ont  produit  des 
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œuvres  qui  sont, vues  sur  un  chevalet,  des  estampes  souvent  remar¬ 
quables,  mais  qui  ne  sont  pas  dus  allielies.  L'essence  même  de 


AFFICHE  DE  LIBRAIRIE  DE  RAFFET  l*X> 


l'affiche  est  d’obtenir  avec  peu  de  couleurs  des  oppositions  et  dé¬ 
chets  décoratifs  d  une  grande  intensité.  Voilà  ce  quefhéret  a  trouvé 


V  F  F I C  I  i  1*:  s 


V>1 


>0  livraisons 

S CE MES  O  £  ^ 


^  fUSê  #  k»8?fe  tk%rm<r.mÈ' 

CT  G  153  i  H  É  S  PA  P.  C  «  fJi  T  *- 

Vci ,  C RaN  D  IM  8  loo  VlGNtTTcj  tire 


jUATimu.- 

f  ' 

(t\$P<  /r>f. 


COMPOSEES  PAR 


c.Tsv 


HET2ÊL 


u»' 


LTl  _ 

lu  l*»«-\T«rT.JkBfrld^* 


AFFICHE  L)K  LIBRAIRIE  DE  GRAND  VILLE 


et  applique  en  employant  tantôt  des  fonds  dégradés  avec  deux  ou 
trois  couleurs,  tantôt  des  fonds  blancs  avec  quatre  couleurs;  ce 


AFFICHE  DE  LIBRAIRIE  DE  GAVA RNI 


sont  ces  qualités  de  chromiste  jointes  à  une  étonnanle  virtuosité  de 
composition  qui  ont  fait  de  J.  Chéret  le  Maître  de  l’affiche  française. 


AFFICHE  DE  LIBRAIRIE  DE  GAVARXI 


PHILOSOPHIE 


N 


\0®L*in-ô=  anglais  3  r‘ 

ao  livraisons  15  €  Vsj  s=. 
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j  Tous  les  Soirs  --'*****$$& 

!  REPRÉSENTATION  à  8f^l 

f  DIMANCHES  -  JEUDIS  &  FÊTES 

Représentations  Supplémentaires  à  3  M...  . 


//njr.V.  Chtrel  IS,  R  Srun*i,  Ptnt 


AFFICHE  HE  SPECTACLE  HE  JULES  Cil  ER  ET 

(18*0) 
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AFFICHE  DE  PARTITION  MUSICALE  D  ALFRED  DE  NEUVILLE 
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AFFICHE  DE  PARTITION  MUSICALE  DE  CLAIRIN 
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L’art  do  l'affiche,  sous 

|  l'impulsion  donnée  par  Ché- 

j  ret,  s'est  développé  au  poinl 

de  donner  naissance  à  une 

|  industrie  nouvelle  aujour- 

|  d'hui  très  florissante.  Des 

j  essais  d'affiches  en  chromo- 

S  typographie  ont  été  faits, 

|  mais  n’onl  généralement 

pas  été  goûtés  à  cause  de  la 

j  sécheresse  du  rendu  ;  la 

I  chromolithographie  a  mo- 

I  nopolisé  la  fabrication  des 
î 

1  affiches  illustrées.  Signa- 

\ 


* 

* 
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Ions  néanmoins  de  curieux  essais  d’afiiches  faites  à  l’aide  de  dé¬ 
coupages  de  bois  et  imprimées  typographiquement  ;  ce  retour  aux 
vieux  procédés  xylographiques  a  donné  des  résultats  originaux. 

Un  grf  ind  nombre  d’artistes  modernes  ont  signé  des  affiches 
illustrées;  nous  citerons  notamment  :  Anquetin,  Bastard,  Firmin- 


des  U  livres 


Organisée  par  la  Société  des  Artistes  Lithographes^ 

Français  U'TT 

sous  le  patronage  de  V' le  MINISTRE  de  l'instruction  publique  j i J  9 


el  desBEAUXARTS 


>■  "  de  I0h-5é  6h-5 

Galeries  Durano-ruelI^X” 

PRIX  D'ENTRÉE  1  franc 


KUCU3  SC'.IO. 
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Bouisset,  Boutet  de  Monvel,  Caran  d’Ache,  Charpentier,  Alfred  et 
Léon  Choubrac,  Cros,  Détaille,  Fernand  Fan,  de  Fcure,  Forain, 
Fraipont,  Gallice,  Gerbault,  Gorguet,  Grasset,  Gray,  Grün,  Guil- 
lautne,  Hugo  d’Alesi,  Ibels,  Aman  Jean,  Jeanniot,  Jossot,  Alfred 
Le  Petit,  Lucas,  Lunel,  Maurou,  Mayet,  Métivct,  Meunier,  Mucha, 
Noury,  Ugé,  Orazi,  Pal,  Puvis  de  Chavannes,  Réalier-Dumas,  Bedon, 
Frédéric  Bcgamey,  Steinlen,  Tamagno,  Toulouse-Lautrec,  Valloton, 
Willette,  etc.  Lu  dehors  de  l’affiche  proprement  dite,  nous  signa- 
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levons  d’intéressantes  estampes  murales  publiées  dans  le  cours 
de  ces  dernières  années  par  Besnard,  Due/.,  Dillon,  Luc-Olivier 
Merson,  Moreau-Nélaton,  Puvis  de  Chavannes,  Henri  Kivière  et 
Rocliegrossc. 


Fragment  d'une  affiche  du  concert  des  Ambassadeurs, 
de  Jules  Chéret. 


CERCLE  DE  LA  LIBRAIRIE 

DE  PARIS 


Le  Cercle  de  la  Librairie ,  de  l'Imprimerie ,  de  la  Papeterie,  du 
Commerce  de  la  Musique  et  des  Estampes ,  etc.,  est  une  association  de 
membres  appartenant  à  toutes  les  professions  qui  concourent  à  la 
fabrication  du  livre  et  à  la  diffusion  de  la  pensée  et  des  arts.  lia 
pour  siège  un  hôtel  situé  sur  le  boulevard  Saint-Germain,  construit 
par  l’éminent  architecte  Charles  Garnier,  et  inauguré  le  4  dé¬ 
cembre  1879.  C’est  là  que  tient  séance  son  Conseil  d’administration, 
et  que  se  réunissent  les  Chambres  syndicales  des  diverses  industries 
du  Livre,  le  Syndicat  pour  la  protection  de  la  propriété  littéraire  et 
artistique,  la  Commission  d’arbitrage  et  celle  du  timbrage  des  es¬ 
tampes  et  des  éditions  de  luxe.  C’est  également  dans  scs  bureaux  que 
se  publie  hebdomadairement  la  Bibliographie  de  la  France ,  Journal 
général  de  V Imprimerie  et  de  la  Librairie,  créé  en  1811. 

Depuis  sa  fondation,  qui  remonte  à  l’année  1847,  le  Cercle  de  la 
Librairie  a  organisé  pour  ses  membres,  des  Expositions  collectives  : 
à  Vienne  1873),  à  Philadelphie  (1876),  à  Paris  1878),  à  Mel¬ 
bourne  (1880),  à  Londres  et  à  la  Nouvelle-Orléans  1884-1883),  à 
Melbourne  et  à  Barcelone  1888),  à  Anvers  (1890),  à  Moscou  (1891), 
à  Amsterdam  (1892),  à  Chicago  (1893). 

Dans  ces  diverses  Expositions,  le  Cercle  a  toujours  été  mis  hors 
concours ,  ou  il  a  reçu  des  diplômes  d’honneur. 

En  1889,  le  Cercle  de  la  Librairie  a  pris  part  personnellement  à 
l'Exposition  universelle,  dans  la  section  d’économie  sociale,  où  il  a 
remporté  une  première  médaille. 

En  outre  de  ces  expositions  à  l’étranger,  le  Cercle  de  la  Librai¬ 
rie  a  organisé  diverses  expositions  techniques  dans  son  hôtel  : 
1880,  Exposition  du  /Acre  ;  1881.  exposition  do  Gravures  anciennes  et 
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modernes  ;  en  1885,  exposition  de  l’œuvre  de  Gustave  Doré,  le  grand 
artiste  illustrateur,  qui  attira  une  foule  considérable  de  visiteurs 
français  et  étrangers  ;  en  1892,  exposition  et  concours  des  Procédés 
de  reproductions  dérivant  de  la  photographie  et  exposition  inlernalio- 
nale  de  Cartonnages ,  de  Brochures  et  de  Reliures  artistiques. 

En  1895,  le  Cercle  de  la  Librairie,  dont  les  locaux  devenaient  trop 
étroits,  a  bâti  une  importante  construction  qui  a  doublé  son  hôtel  et 
a  permis  de  faire  une  grande  salle  d’expositions  et  de  fêtes,  ainsi  que 
d’organiser  pratiquement  sa  Bibliothèque  technique,  des  salles  de 
réunions  et  de  commissions. 

Ces  agrandissements,  dus  à  M.  Cassicn-Bernard,  l'architecte  du 
Pont  Alexandre  111,  l’élève  et  le  successeur  de  Ch.  Garnier  à  l’Opéra, 
ont  été  inaugurés  le  15  juin  1896,  par  la  réunion  du  I"'  Congrès 
international  des  Editeurs.  Ils  ont  ainsi  permis  de  grouper  au  ('en  te 
de  la  Librairie  trente-quatre  chambres  syndicales  ou  associations,  cl 
d’en  faire  véritablement  le  centre  des  Industries  du  /.ivre. 

Le  nombre  des  membres  de  l’Association  est  actuellement 
de  456  :  5  honoraires,  321  titulaires,  19  associés  et  III  correspon¬ 
dants. 

ANCIENS  PRÉSIDENTS  DU  CERCLE 


MM. 


7  J. -B.  Baillière,  y-,  président  du 
comité  d'organisation,  1847. 

f  Ambroise  Firmix-Didot,  O.  , 
membre  de  l’Institut,  1er  pré¬ 
sident,  1847-1818. 

T  Pagnerre,  membre  du  Gouverne¬ 
ment  provisoire,  1849-1834. 

T  E.  T hu.xot,  î^,  1855. 

•J  Langlois,  1856-1837. 

7  J.  Delalain,  I.  y,  1858-  18GU. 

T  E.  Roulhac,  1861-1863. 


L.  Hachette,  éb,  1864. 

L.  Bréton,  *5;.,  1863-1867. 


MM. 

7  Ch.  de  Lvboul.vye,  ,  1868-1871. 
Georges  Massun,  <>.  ,  A.  y,  O.  ° , 

O  1872-1874. 

7  J.  Basset,  ,  1873-1877. 

7  G.  Hachette,  .  1878-1883. 

7  E.  Plon,  <>.  ,  G.  ►!<,  1881-1885. 

Paul  Delalain,  ,  L  -,  ►£<,  1886- 
1889. 

ArmandTemi'lieRjO.  .►!<,  1890-1892. 
Henri  Belin,  ,  I.  ,  O .  |8;»:5- 

1895. 

Jules  Hetzel,  <).  1.  U,  O.  *f«, 

1896-1899. 
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CONSEIL  D’A  D  M I N I S  T  R  A  T 1 0  N 

PRÉSIDENT 

M.  Fouret  (René),  C.  >B,  NS,  libraire-éditeur. 

VICE-PRÉSIDENTS 

M.  Ciiamerot  (Georges),  &,  SS,  imprimeur  typographe. 

M.  I  jArociie-Joubert  (Edgar),  NS,  fabricant  de  papier. 

SECRÉTA  I  RE 

M.  Mainguet  (Pierre),  A.  O,  ►£,  SS,  libraire-éditeur. 

TR  ÉSORIER 

M.  \\  ittmanx  (Charles),  SS,  imprimeur  en  taille-douce. 

C  0  N  S  E I  L  L  E  R  S 

M.  Belin  (Tony  ,  libraire-éditeur. 

M.  Béranger  (Charles),  libraire-éditeur. 

M.  I )oi n  (Octave),  -,  SS,  libraire-éditeur. 

M.  Durand  (Jacques),  éditeur  de  musique. 

M.  Gauthier- Villa rs  (Albert),  A.,  Q,  ►£<,  imprimeur-libraire. 
M.  Hérissey  (Charles),  SS,  imprimeur  typographe. 

M.  Leclerc  (Max  libraire-éditeur. 

M.  Maunoury  (Paul),  ES,  marchand  de  papiers  en  gros. 

M.  May  (L. -Henry  .  O.  V!,  1.  ÜS  ES,  libraire-éditeur. 

M.  Ollendorfe  (Paul),  ,  ES,  libraire-éditeur. 

SECRÉTARIAT  DU  CERCLE 

Hôtel  d u  Cercle  de  lu  Librairie,  boulevard  Suint-Germain,  117,  à  Paris. 

M.  Chatrousse  (Just),  1.  secrétaire  gérant. 
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Syndicats,  Sociétés  et  Associations 


SE  RÉUNISSANT  AU  CERCLE  DE  LA  LIBRAIRIE 


Depuis 


1817.  Syndicat  du  Cercle  de  la  Librairie,  de  l’Imprimerie,  de  la  Papeterie,  du 
Commerce  de  la  Musique  et  des  Estampes,  etc.,  etc. 

1877.  Société  civile  des  Propriétaires  de  l’hôtel  du  Cercle  de  la  Librairie. 

1880.  Chambre  syndicale  des  Imprimeurs  typographes. 

1880.  Chambre  syndicale  des  Imprimeurs  lithographes. 

1880.  Syndicat  professionnel  de  l’Union  des  Fabricants  de  papier  de  France. 

1880.  Chambre  syndicale  des  Papiers  en  gros. 

1880.  Société  de  Secours  mutuels  des  Employés  en  librairie  de  Paris. 

1880.  Société  fraternelle  des  Proies  des  imprimeries  typographiques  de  Paris. 
1882.  Syndicat  des  Sociétés  littéraires  et  artistiques  pour  la  protection  de  la  pro¬ 
priété  intellectuelle. 

1886.  Société  des  Amis  des  Monuments  parisiens. 

1887.  Société  amicale  des  Professeurs  de  dessin  de  la  ville  de  Paris  et  du  dépar¬ 

tement  de  la  Seine. 

1887.  Syndicat  de  la  Presse  périodique. 

1 890.  Syndicat  professionnel  des  Fabricants  français  de  pâte  de  bois  et  de  cellulose. 
1890.  Société  des  Artistes  français  Graveurs  au  burin. 

1892.  Syndicat  des  Éditeurs. 

1894.  Chambre  syndicale  des  Marchands  et  Fabricants  papetiers  de  France. 

1895.  Syndicat  de  la  Photogravure. 

1895.  Union  des  Maîtres-Imprimeurs  de  France. 

1895.  Musée  des  Photographies  documentaires. 

1896.  Chambre  syndicale  des  Fabricants  et  Négociants  de  la  Photographie. 

1897.  Chambre  syndicale  des  Éditeurs  d’images  religieuses  et  des  Fabricants  d'objets 

de  piété. 

1898.  Société  de  propagation  des  Livres  d’art. 

1898.  Chambre  syndicale  des  Fondeurs  en  caractères. 

1898.  Syndicat  commercial  du  Matériel  d’enseignement. 

1898.  Société  de  Secours  mutuels  de  l’Imprimerie  typographique. 

1898.  Chambre  syndicale  de  la  Reliure. 

1898.  Chambre  syndicale  des  Libraires  de  France. 

1898.  Société  des  Peintres  de  montagne. 

1898.  Chambre  syndicale  du  Commerce  de  la  Musique. 

1899.  Syndicat  des  Clicheurs  et  Galvanoplastes. 

1899.  Réunion  des  Comités  et  Jurys  des  Expositions  universelles. 

1899.  Syndicat  des  Fabricants  de  Machines  à  imprimer. 

1899.  Syndicat  des  Éditeurs  d’Annuaires. 


FELIX  ALCAN 

LIBRAIRE-ÉDITEUR 

108,  Boulevard  Saint-Germain,  à  Paris. 

M.  FÉLIX  ALCAN  est,  depuis  l’année  1883,  propriétaire  et  directeur  de  la  maison 
d’édition  fondée  en  1828  par  M.  Germer  Baillière;  en  1873  il  y  était  entré  comme 
associé  de  M.  Germer  Baillière  fils,  sous  la  raison  sociale  Germer  Baillière  et  Cic. 

Des  récompenses  de  premier  ordre  (médailles  d'or  et  diplômes  de  mérite  et  d’honneur  ) 
ont  été  accordées  à  cette  maison  dans  toutes  les  expositions  auxquelles  elle  a  pris  part, 
notamment  à  Vienne  (1873),  à  Paris  (1878),  à  Melbourne  (1881  et  !  888),  à  Barcelone  (1888), 
à  Paris  (1889),  où  M.  FÉLIX  ALCAN  a  obtenu  deux  médailles  d’or  dans  les  classes  VIII 
et  IX  (  enseignement  supérieur —  librairie  )  et  à  Bruxelles  (1897)  où  deux  médailles  d’or 
également  (hygiène  —  librairie)  lui  ont  été  accordées.  Enfin,  à  la  suite  de  l’Exposition 
de  Chicago  (1893),  M.  FELIX  ALCAN  a  reçu  la  croix  de  Chevalier  de  la  Légion  d’honneur. 


M.  Félix  Alcan  se  consacre  principalement  aux  publications  d'ensei¬ 
gnement  supérieur,  dans  les  branches  suivantes  :  Sciences  médicales, 
physiques  et  naturelles ,  philosophie,  histoire. 

Dans  les  mêmes  ordres  de  connaissances  il  publie  des  livres  (renseigne¬ 
ment  secondaire,  d’enseignement  primaire  supérieur  et  de  vulgarisation. 

Ces  éditions  sont  en  grande  partie  classées  dans  des  collections  dont 
des  spécimens  figurent  à  l’Exposition  de  1900  dans  les  classes  XIII  (librai¬ 
rie),  III  (enseignement  supérieur)  et  II  (enseignement  secondaire).  L’im¬ 
portance  et  les  dates  de  création  de  ces  collections  sont  indiquées  ci-après. 

Nous  donnons  seulement  les  noms  des  auteurs  dont  les  ouvrages  ont 
été  publiés  postérieurement  à  l’année  1889. 

Médecine.  —  Plus  de  150  volumes  ont  été  publiés  de  1889  à  1900,  et  parmi 
leurs  auteurs  nous  citerons  MM.  les  professeurs  Babes  (de  Bucarest), 
Bouchardat,  Cornil ,  Debierre,  Delorme,  Doumer.  Mathias  Durai,  Finger 
(de  Vienne),  Landouzy,  Layet,  Le  Fort,  Lépine,  Mosso  (de  Turin),  Nimier, 
A.  Pozzi,  Raymond,  ltibbing  (de  Christiania  ,  Ch.  Richet,  Simon,  Félix  Terrier; 
MM.  les  professeurs  agrégés  Bouchut,  Després,  Laborde,  Langlois,  Lcgueu, 
Marvaud,  Nicaise;  les  médecins  et  chirurgiens  des  hôpitaux  de  Paris,  docteurs 
Aviragnet,  Bourneville,  Ch.  Féré,  Guillemain,  Labadie -Lagrave,  J.  Voisin  ; 
les  docteurs  Blondel,  Cornet,  David,  Despagnet,  Galezowski,  Icard,  Pierre 
Janet,  Kolischcr,  F.  Lagrange,  Laumonier,  Laval,  P.-E.  Lévy,  Malherbe,  Péraire, 
Léon  Petit,  Reblaub,  Reymond,  Iiodet,  Marcel  Sée,  Springer,  et  autres. 

Nous  appelons  spécialement  rattention  sur  les  titres  suivants  :  Cornil  et  Babes, 
Les  Bactéries;  David,  Les  Microbes  de  la  bouche;  Debierre,  Traité  élémentaire  d’ Anatomie 
et  Atlas  d’Ostéologie,  ouvrages  ornés  de  nombreuses  gravures  en  couleurs;  Labadie- 
Lagrave  et  Lcgueu,  Traité  médico-chirurgical  de  Gynécologie  ;  La  Médication  par  l’exercice, 
Les  Mouvements  méthodiques  et  la  Mécano  thérapie,  par  le  Dr  F.  Lagrange;  Névroses  et  idées 
fixes,  par  les  Pierre  Janet  et  Raymond;  Traité  élémentaire  d’ Ophtalmologie,  par  les 
Drs  Nimier  et  Despagnet;  Bévues  de  Médecine  et  de  Chirurgie ;  Dictionnaire  de  Physiologie 
et  Travaux  du  Laboratoire  du  Professeur  Ch.  Richet;  reconstitutions  d’œuvres  médi- 
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cales  anciennes  (  Guy  de  Chauliac,  Henri  de  Mondeville,  Franco  ),  du  Dr  Nicaise,  avec 
reproductions  de  vieilles  gravures;  Journal  de  l'Anatomie  et  de  la  Physiologie  et  Travaux 
d’ Embryologie  du  Professeur  Mathias  Duval,  contenant  de  nombreuses  planches  hors 
texte,  lithographiées  en  noir  et  en  couleurs,  ou  tirées  en  taille-douce. 

Enfin,  sous  le  titre  de  Collection  médicale ,  M.  Félix  Alcan  a  commencé  en  189.'»  une 
nouvelle  série  de  volumes  in-18  illustrés,  cartonnés  à  l’anglaise,  de  300  à  100  pages  chacun, 
contenant  actuellement  28  titres;  dans  cette  collection  est  publié  le  Cours  de  Médecine 
opératoire  de  la  Faculté  de  médecine  de  Paris ,  professé  par  M.  Félix  Terrier,  et  dont 
les  sept  volumes  parus  constituent  autant  de  monographies  séparées. 

Bibliothèque  scientifique  internationale,  dirigée  par  M.  Km. 

Alglaye.  Fondée  en  1874,  elle  comprend  actuellement  !>B  volumes  in-8,  en 
partie  illustrés  de  gravures  dans  le  texte  et  de  planches  hors  texte. 

La  Bibliothèque  scientifique  internationale  n’est  pas  seulement  consacrée  aux  sciences 
physiques  et  naturelles;  elle  aborde  aussi  les  sciences  morales  et  sociales  et  les  sujets 
traités  dans  ces  ouvrages  se  rattachent  encore  aux  sciences  naturelles,  en  leur  emprun¬ 
tant  les  méthodes  d’observation  et  d’expérience  qui  les  ont  rendues  si  fécondes  depuis 
deux  siècles. 

Vingt-neuf  volumes  nouveaux  y  ont  été  publiés  depuis  l’année  1889.  Les  auteurs 
en  sont:  MM.  les  Professeurs  Ch.  Richet,  IL  Beaunis,  Berthelot  (de  l’Institut),  Starcke, 
Arloing,  de  Quatrefages  (de  l'Institut),  Angot,  Jaccard,  Stanislas  Meunier,  Le  Dantec, 
de  Lanessan,  Demoor,  Massart,  Yandervelde,  Costantin;  MM.  A.  Faisan,  E.  Carlailhac, 
Sir  John  Lubbock,  Topinard,  A 1  F.  Binet,  A.  Lefèvre,  P.  Brunache,  G.  de  Mortillet, 
G.  Roché,  Guignet,  Garnier,  Gellé. 


Bibliothèque  de  philosophie  contemporaine.  Fondée  on  1 865, 
comprenant  actuellement  418  volumes  in-18  et  in-8. 

La  psychologie,  avec  ses  auxiliaires  indispensables,  l 'anatomie  et  la  physiologie  du 
système  nerveux,  la  pathologie  mentale,  la  psychologie  des  races  inférieures  et  des  animaux, 
les  recherches  expérimentales  des  laboratoires  ;  —  la  logique;  -  les  théories  générales  fon¬ 
dées  sur  les  découvertes  scientifiques  :  —  Y  esthétique;  —  les  hypothèses  métaphysiques  ;  — 
la  criminologie  et  la  sociologie ;  —  Vhistoire  des  principales  théories  philosophiques  ;  tels 
sont  les  principaux  sujets  traités  dans  cette  Bibliothèque. 

Depuis  l’année  1889,  deux  cent  quarante  volumes  nouveaux  y  ont  été  publiés;  ne 
pouvant  en  citer  tous  les  auteurs,  nous  signalerons  seulement:  MM.  Brochard,  Boutroux, 
A.  Fouillée,  Paul  Janet,  Lachelier,  Th.  Ribot,  membres  de  l'Institut  ;  MM.  les  professeurs 
de  l’Enseignement  supérieur:  Ch.  Adam,  Bergson,  Bertrand,  Boirac,  Chabot,  Compayré, 
Dauriac,  Durkheim,  Ëspinas,  Ilannequin,  Izoulet,  Pierre  Janet,  Le  Dantec,  11.  Lichten- 
berger,  Lefèvre,  Lévy-Bruhl,  Georges  Lyon,  Henri  Marion,  Millmud,  A.  Piat,  Pieavet, 
Rauh,  Regnaud,  Séailles,  Tarde,  Thouverez;  et  parmi  les  savants  étrangers  :  MM.  Baldwin, 
Barzelotti,  Duproix,  de  Greef,  E.  de  Laveleye,  Lombroso,  Ernest  Naville,  Max  Xordau, 
Novicov,  Mario  Pilo,  de  Roberty,  Herbert  Spencer,  Stuart  Mill,  James  Sully,  VVundt. 


Bibliothèquie  générale  des  sciences  sociales.  Secrétaire  de  la 
rédaction  :  Dick  May,  secrétaire  général  du  Collège  libre  des  Sciences  sociales. 


Six  volumes  publiés  depuis  le  mois  de  mai  1898,  date  de  création  de  cette  collection  : 

L’individualisation  de  la  peine,  par  R.  Saleilles,  professeur  à  la  Faculté  de  droit  de 
l’Université  de  Paris.  —  L’ idéalisme  social ,  par  Eugène  Fournière,  député.  Ouvriers  du 
temps  passé  (xve  et  xvie  siècles),  par  II.  Hauser,  professeur  à  l’Université  de  Clermont- 
Ferrand.  —  Les  transformations  du  pouvoir,  par  G.  Tarde,  professeur  au  Collège  de 
France.  - —  Morale  sociale.  Leçons  professées  au  collège  libre  des  sciences  sociales,  par 
MM.  G.  Belot,  Marcel  Bernés,  Brunschvicg,  F.  Buisson,  Darlu,  Dauriac,  Delbet,  Ch.  Gide. 
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M.  Kovalevsky,  Malapcrt,  le  R.  P.  Maumus,  de  Roberty,  G.  Sorel,  le  Pasteur  Wagner. 
Préface  de  M.  Emile  Boutroux  (de  l’Institut).  —  Les  Enquêtes,  pratique  et  théorie,  par 
P.  du  Maroussem. 

Collection  historique  des  grands  écrivains.  —  Traductions  fran¬ 
çaises  d’Aristote,  de  Fichte,  de  Leibniz,  de  Kant,  de  Hegel,  de  Schelling,  de 
Spinoza,  etc.,  Etudes  sur  les  philosophes  anciens  et  modernes,  comprenant 
actuellement  70  volumes. 

Bibliothèque  d’histoire  contemporaine.  Fondéeen  1867. 97 volumes 
in- 18  et  in-8,  dont  27  publiés  depuis  1889. 

Histoire  contemporaine  des  divers  pays.  Publications  sur  les  colonies  françaises 
et  leur  histoire,  par  MM.  GafFarel,  de  Lanessan,  M.  Wahl.  —  Ouvrages  de  MM.  Andler, 
Auerbach,  Aidant,  V.  Bérard,  Bondois,  Damé,  Driault,  Rebidour,  Dépassé,  d’Eichthal, 
Isambert,  Lapie,  Joseph  Rciuach,  Rodocanachi,  Eug. Spolier,  Ghr. Schéfer,  Viallate,  Weill. 

Recueil  des  instructions  données  aux  ambassadeurs  et 
ministres  de  France,  depuis  les  traités  de  Wcstphalic  jusqu'à  la  Révo¬ 
lution  française,  publié  sous  les  auspices  de  la  Commission  des  Archives  diploma¬ 
tiques  au  Ministère  des  Affaires  étrangères.  Commencé  en  1884.  16  volumes  in-8 
raisin,  imprimés  sur  papier  de  Hollande.  10  volumes  publiés  depuis  1889. 

Ces  volumes  sont  dus  à  MM.  Albert  Sorel  de  l’Académie  française,  Geffroy  de  l’Ins¬ 
titut,  de  Caix  de  Saint-Aymour,  Louis  Larges,  G.  Ilanoteaux,  de  l’Académie  française, 
André  Lebon,  Alfred  Ramband  de  l'Institut,  Joseph  Rcinach,  Morel-Patin,  Léonardon  et 
Hoirie  de  Beaucaire. 

Inventaire  analytique  des  archives  du  Ministère  des 
Affaires  étrangères,  publié  sous  les  auspices  de  la  Commission  des  Ar¬ 
chives  diplomatiques.  Publication  entreprise  en  1885.  Comprend  actuellement 
huit  volumes  in-8  raisin,  dus  à  MM.  Jean  Kaulek,  Germain  Lefèvre-Pontalis, 
Louis  Larges  et  Tausserat-Radel  ;  quatre  de  ces  volumes  sont  postérieurs  à  1889. 

Bibliothèque  de  la  Faculté  des  lettres  de  l’Université  de  Paris. 

Fondée  en  1N0G  (10  vol.),  cette  collection  comprend  des  travaux  littéraires,  philo¬ 
logiques,  archéologiques,  historiques  et  philosophiques.  Les  volumes  publiés  jusqu’à  ce 
jour  sont  dus  à  la  collaboration  de  MM.  les  professeurs  Luchaire  de  l’Institut,  Ch.-V.  Lan¬ 
glois,  A.  Cartault,  Victor  Henry,  Amédée  Ilauvette,  et  de  MM.  Henry  Zivy,  Joseph  Petit, 
Gavrilovilch,  Maury,  Teodoru,  Dupont-Ferrier,  Poupardin,  A.  Dauzat,  élèves  de  la  Faculté. 

Editions  nefaisant  point  partiedes  collections  précédentes. 

—  be  Suint- Louis  à  Tripoli  par  le  lac  Tchad,  par  le  lieutenant-colonel  Moxteil. 
de  l'infanterie  de  marine.  Préface  de  M.  de  Vogué  de  l'Académie  française. 

I  magnifique  volume  in-K  colombier,  illustrations  de  Iiiou.  —  La  Monnaie ,  le 
Crédit  et  le  Change ,  par  Aug.  Aiinauné,  directeur  de  la  Monnaie.  1  volume  in-8. 

Lavoisier ,  par  Ed.  Giumaux  de  l’Institut.  —  Le  Fédéralisme  économique,  par 
J.  l’.vn.- Bongoi  c,  préface  de  M.  Waldeck- Rousseau.  —  Anatomie  et  Physio¬ 
logie  végétales,  par  Er.  Belzung.  I  fort  volume  in-8,  avec  1700  gravures  dans  le 
texte.  —  Nombreux  ouvrages  d 'anthropologie,  A  ethnographie,  do  sciences  diverses, 
de  philosophie  et  A  histoire,  sur  le  magnétisme,  Y  hypnotisme  et  les  sciences  occultes. 

Enseignement  secondaire. —  Cours  d'histoire ,  dirigé  par  G.  Monod 
de  l’Institut.  15  volumes  publiés  avec  le  concours  de  MM.  Bondois,  Bougier, 
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Dhombres,  Driault,  Du  fayard,  Guiraud,  Lacour-Gayct  et  Normand.  —  Cours 
de  Géographie ,  par  E.  Bougier  (5  volumes).  —  Cours  complet  de  mathématiques 
élémentaires,  par  MM.  Gombette,  Caron,  Torchon  et  Rebière  10  volumes).  — 
Cours  de  mathématiques  pour  les  classes  élémentaires  cl  les  classes  supérieures, 
par  P.  Porehon  (10  volumes).  —  Cours  de  sciences  physiques  et  naturelles, 
par  MM.  Barot,  Belzung,  Bouant,  Dufet,  Lefebvre  et  M'^de  Montille  (  10  volumes  ). 
—  Collection  des  auteurs  français,  latins  et  grecs,  pour  la  classe  de  philoso¬ 
phie  (14  volumes).  —  Cours  de  philosophie,  par  E.  Boirac  (3  volumes).  —  Élé¬ 
ments  de  philosophie  scientifique  et  morale ,  par  P. -F.  Thomas. 

Bibliothèque  utile.  —  Encyclopédie  populaire.  122  volumes,  un  grand 
nombre  illustrés,  consacrés  à  l’histoire,  à  la  géographie,  à  l’économie  politique, 
aux  sciences  pures  et  appliquées,  à  la  philosophie  et  au  droit. 


Publications  périodiques 

Revue  philosophique  de  la  France  et  de  l’Étranger,  dirigée  par  Th.  Uibot,  membre 
de  l'Institut,  professeur  au  Collège  de  France,  fondée  en  LS76,  mensuelle. 

L’année  philosophique,  dirigée  par  F.  Pillon,  lauréat  de  l'Institut,  10e  année,  1 809, 
annuelle. 

Annales  des  sciences  psychiques,  recueil  d’observations  et  d’expériences;  dirigées 
par  le  docteur  Dariex,  fondées  en  1891,  bimestrielles. 

Revue  historique,  dirigée  par  G.  Monod,  membre  de  l’Institut,  maître  de  conférences 
à  l'Ecole  normale  supérieure,  fondée  en  1876,  bimestrielle. 

L’année  sociologique,  dirigée  par  Emile  Durkheim,  professeur  à  l’Université  de  bor¬ 
deaux,  3e  année,  1899,  annuelle. 

Annales  des  sciences  politiques.  Comité  de  rédaction  :  MM.  Emile  Boltmy  de  l’Institut, 
de  Foville  de  l'Institut,  Stoorm,  A.  Ribot,  Alix,  L.  Renault,  Albert  Sorel  de  l'Aca¬ 
démie  française,  Yandal,  de  l’Académie  française,  Aug.  Arnauné,  Emile  Bourgeois. 
Rédacteur  en  chef  :  A.  Yiallate.  Fondées  en  1886,  bimestrielles. 

Revue  de  médecine,  dirigée  par  MM.  les  professeurs  Bouchard  de  l'Institut,  Chauveau 
de  l'Institut,  Landouzy  et  Lépine.  Rédacteurs  en  chef  :  MM.  Landouzy  et  Lépine.  Fondée 
en  1877,  mensuelle  (illustrée). 

Revue  de  chirurgie,  dirigée  par  MM.  les  professeurs  Ollier,  Félix  Terrier, Berger  et 
Quenu.  Rédacteur  en  chef  :  M.  Félix  Terrier.  Fondée  en  1877,  mensuelle  (illustrée). 

Annales  d’électrobiologie,  d’électrothérapie  et  d’électrodiagnostic.  Comité  il> 
direction  scientifique  :  MM.  les  docteurs  d’ARSONVAL  de  l’Institut,  Tripier,  G.  Apostoli, 
le  professeur  E.  Doumer  (de  Lille),  Oudin.  Rédacteur  en  chef  :  M.  E.  Doumkr.  Fondées 
en  1898,  bimestrielles  (illustrées). 

Revue  de  thérapeutique  médico-chirurgicale,  publiée  sous  la  direction  de  MM.  les 

professeurs  Bouchard  de  l’Institut,  Guyon  de  l’Institut,  Lannelongue  de  l’Institut, 
Landouzy  et  Fournier.  Rédacteur  en  chef  :  M.  le  Dr  Raoul  Blondel.  67"  année,  1900. 

Revue  de  l'École  d’anthropologie,  publiée  par  les  professeurs,  fondée  en  1891,  men¬ 
suelle  (illustrée). 

Congrès  français  de  chirurgie,  procès-verbaux,  mémoires  et  discussions,  publiés 
sous  la  direction  de  MM.  les  docteurs  Pozzi  et  Pjcqué,  secrétaires  généraux;  fonde 
en  1883,  annuel  (illustré). 

Recueil  d’ophtalmologie,  dirigé  parles  docteurs  Galezowski  et Ciiauvel, fondé  en  IxTl’, 
mensuel  (illustré). 

Journal  de  l’anatomie  et  de  la  physiologie  de  l’homme  et  des  animaux,  fondé 
en  1864,  dirigé  par  le  professeur  Mathias  Duval;  bimestriel  (illustré). 
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(i,  rue  Cdsimi r-Delavigne,  Paris. 
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Ancienne  Librairie  Thiériot,  spéciale  pour  les  langues  étrangères  et 
les  livres  de  piété*. 

Cette  maison  fut  cédée  en  1SG0  à  M.  ANDRK-GUÉDON  qui  la  dirigea 
pendant  plus  de  trente  ans;  il  abandonna  peu  à  peu  les  publications 
anciennes  pour  ne  s'occuper  exclusivement  que  des  livres  classiques. 

Son  fils  lui  succéda  en  1801. 

La  maison  a  publié  notamment  les  ouvrages  de  MM.  Pu.  André, 
K.  Aubert,  Dari.i  s  et  Janin,  Deville,  Ducros,  F.  Girod,  C.  Haraucourt, 
Ki:né  Leblanc*  Lintjehac,  Ma  leroy,  Monnet. 


Nomenclature  des  Ouvrages  de  M.  E.  AUBERT 

Docteur  ('■•<  sciences.  Agrégé  cio  ITnivcrsité, 

Professeur  nu  Ivcée  Charlemagne  et  au  collège  Stanislas. 


HISTOIRE  NATURELLE  DES  ETRES  VIVANTS 

Tome  I. 

Cours  ci' Anatomie  et  de  Physiologie  animales  et  végétales.  1  vol.  in-8",  relié  toile 
(5f>4  pages  et  ÂS3  figures  . 

Tome  II. 

Fascicule  i.  —  Reproduction  che 4  les  animaux  et  Embryogénie ,  par  E.  Aubert 
et  C.  IIim  aiu).  1  vol.  in-8“,  relié  toile  (188  pages  et  1 10  Ligures). 

Fascicule  2.  —  Classifications  ^oologiques  et  botaniques.  1  vol.  in-8°,  relié  toile 
(829  pages  et  94 G  figures  . 

Éléments  d’Histoire  naturelle.  1  beau  vol.  i  1 1  - <S° ,  relié  toile  (io3ü  pages  et 
1  114  figures). 

Histoire  naturelle  élémentaire,  avec  de  nombreuses  figures  schématiques 
coloriées.  1  vol.  in-12,  de  468  pages  et  qyâ  figures,  relié  toile. 

Précis  d’Histoire  naturelle,  avec  de  nombreuses  figures  schématiques 
coloriées.  1  vol.  in- 12,  de  36o  pages  et  3og  figures,  relié  toile. 

Notions  sommaires  de  Paléontologie.  1  volume  in-8“,  broché. 

Éléments  de  Géologie  Extrait  des  Eléments  d’Histoire  naturelle).  1  vol.  in-8", 
relié  toile  (211  pages  et  221  figures). 

Cours  élémentaire  d'Hygiène,  par  MM.  E.  Aubert  et  A.  Lapresté.  i  vol. 
in- 12,  cartonné. 

L'alcoolisme,  par  les  mêmes.  In- ta,  cartonné. 
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POLVKDliKS  HOMOTHÉTiyt' ES. 
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CHAPITRE  IV 

Polyèdres  homothétiques.  —  Polyèdres  sembla¬ 
bles.  —  Rapport  des  volumes  de  deux  polyè 
dres  semblables. 


|  I.  —  POLYÈDRES  IIO.MOTII  ÉTIOLES 
Définitions. 

764.  —  Soient  dans  Vos  puce  une  figure  F  et  un  point  O.  Si  l'un 

joint  par  des  droites  le  point  O 
à  di Ile rents  points  A.  IL  L  — 
de  la  figure  F,  et  que  l'on 
prenne  sur  OA.  015 _ des  lon¬ 

gueurs  OA’,  OU  ....  telles  que 

OA  OU 

OA  OU  .  V’ 

on  détermine  une  seconde 
figure  F'  homothétique  à  la 
première. 

Le  point  0  est  le  centre tl'ho- 
mothétie  et  le  nombre  constant 
K  est  le  rapport  (l'homolhélie. 

Les  points  correspondants  A  et  A  .  15  et  15  ,...  sont  dits  homologues  : 

les  droites  OA  et  OA',  OU  et  OU _ 

qui  vont  du  centre  d’homothétie  à  deux 
points  homologues,  sont  dites  rayons 
homologues  :  les  limites  homologues  sont 
des  ligues  qui.  dans  les  deux  ligures 
F  et  F',  joignent  des  points  respecti¬ 
vement  homologues. 

765.  —  L'homolhélie  est  il i rente, 
si  les  rayons  homologues  OA  et  OA  . 

OU  et  OU _  sont  de  même  sens 

(fig.olC)):  l  liomothétie  est  inverse- si  les 
rayons  homologues  OA  et  OA",  OU 
et  OU",...  sont  de  sens  contraire 

(fia  517). 

766.  —  Les  points  A.  15,  L....  A', 

B',  (fig.  516)  forment  ce  qu'on  appelle  deux  système*  île  points 


Fir,.  .717. 


fig.  71(5. 


Page  extraite  du  Traité  de  Géométrie,  de  M.  Pu.  Anmu. 


AND  RÉ-GUÉ  DON,  Éditeur ,  à  Paris. 
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DES  SENSATIONS.  205 

spire  ;  il  es!,  creusé  <1  un  canal  séparé  en  2  rampes  :  la  rampe 


A.  —  Structure  tT une  crête  auditive .  —  c.a,  cellules  auditives;  n.p,  neurones  périphé¬ 
riques;  etid,  endolymphe;  c.r.  cellules  de  soutien. 

H.  —  Coupe  du  limaçon  passant  par  l'axe  de  la  coluraelle,  co ;  c.co,  canal  cocbléaire; 
r.ty,  rampe  tvmpanique  :  r.r,  rampe  vestibuloiro  :  ui.H,  membrane  de  Rcissner;  n.no ,  nerf 
cochfcaire. 

C.  —  Structure  de  l'ort/aue  de  Corti.  — c.a ,  cellules  auditives  ;  g.C,  ganglion  de  Corti  ; 
t.C,  tunnel  de  Corti  ;  p.e.p.i,  piliers  de  Corti  externe  et  interne  ;  m.ba,  membrane  basilaire; 
l.r  lamelle  recouvrante;  l.r ,  lame  îles  contours. 


l'age  extraite  des  Éléments  d’Histoire  naturelle,  de  E.  Aubert. 
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ANDRE-GUEDON,  Editeur,  à  Paris 


850  ROCHES  CALCAIRES. 

La  craie  mélangée  d’argile  est  dite  marneuse  ;  pénétrée  de  nodules  de  phosphate 
de  calcium,  elle  est  dite  noduleuse ;  pénétrée  d’hvdrosilicate  de  1er  et  de  potassium 
ou  glauconie,  elle  est  dite  glauconieuse. 

Le  calcaire  grossier  résulte  de  l'accumulation  des  coquilles  de 
Mollusques,  en  général  assez  bien  conservées;  c’est  la  pierre  à 


Fig.  913.  —  Formation  de  travertins  dans  le  bassin  iniériour  du  rteuve  Gardiue  Ainei  iquc 


bâtir  des  environs  de  Paris,  criblée  de  trous  dus  aux  empreintes 
des  coquilles. 

Le  calcaire  lithographique,  à  grain  très  fin,  susceptible  d’un 
beau  poli,  est  employé  pour  la  gravure  sur  pierre'. 

1  Sur  la  surface  polie  de  la  pierre,  on  trace  avec  un  crayon  gras  te  dessin  à  reproduire, 
puis  avec  une  éponge  imprégnée  d’eau  acidulée  on  lave  la  pierre  qui  est  attaquée  seulement 


Page  extraite  des  Éléments  de  Géologie,  de  L.  Aup.krt 


ASSELIN  et  HOITZEAU,  Editeurs 


Place  de  /’  Kcole-de-Médecine ,  P  A  PIS. 


AiiMi  les  librairies  medicales  et  scientifiques,  la  nôtre  est  une  des  plus 


A  anciennes.  Fondée,  en  1820,  par  Bi'xhet  jeune  et  dirigée  par  lui  seul 
jusqu’en  1839,  puis  par  Béchet  jeune  et  Lacé,  elle  devint,  en  1842,  la 
propriété  de  ce  dernier,  qui  en  fut  l’unique  chef  jusqu’en  1800,  époque  où  il 
la  céda  à  son  neveu  et  gendre,  F.  Asseun.  A  la  mort  de  celui-ci,  en  1877,  la 
Maison  fut  reprise  par  sa  veuve,  avec  le  concours  de  M.  A.  Asselin,  son  fils, 
et  de  M.  L.  IIoi  zkau,  tout  d’abord  sous  la  raison  sociale  Asseun  et  Clft  et, 
depuis  1881,  sous  celle  de  Asseun  et  IIouzeau. 

A  côté  de  ses  Publications  médicales,  la  Maison  a  édité,  surtout  depuis 
50  ans,  un  grand  nombre  d’Ouvrages  de  Médecine  vétérinaire,  avec  planches 
et  figures,  dus  pour  la  plupart  aux  membres  du  Corps  enseignant  des  Ecoles 
d’Alforl,  Lyon  et  Toulouse. 

MÉDECINE.  OEuvres  de  MM.  les  Professeurs  Bail,  Béclard  (P. -A.),  Béclard  J.), 
Béhier,  Bérnrd  P.',  Boueliard  (de  Bordeaux  ,  Boyer,  Broca  (P.),  Cloquet  (J.),  Courty 
(de  Montpellier),  Cruveilhier  (J.),  Benonvîlliers,  Duplay,  Duval  (Mathias),  Gerdy, 
Gosselin,  Hardy,  Jarjavay,  Lannelongue,  Lasègue,  Méhu,  Monneret,  Morel  (de  Nancy), 
Ortila,  Peter,  Richard  Vehille),  Tillaux,  lourdes  de  Nancy),  Trousseau;  des  Docteurs 
Aran,  Bar,  Barth,  Becquerel,  Blum,  Cazenave,  Cazin,  Gliaput,  l)iday,  Fleury,  Follin, 
Gilbert,  Hanoi,  Maisonneuve,  Paul  C.  j,  Pidoux,  Baige-Delorme,  Bochoux,  Roger  (IL), 
Sée  Marc  ,  Séglas. 

Dictionnaire  de  Médecine  en  30  volumes.  —  Dictionnaire  Encyclopédique  de 
Dechambre  (arec  In  Librairie  Masson).  Dictionnaire  des  Falsifications  Chevallier  et 
Baudi  iinoul  . 

MÉDECINE  VÉTÉRINAIRE.  —  OEuvres  de  MM.  les  Professeurs  Arloing, 
Baillet  G.  ,  Barrier,  Bouley  IL  y  Gadiol,  Chauveau,  Delafond,  Galtier,  Girard, 
Goubaux,  Gourdon,  Kaufmann,  I.ahat,  Lassaigne,  Laulanié,  Lavocat,  Leeoq,  Lesbre, 
Magne,  Moussu,  Neumann,  Noeard,  Peuch,  Baillict,  Renault,  Bigot,  Bodet,  Saint-Cyr, 
Sanson,  Tabourin,  Toussaint,  Trasbot,  Violet  ;  et  de  MM.  Almv,  Aureggio,  Baillet  (L.), 
Bénion,  Beugnot,  Bourrier,  Butel,  Chardin,  Ghomel,  Cruzel,  Delnmotle,  Delpérier, 
Pesoubrv,  Durasse,  Esclauze,  llarlenstein,  Marchai,  Ménard  (Saint-5"  vos),  Morel, 
Morot,  Naudin,  Pautet,  Pellerin,  Survoles,  Villain,  W  eber,  etc. 

PUBLICATIONS  PÉRIODIQUES.  —  Archives  çjénérales  de  Médecine ,  fondées  en 
1823  par  Baige-Delorme,  dirigées  par  les  I)rs  Boix  et  Détienne;  mensuel.  —  Recueil  de 
Médecine  vétérinaire,  fondé  en  1821  par  Ilipp.  Boyer-Collard  et  Girard  fils,  publié  par 
le  Corps  enseignant  île  I ' Ecole  d’Alforl  ;  bimensuel. 


TILLAUX.  —  Anat.  topographique.  (Page  spécimen.) 


La  couleur  normale  du  foie  est  roug-c  brun.  11  peut  être  plus  ou  moins 
jaune  dans  les  foies  g’ras,  cirrhotiques  ;  sa  couleur  peut  être  verte,  ardoisée. 


Fig.  237.  —  Épiploon  gastro-hépatique.  —  La  face  inférieure  du  foie  est  fortement  relevée 
surtout  au  niveau  du  lobe  gauche.  —  Adulte;  •  /2  nature. 


AC.  artère  cystique. 

AGE,  artère  gastro-épiploïque  <1  roi  le. 

AH,  artère  hépatique. 

C,  cardia  (figuré  eu  pointillé  en  arrière  de  l'extrémité  du 
lobe  gauche  du  foie). 

CC.  canal  cystique. 

CCH,  canal  cholédoque. 

CH,  canal  hépatique. 

E,  estomac. 

EPA,  éminence  porte  antérieure. 


EAE.  feuillet  antérieur  de  l'épiploon  gastro -hépatique  déta¬ 
ché  «lu  hile  du  foie  et  rakittu  sur  l'estomac. 

GC.  grande  courbure  de  l'estomac. 

LD,  lobe  droit  du  foie. 

LG.  lobe  gauche  du  foie. 

LS.  ligament  suspenseur  du  foie. 

ESP,  lobe  de  Spigel. 

P.  pylore. 

PC,  petite  courbure  de  l'estomac. 

VU,  vésicule  biliaire. 

VP,  veine  porte. 


Le  tissu  du  foie  est  remarquable  par  sa  friabilité  ;  aussi  se  déehire-l-il  aisé¬ 
ment  dans  les  chutes  d’un  lieu  élevé,  ou  bien  à  la  suite  de  coups  portés  sur  Pub- 


CADIOT.  —  Études  de  Pathologie.  (Page  spécimen.) 


sâtre  ou  jaunâtre  suivant  les  points;  on  y  voit  en  outre  de 
petits  foyers  hémorragiques.  Plusieurs  larges  îlots  de  dégé¬ 
nérescence  occupent  toute  l’épaisseur  de  la  paroi  ventriculaire. 
Pc  péricarde  et  l’endocarde  sont  à  peine  touchés.  Les  appareils 
valvulaires  ne  sont  le  siège  d’aucune  lésion  appréciable  à  l’œil 


Fig.  17.  —  Cœur  d’un  cheval  mort  de  pneumonie  contagieuse.  Myocardite  aiguë. 

nu.  —  L’examen  microscopique  a  révélé  les  lésions  de  la  myocar¬ 
dite  aiguë  diffuse.  Même  aux  points  où  le  myocarde  était  le 
moins  altéré,  ses  libres  étaient  frappées  de  dégénérescence 
granuleuse. 

Sur  cette  autre  pièce  existent  des  lésions  avancées  de  myocar¬ 
dite  chronique .  Modérément  hypertrophié,  ce  cœur  est  parsemé 
d'i lots  blanchâtres,  irréguliers,  pinson  moins  en  dépression,  les 


H  A  NO  T  et  GILBERT. 


Mal.  du  Foie.  (Page  spécimen.) 


Au  centre,  les  nodosités  cancéreuses  étaient  fréquemment 
caséifiées.  À  la  périphérie,  elles  11e  comprimaient  sur  aucun  point 
les  lobules  hépatiques  qui  leur  confinaient. 
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Fig.  1 1.  —  Épithéliome  alvéolaire  à  cellules  cylindriques.  (3.M)  grossissements.) 


n,  o.  —  Stroma  du  cancer. 

A,  6.  —  Epithélium  cylindrique  simple. 
c,  c.  —  Épithélium  cylindrique  stratifié.  — 
Les  éléments  qui  reposent  sur  le  stroma  ont 
une  forme  polyédrique.  Ils  sont  recouverts 
par  une  couche  de  cellules  cubiques  ou  cylin¬ 
driques  limitant  une  cavité  alvéolaire  centrale. 
—  Les  cellules  polyédriques  ont  de  8  à  12  p. 
de  diamètre  et  les  cellules  cylindriques  de 
14  à  18  p  de  longueur.  Leur  protoplasma 
coloré  en  jaune  par  le  picro-carmiu,  est  assez 


fortement,  grenu.  Il  est  abondant  dans  les 
cellules  cylindriques  et  peu  développé  dans 
les  cellules  polyédriques.  Leur  noyau,  le  plus 
souvent  unique,  est  ovalaire  ou  arrondi.  Son 
diamètre  est  compris  entre  G  et  7  p.  Il  occupe 
d’ordinaire  le  pied  des  éléments  de  forme 
cylindrique.  Il  se  colore  en  rose  tendre,  parle 
picro-carmin,  laissant  apparaître  un  ou  plu¬ 
sieurs  nucléoles  vivement  imprégnés  par  le 
carmin. 

d,  d.  —  Cavités  alvéolaires. 


En  dehors  des  nodosités  cancéreuses,  les  lobules  hépatiques 
offraient  une  disposition  trabéculaire  moins  marquée  qu'à  l'état 
normal.  Les  cellules  constituantes  avaient  perdu  toute  affinité  à  se 
juxtaposer  bout  à  bout  et  se  montraient  sous  la  forme  de  blocs 
distincts  souvent  irréguliers.  Elles  étaient  remplies  de  grains 
pigmentaires  et  ne  laissaient  apparaître  aucun  noyau  après  colora- 


8973-00.  —  CurU  il.  Iinpriiii«*nt*  I  <1.  t.rélé. 
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AULANIER  &  C'E 

Libraires-Éditeurs,  13,  rue  Bonaparte,  Paris 


La  maison  d'édition,  fondée  en  1885  pour  créer  la  Construc¬ 
tion  Moderne  et  une  série  d’ouvrages  artistiques  et  pratiques 
destinés  aux  architectes  et  aux  constructeurs,  a  depuis  cette 
époque  publié  une  collection  de  volumes  (pii  constitue  la  biblio¬ 


thèque  par  excellence  de  tout  artiste  ou  de  tout  praticien  qui 
s  intéresse  à  I  histoire  do  l'art,  à  l'archéologie,  à  la  décoration,  à 
la  technique  du  bâtiment. 

Parmi  ces  ouvrages,  les  uns  forment  des  publications  de  grand 
luxe,  éditées  avec  toute  la  perfection  que  comportent  les  ressources 
actuelles  de  la  gravure,  de  l’héliographie  et  de  la  chromographie  , 
1rs  autres  sont  des  ouvrages  didactiques  et  professionnels,  destinés 


surtout  a  faciliter  les  applications  de  la  théorie  à  la  pratique,  et  à 
simplifier  I  élude  des  problèmes  complexes  que  rencontre  à  chaque 
pas  le  constructeur  moderne.  Nombre  de  ces  traités  sont  aujourd'hui 
classiques. 


La  maison  Aulanier  et  Cie  édite  aussi  plusieurs  publications 
périodiques,  dont  la  plus  célèbre  et  la  plus  ancienne  est  la  Construc¬ 
tion  moderne,  dirigée  par  M.  I*.  Planai. 

(iiace  a  ces  journaux  et  à  ces  revues,  les  relations  de  la  maison 
s  étendent  dans  le  monde  entier,  et  ses  correspondants  la  tiennent  au 
courant  de  toutes  les  manifestations  d'art,  de  tous  les  progrès 
techniques  qui  peuvent  intéresser  sa  clientèle. 

L'époque  où  nous  sommes  se  signale  par  de  fécondes  inno- 


valions  dans 
nos  édifices, 
publication  à 
édités  pour 
art  moderne. 


le  domaine  de  la  décoration  de  nos  demeures  et  de 
Les  ouvrages  les  plus  récemment  parus  ou  en  cours  de 
la  librairie  de  MM.  Aulanier  et  Cie  sont  spécialement 
reproduire  les  spécimens  les  plus  intéressants  de  cet 


Publications  périodiques  illustrées 

LA  CONSTRUCTION  MODERNE 

ARCHITECTURE  -  GÉNIE  CIVIL  -  ARTS  ET  INDUSTRIES  DU  BATIMENT 

Journal  hebdomadaire  fondé  on  ISS'i 
Directeur  :  P.  PLANAT 


L’HABITATION  PRATIQUE 

Journal  de  la  Pci  île  Construction,  fondé  en  1800 
Directeur  :  P.  DURAND 


Ouvrages  de  P.  Planat 

Encyclopédie  de  l'Architecture  et  de  la  Construction.  12  forts  volumes. 

700  planches  hors  texte,  .‘>000  dessins  dans  le  texte. 

Fermes  de  Combles,  Dimensions  des  pièces. 

Hotels  privés,  80  planches  en  couleurs. 

Maisons  de  campagne,  Villas  et  Châteaux.  150  planches  en  noir  sur  teinte 
chine. 

Maisons  de  rapport,  100  planches  en  noir  sur  teinte  chine. 

Mancel  de  perspective  f.t  tracé  des  ombres. 

Mécanique  appliquée  a  la  résistance  des  matériaux.  volumes. 

Lf.  style  dans  la  peinture  décorative,  40  planches  eu  couleurs. 

Théorie  des  poutres  droites  en  fer  et  ciment. 


En  cours  de  Publication 


Décors  d’ Intérieurs,  40  planches  en  couleurs. 


Maisons  de  Campagne,  Villas  et  Châteaux 


Par  P.  PLANAT 


2  *  P.TAr.ü 


KAÇADE 
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ÜtJii'Oe  -le  v)«.ui  jv*i  HitLv 


rHOPlULTÊ  A  VALTHEüSUX 


(  A  et  0.)  Aiiuim.u  t.  .  M  J.  OUILLEMIN 


Réduction  d’une  planche  de  l’ouvrage 


Maisons  de  Campagne,  Villas  et  Châteaux 


Ouvrages  divers 


L.  Borne.  —  Eludes  et  Documents  sur  la  Construction  des  Hôpitaux, 
I  volume  texte,  I  atlas  40  planches. 

Deverix.  —  Itères  cl  Réminiscences. 

Dicompex.  —  Nouveaux  modèles  de  Lettres. 

Go  et  (B.).  —  L'Histoire  et  l' Architecture  française  au  Mont  Saint- 
Michel. 

Geédy.  —  L' Enseignement  à  la  Section  d'architecture  à  l'École 
Nationale  et  Spéciale  des  Beaux-Arts. 

Bouvier.  —  La  Préfecture  du  Rhône. 

Lucas  (Cii).  —  Etude  sur  les  Habitations  à  bon  marche  en  France  et 
à  l'Étranger. 

Noé.  —  Architecture  et  Sculpture. 

Py  (Hle).  —  Enseignement  théorique  et  pratique  de  l'imitation 
des  bois,  marbres  et  bromes. 

Hayon.  —  Responsabilité  des  Constructeurs. 


lmp.  Lahure 


Magasins  de  Dépôt:  ÎO,  Rue  Thénard  (près  le  Collège  île  France) 
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i  J.-B.  BAILLIÈRE  et  FILS  1 
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ÉMILE  J.-B.  BAILLIERE,  Ancien  Membre  de  la  Chambre  de  Commerce  de  Paris. 

Membre  du  Coii>eil  il  T.scnmple  de  la  Banque  de  France. 

associé  déduis  1856. 

HENRI  BAILLIERE,  Ancien  Juge  au  Tribunal  de  Commerce  de  la  Seine. 

ASSOCIÉ  depuis  1862. 

ALBERT  J.-B.  BAILLIÈRE,  licencié  en  Droit. 

associé  depuis  1885. 

GEORGES  J.-B.  BAILLIÈRE,  Docteur  en  Médecine. 

ASSOCIÉ  DEPUIS  1898. 

La  maison  J.-B.  Baili.ièhe  cl  Fils,  fondée  en  ISIS  par  J.-B.  Bailliéue, 
csl,  depuis  prés  d’un  siècle,  dirigée  exclusivement  par  les  membres  cio  la 
même  famille,  lils  cl  petits-fils  du  fondateur.  (l’est  donc  une  des  plus  anciennes 
maisons  de  librairie  parisienne,  où  se  sont  conservées  et  continuées,  sous  le 
même  nom,  les  mêmes  traditions.  Cette  maison  s’est  toujours  consacrée  aux 
sciences  médicales  et  naturelles,  à  l’agriculture,  l’horticulture,  l’art  vété¬ 
rinaire,  aux  sciences  physiques  et  chimiques  et.  enfin,  à  l’industrie. 

Le  catalogue  de  la  librairie  J.-B.  Baili.ièhe  et  Fils  ne  comprend  pas 
moins  de  J  000  litres  d'ouvrages,  dont  un  certain  nombre  en  plusieurs  volumes. 

I  ne  bibliothèque  qui  comprendrait  un  seul  exemplaire  de  chacun  des  volumes 
publiés  par  la  librairie  J.-B.  Bailliéue  et  Fils  représenterait  un  total  de  plus 
de  -Fi  000  francs,  depuis  le  volume  à  I  IV.  50  ( Achni/i/és  rnéilicalrs/,  jusqu'aux 
grands  ouvrages  de  500  IV.  i  Dictionnaire  Jaccoud),  000  fr.  (Lcherl)  et  900  fr. 

Kictier),  etc.  Lest  assez  dire  l'importance  des  œuvres  éditées,  la  plupart 
illustrées  de  planches  en  couleurs  ou  de  figures  intercalées  dans  le  texte. 

Les  ligures  représentent  un  matériel  de  plus  de  00  000  clichés. 

Dans  les  seules  années  1898-1899,  la  librairie  J.-B.  Baili.ièhe  et  Fils  a 
publié  285  volumes,  mémoires  ou  brochures,  ce  qui  représente  une  moyenne 
de  12  publications  nouvelles  par  mois. 

MM.  J.-B.  Baillièiik  et  Fu  s,  désireux  de  propager  à  l’étranger  le  renom  de 
la  Science  française,  ont  toujours  cherché  à  faire  traduire  en  Espagne,  en  I  talie.  j 
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en  Allemagne,  en  Angleterre,  les  ouvrages  importants  qu'ils  éditaient.  Plus 
de  5 00  de  leurs  publications  ont  été  ainsi  traduites  dans  toutes  les  langues. 

Ils  cherchaient  en  même  temps  à  tenir  les  Médecins  et  les  Savants  français 
au  courant  du  mouvement  scientifique  à  l’étranger,  et  c'est  ainsi  qu’on  trou¬ 
vera  sur  leur  catalogue  le  nom  des  principaux  savants  étrangers  du  siècle  : 
IL  xi  i.v,  Lyki.i.,  Baleouii,  Li  iuîock,  \  iuciiow,  Lia  ni  v.  lion  ai  an,  Bindeleisch, 
< Iiin'.sEiiAcii,  Xot'iix ai. i  l  ,  Fiuaucns,  Ti:uiiiat(:iiei-'E. 

L'est  dans  celle*  même  pensée  de  décentralisation  scientifique,  que,  devan¬ 
çant  d’un  demi-siècle  le  courant  actuel,  J.-B.  Bailliéue  fondait,  en  1828, 
une  maison  à  Londres,  à  la  tête  de  laquelle  il  mettait  son  frère,  dont  les  fils 
allaient  eux-mêmes  fonder  des  succursales  en  Amérique  et  en  Australie,  puis 
il  envoyait,  en  185-8,  son  neveu  fonder  une  maison  à  Madrid. 

MM.  J.-B.  Bailliéue  et  Fils  comptent  actuellement  plus  de  500  corres¬ 
pondants  directs,  répartis  sur  tous  les  points  du  Globe. 
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Sciences  Médicales 


La  maison  J. -B.  Baillière  et  Fils  a  publié,  durant  le  cours  du  siècle,  trois  grandes 
encyclopédies  médicales  : 

Dictionnaire  de  Médecine  et  de  Chirurgie  pratiques  là  volumes',  de  1820  à  1830. 

Nouveau  Dictionnaire  de  Médecine  et  de  Chirurgie  pratiques ,  sous  la  direction 
du  professeur  Jaccoud  (40  volumes',  de  1864  à  1886. 

Traités  de  Médecine  (10  volumes)  et  de  Chirurgie  10  volumes),  le  premier  sous 
la  direction  du  professeur  Brouardel,  doyen  de  la  Faculté  de  Médecine  de  Paris  et 
du  professeur  agrégé  Gilbert;  le  second  sous  la  direction  du  professeur  Le  Duntu 
et  du  professeur  agrégé  Pierre  Delbkt.  Ces  deux  grands  traités,  commencés  en 
1895,  seront  achevés  en  1900. 

Ils  publiaient  en  même  temps  le  Dictionnaire  de  Médecine  de  Littré,  arrivé 
aujourd'hui  à  sa  18°  édition,  qui  représente,  par  ses  180  000  exemplaires  vendus  au 
cours  du  siècle,  le  plus  grand  succès  de  librairie  médicale  du  monde  entier. 

Le  catalogue  de  leurs  publications  renferme  le  nom  de  tous  les  grands  médecins 
du  siècle  :  Dupuytren,  Broussais,  Bouillait»,  Grisolle,  Gosselin,  Giiaui tard. 
Hardy,  Peter,  Ricord,  Robin,  Verxeuil,  Richet,  Tarnier,  Davaink,  Trousseau, 
Trélat,  Mai.gaigne,  etc.,  puis  Brouardel,  Guyox,  Bouchard,  Cornil,  Jaccoud, 
Landouzy,  Le  Dentu,  Grancher,  A.  Fournier,  Brissaud,  Hallopeau,  Gilbert, 
Delbet,  Albarran,  Bouilly,  Second,  Gilles  de  laTourette,  Broca,  IIuchard,  elc. 

Mais  ce  n’est  pas  seulement  à  l’élite  des  médecins  parisiens  que  MM.  J. -B.  Bail¬ 
lière  et  Fils  s'adressaient.  Toutes  les  célébrités  médicales  des  facultés  de  province 
leur  confiaient  la  publication  de  leurs  œuvres. 

A  Lyon  :  MM.  Teissier,  May  et,  J-épine,  Bouveret,  Chauveau,  Aiu.oing,  Lacas- 
sagne.  Courront,  Jaroulay.  A  Montpellier  :  MM.  Grasset,  Imbert,  Beiitin-Sans, 
Moitessier,  Bodet.  A  Lille  :  MM.  Debierre,  Montez,  Surmont.  A  Nancy  :  M M.  Gnoss, 
Beaunis,  Macé,  Garnier,  Chrétien,  Schmitt,  Ré»hmer,  etc.  A  Bordeaux  :  MM.  A/am, 
Denucé,  Bouchard,  Coyne,  Morache,  Layet.  A  Toulouse  :  MM.  Mossû,  Jeanm  i  . 
Rémond,  Frenkel.  A  Alger:  MM.  Brault,  Battaxdier,  IIérail,  Trabut.  Un  Suisse: 
MM.  D’Espine  et  Picot,  IIf.rzen.  Tin  Belgique  :  MM.  Frédérics,  Fraipont. 

Enfin  les  médecins  de  l’Armée  et  de  la  Marine  leur  ont  fourni  une  collaboration 
précieuse  :  MM.  Michel  Lévy,  Arnould,  Legouest,  Kelsch,  Chauvit,,  Gaujot, 
Laveran,  Manquât,  Rochard,  J-e  Roy  de  Méricourt,  etc. 

Ils  publient,  depuis  1829,  les  Annales  d' Hygiène  Publique .  actuellement  sous  la 
direction  du  professeur  Brouardel.  Cette  collection  représente  112  volumes. 

Après  avoir  fait  appel,  pendant  la  première  moitié  du  siècle,  aux  procédés  d  il¬ 
lustration,  alors  en  honneur,  notamment  pour  V A  natomie  pathologique  de  Cru 
veilhier  (230  planches  in-folio  lithographiées  et  1  Anatomie  pathologique  de  Lebkht 
200  planches  in-folio  gravées  sur  acier,  imprimées  en  couleur  et  retouchées  au  pin¬ 
ceau  ,  ils  ont  eu  recours,  pour  leurs  dernières  publications,  aux  procédés  modernes 
de  la  chromotypographie  :  Allas  de  Microbiologie  de  Mai  y  (1899,  avec  60  planches 
tirées  en  8  couleurs),  Anatomie  de  Beaunis  et  Bouchard  (5e  édition,  189  1,  avec 
557  figures  tirées  en  8  couleurs),  Traité  de  Dermatologie  de  Hallopeau  1900.  avec 
24  planches  tirées  en  10  couleurs  .  Signalons  aussi  les  planches  coloriées,  décou¬ 
pées  et  superposées  de  Y  Atlas  Manuel  d' Anatomie  de  Cuyir. 

A  côté  de  leurs  grandes  publications,  ils  ont  eu  soin  de  publier  plusieurs  collec¬ 
tions  à  bon  marché,  à  l’usage  des  étudiants  et.  des  praticiens  : 

Collection  de  Formulaires  20  volumes  à  3  fr.  .  Manuel  du  Doctoral  en  médecine 
24  volumes  à  3  fr.  le  vol.  cartonné  .  Manuel  du  Médecin  praticien  !  1  volumes  A 
3  fr.  le  vol.  cart.).  Tableaux  synoptiques  de  Médecine  12  volumes  à  5  fr.  le  vol.  cari .  . 

Enfin  ils  ont  commencé  depuis  deux  ans,  sous  le  titre  d  Actualités  Médicales, 
une  collection  de  volumes  de  100  pages  in-16  à  un  prix  inusité  jusqu’alors  pour  le1- 
ouvrages  de  science  1  fr.  50  le  volume  cartonné  ,  dus  à  l’élite  des  médecins  et 
chirurgiens  des  hôpitaux  de  Paris,  Lyon,  Montpellier,  Bordeaux,  etc. 
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Histoire  Naturelle 

Agriculture  —  Horticulture  —  Art  Vétérinaire 

Km  Physiologie,  M\I.  «L-lî.  Baillière  et  Fils  ont  attache  leur  nom  à  la  publica¬ 
tion  des  (ouvres  de  Claude  Iîhioaiih  10  volumes  ,  Flourens,  Mathias  1  lu  val, 
Beaunis,  Paul  Buivr,  Colin,  Ghéhant,  etc. 

L'Anatomie  humaine  et  comparée  est  représentée  par  les  noms  de  :  Beaunis  et 
Bouchard,  Cuyer,  Chdveiliiier,  Anger,  Mai.oaicine,  Cii.  Roiiin,  M.  Duval, Ranyier, 
Gavoy,  Luys,  Chauveau,  Perrier. 

Kn  llisloirc  naturelle ,  MM.  «T.-lî.  Baillière  et  l* ils  ont  publie,  sous  la  direction 
d'une  réunion  de  naturalistes  du  Muséum,  la  grande  encyclopédie  de  Rrp.hm,  Les 
Merveilles  de  la  Nature,  dont  les  l  i  volumes  gr.  in-8  représentent  plus  de 
12  000  pages,  avec  200  planches  et  plus  de  fi  000  figures. 

On  trouvera  sur  leur  catalogue  le  nom  de  tous  les  grands  naturalistes  du  siècle  . 

Kn  Zoologie  :  Blainville,  Cuvier,  Férüssac  et  Deshayes  ( Histoire  naturelle 
îles  Mollusques,  4  volumes  in-folio,  avec  2  17  planches  coloriées),  Guérin  Mknk ville, 
Kiunkr  Species  et  Iconographie  des  Coquilles,  12  volumes  in-4,  avec  020  planches 
coloriées),  Lamarc.k  ( Histoire  naturelle  des  Animaux  sans  vertèbres,  U  volumes  in-8), 
MogriN  Tandon,  Temminck,  et  parmi  les  contemporains  :  En.  Perrier,  IC  Blanchark, 
.1.  Ciiatin,  Milne-Erwaros,  Maurice  Girard  ( Traité  d' Entomologie,  3  volumes,  avec 
Ils  planches  coloriées),  Girod,  Sicard,  etc. 

I.a  Faune  de  France  de  M.  Aci.nguE,  qui  vient  d'etre  achevée,  comprend  (  volumes 
de  2  000  pages,  illustrés  de  plus  de  1  000  figures  dessinées  par  1  auteur. 

Kn  Botanique  :  Boissier,  Bonnier,  Bhongniart,  Bureau,  Cauvet,  A.  Ciiatin,  Cour- 
ciiet,  1)ecaisne,1)k  martre,  De  Candolle,  Delkssbrt,  IIumroi.dt,  Jussieu,  Montagne, 
Pi.anc.uon,  Verlot,  etc. 

Kn  néologie  et  Paléontologie  :  Deshayes  ( Description  des  Animaux  sans  ver¬ 
tèbres  du  bassin  de  Paris,  :t  volumes  in- 1,  avec  I8fi  planches),  Gaudry,  Lamarc.k, 
Pi, '.TET,  Conte.ii: an,  Bernard,  Priem,  S.  Meunier,  Renault,  de  Saporta,  Schimper, 
Watelet,  Zeili.er. 

Kn  Anthropologie  :  Quatreuages  et  IIamy  Les  Crânes  des  Races  humaines, 
2  volumes  in-i,  avec  182  figures  et  100  planches',  Vekneau,  de  Baye,  Cotteau 
Rivière,  etc. 

A  côté  de  leurs  grands  ouvrages  de  science  pure,  MM.  «T. -B.  Baillière  et  h  ils  se 
sont,  activement  occupés  de  vulgariser,  par  des  livres  à  bon  marché,  quoique  illus¬ 
trés  de  nombreuses  ligures,  les  applications  de  la  science  à  l’agriculture,  à  l’horti¬ 
culture  et  à  l'art  vétérinaire.  Nous  citerons  comme  volumes  de  ce  genre,  dus  tou¬ 
jours  aux  plumes  les  plus  autorisées  : 

Kn  A gronnm ie  :  MM.  Broc.c.ih.Yksque,  S<  hkirau  N anot, («orne. vin,  G ain,  \  ivier. 

Kn  Horticulture  et  Viticulture  :  MM.  Bois,  Lavallée,  Passy,  Verlot,  de  Vil¬ 
morin.  Bellair,  Sauvaigo,  Durand,  Fitz-.I âmes,  etc. 

L  D7  vétérinaire  a  été  depuis  trente  ans  1  objet,  de  leur  part,  de  publications 
particulièrement  importantes. 

\ .' Encyclopédie  vétérinaire,  publiée  sous  la  direction  du  professeur  Cadeau, 
comprend  actuellement  20  volumes,  où  sont  traitées,  par  les  professeurs  les  plus 
autorisés,  toutes  les  branches  de  la  science  vétérinaire. 

Kn  dehors  de  cette  encyclopédie,  le  catalogue  de  la  librairie  ,L-B.  Baillière  et 
Fils  ne  comprend  pas  moins  de  â0  volumes  consacres  a  cette  même  science,  dus  a 
MM.  Chauveau  et  Arloing,  Colin,  Alix,  Boucher,  Cagny,  Coyau,  Gallier,  Lesrre, 
Signol,  Thierry,  Relier,  etc. 
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Physique  —  Chimie  —  Industrie 

La  Physique  cl  en  particulier  l’ Electricité  ont  été  l'objet  d'importantes  publica¬ 
tions  de  la  librairie  J. -IL  Haii.mkkk  et  Fri, s,  dues  à  MM.  Imuekt  [Truite  <le  Phy¬ 
sique ,  2  vol.),  Lk i- i:\  iu:  ( Dictionnaire  il' électricité),  Bciumt,  Lunnc,  Montii.i.ot, 
fi.  Planté,  Montpiu.liek,  etc. 

En  Chimie ,  MM.  J. -IL  Baillière  et  Eu  s  ont  publié  le  Dictionnaire  de  M.  Boiwnt, 
le  Traité  de  M.  Exgel.  les  Manipulations  de  MM.  Jinc.i iiisr.u,  Etaix,  et  les  œuvres 
de  MM.  A.  Gautieh,  Due r. ai  x,  Biche,  Leeoiit,  ILvspaii.,  etc. 

L 'Industrie  s’est  profondément,  modifiée  depuis  2â  ans.  son  mouvement  progressif 
suivant  celui  de  la  science.  Il  faut  que  les  industriels  se  tiennent  de  plus  en  plus 
au  courant  de  la  science  et  spécialement  de  ses  applications  chimiques,  mécaniques 
et  électriques. 

C'est  pour  favoriser  ce  mouvement  et  répondre  aux  programmes  des  nouvelles 
Ecoles  pratiques  de  Commerce  et  d’industrie  que  MM.  J. -B.  Baii.i.h.he  et  Fit, s  ont 
multiplié  depuis  quelques  années  leurs  publications  industrielles. 

L’ Encyclopédie  Industrielle  comprend  déjà  40  volumes  dus  à  la  plume  de 
spécialistes  bien  connus:  MM.  IIai.i.eh,  Biche,  Bouant,  Boutiioux,  Thii.i.at, 
1  Ialphen,  G  non  .\nn.  Petit,  IIorsin-Dcon,  «T.  Lni  Évite,  ni,  Launay,  Pégiielx,  Besyricr, 
Girahu,  etc.  Chaque  volume  forme  une  monographie  complète  et  l'ensemble 
embrassera  toutes  les  industries  chimiques,  mécaniques  ou  minérales. 

M.  J.  Lefèvre  a  résumé  dans  un  Dictionnaire  de  T  Industrie  I  vol.  gr.  in  s  de 
1000  pages,  avec  800  figures),  qui  vient  de  paraître,  toutes  les  questions  qui  se 
rattachent  à  l'industrie.  C'est  un  livre  qui  rendra  les  plus  grands  services  à  l’indus¬ 
triel,  déplus  en  plus  obligé  de  suivre  non  seulement  les  progrès  de  sa  spécialité, 
mais  ceux  de  toutes  les  industries  qui  se  prêtent  de  plus  en  plus  un  mutuel  appui. 


Bibliothèque  des  Connaissances  utiles 

La  Bibliothèque  des  Connaissances  Utiles  a  pour  but  de  vulgariser  les  notions 
usuelles  que  fournit  la  science  et  les  applications  sans  cesse  plus  nombreuses  poul¬ 
ies  Arts,  l'Industrie  et  l’Economie  domestique.  Son  cadre  comprend  donc  l'univci- 
salité  des  sciences  en  tant  qu’elles  représentent  une  utilité  pratique,  au  point  de 
vue,  soit  du  bien-être,  soit  de  la  santé.  C’est  ainsi  qu  elle  aborde  les  >ujcls  les  plus 
variés  :  industrie,  manufactures,  art  de  l'ingénieur,  chimie,  électricité,  agriculture, 
horticulture,  élevage,  économie  domestique,  hygiène  et  médecine  usuelles,  etc. 

Elle  comprend  actuellement  NO  volumes  de  400  pages  chacun,  illustrés  de  nom¬ 
breuses  figures  Chaque  volume  cartonné  :  1  fr.  . 


Bibliothèque  Scientifique  Contemporaine 

La  Bibliothèque  Scientifique  Contemporaine,  d'un  formai  commode  et  d'un  prix 
modique,  s'adresse  à  tous  ceux  qui,  désireux  de  ne  | >a -  rester  étrangers  au  mou¬ 
vement  scientifique  de  leur  époque,  n’ont  ni  le  temps  ni  la  facilité  de  recourir  aux 
sources.  Les  questions  d’actualité  sont  présentées  avec  des  développements  en  rap¬ 
port  avec  leur  importance,  et  débarrassées  des  formules  techniques;  les  nouvelles 
découvertes  et  les  nouvelles  applications  de  la  science  sont  exposées  a  mesure 
quelles  se  produisent;  les  recherches  originales  sont  vulgarisées  par  les  auteurs. 

Cette  collection  comprend  120  volumes  de  100  pages  chacun,  illustrés  de  nom¬ 
breuses  figures  (Chaque  volume  :  3  fr.  j0). 


9073-ou.  —  CortieiL  lmp.  i-.il.  Crète. 
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U.  VIEUX  PARIS 

Réduction  d’une  des  papes  du  Panorama  :  L'Exposition  universelle  de  rooo. 


M.  Ludovic  Baschet  fonda  sa  Librairie  d’Art  en  1876  et,  depuis 
cette  époque,  pas  un  instant  ne  se  sont  ralentis  ses  efforts  pour  répandre 
dans  le  public  le  goût  des  reproductions  artistiques. 

Sa  première  publication,  La  Galerie  Contemporaine,  par  ses 
livraisons  à  1  lr.  5o,  mit  à  la  portée  de  tous  les  photographies  des 
tableaux  modernes  que  les  amateurs  ne  pouvaient  se  procurer 
jusqu’alors  qu'aux  prix  de  6  et  10  francs  l’épreuve.  C’est  également 


LIBRAIRIE  D'ART  —  L.  BASCIIET,  ÉDITEUR 


dans  cette  publication  que  furent  reproduits  pour  la  première  fois  en 
zincographie  les  esquisses  et  dessins  de  Maîtres. 

En  1879,  M.  Baschet  édita  le  Catalogue  illustré  du  Salon, 
qui,  depuis  vingt-deux  ans,  publié  en  participation  avec  la  Société  des 
Artistes,  répand  dans  le  monde  entier  le  renom  de  l'art  français 
contemporain. 

Des  ouvrages  de  grand  luxe  ornés  d’eaux-fortes  et  de  photogravures 
en  taille-douce  comme  les  Chefs-d'Œuvre  d'art  à  l’Exposition 
Universelle  de  1878,  le  Musée  du  Luxembourg,  les 
Dessins  du  Louvre,  les  Cent  Chefs-d’Œuvre.  la  collection 

des  Salons.  Meissonier 
et  vingt  autres  dont  l'édition 
exige  des  mises  de  fonds 
considérables  et  des  années 


Aquarelle  de  Maurice  Leloir,  gravée  sur  bois  (Extraite  de  la  Revue  itlu.<lrcc\. 


I  A  SORCIÈRE 

Réduction  d'une  des  pages  du  Panorama  (Tableaux  vivants). 


LIBRAIRIE  D  ART  —  I..  BASCHET,  EDIT  El' R 

de  préparation  minutieuse,  mirent  la  Librairie  d'Art  au  niveau  des 
Maisons  les  plus  réputées. 

A  côté  de  ces  publications  de  haut  prix.  M.  Baschet  poursuivait 
ses  efforts  de  vulgarisation  par  l  image.  Secondé  par  son  lils,  René 
Baschet,  il  créa,  en  1 883,  le  Paris  illustré  où  furent  appliqués  les 
premiers  procédés  de  typographie  en  couleurs  et,  en  1 885,  la  Revue 
illustrée,  à  laquelle  collaborèrent  tous  les  écrivains  et  les  artistes 
renommés,  et  qui  constitue  actuellement,  avec  la  collaboration 
d'Adolphe  Brisson  et  de  Jérôme  Doueet,  un  des  recueils  périodiques 
les  plus  goûtés  du  public.  En  même  temps,  M.  Baschet  créait,  avec 
la  Maison  Goupil,  le  Figaro-Salon  et  le  Figaro  illustré. 

En  1889,  il  fut  chargé  par  la  Commission  des  Beaux-Arts  de 
l'Exposition  universelle  de  publier  un  volume  de  luxe  sur  l'Exposition 
centennale  :  l'Art  français.  Enfin,  en  i8y5,  il  créa  le  Panorama, 
un  des  plus  gros  succès  de  librairie  de  notre  époque,  puisqu’après 
quatre  années  la  vente  dépasse  10  millions  de  livraisons.  Dans 
cette  publication  à  60  centimes  le  numéro,  parurent  les  Merveilles 
de  la  France,  les  Voyages  du  Tsar  en  France  et  du 
Président  de  la  République  en  Russie,  les  reproductions 
des  Musées  du  Louvre  et  du  Luxembourg,  et  des  Salons 
annuels,  L’Armée  Française,  par  Détaillé,  Paris  instantané. 
Les  Saisons,  etc. 

Cette  année,  M.  Baschet  édite  le  Panorama  de  1  Exposition, 
le  Panorama-Salon,  le  Guide  Lemercier.  les  trois  Catalo¬ 
gues  illustrés  officiels  des  Beaux-Arts  (Expositions  décennale, 
centennale  et  rétrospective),  la  Gazette  du  Vieux- Paris,  etc. 

Dans  toutes  scs  productions,  les  plus  populaires  comme  les  plus 
somptueuses,  la  Librairie  Baschet  s'est  toujours  fait  remarquer  par  le 
goût  raffiné  qui  préside  à  leur  mise  en  œuvre,  par  un  choix  judicieux 
des  procédés  de  reproduction  ;  en  deux  mots,  par  une  préoccupation 
constante  de  bien  faire. 
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LIBRAIRIE  CLASSIQUE  EUGÈNE  BELIN 


,  M  P  R  IM  E  fî  /  e 


*•  I  B  R  A  I  R'  e 


BELIN  FRÈRES 


EDITEURS 


ST  ÊR  É  O  T  y  p  l£ 


C>'fîTONNlvOe' 


RUE  UK  VAUÜIRARD,  52,  PARIS 


L’Imprimerie  Belin,  brevetée,  existait  déjà  à  la  tin  du  siècle  dernier. 
Les  documents  ne  permettent  pas  de  déterminer  la  date  précise  de  sa 
fondation. 

La  Librairie  classique  Eugène  Belin,  brevetée,  fondée  en  iS^j,  s’oc¬ 
cupe  exclusivement  de  livres  correspondant  à  tous  les  degrés  de  ren¬ 
seignement.  Son  imprimerie,  située  à  Saint-Cloud,  et  ses  ateliers  de 
cartonnage  lui  permettent  d’apporter  à  la  partie  matérielle  de  son 
œuvre  tous  les  soins  que  mérite  le  public  des  jeunes  élèves  auquel  elle 
est  destinée. 

Ses  clForts  constants,  pour  livrer  à  des  conditions  extrêmes  de  bon 
marché  des  ouvrages  d’une  exécution  irréprochable,  lui  ont  valu,  entre 
autres  récompenses  importantes,  le  diplôme  d’honneur  à  l'Exposition 
universelle  <1  hivers,  i885,  et  le  grand  prix  à  l'Exposition  universelle 
de  Paris,  en  1889. 

Les  publications  de  la  Maison  Belin  se  composent  d’ouvrages  répon¬ 
dant  à  tous  les  programmes  officiels  :  enseir/nemenl  primaire ,  élémen¬ 
taire  et  supérieur  ;  enseignement  secondaire  classique  ;  enseiqnernent 
seconda  ire  moderne;  enseir/nemenl  secondaire  des  jeunes  filles. 

Aucune  des  parties  de  ces  différents  programmes  n’a  été  négligée. 
Les  maîtres  de  l'enfance  les  plus  compétents  ont  donné  une  série  d’ou¬ 
vrages  pour  les  cours  français,  depuis  l’école  maternelle  jusqu’à  l'école 
primaire  supérieure  et  aux  écoles  normales;  la  collection  complète  des 
auteurs  français,  latins  et  grecs,  exigés  par  les  programmes,  a  été 
publiée  avec  la  collaboration  des  membres  les  plus  distingués  de  lTni- 
versité;  les  textes,  annotés  au  point  de  vue  grammatical,  littéraire  et 
historique,  sont  précédés  ou  suivis  de  notices  ou  d’études  littéraires 
ou  biographiques,  et  leur  impression  en  gros  caractères,  nets  et  bien 
lisibles,  en  facilite  l'intelligence  et  en  permet  l'étude,  sans  fatigue,  de 
la  part  de  nos  jeunes  élèves. 

Nous  donnons  ci-contre  la  liste  des  principaux  auteurs  dont  les  ou¬ 
vrages  sont  édités,  imprimés  et  cartonnés  par  la  Maison  Belin, 


O 


LIBRAIRIE  RE  LIN  FRÈRES. 


ENSEIGNEMENT  PRIMAIRE 

Méthodes  de  lecture  :  Béhagnon.  —  Christiaens  et  Arnold.  —  Grosselin.  — 
Henrion.  —  Mottot.  —  Vaillant  et  Manier. 

Écriture  :  Flament,  méthode  d’écriture  française. 

Instruction  morale  et  civique  :  Curé  et  Houzelle.  —  Pavette.  —  Vessiot. 

Lecture  courante  :  Barillot  et  Lévy.  —  Bruno.  —  M  '°  Girardet.  —  Henrion. 
—  Legrand.  —  MU1P  Moniez.  —  Sabatier. 

Récitation  :  Lebaigue,  Pour  nos  tilles,  Pour  nos  fils,  le  Livre  de  l’école.  — 

Noël  Fleury. 

Grammaire  française  et  Rédaction  :  Lebaigue.  —  Leclair.  —  Leclair  et  Rouzé. 
Mulley  et  Cherbuy.  —  Rotgès.  —  Suptil. 

Dictionnaire  :  Bénard. 


Gravure  extrade  du  Nouveau  Cours  de  langue  française ,  par  E.  Rntgès. 


Histoire  :  Blanchet.  —  Blanchet  et  Pinard.  —  Blanchet  et  Toutain. 
Jouve.  —  Pigeonneau. 

Géographie  :  Dubon  et  Lacroix.  —  Laborde,  Lanier  et  Rogeaux.  Lanier 
et  Guillot. 

Sciences  mathématiques  :  Andoyer.  —  D.  André.  —  Bourget.  —  Burat.  — 
Grimon  et  Tilmant.  —  Guilmin.  —  Suptil. 

Sciences  physiques  et  naturelles  :  Daguillon.  —  Gripon.  —  Lugol.  —  Pavette. 
Agriculture  :  Barillot.  —  Barillot  et  Lévy.  —  Pavette. 

Dessin  :  Darchez,  tableaux  muraux  et  cahiers.  —  Godefroy. 

Travail  manuel  :  Brudenne.  —  Jully.  —  Jully  et  Rocheron. 

Comptabilité  :  Andoyer.  —  Fudez. 

Chant  :  Arnould.  —  Arnould  et  Eck.  —  Bataille.  —  Haeck.  —  Ribis. 

Pédagogie  :  Chaumeil.  —  Laugier  et  Valran.  —  R.  Liquier.  —  Maillet.  — 
Vernier. 

Anti-alcoolisme  :  Bocquillon. 


ENSEIGNEMENT  SECONDAIRE 


Grammaire  française  :  Crouslé  et  Cordelet.  —  Leclair.  —  Michel.  —  Rouzé. 

Littérature  française  :  Aubertin.  —  Chauvin  et  Le  Bidois.  —  Drioux.  — 
Gazier.  —  Grisot.  —  Henry.  —  Jacquinet.  —  Labbé.  —  Lebaigue. 

Correction  d’acteurs  français  annotés  par  MM.  Aderer,  Aubertin,  Aulard, 
Bernés,  Bornecque,  Boully,  Caron,  Charles,  Fouillée,  Gasté,  Gazier, 
Gidel,  Grégoire,  Grenier,  Henry,  G.  Jacquinet,  P.  Jacquinet,  Jonette, 
Labbé,  Lanusse,  Léna,  Marion,  Ollé-Laprune,  Réaume,  Thouverez. 

Histoire  :  Blanchet.  Blanchet  el  Toutain.  —  E.  Bourgeois.  —  Brissaud. 
—  Carré.  —  Drioux  et  Jousset.  —  Hubault.  —  Meuriot.  —  Pigeonneau. 


[Gravure  extraite  du  Précis  d’histoire  contemporaine ,  par  D.  Blanchet. 

Géographie  :  Bainier.  —  Guillot.  —  Lanier.  —  Pigeonneau. 

Ati.as  et  cartes  :  Abbé  Bernard.  —  Drioux  et  Leroy.  —  Hubault.  —  Pigeon¬ 
neau  et  Drivet.  —  Vilpou. 

Philosophie,  Morale  :  Adam.  —  Blum.  —  Charles.  —  Gouraud.  —  Lévêque. 
—  Ollé-Laprune. 

Langue  ratine  :  Edon.  —  Favre.  —  Grisot.  —  Guilmant.  —  Henry.  —  Le¬ 
baigue.  —  Lebaigue  et  Caublot.  —  Leclair  et  Feuillet.  —  Leclair  et 
Mailfait.  —  Meynal.  —  Reniez.  —  Rouzé.  —  Simore  et  Doret.  —  Trotin. 

\  Dictionnaires  ratins  :  Edon.  —  Lebaigue. 


l-'RKR  ES. 


s  Collection  hauteurs  latins  annotés  par  MM.  Aniel,  Aubertin,  Brach,  Caron, 
Charles,  Crouslé,  Fouillée,  Fustel  de  Coulanges,  Gasté,  Gidel,  Hall- 
berg,  Harant,  Henry,  Jacquinet,  Lebaigue,  Legouëz,  Lemain,  Leys,  j 

I  Maillet,  Person,  Pessonneaux,  Pichon,  Rouzé,  Rogier. 

Langue  grecque  :  Feuillet.  —  Jacquet.  —  Leclair  et  Feuillet.  —  E.  Pesson¬ 
neaux.  —  Rouzé. 

Dictionnaires  grecs  :  Feuillet.  —  E.  Pessonneaux. 

Collection  d’auteurs  grecs  annotés  par  MM.  Aniel,  Brach,  Chambon,  Cou- 
gny,  Dieux,  Dumas,  Feuillâtre,  Feuillet,  Fouillée,  Gasc-Desfossés, 
Gasté,  Gidel,  Henry,  Jacquet,  Lemain,  Lévy-Wogue,  Lemercier, 
Maillet,  Marion,  Ollé-Laprune,  Pessonneaux,  Rouzé,  Sourdille. 

I  Langue  allemande  :  Condamin.  —  Cottler.  -  Heumann.  —  M11,  Kastler.  — 
Kochersperger.  —  Leclair  et  Sklower.  —  Veyssier. 

Collection  d’auteurs  allemands  annotés  par  MM.  Bailly,  Cart,  Dietz,  Fortwen- 
gler,  Gruber,  Güthlin,  Hartmann,  Henry,  Kirsch,  Kochersperger, 
Kunstler,  de  Liebhaber,  Lombard,  Riiplinger. 
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I  Langue  anglaise  :  Condamin.  —  Gresy.  —  Guiraud.  —  Leclair  et  Sévrette. 

J.  Sévrette. 

Collection  d'auteurs  anglais  annotés  par  MM.  Fougeron,  Gibb,  Guiraud,  Mer- 
voyer,  G.  Sévrette,  J.  Sévrette,  P.  Sévrette. 

S  Langue  italienne  :  Michelin-Bert. 


Sciences  mathématiques  :  Andoyer.  —  Bioche.  —  Bos.  —  Bourget.  —  Burat. 
—  Ferval.  —  Gérardin.  —  Guilmin.  —  Mesnard.  —  Simon. 
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Gravure  extraite  des  Notions  de  :oolo(/ie,  par  A.  Daguillon. 
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;  Sciences  physiques  et  naturelles  :  Béthoux.  —  Béthoux  et  Laffon.  —  Mll,,s  Bus- 
sard  et  Dubois.  —  Daguillon.  —  Gosselet.  —  Gripon.  —  Lugol. 

I  Dessin  :  Darchez. 

< 

I  Comptabilité  :  Andoyer.  —  Bepmale.  —  Desouches. 

\  Législation  :  Cadet.  —  Périer. 

> 

I  Instruction  religieuse  :  Abbé  Bernard.  —  Abbé  Dassé.  Abbé  Gouraud.  — 
I  Abbé  Grosse.  —  Abbé  Vincent. 
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Vue  de  l'Imprimerie. 


Ber g er-Levrau lt  & 


PARIS,  5,  rue  des  Beaux=Arts 


IMPRIMERIE  TYPOGRAPHIQUE  ET  LITHOGRAPHIQUE 


CimOMOT  YPIE 


FONDERIE  DE  CARACTERES  ET  DE  MUSIQUE  MOIill.E 


Récompenses  aux.  principales  RxposiUons 

Londres  1862  :  PRI2E  MEDAL.  —  Paris  1867  :  MÉDAILLE  DE  PREMIÈRE  CLASSE 
Paris  1878  MÉDAILLE  D’OR.  —  Paris  1889  :  MÉDAILLE  D'OR. 

Bruxelles  1897  :  GRAND  PRIX. 


La  Maison  Herger-Levrault  &  Cie  a  été  fondée  à  Strasbourg  en  1670. 
Depuis  cette  époque  jusqu’à  ce  jour,  elle  est  restée  aux  mains  de  la  même 
famille.  Transféré  à  Nancy  en  1871,  l’établissement  n’a  cessé  de  se  dévelop¬ 
per,  et  actuellement  son  personnel  comprend  plus  de  5oo  employés  et  ouvriers. 
Plus  de  120  machines  sont  réparties  dans  les  différents  ateliers. 

Des  caisses  de  malades  et  de  retraite  sont  instituées  dans  la  Maison. 

L'Imprimerie  réunit  toutes  les  ressources  de  l'Industrie  du  Livre,  depuis  la 
fonte  du  caractère,  jusqu’à  l’habillage  par  la  reliure.  Elle  est  spécialement 
connue  pour  la  beauté,  la  netteté  et  la  correction  de  ses  travaux.  En  dernier 
lieu,  ses  ateliers  artistiques  ont  fait  faire  de  notables  progrès  à  l’impression 
de  la  gravure  typographique  en  noir  et  en  couleurs. 
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Comme  imprimerie  administrative,  elle  produit  tous  1rs  imprimés  dont  sr 
servent  plusieurs  grandes  administrations  de  l’Klat  et  les  divers  corps  de  troupe. 

Cet  important  service  nécessite  la  conservation  permanente  de  plus  de 
10,000  cadres  de  composition  :  en  outre,  quantité  d’ouvrages  de  ioo  feuilles 
et  plus  sont  maintenus  sur  pied  en  caractère  mobile.  Ces  deux  faits  seuls 
témoignent  de  l’importance  du  matériel  typographique  de  l'imprimerie  Bi  rgkii- 
Levhault  &  (X 

La  Librairie  a  publié,  à  toutes  les  époques,  dans  les  diverses  branches 
île  la  science  et  de  la  littérature,  de  nombreux  ouvrages  qui  ont  propagé  le 
bon  renom  de  la  Maison  aussi  bien  à  l’étranger  qu’en  l'rance. 

L’exposition  comprend  55o  volumes,  choisis  parmi  les  nombreuses  publi¬ 
cations  faites  par  la  Maison  depuis  i88q. 
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AUTEURS  D’OUVRAGES  PARUS  DEPUIS  1889 


Contrôleur  ALOMBERT  GOGET. 
ARDOUIN-DUMAZET,  publiciste. 

Général  ARVERS. 

Général  Jules  de  BENOIST. 

Maurice  BLOCK,  membre  de  l'Institut. 

L.  BOPPE,  anc.  directeur  de  l'École  forestière. 
Commandant  1’.  BOPPE. 

Général  CARDOT. 

Colonel  CHERF1LS. 

Contrôleur  général  CRETIN. 

Paul  DESCHANEl.,  président  de  la  Chambre. 
Colonel  DEYAUREIX. 

Général  DU CI1ESNE. 

Général  FAY. 

Colonel  FIN. 

Général  i>e  FORSANZ. 

Colonel  FOUCART. 

Amiral  FOURNIER. 

!..  GRANDEAU. 

Général  R.  HANRION. 

Colonel  R.  HENRY. 

Émile  HINZELIN,  littérateur. 

Général  de  JESSÉ. 

Colonel  JOFFRE. 

Général  JUNG. 

Colonel  KLOBB. 


E.  LAFERRIÈRE,  gouverneur  de  l’Algérie. 
.I.-L.  de  LANESSAN,  ministre  de  la  marine. 
Lorkdan  LARCHEY,  littérateur. 

Louis  1JÎPINE,  préfet  «le  police. 

E.  LEVASSEUR,  membre  de  l'Institut. 

F. d.  LOCKROY,  ancien  ministre  delà  marine. 
Maurice  LOIR,  publiciste  maritime. 

Charles  M  Al.O,  publiciste  militaire. 

G.  MAROFoY,  trésorier-payeur  général. 

René  MILLET,  résident  général  en  Tunisie. 

A.  MUNTZ,  membre  de  l'Institut. 

Georges  PA  LL. VIN,  gouverneur  de  la  Rauque 

de  F'ranee. 

Général  PELOUX. 

Général  PIERRON. 

POUBELLE,  ancien  préfet  de  la  Seine. 
Colonel  de  PÛYEN. 

Alfred  RAMRAUD,  ancien  ministre. 

Général  RAU. 

Amiral  RKYF.1LLÈRE. 

E.  RISLER  ,  direct1-  de  l'Institut  agronomique. 
Léon  SAY,  ancien  ministre  des  finance*. 

E.  SERRE,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation. 
Victor  de  SWARTE,  trcsorier-payr  général. 
Général  TIHM  MAS. 

Général  YANSON. 
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PRINCIPALES  PUBLICATIONS  EXPOSEES 

Historiques  des  corps  de  troupe  de  l’Armée  française  (1569-1900).  -  i  volume  grand 
ii  1-8  avec  35  planches  hors  texte  et  nombreuses  gravures  dans  le  texte. 

Les  Hussards,  1692-1792,  par  le  capitaine  H.  Choppin.  i  volume  in-',  avec  planches 
eu  couleurs,  et  illustrations  eu  noir  el  en  couleurs  dans  le  texte. 

Au  Régiment  —  En  Escadre,  par  Ahdoi  in-Dum  \zet.  —  i  ml.  gr.  in-8  aveu  3.‘>o  photntypie^. 

La  Défense  nationale  en  1870-1871,  par  Pierre  Lehau icouhi -,  -  s  vol.  in-8  avau  ,  ailes 

Rapport  sur  l’Expédition  de  Madagascar,  par  le  general  Duchesne.  i  voln m ■-  grand 
in-8  avec  atlas. 

Voyage  en  France,  par  Ardouin-Dumazet.  —  33  volumes  in-ia  avec  cartes,  dont  a  parus. 

Étude  sur  l’Économie  alpestre.  Les  Alpes  françaises,  par  F.  Riiiot.  i  voluiiw'  grand  in-*. 
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Passage  (lu  pont  de  Lodi,  10  mai  1796. 

Planche  extraite  du  volume  Historiques  des  corps  de  troupe  de  l’armée  française  ( 1569-1900 ). 
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L’Enseignement  primaire  dans  les  pays  civilisés,  par  K.  Lkvasskuii.  —  i  vol.  gr.  in-8. 

Traité  de  la  Juridiction  administrative  et  du  recours  au  contentieux,  par  K.  Lan  u- 
aiiiiiK.  —  a  volumes  grand  in-8. 

Ancien  Àmiorial  équestre  de  la  Toison  d’Or,  par  Lorédan  Lahcickv,  —  i  volume  grand 
in-folio  avec  1 16  planches  en  rhromotypographie. 

La  Reproduction  des  Couleurs,  par  U.  Stkinukh  .  i  volume  in-4  avec  i,'.o  planches  en 
chromotypographie. 

Recueil  de  rapports  sur  les  Conditions  du  Travail  dans  les  pays  étrangers.  — 

ra  volumes  grand  in-8. 

Bibliothèque  d’Enseignement  commercial,  dirigée  par  M.  Geornes  i’u  i  n  i-  volumes 
in-3  parus.  ‘  ' 

Bibliothèque  du  Marin.  —  21  votâmes  in-8  parus. 


Dictionnaire  militaire.  Encyclopédie  des  sciences  militaires,  par  un  Comité  d'officiers  de 
toutes  armes.  —  2  volumes  grand  in-8,  dont  le  premier  paru. 

Dictionnaire  de  l’Administration  française,  par  Maurice  Bi.oc  k.  —  1  volume  qr.  in-8. 

Répertoire  de  Police  administrative  et  judiciaire,  par  Louis  Lkimnk.  —  2  vol.  qr.  iu-8. 

Dictionnaire  des  Finances,  par  Léon  S  w.  2  volumes  grand  in-8. 

Dictionnaire  Financier  international,  par  Miuot.  —  1  volume  in-8 

Dictionnaire  des  Domaines,  par  Ed.  M \créno.  —  1  volume  in-',. 

Dictionnaire  des  Patentes,  par  F.  Btu  ss.u  x  cl  1‘.  Giittikh.  i  volume  grand  in-8. 

Dictionnaire  de  la  Perception  des  Amendes,  par  A.  Le  Bai  i  ei  h.  —  ,  volume  in-8. 

Dictionnaire  du  Timbre  et  de 
l’Enregistrement,  par  F.  Sn, - 
tren.  —  1  volume  in-8. 

Lexique  géographique  du  monde 
i  CA  Ü  4T  entier,  par  L.  Lejasselh.  — 3  vn- 

SS  '  ■  1** lûmes  grand  in-8  avec  caries, 

I ^00%  . £  ‘  dont  le  premier  paru. 

Dictionnaire  des  Communes,  avec 
indication  des  perception-  dont 
chaque  commune  fait  partie.  — 

1  volume  in-8. 
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Wi  W  'S  ^ 

Couverture  de  V.  PuouvÉ. 


Almanach  National.  —  Annuaire  Di¬ 
plomatique  et  Consulaire.  —  An¬ 
nuaire  de  l’Administration  préfec¬ 
torale.  —  Annuaire  général  des 
Finances.  —  Annales  des  Assem¬ 
blées  dé  p  art  eme  ni  ale- . 

Annuaire  de  l’Armée. —  Annuaire  de 
l'Infanterie.  —  Annuaire  de  l’Ar¬ 
tillerie. 

Ilevue  <F Artillerie.  —  Revue  de  Ca¬ 
valerie.  —  Ilevue  du  Génie  mili¬ 
taire.  —  Carnet  de  la  Sabrelache. 
J-a  Plume  et  J’Kpée. 

Ilevue  générale  d' Administration.  — 
Hcvue  de-  Etablissements  de  Bien¬ 
faisance  et  d’Assistance.  — -  Revue 
des  Services  finanbiers,—  Journal 
de  In  Société  de  Statistique  de 
Paris. 

Annales  de  la  Science  agronomique 
française  et  étrangère.  —  Annales 
de  l’Institut  national  agronomique. 
Bibliographie  anatomique. 
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Frontispice  de  Jeanne  d'Arc,  par  le  général  Dragomirov 
d’après  la  statue  équestre  de  M.  d’Épinay, 


sfétéoy  iap/ icjne  ^JSetycr-  J^evtau/}  (§  (? " . 


Bouasse- jeune  &  Cic 

É  13 1 T  e  u  u  s 

12,  Place  Saint-Su I pice,  et  rue  Bonaparte 

'PqAcI{IS 

—  ~ —  «  - - — 


Cette  Maison,  fondée  par  M.  Emile  Boeasse,  est  actuellement  dirigée 
par  ses  fils. 

Elle  s’occupe  d’éditions  d'imagerie  religieuse,  dans  tous  les  formats  et 
par  tous  les  procédés  iconographiques. 

Elle  publie  aussi  des  opuscules  illustrés  et  des  ouvrages,  missels  et 
livres  de  piété,  destinés  à  l’enluminure. 


or  v  -  at  y  g  i:  s  r  x  -ro  \  k  s 

Collection  dite  “Musée  Catholique” 

( di romolithographies  pour  encadrement,  de  0,46  X  o,3i 

sans  marges. 

2  2  SUJETS 


Chemin  de  Croix 

Publié  sous  la  direction  de  V.  HAMANN  (S.  J. 

Collection  de  14  compositions  en  chromolithographie  sur  fond  or. 


Les  Évangiles  en  Images 

O  o 


Carnets  Religieux 


Ces  opuscules,  illustrés  en  couleur  de  fleurs  variées  et  de 
teintes  nouvelles,  sont  d’un  format  gracieux,  dorés  sur  tranche, 
et  portent  une  très  jolie  et  artistique  couverture. 


O  éternel,  aie  pitié 
de  moi.  par  ce  que  je 
suis  passager!  Ü  in¬ 
fini,  parce  que  je  ne  surs 
qu'un  point!  O  fort, 
farce  que  je  suis  faible  ! 
O  source  de  la  vie, par¬ 
ce  que  je  suis  mortel! 

O  Toi  qui  vois  tout, parce  que 
je  suis  dans  les  ténèbres!  O 
bienfaisant,  parce  que  je  suis 
fauyrc!  Ü  Tout- Puissant,  parce  que  je  ne 
suis  rien.  (Bernardin  de  Saint-Pierre.) 

lMEt'  SOIT  céans! 

Bon  jour,  Bon  An,  Dieu  soit  céans  ! 
C'est  far  celte  simple  et  bonne  parole  que 
nos  pères  s’abordaient  sur  le  seuil  de  leur 
maison,  le  premier  jour  de  l'année  ;  c'est 
aussi  le  salut  cordial  et  chrétien  que  nous 
nous  donnons  les  uns  aux  autres. 

Dieu  soit  céans!  Que  Dieu  soit  chez 
vous,  et  ils  seront  bons  les  jours  qui  vont 
venir , bonne  aussi  l'année  qui  commence. 


Dieu  a  tout  ce  qui  nous  manque,  et 
«  toutes  choses  bonnes  viennent  ar  ec  Lui  *. 

Dieu  soit  céans!  Que  Dieu  soit  che 
vous,  dans  r  as  familles.  Dieu,  c'est  ta 
paix,  c'est  /'union  îles  cœurs.  L'est  le 
parfum  qui  empêche  les  joies  intimes  de 
se  corrompre. 

Dieu  soit  céans!  Que  Dieu  soit  chez 
vous,  avec  tous  aux  que  vous  aune-:  et 
qu'il  vous  les  garde.  Qu'il  soit  sur  le 
berceau  de  r  os  petits  enfants  et  dans  /,•> 
espéra neesde  ceux  quigrandis>cnt  auteur 
de  vous!  Qu'il  embellisse  les  dernières 
années  de  vos  vieillards  ! 

Dieu  céans!  Dieu  chez  nous,  c'est  la 
lumière,  c'est  la  force,  c'est  la  joie ,  c'est 
le  beau  soleil  qui  éclaire  et  qui  réjouit. 


En  ce  beau  jour  de  lait,  je  mets  toute  espéra  iu  e 
Tout  souhait ,  tout  désir 


En  vous,  ô  mon  férus.  Oh  !  console:  d  araire 
Mes  peines  à  t  enir.  i^. 


IJ.  nt  ( , 


CETTE  COLLECTION  COMPREND  27  TITRES 


Livres  à  enluminer 


LA 


SAINTE  MESSE 


NOUVEAU 

RECUEIL  DE  PRIÈRES 


fl  1  El  initie  11).  'L 
m'arrivera  l 'il  \ 


aujotird\bui,on)oi)  J. 

Ji  O  K' ii  ?je  ri)  ^ai^  l'ion Àllt 
/  Ton!  ce.  que  je  <tai<t  ,  T 


»  c'eyît  qu'il  pe  rvj 'arrivera 
non  que  Vou£  i)'ayox  prévfi 
rét^lo  et  ordoppe de  toutes» 
éternité.  Çcl a  trje ^utjit.ô 
njoi)  il  i eu .  cola  n) o  j/îijj 1 1 . 
tl  adore  vôjf  fto^einfî  éterpclfî 
et  irppénètraKteft ,  et  je  n)  'y 
jîourçotjt  de  tout  n)oi)  eocur 
Jcvêu/  tout  .j  accepte  tout 
jevôu^Jmjf  zn)  Sacrifice  de 
tout  et  | ’  uni^  ce  ^ncriftee  à 
relui  vie  <rjê^u<£-  Christ ,  n)oi) 
;  j  '  divin  j^.imoar.  Je  vôuft 
■  \  demande  ci)  ftoi)  non)  et 

..j  par‘^c«!  îpcrite^  ipjim^.la 
( -j  patiei)ee  dai)^  u)ep  peiyejj 

.  ,  ‘y  et  ta  parfaite  fourni, <j»ion  qui 
-4t  vônji  cj/t  due  pour  tout  ce 
\  -'-'V'  que  vous  voîdei  ou 
porrpotte; 


1?  0  1 
m 


Si/.  M '$ÿ/,.k 

•  '  '  -  .  M 

..  ■">)> 
'Av  -r  \  1  rj  -y  e<s 


Spécimen  réduit. 

Elégants  volumes  in- 1 (>  allongé 

5 o  Compositions  dessinées  au  trait  par  M"'  !..  T E RRI E R 


Parfums  de  Doctrine  et  de  Piété 


A  'ourdie  Col  ledit  ni  à  l'usage  de  la  Jeunesse 

CD 


Elégants 


petits  volumes. 


artistement  illustrés,  in-iS  allongé, 


de  «So  pages,  sur  carte  glacée. 


ans  l'affliction  où  j'é - 
tais,  je  me  suis  sou* 
venu  de  Dieu,  et  j’ai 
senti  la  joie  se  ré' 
pandre  dans  mon  cœur.  C'est 
ce  qu’éprouvait  le  prophète,  et 
c'est  le  témoignage  qu’il  en  rend 
lui-même,  A  quoi  dans  toutes 
ses  peines  avait-il  recours  ?  à  la 
prière.  Il  y  trouvait  son  sou¬ 
tien,  son  repos,  sa  consolation. 
Ressource  des  âmes  affligées  et 
ressource  immanquable.  Il  faut 
en  avoir  fait  l’expérience  pour 
le  connaître. 

En  effet,  ce  n'est  jamais  en 
vain  qu’une  âme  s'adresse  à 
Dieu  dans  la  douleur  qui  la 
presse.  Souvent  elle  ne  sait  pas, 
ni  ne  peut  savoir  par  où  Dieu 


LA  SAINTE  COMMUNION 

i  BOSSUET 


LA  PRIÈRE 


/  11  J\  È  / 


BO  U R DA LO  LT 


r>. 


tirrasne 


1  S) 7 ,  Boulevard  Saint-Germain  —  Paris 


Exposition  Universelle  de  1889.  —  Médaille  d’Or 
Exposition  de  Londres,  1890.  —  Hors  concours,  Membre  du  Jury 
Exposition  de  la  Lithographie,  1895.  —  Médaille  d’Or 
Exposition  de  Rouen,  1896.  —  Médaille  d’Or 


La  Librairie  Artistique,  fondée  en  188^  par  II.  Launette,  s’est  consacrée 
aux  ouvrages  de  bibliophiles  el  de  collectionneurs. 

Lu  1885,  M.  II.  Lai  nette  s’associait  M.  G.  Uoudet  qui,  en  1888,  restait  seul 
propriétaire  de  la  Librairie  Artistique  qu’il  dirige  encore  aujourd’hui. 


la  Vie  L/\  '/ÏE  \  j*!  O  N  T  M  A^TR^E 

GtOHOCS  MONTOIÇSUllk,.  DESSINS  OE  PltRfif  \/lOAI. 


OUVRAGES  DE  BIBLIOPHILES 

Nous  nous  sommes  toujours  efforcé  de  donner  à  ces  volumes  une  variété 
de  forme  et  de  faclure  qui  ont  été  une  des  causes  du  succès  que  nous  avons 
remporté  auprès  des  amateurs  de  beaux  livres. 

Le  premier  ouvrage  d'art  publié  par  notre  maison  en  1885  est  : 

L’HISTOIRE  DES  QUATRE  FILS  AYMON 
illustrée  par  Grasset.  Ce  volume  de  k2‘25  pages  tirées  en  couleurs  est  un  mer¬ 
veilleux  spécimen  île  l’ornementation  cliromotypographique  appliquée  au  livre. 


LIBRAIRIE  ARTISTIQUE  —  G.  BOURET,  ÉDITEUR 

Maurice  Leloir  a  illustré  avec  son  talent  remarquable  pour  notre  librairie 
des  ouvrages  qui  ont  eu  tous  un  succès  considérable;  nous  citerons  : 

Le  Voyage  sentimental,  de  Sterne.  —  L'Histoire  de  Manon  Lescaut, 
de  l’abbé  Prévost.  —  La  vie  de  Lazarille  de  Tormès.  —  Paul  et  Virginie,  de 
Bernardin  de  Saint-Pierre.  Les  Confessions,  de  J. -J.  Rousseau. 


Dans  une  note  différente,  nous  avons  publié  en  1888,  avec  tevtede  A.Tiieuriet, 


LA  VIE  RUSTIQUE 

illustrée  par  Léon  Lhermitte.  Les  fusains  de  l’artiste,  gravés  sur  bois  par 


Al-  Tl’. I  H»  ► 
SOUDE  T  EtV.TKl'Jt 
VV  IV...  .-^irt  v*  pu 
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Clément  Bellenger,  oui  été  ren¬ 
dus  avec  une  fidélité  qui  a  gran¬ 
dement  contribué  au  succès  de 
ce  volume. 

En  18110  nous  faisions  paraître 
la  délicieuse  idylle  de  Longes, 

DAPHNIS  ET  CHLOÉ 

avec  des  illustrations  de  Bapiiaei. 
Collin  gravées  par  Ciiampollion. 

En  1892,  Jacques  \\  aghez 
illustrait  pour  nous  l’œuvre  mnî- 
I  russe  de  Boccace, 

LE  DÉCAMÉRON 

Cet  ouvrage  formant  5  volumes 
contient  220  illustrations  en  hélio¬ 
gravure  et  51  eaux-fortes  gravées 
par  Pierre  Teyssonnières. 

En  1895,  Adrien  Moreau  nous 
donnait  une  illustration  du  déli¬ 
cieux  conte  de  Voltaire, 

CANDIDE 


Les  02  compositions,  formant  en-tètes  et  culs-de-lampe,  gravée--  sur  bois  par 
J.  IIuyot,  resteront  comme  une  merveille  de  gravure. 

Dans  le  genre  moderne  nous  venons  de  publier  avec  texte  de  C.  Montorgui  ii  . 

LA  VIE  A  MONTMARTRE 

Cet  ouvrage  illustré  par  P.  Vidal  a  été,  au  point  de  vue  de  l'exécution,  une 
œuvre  des  plus  remarquables  parues  pendant  le  cours  de  ces  dernières  années 
P.  Vidal  a  exécuté  lui-même  sur  pierre  toutes  les  compositions  du  livre  qui 
n’ont  ainsi  passé  par  aucun  procédé  intermédiaire. 

Nous  en  dirons  aidant  du  volume,  tiré  à  petit  nombre,  de  lli  nry  Di  toi  <  ui 

LES  PÉCHÉS  CAPITAUX 

Cet  ouvrage  d'amateur  contient  neuf  eaux-fortes  dessinées  et  gravées  par 


LIBRAIRIE  ARTISTIQUE  —  G.  ROUDET,  ÉDITEUR 

l'artiste  lui-même  et  tirées  en  couleurs  avec  le  plus  grand  soin  par 
Eugène  Delatre. 


Nous  sommes  entré  dans  cette  voie  que  nous  suivrons  à  l’avenir,  estimant 
que  le  volume  de  bibliophile,  tiré  à  nombre  limité,  doit  être  une  œuvre  originale 
due  à  l'illustrateur  seul.  C’est  pourquoi,  dans  cet  ordre  d'idées,  nous  avons 


En  Préparation 


les  ouvrages  suivants  qui  paraîtront  successivement  it  partird’octobre  prochain  : 

LA  ROSE  ENCHANTÉE 


de  E.  Scuulze,  traduit  par  E.  La  Fougue, 
compositions  dessinées  et  gravées  à  l’eau- 
forte  par  G.  IU  ssière,  qui  a  rendu  avec  un 
grand  talent  les  scènes  tendres  et  guerrières 
de  ce  poème  charmant. 

Puis  nous  publierons  une  traduction 
nouvelle  de  .Jules  de  Marthold  des 

DIALOGUES  DES  COURTISANES 

Chaque  page  sera  ornée  d’une  illus- 
tration  en  couleurs  composée  et  mise  sur 
pierre  par  Emile  Bkrchmans. 

Nous  donnerons  ensuite  avec  un  texte 
inédit  de  Jules  de  Marthold, 

HEURES  DE  LA  PARISIENNE 

ouvrage  illustré  do  75 eaux-fortes  très  impor¬ 
tantes  dessinées  el  gravées  par  Pierre  Vidal, 
et  de  150  frises  ornementales  en  couleurs  du 
plus  gracieux  effet  : 

Enfin  nous  avons  encore,  en  préparation, 


illustré  de  lêO  encadrements  et 


le  chef-d’œuv re  de  Lamennais, 


LES  PAROLES  D'UN  CROYANT 

illustré  de  150  compositions  dessinées  et  mises  surpierre  par  Émile  Berciimans. 

/.es  amateurs  peuvent  voir  à  /'Exposition  L  niverselle  les  spécimens  de  ces 
quatre  publications  dont  les  prospectus  seront  distribués  dans  peu  de  temps. 


OUVRAGES  DE  COLLECTIONNEURS 

Parmi  les  volumes  plus  spécialement  destinés  aux  collecl ionneurs,  nous 
citerons  d  abord  nos  trois  volumes  sur  les  affiches. 

LES  AFFICHES  ILLUSTRÉES,  par  Ernest  Maindkon,  en  1885. 

LES  AFFICHES  ILLUSTRÉES  1886-1895,  par  le  même  auteur. 

LES  AFFICHES  ÉTRANGÈRES  en  1896,  par  plusieurs  auteurs. 

Ces  trois  volumes  sont,  sans  contredit.,  ce  qui  a  paru  de  plus  complet  et  de 
pl us  artistique  sur  l’arl  populaire,  mais  éphémère,  de  l’affiche. 


LIBRAIRIE  ARTISTIQUE  —  Ci.  BOURET,  ÉDITE!  R 


En  18118,  nous  avons  donné  avec  texte  documenté  de  Léon  Maillard  1rs 
MENUS  ET  PROGRAMMES  ILLUSTRÉS 

ouvrage  orné  de  4(10  reproductions  en  noir  et  en  couleurs,  contenant  (oui  ce  qui 
s’est  fait  de  remarquable  dans  ce  genre  depuis  le  wir  siècle  jusqu'à  nos  jours. 


Al  Kit  H  FS 


En  1881),  après  l'Exposition  Fniverselle,  nous  avons  publié,  sous  le  patronage 
du  Ministère  de  la  Guerre  : 

LES  ANCIENNES  ARMÉES  FRANÇAISES 

Cet  ouvrage,  du  à  la  plume  autorisée  du  général  Tiioumas.  contient  iâO  repro¬ 
ductions  en  héliogravure.  C'est  le  souvenir  de  nos  gloires  militaires  passées 

En  1897,  nous  avons  publié  avec  le  concours  du  critique  d'art  IIoulr-Mii  i  s. 

ART  ET  NATURE 

études  brèves  sur  quelques  artistes  d'hier  et  d'aujourd'hui.  L'illustration  se 
compose  d’eaux-fortes  gravées  d'après  les  chefs-d'œuvre  des  maîtres  disparus 
et  de  gravures  exécutées  spécialement  pour  nous  par  le^  artistes  vivants 

OUVRAGES  DIVERS 

Sous  cette  rubrique  nous  pouvons  classer  des  volumes  qui,  tout  en  n  attirant 
pas  spécialement  l’attention  des  bibliophiles,  sont  fort  gofités  des  amateurs  de 
beaux  livres.  Nous  citerons  dans  cet  ordre  : 

A.  Theuriet.  Nos  Oiseaux,  illustrations  de  Giaco.mi.lli.  Scahhon.  Le 
Roman  Comique,  illustrations  de  En.  Zier.  A.  Tiiki  itii  r.  Le  Secret  de 
Gertrude,  illustrations  de  Emile  Adan.  Saint-Ji  irs.  La  Seine  à  travers 
Paris,  illustrations  de  G.  Fraipont.  Charles  Dei  lin.  Les  Contes  d'un  buveur 
de  bière,  illustrations  île  P.  Kaufiman \. 


lmp.  Lahure 


Spécimen  d'un  frontispice  des  DIALOGUES  DES  COURTISAS' ES 
G.  BOUDEE,  Editeur ,  197,  Boulevard  St-Germain ,  Paris. 


Georges  C  Ali  RE  et  C.  NA  U  J),  Editeurs 

3,  rue  Racine,  Paris 


Sciences  Physiques  et  Mathématiques 
Sciences  Biologiques, Technologie,  Photographie 

Publications  périodiques 


La  Librairie  Georges  Carré  et  C.  Nvi;i>  a  été  formée  le 
T  juillet  1896  avec*  l<*  fonds  de  la  librairie  créée  et  exploitée;  par 
M.  Georges  Carré  < I < ‘ j > i i i s  i 885 . 

I )c * I » u i s  lors,  elle  a  pris  rapidement  une  grande  extension,  comme 
on  (*n  peut  juger  par  la  valeur  (‘I  le  nombre'  des  volumes  exposés  par 
MM.  Georges  Carré  el  C.  .Vu  n,  tous  publiés  depuis  la  création  de;  la 
nouvelle'  raison  social»'. 

Par  b*s  soins  qu'ils  ne  e’essenl  d'apporter  à  toutes  leurs  éditions, 
MM.  Georges  Carré  et  G.  Nu  n  se  sont  acquis  une'  réputation  de 
bonne  exécution  à  laquelle  ils  tiennent  par-dessus  tout.  Aussi  ne* 
nui lient-i Is  leurs  travaux  qu'aux  meilleures  maisons,  tant  pour  l’im¬ 
pression  epic  pour  le  papier  e't  les  illustrations  de  leurs  volumes. 

La  Librairie  Georges  Carré  <;l  C.  N  u  i>  ne  publie  que*  des  ouvrages 
scient i liquc's,  e't  plus  particulièrement  dos  ouvrages  (l'Enseignement 
supérieur  Sciences  Physiques  (>1  Mathématiejues  ;  Sciences  Biologiques, 
Médecine  . 

Toutes  leurs  publications  sont  imprimées  dans  un  e*a  raclé  re  uni  forme 
Didol,  de*  la  Fonderie  générale). 


Enseignement  supérieur.  i°  Sciences.  —  Dans  l’ordre'  de's 
Sciences,  evn  vraxte  volumes  in-cS",  donnant  un  total  de  plus  d<‘ 
i  ■>.  ooo  pages  e't  de  À  Àoo  gravure;s  e't  planches  eu  noir  et  en  coule'urs, 

ONT  ÉTÉ  PUBLIÉS  PAR  MM. 

Appui.  P),  Fiukimcl,  lliwi  en  v,  Lie  Ciiatki.ier  IL),  Lippmanx,  Poincaré  IL), 
Membres  de  l'Institut. 

Il  AU. ER  (A.),  Professeur  de  ehiinie  à  la  faculté  des  sciences  de  Paris. 
Dennis  ILiphaed  ,  Professeur  à  la  Faculté  des  sciences  de  Lyon.  Focssehkau, 

Maître  de  ce  nférences  à  la  Faculté’*  des  sciences  de  Paris.  —  Freixdi.kr  P.  ,  Docteur 
és  sciences,  Chef  des  Travaux  pratiques  à  la  Faculté  des  sciences. —  Pellat, 
Professeur  adjoint  à  la  Faculté  des  sciences  de  Paris.  —  Pciskux,  Maître  de 
conférences  à  la  Faculté  des  sciences  de  Paris.  —  Tschermng,  Directeur  adjoint  au 
Laboratoire  d  Ophtalmologie  de  la  Sorbonne. 

('.OTTOX,  Maître  de  conférences  à  la  Faculté  de  Toulouse.  —  Mi  ller  Ph.-T.), 
Maître  de  Conférences  à  la  Faculté  des  sciences  de  Nancy.  —  Nikavenci.owski  H.  , 
Inspecteur  de  1  Académie  de  Paris. 

Il  i  i  ni  \T  (F. y  Professeur  au  Conservatoire  national  des  A  rts  et  Métiers.  — 


Georges  CABRE  rt  C.  N AUJ),  Editeurs ,  ,'f,  rue  Racine ,  /'ans. 


Cérari», Professeur  au  lycée  Charlemagne.  —  Causant  (C. -A.),  Examinateur  a  I  Ironie 
j»olytechnique. —  Cauhknt  (H.),  Examinateur  à  l’Ecole  polytechnique.  Zeili.kr, 
Professeur  à  l'Ecole  des  mines. 

Hébert  (A.),  Préparateur  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris.  Ma/.e  (H.  , 
Préparateur  à  l’Institut  Pasteur.  —  Miquel  (IV.  chef  du  service  micrographique  a 
l’Observatoire  de  Montsouris.  Carré  (A.  .  —  Ce  Dantec.  Maurain  ((du  , 
Docteur  ès  sciences. 

CaMRIEK.  — -  COURTADE. 

a0  Médecine.  —  Dans  l'ordre  médirai,  vingt-cinq  volumes  in-K* 
donnanl  un  total  de  plus  de  7 000  pages,  avec  1  «00  gravures  et 
planches  en  noir  et  en  couleurs. 


ONT  ÉTÉ  PUBLIÉS  PAR  MM. 

0  h  an  t  k  m  esse.  Candouzy  ( C.i ,  Professeurs  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris. 

Ceiti.uk  Maurice. —  Netter.-—  Roger,  Professeurs  agrégés  à  la  Faculté  de 
médecine  de  Paris.  —  Soury  (J.),  Directeur  d’études  à  l’Ecole  pratique  des  Hautes- 
Etudes  à  la  Sorbonne.  Fabre-Domergue,  Docteur  ès  sciences.  Iîaiiaid  E. 
Chefs  de  Caboratoire  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris. 

Baiu»  (C.  .  —  Bordikr  (IC),  Professeurs  agrégés  à  la  Faculté  de  médecine  de 
Lyon.  —  Pose  (F.),  Professeur  agrégé  à  la  Faculté  de  médecine  de  Montpellier. 
—  Odrio/.ola,  Professeur  à  la  Faculté  de  médecine  de  Cima. 

Arthus  (M.),  Professeur  à  1  Université  de  Fribourg.- — Ponw  yssoi/.ki,  Pro¬ 
fesseur  à  l’Université  de  kiew. 

Brocq  (C.  ,  Médecin  de  1  hôpital  Broca-Pascal.  —  Knopf  (O.-A.'v  Membre 
de  l'Académie  de  médecine  de  New-York.  Bkdard,  Chirurgien  du  Dispensaire 
Furtado- 1 leine.  Treille  (C). 

3°  Technologie .  Dans  l'ordre  technique,  vingt  volunu's  in-H" 

donnant  un  total  de  plus  de  f>  000  jiages,  avec  700  gravures  et 
planches  en  noir  et  en  couleurs, 

ONT  ÉTÉ  PUBLIÉS  PAR  MM. 


Duhérain  (P. -P.),  Membre  de  1  Institut. 

Arth  (G.),  Professeur  de  Chimie  industrielle  à  la  Faculté  des  sciences  de 
Nancy.  —  Duplaix,  Professeur  à  l'Ecole  centrale  des  Arts  et  Mauuladures. 
Maquenxe  C.),  Professeur  au  Muséum  d  Histoire  naturelle.  Ci  vv  C.).  Pro¬ 
fesseur  de  Distillerie  à  l’Ecole  nationale  des  Industries  agricoles.  Ci  i  ront  .1  . 
Professeur  à  1  l  Diversité  nouvelle  de  Bruxelles. 

Boutilly  (V.;,  Inspecteur  adjoint  des  Forêts.  —  Ciii  vrier.  Coi. son.  Répé¬ 

titeur  de  physique  à  1  Ecole  polytechnique.  Ducom  Jacques  .  Cm  om  it  H. 
Professeur  au  Ivcée  Saint-Couis.  —  Chalot  (C.  .  Sansom:  Antonio  . 


En  dehors  de  ces  publications  d  Enseignement  supérieur,  M  M .  (  •. 

Carré  et  C.  Nald  ont  créé  trois  Bibliothèques  : 

i°  la  Bibliothèque  de  la  Revue  générale  des  Sciences ,  qui  s  adresse  au 
publie  intelligent  et  instruit; 

a"  la  Bibliothèque  technologique,  destinée  à  l'ingénieur  el  il  1  industriel; 

3°  la  eollection  Scie/Uia,  qui  donne,  sous  forme  de  petites  plaquettes 
de  <3o  à  100  pages,  la  mise  au  point  des  grandes  questions 
scientifiques  à  l’ordre  du  jour. 


(• eorges  (  'A  Rli /:  et  (  ’.  NAL7>,  Editeurs,  .7,  n/c  Racine ,  Paris. 

Dib’iothèque  de  la  Revue  générale  des  Sciences.  Celte 
collection  se  compose  actuellement  de  vingt  volumes  in-8°  cartonnés 
à  l’anglaise,  tonnant  un  total  <le  plus  de  aooo  pages,  illustrées  do 
pou  gravures  et  planches  en  noir  et  on  couleurs, 

PUBLIÉS  PAR  MM. 

Boudocaiu)  (O.),  Préparateur  au  Collège  de  France.  —  Boyer  (J.  .  I > h 1 1.— 
i  i i  (A.),  Ingénieur  des  Constructions  navales.  Busqukt  (P.),  Chef  du  Labora- 
toire  de  bactériologie  à  l'hôpital  militaire  d'Alger.  Colsox  (R.),  Répétiteur  de 
Physique  à  I ’ l-Ccole  polytechnique.  Dccast.  Hébert  (A.),  Préparateur  à  la 
Faculté  de  médecine  de  Paris.  —  Hommel  (R.),  Ingénieur-Agronome.  Larré  (A.  , 
Docteur  ès  sciences.  —  Faisant  (C.-A.),  Kxaminateur  à  l  FcoIe  polytechnique.  lai 
Chatelikh,  Professeur  au  Collège  de  France.  Maupin  G.  ,  Licencié  ès  sciences. 

Pag  tes.  Docteur  ès  sciences  Pellissikr  (G.).  —  Ramsay  William). 
Sapouta  (A.  de  l)r  Treille.  Thuchot  (P.  '.  — \  allier  (Le  Commandant  . 
Wii.eard-Gibbs. 

Dibliothèque  Technologique.  ('cite  collection  si*  compose 
actuellement  de  huit  volumes  in-8ü  caria*,  représentant  Ajoo  pages 
cl  environ  aoo  gravures, 

PUBLIÉS  PAR  MM. 

Aient  (G.),  Professeur  de  Chimie  industrielle  à  la  Faculté  des  Sciences  de 
Nancy.  —  Armagnat.  -  Chevrier,  Ingénieurs  électriciens.- —  Duplaix  (M.),  Profes¬ 
seur  à  l’Kcole  centrale.  lù i  i  ront  (Jean),  Professeur  à  1  Université*  nouvelle  de 
Bruxelles.  Fiuct  ri:nt  K.  ,  Professeur  de  Chimie  au  Conservatoire  national  des 
Arts  et  Métiers.  Lévy  (L.  ,  Professeur  de  Distillerie  à  l’Fcole  nationale  des 
Industries  agricoles.  Maquennk,  Professeur  au  Muséum  d  Histoire  naturelle.  - 
Sori  i.  (F.  ,  ex-ingénieur  des  Manufactures  de  LFtal. 

geientia.  Celle  collcclion  comprend  deux  séries  : 

i“  La  série  Pln/sieo-Matliématique ,  sous  la  direction  de  MM.  Appkel,  Cornu, 
n  Arsonval,  Lipp.mann,  Moissan,  Poincaré,  Potier,  Membres  de  l’Institut,  et 
1 1 aller,  Professeur  à  la  Faculté  des  Sciences  de  Paris,  comprenant  actuellement 
sept  volumes  de  MM,  A  ppiu.e,  Cottox  ,  Fret  N  deer  ,  La  l iient,  Mai  Rvix,  Poincaré, 

W  VELERA  N  T . 

•>,"  La  série  Riofogique,  sous  la  direction  de  MM.  d  Arsonval,  Fiehoe,  Foiqi  e, 
Gai drv,  Guignard,  Marey,  M iene-Fdavards,  Membres  de  l'Institut,  IIenneguy, 
Professeur  au  Collège  de  France,  comprenant  actuellement  huit  volumes  du* 
MM.  Artiies,  Paru,  Boruier.  Cocrtade,  Frenkel,  Le  Dvntec,  Martel,  Mazé. 

Périodiques.  La  Librairie  Georges  Carré  et  (A  .Vun  publie 

ihx  Journaux,  Revues,  Bulletins  ou  Recueils  périodiques  : 

L' Enseignement  mathématique  (a® année},  revue  internationale,  paraissant  tous  les  deux 
mois  par  fascicules  i  n— fi'*  raisin  de  t)lj  pages. 

Sous  lu  DIRECTION  de  MM.  :  C.-A.  Laisant,  docteur  ès  sciences,  répétiteur  à  l'Ecole 


Georges  CAR li G  et  C.  NAUD ,  / Ailleurs ,  3,  rue  Racine,  Paris. 


polytechnique  de  Paris;  11.  Fehr  ,  docteur  os  sciences,  pri vat-doccnt  à  l'Université  de 
Genève,  professeur  au  Collège  et  à  l’Ecole  professionnelle. 

Le  COMITÉ  DK  PATRONAGE  est  composé  de  MM.  P.  Appki.i.  (Paris);  N.  Bocgaiev 
(Moscou);  Moritz  Cantor  (Heidelberg);  L.  Cremona  (Rome);  E.  C/.ireh  (Vienne); 
Z. -G.  df.  Gai.deano  (Sarngosse)  ;  A. -G.  Gkkfmiiii.  (Woolwich)  ;  F.  Ki.ei.n  (G.illingen  ; 
V.  Liguent  •  Varsovie)  ;  P.  Mansion  (Garni;  ;  Mjitag-Lei  i  ler  (Stockholm  ;  ;  G.  Oi.thamari 
(Genève);  Julius  Petersen  (Copenhague);  E.  Picard  (Paris);  H.  Poincaré  (Paris  ; 
P. -II.  Schoute  (Groningue) ;  C.  Stephanos  (Athènes):  F.  Gomes  Teixeira  (Porto);  A.  Vassi- 
î.iEF  (Kasan  ;  Ziwet  (Ann.-Arbor,  Michigan.  F.  S.  A. 

L’ Éclairage  électrique  (~°  aimée),  reçue  hebdomadaire  des  transformations  électriques, 
mécaniques ,  thermiques  de  I  énergie,  paraissant  le  samedi  par  fascicules  in- j"  Jésus  de 
jo  pages,  illustrés  de  nombreuses  gravures  en  noir. 

Sous  la  DIRECTION  SCIENTIFIQUE  de  MM.  A.  Cornu,  professeur  à  l'Ecole  pois- 
technique:  A.  d  Arsonval,  professeur  au  Collège  de  France;  G.  Lippmann.  professeur  à  la 
Sorbonne;  A.  Potier,  professeur  à  l'Ecole  des  Mines;  II.  Poincaré,  professeur  à  la  Sorbonne, 
membres  de  l'Institut;  D.  Monnier,  professeur  à  l'Ecole  centrale  des  Arts  et  Manufactures  . 
A.  AVer/,.  professeur  à  la  Faculté  libre  des  sciences  de  Lille  ;  .1,  Hlondin.  professeur  agrège 
de  l’Université. 

Mémoires  de  paléontologie,  publication  trimestrielle  de  la  Société  géologique  de  France, 
paraissant  par  fascicules  in-4"  raisin  avec  planches  hors  texte  en  phototvpie. 

La  Presse  médicale  |8''  année),  journal  bi-hebdomadaire  paraissant  le  mercredi  et  le  samedi 
par  numéro  de  16  pages  in-folio,  avec  de  nombreuses  ligures  en  noir  et  en  couleur. 

COMITE  DE  REDACTION  :  MM.  Bonn. vire,  professeur  agrégé,  accoucheur  des  Hôpitaux 
Brun,  professeur  agrégé,  chirurgien  de  1  hôpital  des  Enfants;  De  Lavarennr.  médecin  des 
Eaux  de  Luchon  ;  .Iayue,  assistant  de  gynécologie  à  l'hôpital  Broca  Landouzy,  professeur  de 
thérapeutique,  médecin  de  I  hôpital  Laënnec,  membre  de  1  Académie  de  médecine;  Lermove/, 
médecin  de  1  hôpital  Saint-Antoine;  Letit.i.e.  professeur  agrégé,  médecin  de  I  hôpital  üon- 
cicaut  :  Roger,  professeur  agrégé,  médecin  de  l'hôpital  d'Auhervilliers. 

Bulletin  de  Laryngologie,  Otologie  et  Rhinologie  |  !  annén,  paraissant  par  fascicules 
trimestriels  in-8"  raisin  de  f>i  pages  avec  nombreuses  ligures  et  planches. 

Publié  par  le  Dr  André  Castex,  chargé  du  cours  de  Laryngologie.  Otologie  cl  Khinn- 
logie  à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris. 

Bulletin  de  la  Société  d'Obstétrique  de  Paris  fF  année),  paraissant  par  fascicules 

mensuels  in-8°  raisin  de  >2  pages,  avec  de  nombreuses  ligures  et  planches.  Sous  la 
DIRECTION  de  M.  le  Dr  Bar,  secrétaire  général  de  la  Société  d'Obstétrique  de  Paris 

Archives  de  Parasitologie  l'U  année),  paraissant  tous  les  trois  mois  par  fascicule-  in-8 
raisin  de  i ho  pages,  illustrés  de  nombreuses  gravures  dans  le  texte  et  de  plusieurs 
planches  hors  texte. 

Sous  la  DIREC  TION  de  M.  Raphaël  Bi  VNi  iiarD.  professeur  a  la  Faculté  de  midi.  lue 
de  Paris,  membre  de  1  Académie  île  médecine. 

Annales  d'hydrologie  et  de  climatologie  médicales,  revue  mensuelle  publié,  par  b. 
Société  d  hydrologie  médicale  de  Paris,  par  fascicules  iu-8  carre  de  j8  pages.  Son¬ 
ia  direction  seientilique  de  M.  Albert  Robin,  de  1  Académie  de  médecine. 

L  Art  photographique  I  C  année),  magnilique  publication  mensuelle  en  fascicules  in-f.d. 
comprenant  4  planches  hors  texte  de  formai  iu  i  i  X  P*  on  héliogravure,  en  simili 
gravure  ou  en  photocollographie.  Directeur  :  G.  Maris,  haï  . 

Photo-Gazette  (II"  année),  revue  mensuelle  internationale  illustrée  de  la  Photographie  et 
des  sciences  et  arts  qui  s  y  rattachent,  journal  absolument  indépendant,  paraissant  le 
u5  de  chaque  mois  en  fascicules  in-8"  raisin  de  20  pages,  illustrés  de  nombreuses 
gravures  dans  le  texte  et  dune  magnilique  planche  hors  texte.  Hédai  11  ir  i  n  .  11 1  1 
G.  Maresohai.. 


LEOPOLD  CERF 

IMPRIMEUR-ÉDITEUR 
72,  Rue  Sainte -Anne  —  PARIS 


La  LIBRAIRIE  CERF  est  d’origine  relativement  récente. 
M.  L. Cerf, ancien  élève  de  l'École  Normale  Supérieure, 
a  fondé  sa  librairie  en  1 88 1 ,  1 3 ,  rue  de  Médicis. 

Elle  a  été  transférée,  en  1896,  rue  Sainte- Anne,  12. 

En  1900,  M.  Cerf  s'est  adjoint  M.  Emile  Terquem, 
ancien  élève  de  l'École  Polytechnique. 
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Œuvzes  de  Descentes 


La  reconstitution  et  la  publication  ne  varietur  des  œuvres  com¬ 
plètes  de  Descartes  a  été  entreprise  sous  les  auspices  du  Ministère  de 
l’Instruction  publique  et  d’une  commission  internationale  desavants  et 
de  philosophes,  par  MM.  Paul  Tannery,  directeur  des  manufactures 
de  l’Etat,  et  Ch.  Adam,  recteur  de  l’Université  de  Dijon. 

Voici  comment  s’est  exprimé  sur  ce  sujet  M.  Liard,  directeur  de 
l’Enseignement  Supérieur,  lors  des  fêtes  du  centenaire  du  grand 
philosophe  : 

«  L’édition  du  centenaire  sera  matériellement  très  belle.  Elle 
»  comprendra  io  volumes  in-40  carré,  c’est-à-dire  du  format  des 
»  éditions  princeps,  avec  des  caractères  elzéviriens,  une  double 
»  pagination  —  celle  de  l’édition  nouvelle  et  celle  de  l’édition  origi- 
»  nale  —  et  la  reproduction  des  figures  que  Descartes  avait  lui-même 
»  jointes  à  son  texte.  Ce  chef-d’œuvre  typographique  sortira  des 
»  presses  de  M.  Léopold  Cerf,  le  maître  imprimeur  qui  se  souvient 
»  qu’il  a  été  normalien  dans  la  section  de  philosophie.  Scient i fi- 
>'  quement  cette  édition  sera  voisine  de  la  perfection;  elle  sera  le 
»  produit  de  la  collaboration  d’un  mathématicien,  M.  Paul  Tannery 
»  et  d’un  philosophe,  M.  Charles  Adam.  . .  » 


Le  format  de  l’édition  est  le  grand  in-40  carré  d’environ  700  pages 
par  volume. 

Les  caractères  ont  été  gravés  et  fondus  par  M.  Beaudoire. 

Les  figures  qui  n’étaient  pas  originairement  de  Descartes  ont  été 
rétablies  dans  le  style  de  l’auteur  par  M.  P.-L.  Mangeant. 

Le  papier  à  la  forme  a  été  fabriqué  spécialement  par  les  papeteries 
de  Vidalon;  il  porte  en  filigrane  : 

i°  Le  nom  de  Des  Cartes; 

2°  Les  armes  de  Descartes; 

3°  Les  armes  de  Montgolfier,  qui  sont  la  marque  de  Vidalon; 

40  Le  monogramme  de  l’imprimeur. 

L’édition  totale  comprendra  un  minimum  de  10  volumes. 

Actuellement  le  40  volume  de  la  Correspondance  va  être  publié  et 
le  1"  volume  des  Œuvres  comprenant  le  Discours  de  la  Méthode 
paraîtra  incessamment. 
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OEuvres  de  Descartes. 


113-114. 


qui  font  dans  les  fuperficies  CA  &  BD.  Mais,  a  caufe 
qu’il  n’y  a  point  d  autres  lignes,  en  la  Nature,  que  la 
droite  &  la  circulaire,  dont  toutes  les  parties  fe  rap¬ 
portent  en  mefme  façon  a  plulieurs  diuers  points,  & 
que  ny  l’vne  ny  1  autre  ne  peuuent  fuffire  pour  com-  5 
pofer  la  ligure  d'vn  verre,  qui  face  que  tous  les  rayons 
qui  vienent  d’vn  point  s’affemblent  en  vn  autre  point 
exactement,  il  elt  euident  qu'aucune  de  celles  qui  y 
font  requifes,  ne  fera  que  tous  les  rayons  qui  viendront 
de  quelques  autres  points,  s’affemblent  exactement  10 
en  d’autres  points  ;  &  que,  pour  choilir  celles  d'entre 
elles  qui  peuuent  faire  que  ces  rayons  s’efcartent  le 
moins  des  lieus  où  on  tes  voudroit  affembler,  il  faut 
prendre  les  moins  courbées, &  les  moins  inefgalement 
courbées,  afin  qu  elles  approchent  le  plus  de  la  droite  »5 
ou  de  la  circulaire;  &  encore  pluftoft  de  la  droite  que 
de  la  circulaire,  a  caufe  que  les  parties  de  celle  cv  ne 
fe  rapportent  d’vne  mefme  façon  qu’a  tous  les  points 
qui  font  efgalement  diftans  de  fon  centre,  &  ne  fe 
rapportent  a  aucuns  autres  en  mefme  façon  qu  elles  20 
font  a  ce  centre.  D’ou  il  ell  ayfé  de  conclure  qu'en 
cecy  1  hyperbole  furpalfe  l'ellipfe,  A  qu  il  eftimpoflible 
d’imaginer  des  verres  d  aucune  autre  fgure,  qui  ral- 
femblent  tous  les  rayons  venans  de  diuers  poins  en 
autant  d’autres  poins  efgalement  eiloignés  d'eux,  li  25 
exactement  que  celuy  dont  la  ligure  fera  compofée 
d'hyperboles.  Et,  mefme  fans  que  ie  m  ar relie  a  vous 
en  faire  icy  vne  de  monllration  plus  exacte,  vous  pou- 
ués  lacilement  appliquer  cecy  aux  autres  façons  de 
changer  la  difpolition  des  rayons  qui  fe  rapportent  a  3o 
diuers  poins  ou  vienent  parallèles  de  diuers  coïtés, 


Spécimen  d’une  page  de  YŒuvrc  de  Descat  les. 


La  maison  Henri  CHARLES-LAVAUZELLE,  de  Paris,  10,  rue 
Danton  et  boulevard  Saint-Germain,  118,  a  ses  importants  ateliers 
à  Limoges,  où  ils  occupent  une  superficie  de  12.000  mètres  carrés. 
On  y  voit  l'outillage  le  plus  perfectionné  pour  la  typographie,  la 
fonte  des  caractères,  la  galvanoplastie  et  la  reliure.  Trois  cents 
ouvriers  ou  employés  y  trouvent  toute  Tannée  un  travail  abondant. 
A  ce  personnel  il  faut  joindre  une  élite  d’éminents  rédacteurs 
pour  toutes  les  questions  traitées  dans  de  nombreuses  publica¬ 
tions  périodiques. 

M.  Charles-Lavauzelle  a  pris,  en  1870,  des  mains  de  son 
père,  la  maison  qu’il  dirige  actuellement  et  qui,  bien  modeste 
au  début,  a  pu  acquérir  progressivement  la  remarquable  exten¬ 
sion  qui  en  fait  aujourd’hui  une  des  entreprises  les  plus  con¬ 
sidérables  de  l’industrie  typographique. 

L'imprimerie-librairie  Charles-Lavauzelle  s’occupe  exclusive¬ 
ment  de  travaux  militaires  et  d’ouvrages  concernant  l’armée; 
elle  a  donné  à  cette  littérature  spéciale  une  impulsion  inconnue 
jusqu’ici,  à  l'aide  de  ses  journaux  quotidiens  ou  hebdomadaires, 
de  ses  revues  et  de  ses  innombrables  livres  sur  toutes  les  bran¬ 
ches  de  l'art  de  la  guerre  et  de  la  science  des  armées. 

Il  est  intéressant  de  citer  les  titres  des  principaux  périodiques 
édités  par  la  maison  : 

Le  ltn  1  l«‘f  i ii  olliriel  «lu  Hinislèi'p  île  la  guerre,  la  France 
Militaire,  seul  journal  militaire  quotidien  du  monde  entier,  le 
lliilletin  militaire,  le  Spectateur  militaire,  la  Itcvue  «l'In¬ 
fanterie,  la  lt«‘viie  militaire  universelle,  l'Felio  «le  la  <àen- 
«larnierie  nationale,  le  Mémorial  «le  la  (>onilarinerie,  le 
Hecueil  «le  mémoires  et  observations  sur  l'Iijgfiène  et  la 
méflecine  vétérinaires  militaires. 

La  librairie  proprement  dite  embrasse  toutes  les  questions, 
tous  les  sujets  que  peut  avoir  à  étudier  ou  capables  d’intéres¬ 
ser  un  militaire,  à  quelque  degré  de  la  hiérarchie  qu'il  soit 
placé.  Nombre  d'annuaires  spéciaux  aux  diverses  armes  ou  ser¬ 
vices  sont  publiés  par  la  maison. 

Dans  tous  ces  travaux,  l’élément  artistique  n’a  pas  été  négligé, 
l’exécution  matérielle  ne  le  cède  en  rien  à  la  valeur  intrinsèque  : 
typographie,  planches,  dessins,  gravures,  brochage  et  reliure 
y  sont  de  tout  premier  ordre. 

De  nombreuses  récompenses  sont  venues  souligner  les  efforts 
de  la  maison;  à  l’Exposition  internationale  de  Bruxelles  (1897), 
notamment,  elle  a  obtenu  un  grand  prix,  une  médaille  d’or, 
deux  grands  prix  en  collaboration  et  M.  Henri  Charles-Lavauzelle 
a  été  décoré  de  la  croix  d'officier  de  la  Légion  d'honneur. 
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MÉTHODE  D'ENSEIGNEMENT  DE  I.  ESCRIME 


Garde.  —  Comme  exercice  et  dons  les  assauts  la  garde  se 
prend  en  quatre  temps.  (Voir  tig.  n°  I.) 

Étant  dans  la  position  du  soldat  sans  armes,  faire  un  demi- 
à-gauche  en  conservant  la  tète  directe,  les  talons  réunis  cl 
les  pieds  en  équerre  ;  le  liras  gauche  doit  tomber  naturelle- 


Fie.  I.  —  La  darde. 

ment,  la  main  ouverte  ;  le  bras  droit  est  allongé  :  la  pointe 
de  l'épée  à  environ  Om,lü  du  sol. 

1er  temps.  —  Élever  l'épée  la  pointe  à  hauteur  de  l'épaule, 
le  bras  droit  allongé,  la  lame  dans  le  prolongement  du  bras. 

2e  temps.  —  Tourner  la  main  de  tierce,  en  repliant  le  bras, 
le  coude  en  dedans  et  détaché  du  corps  d’environ  dix  centi¬ 
mètres,  la  pointe  de  Cépée  à  hauteur  de  l'épaule  droite;  rame¬ 
ner  en  même  temps  la  main  gauche  sur  la  hanche,  les  doigts 
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PRINCES,  GENKRAEX  ET  SOLDATS  ALLEMANDS 


LOI 


LE  CHEF  DU  CABINET  NAVAL 

Le  vice-amiral  von  Seden  Bibvan,  qui  est  titu¬ 
laire  de  celle  fonction,  a  des  attributions  analogues 
à  celles  du  général  von  Hahnke,  mais  il  s'occupe  exclu¬ 
sivement  des  affaires  de  la  marine. 

11  est  depuis  très  longtemps  attaché  à  la  personne  de 
l’Empereur,  qui  l’bonore  d’une  grande  affection. 

A  l’époque  où  celui  ci  était  atteint  d’une  «  alarmiste  » 
aiguë,  M.  Senden  avait  été  le  héros  indirect  d’une  histoire 
bien  amusante,  que  nous  avons  déjà  racontée  ailleurs. 

I  n  jour,  l’Empereur,  portant  l’uniforme  de  général 
prussien,  vient  alarmer  la  garnison  de  Potsdam. 

II  était  accompagné  de  son  aide  de  camp,  le  capitaine 
von  Senden  Bibvan. 

I  ne  fois  la  cérémonie  de  l’alerte  finie,  Guillaume  se 
rend  au  casino  pour  déjeuner  avec  les  officiers.  Un  cercle 
se  forme  autour  de  lui;  mais  au  bout  d’un  instant,  il  sort. 
Dix  minutes  après  il  reparaît  babillé  en  officier  de  marine. 
Deux  ou  trois  familiers  viennent  lui  parler. 

Tout  à  coup  la  porte  s’ouvre  et  livre  passage  au  colonel 
de  l’un  des  régiments  de  cavalerie  de  la  garde. 

Celui  ci,  croyant  avoir  affaire  à  l’aide  de  camp,  se  dirige 
vers  lui  et  lui  lapant  vigoureu¬ 
sement  sur  l’épaule,  lui  dit  : 

—  Eh  bien,  mon  vieux 
Senden...  Vous  allez  donc 
alarmer  l’aquarium  ! 

L’Empereur  se  retou  rne 
en  riant  aux  éclats.  Tête 
du  colonel  qui  s'effondre  r  ' 
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Nous  avons  rendu  compte  en  son  temps  de  l’occupation 
de  Dori  par  le  commandant  Destenave,  et  des  opérations 
militaires  qui  en  furent  la  conséquence. 

Les  Touareg  devenaient  chaque  jour  plus  menaçants, 
ne  craignant  même  pas  de  menacer  Dori. 

Le  hardi  coup  de  main  des  capitaines  de  Coma  et 
Muller  à  la  mare  d’Ossola,  au  mois  d’avril  181)8, 
avait  bien  donné  à  réfléchir  aux  Logomaten, 
mais  comme  il  n’avait  pas  été  renouvelé, 
l'audace  de  nos  ennemis,  surtout  des  Dia 
gou riens,  n’avait  fait  que  s’accroître. 

Le  madibo  de  Diagourou  était  dans  les 
meilleurs  termes  avec  Bokar  Ouandie- 
dou,  le  chef  des  Touareg  Logomaten, 
et  tous  deux  prêchaient  ouvertement 
la  guerre  contre  les  Français. 

Le  madibo  de  Diagourou  était  d’autant 
plus  arrogant  que  le  commandant  Desle 
nave  n’avait  pu,  faute  d’efTectifs  suflisants, 
«¥enger  contre  lui  la  mort  du  lieutenant  Bel- 
levue,  tué  le  (>  juin  181)7. 

Sur  les  instances  du  chef  de  bataillon  d'infan¬ 
terie  de  marine  Grave,  commandant  la  région 
Est  Macina,  le  général  de  Trentinian,  gouverneur 
du  Soudan,  décida  qu’une  colonne  quitterait  Dori 
pour  remonter  le  Niger  au-devant  de  la  colonne 
Klobb,  qui  descendait  le  lleuve  en  convoyant 
la  mission  du  capitaine  Voulet. 

Le  commandant  Grave  n’avait  pas  de 
troupes  disponibles;  il  dut  déployer  la 
.  plus  grande  sagacité  pour  arriver  à 
former  une  colonne  composée  d’élé¬ 
ments  pris  dans  tous  las  postes  du  pays.  La 
colonne  expéditionnaire  fut  composée  de 

Femme  maure  delà  région  de  Tombouctou.  |;i  suivante  ' 

Le  chef  de  bataillon  Grave,  commandant;  le 
capitaine  de  cavalerie  de  Coma,  major  de  colonne;  h*  lieu¬ 
tenant  Delbor,  de  l'infanterie  de  marine,  otlicier  de  ren¬ 
seignements  et  topographe;  l)r  Boquemaure,  médecin  de 
2e  classe  tle  la  marine,  chef  du  service  de  sanie; 

3°  compagnie  de  tirailleurs  soudanais  :  capitaine  Muller, 
adjudant  Noirtin,  sergent  major  Olive;  I  lii  fusils; 

16e  compagnie  de  tirailleurs  soudanais  :  capitaine  Mon 
grand,  adjudant  Daste,  sergent  fourrier  Boulan ;  IOH  fusils; 
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LIBRAIRIE  MARESCQ  AÎNÉ 

CHEVALIER-MARESCQ  et  C,e 

ÉDITEURS 

20,  RUE  SOU  F  FLOT,  PARIS 

Médailles  d’ Argent 

Paris,  1878  —  Anvers,  1885  —  Paris,  1889  —  Moscou,  1891 
Chicago,  1893  —  Bruxelles,  1897. 


La  librairie  Marescq  aîné  (Chevalier-Marescq  et  C'%  successeurs), 
fondée  en  1842,  a  aujourd’hui  plus  d’un  demi-siècle  d’existence. 

Elle  a  édité,  dans  ces  derniers  temps,  un  grand  nombre  d’ouvrages 
qui  ont  obtenu  le  plus  grand  succès. 

Ouvrages  de  pratique  et  de  pure  théorie,  de  jurisprudence  et  de  légis¬ 
lation,  d’enseignement  et  d’études  :  c’est  un  ensemble  complet,  qui  com¬ 
prend  tout  notre  Droit  dans  ses  diverses  branches,  sous  ses  aspects  les 
plus  variés. 

La  fabrication  matérielle  des  ouvrages  répond  à  leur  valeur  juridique  ; 
tous  les  détails  extérieurs  d’exécution  sont  l’objet  de  soins  minutieux, 
encore  inusités  dans  la  librairie  de  Droit. 

11  y  a  quelques  années,  la  librairie  Marescq  a  publié  des  Codes  qui 
ont  été  un  événement  dans  l’industrie  du  livre.  Ces  Codes,  signés  de 
noms  illustres  :  MM.  Rivière,  E’austin  Hélie  et  Paul  Pont,  continués 
par  M.  A.  Weiss,  professeur  de  Droit  civil  à  l’Université  de  Paris,  et 
pour  le  Code  civil  par  M.  Poncet,  conseiller  à  la  Cour  d’appel  de  Paris, 
sont  conservés  en  caractères  mobiles,  ce  qui  permet  de  les  tenir  toujours 
au  courant  des  changements  de  la  législation  et  de  la  jurisprudence.  Ils 
en  sont  à  leur  28e  édition. 

Elle  a  fondé  de  plus  : 

1"  La  Revue  de  la  législation  des  mines,  qui  est  dans  sa  dix-septième 
année; 

2°  La  Revue  des  grands  procès  contemporains ,  qui  paraît  depuis  1 883  ; 

3°  La  Revue  internationale  du  droit  maritime,  recueil  de  jurispru¬ 
dence,  de  doctrine  et  de  législation  comparée,  publiée  par  M.  Autran 
(quinzième  année)  ; 

4"  La  Revue  du  Droit  public  et  de  la  science  politique  en  France  et 
à  V Ftranger ,  dirigée  et  créée  par  M.  le  professeur  Larnaude  en  1894; 
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5°  La  Revue  internationale  de  l’enseignement,  publiée  par  la  Société 
de  l’enseignement  supérieur  (vingt  et  unième  année); 

6°  La  Revue  de  jurisprudence  ouvrière,  dirigée  par  MM.  A.  Duhil  et 
Charnay. 

MM.  Chevalier-Marescq  et  O  ont  encore  introduit  en  France  un 
grand  nombre  d’ouvrages  étrangers,  parmi  lesquels  ceux  d’un  profes¬ 
seur  illustre,  M.  Laurent,  dont  les  Principes  de  Droit  civil  français, 
formant  33  volumes  in-8°,  en  sont  à  leur  5e  édition.  C’est  d’ailleurs  le 
seul  commentaire  aussi  vaste  qui  ait  paru  jusqu’ici  sur  le  Code  civil  et 
qui  soit  terminé. 

Il  y  a  aussi,  du  même  auteur,  le  Code  civil  international,  en  six 
volumes,  et  le  Cours  élémentaire,  en  quatre  volumes. 

Les  ouvrages  d'Ihering,  le  Code  civil  allemand,  traduits  par  M.  de 
Meulenaere,  deGand;  ceux  de  M.  de  Martens,  de  Saint-Pétersbourg  ; 
de  M.  Rolin,  de  Gand,  sur  le  Droit  international;  de  MM.  Dicey  et 
Stocquart,  sur  le  statut  personnel  anglais;  de  M.  Kleen,  sur  les  lois  et 
usages  de  la  neutralité,  etc.,  etc. 

Mais  l’entreprise  maîtresse  de  cette  maison,  la  plus  grandiose  assuré¬ 
ment  de  toutes  celles  tentées  depuis  longtemps  en  librairie,  et  qui  s'im¬ 
pose  à  l’attention  du  jury,  c'est  la  publication  des  Pandectes  françaises. 

Elle  se  divise  en  trois  parties  : 

i°  Le  Répertoire  de  législation ,  de  doctrine  et  de  jurisprudence .  com¬ 
mencé  sous  la  direction  de  M.  le  conseiller  Rivière  et  continué  sous  la 
direction  de  M.  A.  Weiss,  professeur  de  Droit  civil  à  l’Universitéde  Paris, 
par  M.  H.  Frennelet,  avocat  à  la  Cour  d’appel,  rédacteur  en  chef. 

Ce  répertoire  répondait  à  un  besoin  si  impérieux  que  d’autres  sont 
venus  après  coup,  mais  aucun  n’a  la  même  importance  et  n’a  obtenu  le 
même  succès.  Il  en  est  aujourd’hui  à  son  quarantième  volume. 

Il  est  publié  trois  volumes  par  an. 

2°  La  création  de  ce  Répertoire  exigeait  impérieusement  celle  d’un 
recueil  publiant  chaque  mois  le  texte  annoté  des  décisions  rendues  par 
les  diverses  juridictions,  ainsi  que  les  lois  nouvelles. 

MM.  Chevalier-Marescq  et  C‘  n’ont  pas  reculé  davantage  devant  la 
dépense  considérable  qu’entraîne  ce  recueil,  commencé  le  irr  jan¬ 
vier  1886. 

3°  Enfin,  pour  mettre  à  la  disposition  du  public  savant  celles  des 
décisions  de  1789  à  1886  qui  ont  encore  une  valeur  juridique,  les  édi¬ 
teurs  ont  publié,  sous  le  titre  de  Pandectes  chronologiques,  une  collection 
en  six  volumes  rédigée  par  M.  Ruben  de  Couder,  conseiller  à  la  Cour  de 
cassation,  dans  laquelle  sont  condensés  et  commentés  tous  les  arrêts  utiles 
contenus  dans  de  vieilles  collections  encombrantes  et  dispendieuses, 
qui  comprennent  aujourd’hui  près  de  cent  volumes. 

Ces  trois  publications  constituent  le  titre  principal  de  la  maison 
Chevalier-Marescq  et  O'  à  la  bienveillante  attention  du  jurv,  car  elles 
défient,  par  leur  étendue,  par  leur  état  d'avancement  et  par  ieur  valeur 
scientifique  incontestée,  toute  rivalité  ou  concurrence 


PANDECTES 

FRANÇAISES 

NOUVEAU  RÉPERTOIRE 

DE  DOCTRINE,  DE  LÉGISLATION  ET  DE  JURISPRUDENCE 

Commencé  sous  la  direction  de  M.  H.  RIVIÈRE,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation, 

CONTINUÉ  SOUS  TA  DIRECTION  DE 

M.  ANDRÉ  WEISS 

PROFESSEUR  I)E  DROIT  CIVIL  A  L’UNIVERSITÉ  DE  PARIS 

Par  M.  H.  FRENNELET 

AVOCAT  A  LA  COUR  D’APPEL  DE  PARIS,  RÉDACTEUR  EN  CHEF 

Avec  la  collaboration  de  MM. 

ACCARIAS,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation. 

FAURE  (Fernand),  directeur  de  PEnregistre- 

AUTRAN,  avocat,  directeur  de  la  Revue  du  Droit 

meut,  des  Domaines  et  du  Timbre. 

maritime. 

FERAUD-GIRAUD,  président  honoraire  à  la 

BALLOT-BEAUPRE,  conseiller  à  la  Cour  de 

Cour  de  cassation. 

cassation. 

FLAMAND,  avocat  à  la  Cour  d’appel  de  Paris. 

BARBIER,  premier  président  honoraire  de  la 

FOURCADE,  premier  président  honoraire  de  la 

Cour  de  cassation. 

Cour  de  Lyon. 

BAUDOIN',  président  du  Tribunal  civil  de  la 

GUILEOUARD,  professeurà  la  Faculté  de  droit 

Seine. 

de  Caen. 

BEAUCHET,  professeur  à  la  Eaculté  de  droit  de 

HOUYVET,  premier  président  honoraire  de  la 

Nancy. 

Cour  de  Caen. 

BERNARD,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation. 

HUGUES,  conseiller  honoraire  à  la  Cour  d'AI- 

BERTON,  conseiller  à  la  Cour  d'Orléans. 

gcr.  , 

BOUISSOU,  conseiller  à  la  Cour  de  Riom. 

LAINE,  professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

BOUTMY,  membre  de  l'Institut,  directeur  de 

LAYOEEÉE,  ancien  consul  général  de  France. 

l 'Ecole  libre  des  sciences  politiques. 

LEFEBVRE,  professeur  a  la  Faculté  de  droit  de 

BUCHERE,  conseiller  honoraire  à  la  Cour  d'ap- 

Paris. 

pel  de  Paris. 

LIOTARD-VOGT,  conseiller-maître  à  la  Cour 

CABOUAT,  professeur  à  la  Eaculté  de  droit  de 

des  comptes. 

Caen. 

LOUIS-LUCAS,  professeur  à  la  Faculté  de  droit 

CHATEL,  professeur  à  la  Eaculté  de  droit  de 

de  Dijon. 

Rennes. 

MAILLET,  conseillera  la  Cour  de  cassation. 

CHAUETON,  avocat  au  Conseil  d  État  et  à  la 

MARIGNAX,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation. 

Cour  de  Cassation. 

MELEE,  juge  de  paix  du  VIe  arrondissement  de 

COLMET  DE  SANTERRE,  membre  de  l'insti- 

Paris. 

tut,  doyen  de  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

MUTEAU,  conseillera  la  Cour  de  Paris. 

DESCOSTES.  bâtonnier  de  l’ordre  des  avocats 

OGER  DU  ROCHER,  premier  président  de  la 

à  la  Cour  d'appel  de  Chambéry. 

Cour  de  Limoges. 

DIJB01N,  procureur  général  à  la  Cour  d'appel 

PALLAIN,  gouverneur  de  la  Banque  de  France. 

de  Grenoble. 

PERIVIER,  premier  président  honoraire  de  la 

DUFRA1SSE,  avocat  à  la  Courd’appel  de  Paris, 

Cour  d’appel  de  Paris. 

directeur  du  Journal  des  tribunaux  de  com- 

POU1LLET,  ancien  bâtonnier  de  l’ordre  des 

merce. 

avocats  à  la  Cour  d’appel  de  Paris. 

FABREGU  ETRES,  conseiller  à  la  Cour  de  cas- 

RUBEN  DE  COUDER,  conseiller  à  la  Cour  de 

salion. 

cassation. 

FAEATEUF  (Oscar),  ancien  bâtonnier  de  l'ordre 

SERRE,  conseiller  à  la  Cour  de  cassation. 

des  avocats  à  la  Cour  d’appel  de  Paris. 

SERRES  DE  GAUZY,  avocat,  ancien  magistrat. 

FALCIMA1GNE,  conseiller  à  la  Cour  de  cassa- 

V1LLEY  (E.),  doyen  de  la  Faculté  de  droit  de 

tion. 

Caen 

(QUARANTE  VOLUMES  SONT  PUBLIES) 

Le  Répertoire  se  publie  en  volumes  in-4 

0  de  Soo  pages  environ.  Prix  :  vingt-cinq 

francs  le  volume  broché  et  vingt-huit  francs  relié. 

Mais  pour  les  souscripteurs  à  l'ouvrage  complet,  le  prix  en  est  réduit  à  vingt 

francs  le  volume  broché  et  vingt-trois  francs  relié. 
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PANDECTES  CH  RONOLOGIQUES 

ou 

COLLECTION  NOUVELLE  RÉSUMANT  LA  JURISPRUDENCE 
de  1789  à  1886 

DATE  DE  I>A  CRÉATION  DU 

RECUEIL  MENSUEL 

COMPRENANT 

TOUTES  LES  DÉCISIONS  IMPORTANTES  ET  PRATIQUES  DE  LA  COUR  DE  CASSATION 
DES  COURS  D’APPEL,  DES  TRIBUNAUX  CIVILS 
DE  COMMERCE  ET  DE  PAIX,  DU  TRIBUNAL  DES  CONFLITS 
DU  CONSEIL  D’ÉTAT,  DES  CONSEILS  DE  PRÉFECTURE  ET  AUTRES  JURIDICTIONS 

Par  M  RUBEN  DE  COUDER 

Docteur  en  Droit,  Conseiller  à  la  Cour  de  cassation. 

La  collection  complète  forme  6  beaux  volumes  in-40,  imprimés  sur  deux  colonnes 
en  caractères  neufs,  au  prix  de  130  fr.  brochée  et  148  fr.  reliée. 


FAISANT  SUITE  A  LA  PUBLICATION  PRÉCITÉE 

RECUEIL  MENSUEL  DE  JURISPRUDENCE  ET  DE  LÉGISLATION 


PUBLIE  SOUS  LA  DIRECTION  DF.  MM. 


André  WEISS 

Professeur  de  Droit  civil  à  l'Université  de  Paris. 


Paul  LOUIS-LUCAS 

Professeur  de  Droit  civil  à  l’Université  de  Dijon 


Avec  le  concours  des  principaux  collaborateurs  du  Répertoire 

Chaque  année  forme  un  volume  de  plus  de  1,200  papes ,  divisé  en  six  parties  : 

i°  Arrêts  de  la  Cour  de  cassation. 

2"  Jurisprudence,  cours  et  tribunaux. 

3°  Lois  annotées. 

,|°  Jurisprudence  administrative. 


5°  Jurisprudence  et  législation  étrangères. 

6“  Jurisprudence  en  matière  d'enregistrement, 
de  timbre,  etc.  :  Instructions  et  solutions  de  la 
régie. 


ABONNEMENT  :  25  FRANCS  PAR  AN 
Chaque  année  parue  se  vend  séparément 

La  collection,  comprenant  les  années  1836  à  1899  formant  14  volumes,  300  francs 


TABLES  DECENNALES  DU  RECUEIL  MENSUEL 

1886  à  1896 


PAR 

M.  ANDRÉ  WEISS 

Professeur  de  Droit  civil  a  l’Université  de  Paris. 


M.  P  LOUIS-LUCAS 

Professeur  de  Droit  civil  a  l'Université  de  Dijon. 

Avec  le  concours  de  M.  L  BALLAND 

BIBLIOTHÉCAIRE  DE  ^UNIVERSITÉ 

Un  fort  volume  in-40.  Prix . . . 25  fr. 


Ce  Recueil  de  jurisprudence  des  Pandectes  françaises  est  le  complément  néces¬ 
saire  du  Répertoire  alphabétique  ;  il  est  destiné  à  le  tenir  sans  cesse  au  courant  des 
évolutions  de  la  jurisprudence  et  du  mouvement  législatif. 


LIBRAIRIE 


ARMAND  COLIN  s  C“ 

5,  rue  de  Mézières,  Paris 


on dk k  en  i<Sjo,  la  Librairie  Armand  Colin  et  C!c  se  consacra 
d'abord  exclusivement  à  la  jmblieation  d’ouvrages  scolaires. 
Son  rôle  et  son  action  ont  été  considérables  dans  l’œuvre  de 
rénovation  entreprise  par  la  troisième  République  en  matière 
d'enseignement  primaire.  Dans  la  suite,  élargissant  progressivement 
son  champ  d'action,  notre  Maison  aborda  tour  à  tour  l’enseignement 
secondaire  et  renseignement  supérieur,  bille  occupe  aujourd’hui 
le  domaine  complet  de  La  librairie  générale  :  enseignement, 
éducation  et  pédagogie;  —  histoire,  —  géographie,  —  littérature, 
philosophie  (*1  morale,  —  sciences  économiques  et  sociales, 
connaissances  pratiques,  —  publications  illustrées  et  de  luxe,  — 
revues  et  journaux,  etc.  Dans  toutes  les  voies  où  se  manifeste  son 
activité,  la  Librairie  \rmand  Colin  et  C"‘  apporte  un  esprit  qui  est 
le  sien  et  qui  constitue  comme  sa  marque  propre  :  un  souci  constant 
d’éducation  morale  cl  sociale,  et  la  volonté  de  faire  servir  les  moyens 
d  expansion  dont  elle  dispose  à  la  large  diffusion  de  toutes  les 
idées  neuves,  utiles  et  fécondes. 


RÉCOMPENSES  OBTENUES  AUX  EXPOSITIONS  UNIVERSELLES 


Vienne  (1878).  Diplôme*  de  mérite. 

Paris  (187S).  —  Médaillé  d'argent. 

Bordeaux  (1887).  Médaille  d’or. 

Amsterdam  1  SS  5  .  Médaille  d’oç. 

Anvers  (18S.Î).  Hors  concours '(‘Membre 

du  Jury  des  récompenses). 


Hanoï  (1887  .  —  Hors  concours. 

Barcelone  188,8).  —  Médaille  d’or. 
Melbourne  1888,.  Récompense  de  i*r  ordre. 
Paris  1 8 8 < >  .  Hors  concours  Membre  du 
Jury  des  récompenses). 
Bruxelles  (1897).  —  Diplôme  d’honneur. 


L  I  B  R  A  I  R  I  I  !  ARMANI)  COLIN  ET  O 


Les  publications  de  noire  librairie  eu  matière  d'enseignement  forment 
un  ensemble  complet  allant  de  l'Ecole  maternelle  aux  l 'diversités.  Aux  écoles 
maternelles  est  destinée  la  «  Collection  enfantine  Jean  lledel  »,  <pii  comprend 
une  série  de  petits  volumes  consacrés  aux  premiers  éléments  de  la  lecture,  de  la 
langue  française,  de  l'arithmétique,  de  l'histoire,  «le  la  géographie,  «-te. 


i  ! 

ENSEIGNEMENT  PRIMAIRE 


Dans  le  domaine  de  l'Enseignement  primaire,  notre  Catalogue  présente 
un  ensemble  de  cours  dont  la  diffusion  a  été  considérable  et  dont  le  nom  est 
étroitement  lié,  en  France,  à  l'évolution  et  au  progrès  de  cet  enseignement  dans 
le  dernier  quart  de  ce  siècle.  La  lecture  y  est  représentée  par  les  Méthodes  écl 
et  Cruvau,  l'écrilure  par  la  Méthode  Marchand.  Four  la  langue  française,  le  Cours 
Larive  et  Fleury;  pour  l'histoire,  le  Cours  Lavisse;  pour  la  géographie,  ie  Cours 
Foncin  ;  pour  l’arithmétique,  le  Cours  Leyssenne;  pour  les  sciences  phvsiques 
<‘t  naturelles,  le  Cours  Paul  Bert,  et  enlin  les  Livrets  Charles  Dupuv.  ont  eompiis. 
non  seulement  en  France,  mais  dans  tous  les  pays  de  langue  française,  une 
autorité  incontestée.  Pour  la  première  fois,  «les  maîtres  de  l’enseignement 
supérieur,  signalés  déjà  par  des  travaux  considérables,  avaient  été  appelés 
à  composer  les  livres  destinés  aux  enfants  de  nos  écoles.  C  était  la  première 
manifestation  chez  nous  de  celte  idée,  qui  depuis  a  lait  son  chemin,  «b-  faire 
bénéficier  renseignement  populaire  des  conquêtes  et  des  progrès  des  études 
supérieures,  en  demandant  à  des  savants  éminents  de  se  faire  les  inspirateurs  et 
les  guides  de  l’instituteur. —  Des  matières  nouvelles,  restées  jusqu'à  nos  jours 
étrangères  à  renseignement  primaire,  sont  rr|>réseutées  dans  notre  fonds  par 
des  Cours  d  instruction  morale  et  civique  P.  Laloi  ,  d'économie  domestique 
Chalameb,  d  agriculture  et  d’horticulture  Baquet  ,  de  travail  manuel  P.  Martin  . 
de  dessin  Aubert  et  Waleletï,  de  musique  (Marmoiitel  .  l  utin  par  la  nouveauté 
de  la  conception,  par  l'emploi  de  procédés  rationnels  et  méthodiques  «tans 
l’exécution,  les  Cartes  murales  Yidal-Lablache  ont  contribue  dans  la  jdus 
large  mesure  aux  progrès  de  l’enseignement  géographique.  Notons  ici  que 
telle  a  été  l'importance  des  services  rendus  par  celle  Collection  «le  Cartes 
murales  qu’elles  ont  été,  dans  la  plupart  de  nos  lycées  et  colleges,  adoptées 
par  les  professeurs  de  1  enseignement  secondaire.  A  la  même  idée  >e  rattachent 
nos  Collections  de  Tableaux  muraux  de  lecture  et  d’écriture,  de  leçons  de  choses 
et  de  langage,  d  arithmétique  et  de  système  métrique,  d  instriution  civique,  de 
morale,  d’histoire,  d  Enseignement  scientifique,  «I  hygiène,  «I  anti-alcoolisme,  etc. 


ENSEIGNEMENT  SECONDAIRE 


Pour  l’Enseignement  secondaire,  nous  signalerons,  a  côté  d’une  Collection 
d’Auteurs  français  et  d’une  série  de  «  Morceaux  choisis  des  Classiques  français 
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(David-Sauvageot),  nos  «  Pages  choisies  des  Grands  Ecrivains  ».  Cette  Col¬ 
lection,  conçue  sur  un  plan  très  original,  consacre  à  chacun  des  auteurs  < ]  11  i 
y  so 1 1 1  représentés  littératures  anciennes,  littérature  française  et  littératures 
étrangères)  un  volume  entier  dans  lequel  trouvent  place  les  parties  les  plus 
caractéristiques  de  leurs  œuvres.  —  Pour  la  langue  latine,  le  Cours  Hiemann 
et  Goelzer  et  la  Collection  de  Classiques  latins  publiée  sous  la  direction  de 
M .  A.  Cartault  ;  pour  la  langue  grecque,  le  Cours  Hiemann  el  Goelzer  et 
la  Collection  de  Classiques  grecs  publiée  sous  la  direction  de  M.  Alfred 
Croiset;  pour  la  langue  allemande,  les  Cours  llalbwaclis  et  Weber,  pour 
la  langue  anglaise  le  Cours  lia-reR  présentent  nu ^  ensemble  remarquable  par 
l’excellence  des  méthodes  et  la  perlection  matérielle  des  livres  qui  les  composent. 

l/histoire  est  représentée  dans  celte  section  de  notre  Catalogue  par  les  Cours 
Seignobos  et  Charles  Normand,  et  par  1  «  Album  historique  »  publié  sous  la 
direction  de  M.  E.  Lavisse  par  M.  A.  Parmentier;  la  géographie  par  le  Cours 
Vidal  de  la  Blaehe  et  Camena  d  Almeida,  et  par  I  «  Album  géographique  »  publié 
sous  la  direction  de  MM.  Marcel  Dubois  et  Camille  Guy.  A  ce  dernier  ensei¬ 
gnement  se  rattache  la  publication  de  I  «  Atlas .  général  \  idal-Lablache  », 
qui  a  doté  chez  nous  1  enseignement  de  la  géographie  d’un  instrument  de  travail 
égal  à  ceux  que  nous  avons  pendant  si  longtemps  enviés  à  l’Allemagne.  — 
Le  Cours  Darboux  pour  l'enseignement  des  mathématiques,  le  Cours  Drineourt 
pour  renseignement  des  sciences  physiques,  complètent  cet  ensemble  de 
publications  que  les  professeurs  de  nos  lycées  et  collèges  ont  presque  partout 
adopté. 


ENSEIGNEMENT  SUPERIEUR 


Dans  I  Enseignement  supérieur,  nous  avons  consacré  à  la  langue  el  à  la 
littérature  Irançaise,  outre  un  certain  nombre  de  volumes  de  textes  annotés,  une 
«‘livre  considérable,  dont  l’importance  a  été*  reconnue  à  l'Etranger  aussi  bien 
qu  en  France  même  :  nous  voulons  parler  de  I  «  Histoire  de  la  Langue  et  de  la 
Littérature  Irançaise  des  origines  à  1900  »,  publiée  sous  la  direction  de  M.  Petit 
de  Julleville;  ce  monumental  ouvrage,  du  à  la  collaboration  des  hommes  les  plus 
compétents  et  qui  forme  <S  volumes  in-<S°  illustrés  de  planches  hors  texte,  est 
aujourd  hui  terminé.  —  Dans  le  domaine  de  l’histoire  littéraire,  nous  nous  conten¬ 
terons  de  signaler  les  ouvrages  de  MM.  P.  Bonnefon,  E.  Champion,  E.  Faguet, 
•I  •  J •  *1  tisserand,  Petit  de  .1  ulleville,  Slapfer,  etc...  ;  pour  la  philologie,  les  ouvrages 
de  MM.  Cartault,  Fabia,  Hiemann  et  Goelzer  (Grammaire  comparée  du  Grec  et  du 
Latin),  Hegnaud,  etc...  Pour  l’histoire,  l’œuvre  la  plus  considérable  sortie  de 
notre  Maison  est  L  «  Histoire  générale  du  ivl!  siècle  à  nos  jours  »,  publiée  sous 
la  direction  de  MM.  Ernest  Lavisse  et  Alfred  Rambaud,  et  dont  le  tome  douzième 
et  dernier  est  en  cours  de  publication.  Ce  grand  ouvrage  a  conquis  dans  le  monde 
entier  sa  place  au  premier  rang  des  travaux  historiques  de  notre  temps.  Nous  ne 
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pouvons  que  rappeler  ensuite  les  ouvrages  historiques  et  géographiques  de 
MM.  Aulard  (Histoire  politique  de  la  Révolution  française)  ;  H.  Cahun,  Champion, 
A.  Chuquet,  E.  Lavisse,  A.  Ramhaud,  Ch.  Seignobos  (Histoire  politique  de 
l’Europe  contemporaine);  P.  \  iollet,  P.  Vidal  de  la  Hlachc  (Atlas  général); 
Marcel  Dubois,  Suess  («  La  Face  de  la  Terre  »,  traduction  de  Margerie  et 
les  «  Annales  de  Géographie  »  publiées  sous  la  direction  de  MM.  Vidal 
de  la  Hlachc,  L.  Gallois  et  Emm.  de  Margerie. 


LIBRAIRIE  GÉNÉRALE 

Nous  ne  pouvons  énumérer  ici  les  nombreux  ouvrages  de  notre  fonds  qui 
peuvent  se  ranger  sous  la  rubrique  ;  Littérature  générale.  Nous  mentionnerons 
seulement,  pour  la  littérature  proprement  dite,  la  «  Hibliolhèque  de  Romans 
historiques  »,  où  figurent  parmi  tant  d  autres  noms  estimés  ceux  de  L.  Cahun, 
A.  Filon,  Judith  Gautier,  E.  Gobhart,  André  Theuriet,  G.  Augustin-Thierry, 
et  la  Collection  de  «  Romans  pour  les  jeunes  filles  »  (Georges  Heaume, 
L.  Barracand,  Ch.  Le  Goflic,  Jean  Bertherov,  I  .  Plessis,  A.  Robida,  Ch.  de 
Rouvre,  Jean  Sigaux,  etc...);  des  romans  ou  des  ouvrages  de  critique,  de 
littérature  et  d  art  de  MM.  Adolphe  Brisson,  Gaston  Deschamps.  Emile  laguet, 
André  Michel,  Ch.  Renouvier.  E.-Melchior  de  Yotmé  ;  cl  dans  la  section  de 
l’histoire  et  des  sciences  économiques  et  sociales,  les  ouvrages  de  MM.  \  ietor 
Rérard,  E.  Boulmy,  Jules  Ferry,  Ernest  Lavisse,  de  Lanessan.  André  Lebon, 
J.  Chailley-Berl,  Paul  Desjardins,  A.  de  Eoville,  Max  Leclère,  Pierre  Mille. 
Jules  Payot,  Charles  ,R|Ou\,  Commandant  l  optée,  de  \  arignv,  etc... 

De  nombreux  ouvrages  illustrés  ont  été  publiés  par  notre  librairie.  Les 
«  Scènes  et  Episodes  de  1  Histoire  nationale  »  (io  compositions  inédites  des  plus 
célèbres  artistes  contemporains  et  les  «  Scènes  et  Episodes  «le  l'Histoire 
d  Allemagne  »  illustrations  «le  Mucha  ,  «  Nos  Fleurs  ».  Vos  l’êtes  ,  Nos 
Terrains  »  (avec  des  planches  hors  texte  en  couleur  ,  la  »  Méditerranée  pitto¬ 
resque  »,  la  «  Bibliothèque  du  Petit  Français  »  et  toute  une  série  de  livres  de 
prix  et  d’élrennes  dans  les  formats  iu-8°  cl  in-i ". 

Un  grand  nombre  de  périodiques  et  de  revues  sont  publiés  par  la  Librairie 
Armand  Colin  et  Clc  :  le  «  Petit  Français  illustré  »,  si  populaire  parmi  les 
enfants  de  nos  écoles,  le  «  Volume  »,  journal  hebdomadaire  destiné  aux  mailla  s 
de  l'Enseignement  primaire,  la  «  Revue  universitaire  »,  plus  particulièrement 
consacrée  à  I  Enseignement  secondaire  classique  et  moderne  et  aux  langues 
vivantes,  la  «  Revue  pour  les  jeunes  filles  »,  les  «  Annales  de  Géographie  >  .  qui 
se  sont  placées  au  premier  rang  des  publications  géographiques  de  France 
et  de  l’Etranger,  la  «  Revue  «le  Métaphysique  et  de  Morale  »,  la  «  Revue 
d  Histoire  littéraire  de  la  France  »,  la  »  Revue  générale  des  Sciences  pures 
et  appliquées  »,  la  «  Revue  politique  et  parlementaire  »,  le  Bulletin  de 
l'Office  du  Travail  ». 
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Librairie  Édouard  CORNÉLY 

loi,  rue  de  Vaugirard.  —  Paris 

FONDÉE  EN  1897 

Ai'RHS  plusieurs  années  de  stage  dans  d’impor¬ 
tantes  maisons  d’édition  et  de  librairie  de 
k  Paris,  Leipzig,  Londres  et  Bruxelles, 
M.  Edouard  Cornély  s'installa  à  Paris,  8,  rue  du 
4-Septembre,  avec  le  désir  d'éditer  le  livre  d’ensei¬ 
gnement  et  de  vulgarisation  à  bon  marché  et  ce  fut 
avec  Y  Histoire  de  France  à  l’ usage  de  P  enseignement 
primaire ,  écrite  par  MM.  Aui.ard  et  Dhbidolr,  avec 
la  revue  Après  V Ecole  qu'il  commença  sa  carrière. 
Ces  publications  exerçaient  leur  action  combinée 
dans  le  sens  de  l’éducation  démocratique  et  civique, 
à  l'école  et  pendant  les  années  qui  précèdent  le 
régiment. 

Autour  de  ces  publications,  il  s'en  groupa  bientôt 
d’autres  qui  formèrent  par  leur  esprit  une  remar- 
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quable  cohésion,  c'étaient  les  livres  de  Léon 
Bourgeois,  L Education  de  la  Démocratie ;  de 
Bouglé,  Pour  la  Démocratie ;  de  Jacob,  Pour 
l’ Ecole  laïque  \  d' Edou  ard  Petit,  Cl/e;  les  Etudiants 
populaires ;  de  Raoul  Allier  et  d’AvELiNE,  Pierre 
Vaux. 

MM.  Buisson,  Foncin,  Bayet,  Cruppi,  Séai lies 
montrèrent  leur  sympathie  pour  cette  œuvre  d'édu¬ 
cation  nationale  en  fournissant  de  belles  préfaces 
aux  ouvrages  publiés  par  la  jeune  maison  d'édi¬ 
tion. 

En  même  temps,  la  revue  Après  ï  Ecole  devenait 
comme  le  centre  de  groupement  des  amis  de  l'en¬ 
seignement  populaire,  qui  s'empressaient  de  four¬ 
nir  le  concours  de  leur  collaboration.  M.  Edouard 
Petit,  après  M.  René  Leblanc,  qui  fut  le  fonda¬ 
teur,  s'intéressait  à  la  revue  et  acceptait  la  direc¬ 
tion  de  ce  petit  magazine  de  renseignement 
populaire. 

Après  l'histoire  de  MM.  Aulard  et  Debidour. 
M.  Cornély  publiait  un  Cours  complet  de  lecture 
à  l'usage  des  jeunes  filles ,  dû  à  la  plume  de 
M.  Troncet;  un  intéressant  ouvrage  d'enseigne¬ 
ment  primaire  et  professionnel,  le  Marin  et  le 
Pêcheur  de  M.  Gourret,  directeur  de  l'Ecole  des 
pêches  de  Marseille. 

Il  suffisait  pour  que  de  nouveaux  locaux,  un 
agrandissement  considérable  devînt  indispensable  : 
la  librairie  fut  transférée  bis,  rue  de  Eleurus,  d'où 
ellepassa  bientôt  rue  de  Vaugirard  ioi  .  Ce  fut  alors 
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Dans  un  genre  bien  différent  et  qui  confine  à  la 
sociologie  comme  à  la  philosophie  paraissaient  à 
la  librairie  Cornély,  Y  Activité  l/c  /’  Homme,  par 
W.  Ténichefï,  les  Etudes  philosophiques  sur  tes 
causes  premièreset  tes  causes  fuw  les  par  H.  Etrillard, 
enfin  la  très  originale  publication  de  Mmc  Marya 
Chéliga,  Y  Almanach  féministe  des  années  1S99 
1 900. 

A  l'heure  actuelle,  en  s’efforçant  de  saisir  les 
préoccupations  les  plus  vives  du  public  français  et 
étranger,  la  maison  Cornély  publie  le  Livre  ci' Or  de 
/' Exposition  de  /çoo  et  éclaire  la  description  de  la 


siècle  par  la  plus  artistique  comme  la  plus  docu 
mentaire  illustration. 
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COULET  &  FILS,  ÉDITEURS 

MONTPELLIER 


L'exposition  des  nombreux  ouvrages  édiles  par  la 
maison  Coulet  démontre  (pie  la  décentralisation  n’esl 
pas  seulement  un  mot  et  qu’elle  peut  être  réalisée  dans 
le  domaine  de  la  Librairie. 

La  Librairie  Pithat,  que  M.  Camille  Collet  acquit  en 
1862,  est  devenue  en  effet,  sous  sa  direction  très  active, 
une  maison  d'édition  des  plus  importantes  de  province. 

Tout  d'abord  spécialisée  à  la  publication  des  travaux 
des  maîtres  de  la  Faculté*  de  Médecine  de  Montpellier  et 
aux  œuvres  d'histoire  locale  et  régionale,  telles  que  la 
belle  Histoire  de  Montpellier  depuis  son  origine  jusgu'à  nos 
temps ,  4  vol.  in- 4°,  papier  de  Hollande,  par  Cu.  d’Aigre- 
felille  et  les  divers 
ouvrages  sur  la  v  ille  de 
Montpellier  de  .1 .  Di  - 
val-Jouve,  la  maison 
Camille  Collet  con¬ 
tribua  puissamment, 
lors  de  la  crise  pbyl- 
loxérique,  par  la  diffu¬ 
sion  de  ses  nombreu¬ 
ses  publications  viti¬ 
coles  et  vinicoles,  à  la 
reconstitution  du  vi¬ 
gnoble  français. 

Aujourd'hui  môme,  dans  toutes  les  régions  viticoles 
de  la  France  et  de  l’étranger,  la  maison  Collet  est  con¬ 
nue  surtout  comme  Librairie  de  la  Viticulture.  C’est  en 
effet  à  ce  domaine  qu'appartiennent  le  plus  grand  nombre 
de  ses  éditions.  11  suffit  de  citer,  parmi  les  plus  impor¬ 
tantes,  la  Description  des  Cépages  principaux  de  la  région 
méditerranéenne  de  la  F rance ,  magnifique  ouvrage  in-folio 
avec  planches  en  couleurs,  par  Henri  Mares,  correspon¬ 
dant  de  l  lnstitut  ;  les  ('ours  complet  (4e  édition  et  Manuel 
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de  Viticulture  (t>,:  édition),  par  G.  Ko  ex,  inspecteur  géné¬ 
ral  de  la  viticulture  ;  Les  Maladies  de  la  I  iyne  (3e  édition), 
par  Pierre  V ia la ,  inspecteur  général  de  la  viticulture,  et 
les  nombreuses  éditions  signées  Cazai.is,  Coste-Flohet, 


Ferroüillat,  IÏoüdaille,  Mayet,  Fermai  d,  Ravaz.  Itoos. 
Saiiut,  Semichon,  Zaciiarewicz,  etc. 

Toutefois  la  Maison  n'est  pas  exclusivement  spécialisée 
à  la  viticulture  et  elle  s'honore  du  succès  de  nombreuses 
publications  médicales,  parmi  lesquelles  le  Traité  pra¬ 
tique  des  maladies  du  système  ncrveu.r  (V  édition),  2  vol. 
in -8°  avec  nombreuses  planches,  des  professeurs  J. Gras¬ 
set  et  Raizier  ;  les  Consultations  médicales  sur  quelques 
maladies  fréquentes  (4e  édition)  et  les  Tenais  de  clinique 
médicale,  3  vol.  in  8",  du  professeur  J.  Grasset  :  les  Ma- 
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ladies  de  Tapiuireil  digestif,  2  vol.  in-8°.  du  professeur 
Baumel;  le  Traité  d'électricité  médicale,  2  vol.  in-8°,  du 
professeur  Lecercle  ;  le  Cours  de  pathologie  générale,  du 
professeur  Saura;  les  Cernas  de  clinique  chirurgicale,  du 
professeur  Térenat  ;  les  Leçons  de  clinique  médicale,  du 
professeur  Vires. 

Lu  Librairie  Collet  a  publié  encore  plusieurs  œuvres 
du  professeur  Armani»  Sabatier  el  notamment  les  Eludes 
sur  le  cœur  cl  la  circulation  centrale  dans  la  série  des  ver¬ 
tébrés  ;  cet  autre  ouvrage,  aujourd'hui  épuisé.  Anatomie 
comparée,  comparaison  des  ceintures  et  des  membres  /inté¬ 
rieurs  et  postérieurs  dans  la  série  des  vertébrés,  etc. 

Lu  même  temps,  sa  collection  des  publications  inté¬ 
ressant  rhistoire  monlpelliérainc  et  languedocienne 
s'enrichissait  des  études  très  curieuses  du  Dr  Ou.  Gordon, 
de  (1.  dWuiKNAs  et  du  l)r  Dlrollhet  sur  Rabelais  et  son 
séjour  à  la  Faculté  de  médecine  de  Montpellier;  des 
ni:  acres  languedociennes  el  françaises  de  l'abbé  Favre, 
belle  édition  en  A  vol.  in-8°;  du  Félirct  Thomas  Flatter  ci 
Montpellier  (/ 552- 1 559- J .5.9.) - / 599).  Notes  de  voyage 
de  deu.r  étudiants  hdlois,  publiées  d'après  les  manuscrits 
originaux  appartenant  à  la  Bibliothèque  de  l'Université 
de  Râle;  des  ouvrages  de  Mlle  (Iliraud  :  Les  fondations 
du  pape  /  rbain  V  à  Montpellier,  3  vol.  in-8°,  les  Recher¬ 
ches  topographiques  sur  Montpellier  au  Moyen  Age,  un 
vol.  in-8°,  et  sa  Nouvelle  étude  sur  Jacques-Cœur,  etc. 

Honoré  de  hautes  récompenses  dans  toutes  les  Expo-^ 
sitions  universelles,  françaises  et  étrangères,  depuis 
1878,  M.  Camille  Collet  a  été  nommé  successivement 
<  Hlicier  (l'Académie,  Chevalier  du  Mérite  agricole,  Officier 
de  l'Instruction  publique,  et,  en  1891,  membre  du  Jury 
de  l'Exposition  du  Livre  à  Paris. 

Depuis  1899,  M.  Camille  Collet  s'est  adjoint,  comme 
associé,  son  lils,  M.  Eue  Collet,  docteur  en  droit. 
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OUVRAGES  EXPOSES 


HISTOIRE  DE  LA  VILLE  DE  MONTPELLIER 

DEPUIS  SON  ORIGINE  JUSQU’A  NOS  TEMPS 
Par  Ch.  ii'AIGREFEITLLE 

Publiée  sous  la  Direction  de  M.  ok  La  Puaiimikiik.  Vrchivisle 

de  l'Hérault 

4  vol.  in-4*,  papier  verge  de  Hollande 
Prix,  125  Francs 

TRAITÉ  PRATIQUE 

llKS 

MALADIES  DP  SYSTÈME  NERVEUX 

Par  le  Professki  r  GHASSET 
En  collaboration  avec  le  l)r  ISai  /.ieii 

4e  édition,  2  vol.  grand  in-8°  raisin,  avec  33  planches  en  chromo, 
héliogravure  et  lithographie  hors  texte,  et  122  ligures  dans  le  texte 

Prix,  45  Francs 

LES  MALADIES  DE  LA  VIGNE 

Par  Pierre  VIALA 
Inspecteur  général  de  la  Viticulture 

:5e  édition.  I  vol.  grand  in-8\  avec  290  ligures  dans  h*  lexle 
et  20  planches  en  chromolithographie 
Prix,  24  Francs 

DESCRIPTION  DES  CÉPAGES  PKINCIPAl  X 

DR  LA 

RÉGION  MÉDITERRANÉENNE  DE  LA  FRANCE 

Par  Henri  MAHES 
Membre  correspondant  de  l'Institut 

1  vol.  in-folio  carré  (44  sur  56  c.),  avec  30  planches 
en  chromolithographie 

Prix,  cartonné,  85  Francs 

COURS  COMPLET  DE  VITICULTURE 

Par  G.  FO  EX 

-Inspecteur  général  de  la  viticulture 

-4*  édition.  1  vol.  in-8°  cavalier  de  1124  pages,  avec  ü  cartes  eu 
chromo  hors  texte  et  597  figures  dans  le  texte 
Prix,  20  Francs 


LIBRAIRIE  RELIGIEUSE 


DE 

DALPAYRAT  &  DEPELLEY,  a  LIMOGES 

- - - -  - 

La  maison  DALPAYRAT  et  DEPELLEY  a  été  fondée  à  Limoges 

o 

en  1886. 

Dès  sa  fondation,  elle  s’est  spécialisée  dans  la  Librairie  de  Piété , 
qui  est  l'une  des  principales  et  des  plus  anciennes  industries  de  cette 
ville,  et  elle  s’est  appliquée  à  réagir  contre  la  défaveur  qui  s’attachait 
alors  aux  éditions  limousines,  en  publiant  en  môme  temps  que  les 
Paroissiens  ordinaires  dits  «de  Limoges,»  des  ouvrages  de  luxe,  et 
en  donnant  à  ses  éditions  et  à  leurs  reliures  une  forme  élégante, 
un  caraélère  artistique  qui  leur  ont  attiré  la  faveur  du  public. 

Le  succès  a  répondu  à  ses  efforts,  et  la  maison  DALPAYRAT 
et  DEPELLEY  a  pris  très  rapidement  un  essor  considérable. 

Depuis  le  modeste  Paroissien  à  bas  prix,  jusqu’au  luxueux  Missel 
des  Dames  du  monde,  toute  la  gamme  des  Livres  de  Prières,  toutes 
les  tailles,  toutes  les  formes,  tous  les  genres  de  reliures  sortent  de 
cette  maison.  Installée  dans  un  vaste  immeuble  construit  spécialement 
pour  sa  destination,  avec  tous  les  perfectionnements  modernes,  elle 
édite  et  relie  annuellement  plus  de  trois  millions  de  volumes ,  en 
langues  française,  espagnole  et  flamande,  quelle  répand  en  France, 
aussi  bien  dans  les  plus  petites  librairies  de  province  que  dans  les 
plus  luxueux  magasins  des  grandes  villes,  et,  à  l’étranger,  dans  toutes 
les  contrées  où  ces  langues  sont  en  usage,  luttant  contre  la  concur¬ 
rence  étrangère,  et  contribuant  à  affirmer  au  loin  le  bon  renom  de 
la  librairie  française. 

La  maison  DALPAYRAT  et  DEPELLEY  a  exposé,  pour  la  première 
fois,  à  Bruxelles,  en  1897,  et  le  jury  lui  a  décerné  une  médaille  d’or. 


DALPAYRAT  &  DEPELLEY,  éditeurs,  à  Limoges 


LE  IIIe  DIMANCHE  APRÈS  PAy  UES. 


>  La  Kctc  du  Patrcnaqc  de 
Saint  Joseph. 

A  LA  MESSE.  —  introït. 

Adjutor  et  protec-  j  alléluia.  Ps.  Oui  regis 
tor  noster  est  Domi-  Israël,  inteiuJe  :  qui 
nus  :  in  eo  lælabitur  1  dedueis,  velut  ovem, 
cor  nostrum,  et  in  Joseph.  V.  Gloria  Pa- 
nomine  sancto  ejus  tri.  Adjutor. 
sperabimus,  alléluia,  i 

ÉPÎTRE. 

Joseph  va  toujours  croissant  en  vertu  et 
en  beauté  :  les  liiles  d'Israël  ont  couru  sur 
la  muraille  pour  le  voir.  Mais  ceux  qui 
étaient  armés  de  dards  l’ont  exaspère  par 
les  paroles  aigres,  l'ont  querellé  et  lui  ont 


porte  envie.  Son  are  est  demeuré  ferme,  et 
les  chaînes  de  ses  mains  et  de  ses  bras  ont 
été  rompues  par  la  main  du  Dieu  tout-puis¬ 
sant  de  Jacob,  et  il  est  sorti  de  là  pour  être 
le  pasteur  et  la  force  d’Israël.  Le  Dieu  de 
protecteur,  et  le  Tout- 


Spéeimen 

du  MISSEL  des  GLOIRES  DE  L’ÉGLISE 


DALPAYRAT  &  DEPELLEY,  éditeurs,  à  Limoges 


~PBS  EAUX 


PU  MARIAGE. 


«  Que  les  femmes  soient  sou¬ 
mises  à  leurs  maris  comme 
au  Seigneur,  parce  que  l’hom-r 
me  est  le  chef  de  la  femmei 
comme  le  Christ  est  le  chef  de 
l’Eglise,  et  il  est  aussi  le  sauveur  de 
son  corps.  Comme  donc  l’Eglise  est  sou¬ 
mise  au  Christ,  que  les  femmes  soient 
pareillement  soumises  en  toutes  choses 
leurs  maris. 

«  Maris,  aimez  vos  femmes  comme 
le  Christ  a  aimé  l’Eglise  et  s’est  livré 
lui-même  pour  elle,  afin  de  la  sancti¬ 
fier, la  purifiant  parle  baptême  d’eau,  par 
la  parole  de  vie,  voulant  qu’elle  paraisse 
devant  lui  Eglise  glorieuse,  n’ayant  ni 
tache,  ni  ride,  ni  rien  de  tel;  mais  sainte, 
immaculée. 

«  Ainsi  les  maris  doivent  aimer 
leurs  femmes  comme  leur  propre 
corps;  celui  qui  aime  sa 
fem m e,  s’ai  m  e  lui  -  même  ; 
personne  n’a  jamais  haï 


Spécimen 

du  MISSEL  du  MARIAGE  CHRÉTIEN 


DALPAYRAT  &  DEPELLEY,  éditeurs,  à  Limoges 


choses,  sachez  que  le  régne  de  Dieu  esl 
proche.  Je  vous  dis  en  vérité  que  celle  géné¬ 
ration  ne  finira  point  que  tout  cela  ne  soit 
pli.  Le  ciel  et  la  terre  passeront,  mais 
mes  paroles  ne  passeront  point. 


Offert.  Ad  te  levavi 
animam  meam,  Deus 
meus;  in  te  confido, 
non  erubeseam  :  ne- 


que  irrideant  me  ini- 
mici  mei  :  etenim  un:- 
versi  qui  te  exspeelant 
non  confundentur. 


Secrète.  Faites,  Seigneur,  que  ces  mystè¬ 
res  sacrés,  en  nous  purifiant  par  leur  puis¬ 
sante  vertu,  nous  rendent  mieux  préparés  à 
l'avènement  qui  en  a  été  le  principe.  Par 
Jésus-Christ  notre  Seigneur. 

Comm.  Domines 
dabit  benignitatem,  et 


terra  nostra  dabit  fru  ■ 
ctum  suum. 


A  VÊPRES. 

Psaumes  du  Dimanche,  p.  07,  cl  do  même  tous  les 
Diraanchesde l’année,  à  moins  d'indication  contraire. 

HYMNE. 

Creator  aline  si-  Jesu,  Redemptor  om¬ 
nium, 

creden-  Intende  votis  suppli- 


derum, 
lux 

tium, 


cum. 


v. 


Spécimen 

du  MISSEL  de  la  VIE  DE  JÉSUS 


Itrp.Ch  Wi‘(mann,  Paris 
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•  Concerts  de.  Monte-Carlo 

CATALOGUE 

THÉMATIQUE 


Paul  DIICOURGELLE 

ÉniI'EUR  Dii  JICSIQUE 


M  CM 


A 

29,  Avenue  de  la  Gare. 
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a  Maison 

fonder  à  NICE,  le  iy  Xovembre  rSSo,  par  s,>n  proprietaire 
actuel  (ancien  employé  de  la  Maison  Durand-Schecneiverk  ) , 
devint  bientôt  le  rendez-vous  profère  de  tous  les  artistes  et  de  la  haute 
a  ris  toc  va  tic  n  içoise. 

En  1886,  3\I.  Paul  DECOl RCELLH  entend  jouer  à  Alice,  pat 

l’ orchestre  de  M.  C.  Rorelli  f aujourd'hui  directeur  de  la  Société  des  Concerts 
classiques  de  Marseille  ),  la  ravissante  binette  </'KRNhsT  <111.1.1  T:  Loin  CtU 
Bal.  L’auteur  était  peu  connu,  le  morceau  inédit,  M.  DhCOi'KCi  1.1  L  en  devint 
im  media  ton  eu  t  aeq  net  en  r. 

Ce  fut  le  début  de  la  Maison  d’ Edition,  début  des  plus  heureux 
puisqu’ apres  iy  années  d’un  succès  colossal.  Loin  ClU  Bal  est  encore  foi  < 
partout  et  par  tous. 

L' éditeur  s’attache  alors  Ernest  (dl.EET  pour  quelques  année.'  et  édite 
successivement  de  lui  :  Babillage,  Entr'acte-gauotte ,  Au  Moulin,  Douce 

Caresse ,  etc.,  fous  morceaux  à  succès. 

Puis,  sous  P  heureux  pseudonyme  d’\ Ii-inrich  Tkuam,  il  compas,-  lui- 
même  des  Danses  à  la  Célébration  du  Carnaval  de  Nice,  dont  la  plupart , 
entre  autres  Le  COCSO  PlOtlC ,  sont  universellement  populaires . 

Ces  premiers  succès  rengagèrent  à  persévérer  et  à  si  confiner  <  xe/usi 
veinent  dans  le  genre  qui  lui  réussissait  si  bien  :  binettes,  danses,  etc. . 
répertoire  des  bals  et  des  casinos. 

Un  i8gi ,  il  publie  un  Ca/ta,lcg''U.e  t:h-érn.a,tiq.'CLe  de  o, 

premières  éditions,  genre  de  Catalogue  dont  il  est  innovateur  et  dont  il 
augmente  et  améliore  l’édition  d'année  en  année  pour  arriva  aujourd'hui 
à  cette  ravissante  publication  qu'il  envoie  partout  gratis  et  franco. 

Les  éditions  musicales  de  M.  Decol'RCHI.LE  profitent  à  leur  tour  de  s,>n 
goût  pour  le  beau:  il  emploie  /'aquarelle,  reproduite  par  te  nouveau  procédé 
dit  des  “trois  couleurs’',  de  la  Société  Lyonnaise  de  Photo-CInomo- 
( ira \  ure,  grâce  auquel  il  obtient  les  résultats  les  plus  artistiques. 


“Paul  "Decourcelle. 


lin  province  et  à  l’ Etranger ,  il  supplée  à  L  absence  des  ma  r,  ha  mis  de 


musique,  par  la  publication  de  sa  01xroniq.ULe  trimestrielle, 
qui  donne  la  Nomenclature  des  Nouveautés  musicales  et  des  Evénements 
artistiques  du  monde  entier.  Cette  intéressante  brochure,  qui  tirait  à  joo 
exemplaires  lors  de  sa  publication ,  est  envoyée  maintenant  à  plus  de  5000 
lecteurs,  gratis  et  franco. 

M.  DtXOURCELlE  possède  egalement  le  Brevet  du  Cartable- Pupitre  ,  très 
simple  mais  très  ingénieuse  invention,  pouvant  servir,  tour  à  tour,  de  cartable 
et  de  pupitre,  comme  sou  nom  /’ indique. 

lin  dehors  de  ses  Editions  musicales,  M.  Decourcei.le  vient  de  terminer 
ta  publication  d’une  brochure  d'un  très  grand  interet  pour  les  bibliophiles  : 

44  Le  Pantliéon  des  lyruisioiezas 

Ce  travail ,  dû  aux  consciencieuses  recherches  de  l’ancien  éditeur 
M.  L.  Schœnewerk.  donne,  dans  l’ordre  chronologique,  la  date  de  la  nais¬ 
sance  et  de  la  mort  de  tout  ce  qui  s’est  illustre  dans  la  musique  avec  la 
nomenclature  resu  m  de  des  œuvres  de  chacun. 

Constamment  en  contact  avec  le  public  cosmopolite  de  Nice  par  son 
Magasin  de  Détail,  M.  DeCOURCH.LLE  pt  ta  remarque  qu’à  côte  d'un  public 
de  plaisirs ,  A 77 r  recevait  chaque  hiver  un  contingent  sérieux  de  mélomanes 
auxquels  le  beau  soleil  et  tes  fêtes  ne  suffisaient  pas.  Nice  enfin  ne  possédait 
aucune  entreprise  musicale  sérieuse. 

Aussi ,  lorsqu' en  r8çf,  l'habile  imprésario  M.  Santino  Costa  vint  lui 
demander  son  concours  pour  la  création  d’une  série  de  Concerts,  il  le  lui  donna 
avec  empressement  et  à  eux  deux,  sans  aucune  subvention ,  it  fondèrent  la 

Sceiété  deA  CcneertA  de  Niee. 

lin  trois  années  seulement,  cette  Société  ou  plutôt  cette  Association  a  fait 
entendre  à  ses  nombreux  auditeurs  et  abonnés  une  pléiade  de  virtuoses  parmi 
lesquels  :  Joachim,  Pugno,  Sarasate,  Eugen  d’Albert,  Louis  Diémer,  Hugo 
Heermann,  Harold  Bauer,  Clotilde  Kleeberg,  le  Trio  Bauer,  Hess,  Grünfeld, 
le  Ouatuor  Tchèque,  etc. 

'Celle  est.  résumée,  l’historique  de  la  Maison  d’ Edition  de  M.  Paul 
DECOURCELLE ,  dont  l'œuvre,  après  vingt  années  d’ existence,  est  soumise 
aujourd'hui  à  la  haute  appréciation  du  grand  public  des  lix positions. 
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,-î  Madame  Guitare  Dcloyc. 


Babillage. 


Ernest  Gillet 
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Pour  Piano  et  Violon _ 

Pour  Piano  et  Violoncelle. 


_ _ Pn*  7f  50  Net  2'  50 

_ Prit  7 f  50  Net  2f  50 

Pour  Instruments  a  cordes  ta  V»*»»,  Alto  et  VU«)  Partition  et  Parties  .„ .  Pn*  Net  *f 

Chaque  partie  supplémentaire-,  Pn«  *et  if 

Pour  Musique  Militaire-. - Parties  séparées . . Peu  Net  3r  _ 

Chaque  parties  supplémentaire _ Pn*  Net  Of  15. 

Pour  Violon  seul  ou  Mandoline  ou  Flûte . 

Ce  morceau  est  transcrit  pour  piano  dans  le  ton  de  lor"he»tre.  et  absolument  conforme,  afin  dVn  faci¬ 
liter  l’exécution  aux  orchestres  peu  nombreux 

N.  B.  Pour  recevoir  franco  w  morceau. joindre  à  la  rommaode  le  prit  indique  net.  en  timbre*  poile,  o«  mandat  *«r  la  P"-’*- 

Demander  le,Iîulletin  Trimestriel*"  des  Nouveautés  Musicales,  ce  bulletin  est  envoyé  fratuiten.*  ni  t ■  .* 
les  trois  mois  n  toute  persoune  qui  en  fait  la  demande  une  seule  fois. 


s  r 


Librairie  CH.  DELAGRAVE,  10,  rue  soufflot,  Paris 


Spécimen  des  gravures  du  Saint-Nicolas 

^  a  Librairie  que  dirige  actuellement  M.  Ch.  Delagrave 
F  a  été  fondée  en  18.39  par  MM.  Dezobry  et  Magdeleine, 

'  ct  c  est  en  1867  que  M.  Ch.  Delagrave  acquit  de 
leur  successeur,  M.  Tandou,  la  propriété  de  cette  importante 

librairie  classique. 

A  Depuis  cette  époque,  M.  Ch.  Delagrave  n’a  pas  cessé 
>  d'etendre  et  d’améliorer  tous  les  services  de  sa  maison,  dans 
laquelle  se  rencontre  maintenant  tout  ce  qui  concerne  l’en¬ 
seignement,  livres  et  méthodes,  atlas,  cartes,  cahiers,  matériel 
et  mobilier  scolaires.  Tout  en  s’adonnant  à  la  librairie  classique, 
il  n’a  pas  négligé  la  librairie  générale;  de  remarquables  publi¬ 
cations  littéraires  et  artistiques  sont  venues  s’ajouter  au  fonds 
de  la  librairie;  enfin  M.  Ch.  Delagrave,  après  la  guerre  de  1870, 

s’est  attache  tout  particu- 


USÉE  des  FAMILLES 

67* année  ^  1900 

LECTURES  du  SOIR 
Paraissant  le  1er  et  le  i5  de  chaque  mois 


ABONNEMENTS  : 

Un  An 

Paris  7  fr.  |  Départements  Sfr. 

Union  postale^  9  fr. 

Un  Numéro  :  30  centimes 


COLLECTIONS  :  83  vol.  sont  en  vente 
Les  45  premiers  se  vendent,  chacun, 
broché^^-^^^.  4  fr. 
LesTomes46à85,  chacun,  broché.  7  fr. 


ST  NICOLAS 

2 1 0  Année  •*-  1900 

JOURNAL  ILLUSTRÉ  pour  GARÇONS  et  FILLES 

'Paraissant  le  Jeudi  de  chaque  semaine 


CONDITIONS  D’ABONNEMENT 

Lu  Abonnements  partent  du  i"  décembre  et  du  i"  juin 

PARIS  et  DÉPARTEMENTS 

Un  An  1 8  fr.  i  Six  mois  ^  ^  10  fr. 

ÉTATS  de  T  UNION  POSTALE 
Un  An^ — ~  20  fr.  I  Six  mois 12  fr. 

Un  Numéro  :  35  centimes 
Envoi  gratuit  d'un  Spécimen  sur  demande 

L^OLI.ECTION. —  Les  vingt  années  parues 
^  18H0-1H09)  forment  chacune  tin  volume, 
petit  in-4”,  magnifiquement  illustré. 

Chaque  volume,  hr  -ché,  18  fr. 

Avec  belle  reliure,  fers  spéciaux,  22  fr.  -  Tranche  dorée, 23  fr. 


herement  aux  publica¬ 
tions  géographiques  et, 
avec  le  concours  de  M.  E.  Levasseur,  de  l’Institut,  puis  du 
Général  Niox,  il  a  su  faire  réaliser  à  la  cartographie  et  à 
l’enseignement  de  la  géographie  de  considérables  progrès. 

A  I/importance  sans  cesse  croissante  de  sa  maison  a 
>  valu  à  M.  Ch.  Delagrave  une  suite  de  récompenses 
et  de  médailles  aux  Expositions  françaises  et  étrangères; 
notamment  à  l’Exposition  Universelle  de  1867,  à  Phila¬ 
delphie,  Anvers,  Melbourne,  Bar¬ 
celone  ;  à  l’Exposition  Universelle 
de  1878,  il  obtint  3  médailles  d’or 
et  tut  décoré  de  la  Légion  d’honneur; 

Membre  du  Jury  et  Rapporteur  de 
la  Classe  XVI  en  1889,  il  fut  promu 
Officier  de  la  Légion  d'honneur  le 
28  octobre  1889. 


yyyyyy yy yyyyyy 

En  dehors  de  son  Expo¬ 
sition  à  la  Classe  13,  la 
Librairie  Ch.  Delagrave 
expose  :  Classe  1,  En¬ 
seignement  prima  ire  ; 
Classe  2,  Enseir/nemen / 
secondaire  ;  Classe  14, 
Géographie ;  Classe  92, 
"Papeterie  y  y  y  y  y 


Librairie  CH.  DELAGRAVE,  i5,  rue  Soufflot,  Paris 


Principaux 
Ouvrages  exposés 


Le  Secret  de  Saint- Louis, 

par  Emile  Moreau ,  douze 
compositions  hors  texte,  par 
Adrien  Moreau,  gravées  par  X.  Le  Sueur,  magni¬ 
fique  vol.  in-4.0,  prix,  broché — — - 40 

Voyage  en  Orient,  de  S.  A.  I.  le  Césarcvitch 
(S.  M.  l'Empereur  Nicolas  II),  par  le  prince 
Oukhtomsky,  traduction  de  Louis  Leger,  préface 
de  A.  Leroy-Beaulieu,  iliustr.  de  N. -N.  Karazine, 
magnifique  portrait  gravé  sur  acier,  deux  magni¬ 
fiques  vol.  in-4»,  reliés - - — — - -  100  » 

Floréal,  par  Armand  Silvestre,  54  compositions, 

de  G.  Cain,  in-4»,  broché - — - - - - —  50  » 

L’An  1789,  par  H.  Gauthier,  reproduisant  des 
estampes,  tableaux  ou  vignettes  de  la  fin  du 
xviii»  siècle,  magnifique  vol.  in-40,  broché  50 
L’Université  moderne,  par  LéoClaretie,  60  com¬ 
positions  de  J.  Geoffroy,  superbe  vol.  in-4», 

broché - - - - -  30  » 

Le  Langage  équestre,  par  J.  Pellier,  composi¬ 
tions  de  P.  Gavarni,  in-8°,  broché— -  25  » 

Histoire  de  l’École  spéciale  militaire  de  Saint- 
Cyr,  par  un  ancien  Saint-Cyrien,  52  planches 
hors  texte,  de  P.Jazet,  in-8°  jésus,  broché  20  » 

François  Buchamor  (Récits  de  la  vieille  France), 
par  Alfred  Assolant,  illustrations  et  aquarelles 

de  Job,  in-40,  broché — - — - 20  » 

Le  Page  de  Napoléon,  par  E.  Dupuis,  iliustr.  de 

Job,  in-40,  broché —  - - — — — — - — -  12 

Jean  Tapin,  (Histoire  d’une  famille  de  soldats, 
iro  période  :  1792-1815),  par  le  Capitaine  Danrit, 
iliustr.  de  P.  de  Sémant,  in-4°écu,  relié—  10  » 


A  Spécimen  des  gravures  du  Voyage  en  Orient 

Filleuls  de  Napoléon,  (2'  période  :  1807-1870  , 
par  le  Capitaine  Danrit,  iliustr.  de  P.  de  Sémant, 

in-4"  écu,  relié  - — »  10 

Le  Cabaret  du  Puits-sans-Vin,  texte  et  dessins 
de  L.  Morin,  in-4",  relie  —  —  — — -—  10 

L’Enfant  prodigue,  texte  et  dessins  de  1  .  Morin, 
in-q',  relié - —  10 

Ces  deux  ouvrages  renferment  de  nombreuses  compositions  *  n  couleurs. 

Le  Tambour-major  Flambardin,  par  J,  Lemaire, 
iliustr.  de  Job,  petit  in-4»,  relié—'—  7  50 
Dansons  la  Capucine,  par  A.  Alexandre,  iliustr. 

de  L.  Morin,  petit  in-4»,  relie-  —  —  '—-—  7  50 

La  Sœur  de  Pierrot,  par  A.  Alexandre,  iliustr. 

de  Willette,  petit  in-4»,  relié— — —  7  50 

Les  Trois  petits  Mousquetaires,  par  A.  Des¬ 
beaux,  iliustr.  de  Bayard,  petit  in-q»,  relié  7  50 
Les  Aventures  de  Piképikécomégram,  par  A. 

Alexandre,  ill.  de  L.  Morin,  petit  in-4»,  rel.  7  50 
Le  (iuignol  des  C h  am ps- Ely  sées ,  par 
A.  Alexandre  et  A.  Tavernier,  illustr.de  J.  Geof¬ 
froy,  petit  in-q»,  relié— - - - — - —  7  50 

Le  Livre  des  Petits  (Poésies),  par  J.  Aicard, 
iliustr.  de  Geoffroy,  petit  in-q»,  relié-'—  7  50 
Bébé  qui  chante,  paroles  et  musique  de  L.  Xan- 
rof,  dessins  de  E.  Collin,  album  in-q”——  10 

Aventures  de  Cadi-ben-Ahmour,  texte  et  des- 
V  sins  de  E.  Gros,  album  in-40  raisin——  6 


Librairie  CH.  DELAGRAVE,  1 5 ,  rue  Soufflet  Paris 


Les  Abîmes,  par  E.-A.  Martel,  grand 

in-q."  illustré,  broché—  20  » 

L  Irlande,  par  K. -A.  Martel,  in-8«  carré, 

illustré,  broché—  —  ^  — _ —  7  50 

Les  Cévennes,  par  E.-A.  Martel,  in-8»  jésus, 

illustré,  broché _ _ _ 5  „ 

Les  Alpes,  par  E.  Levasseur,  in-8»  jésus, 

illustré,  broché  — _ _ 5  „ 

^  ^  ^  ^ 

Mémoires  du  général  Montaudon, 

in-8"  raisin  broché.  —  Tome  I _  7  5q 

Tome  II  (Sons presse) 
Mémoires  d  Afrique,  par  le  général  Bara- 

tieri,  in-8”,  br.— _  7  50 

La  Guerre  de  1870,  par  le  général  Niox, 

in-i  2,  i  1 1 .,  cart— _ _  \  25 

Dans  le  Rang  (Notes  d'un  dispensé),  par 

Féli-Brugière,  in-12,  ill.,  br.  3  50 

^^k  ^^k  ^^k  ^^k 


» 

P 


Spécimen  des  gravures  des  c 4rts  de  V Ameublement 

La  Farce  du  Pâté  et  de  la  Tarte _  8 

La  Farce  de  Maître  Pathelin. - —  15 


P 

S. 

Et 


II 

gî  U 

act 


4Jk  4k  4k 

Ibums  de  Albert  Guillaume 

Ibunis  de  Tante  Nicole,  ill.  par  Geoffroy. 

V  ^  T 

Collection  pour  les  Jeunes  Filles 


; 


pour  les 

Chaque  volume  in-16,  broché. 
Elégamment  relié  mouton  — — 

L’Idée  de  Ghislaine 


3  50 
5  » 


Par  Berthe  Neulliès,  illustrât,  de  L.  Jouenne 

Œuvres  choisies  de  F.  Fabre 

Préface  et  Notice  de  M.  Pellisson 


PETITE  BIBLIOTHÈQUE 


1  2  volumes  dans  un  écrin  30  » 

Chaque  volume———  2  50 


Menuiserie 

Ebénisterie 


Bronzes  d’Art 
Orfèvrerie 
tapisserie  Serrurerie 


Verrerie  Horlogerie 

Céramique  (Histoire)  é'  Décoration 
Céramique  (Fabrication)  Styles 

Histoire  générale  des  Beaux-Arts, 

par  Roger  Peyre,  ill.,  in-12,  broché _ 6  50 

La  Musique  et  les  Musiciens, 

par  A.  Lavignac,  in-12  ill.,  broché—  5  » 

Voyage  artistique  à  Bayreuth, 

par  A.  Lavignac,  in-12,  ill.,  broché——  5  » 

Les  Gaietés  du  Conservatoire, 

par  A.  Lavignac,  in-12,  ill.,  broché. _ 5  » 

L’Année  Musicale,  par  C.  Bcilaigue, 
chaque  année, de  1887a  1 893, in-i 2, br.  3  50 

r 

Etudes  musicales  et  Nouvelles 
Silhouettes  de  Musiciens 

par  C.  Bcilaigue,  in-12,  brochée. _ 3  50 

^  ^  ^  ^  ^ 


La  Farce  du  Cuvier,  arrangée  par  G.  des 

Brulies,  ill.  de  Geoffroy,  in-8”—. _ _ — — —  6 


Morceaux  choisis  de  V.  Hugo 

3  volumes  :  PROSE  —  POESIE  —  THEATRE 


Magnifiques  Séries  de  volumes  in  8",  in-4",  illustrés  par  nos  meilleurs  Artistes 

“VOIR  LE  DÉTAIL  .4  NOTRE  CATALOGUE  GÉNÉRAL 


n 

i» 


Librairie  Ch.  DELAGRAVE,  1 5 ,  rue  Soufflot,  Paris 


Spécimen  des  gravures  du  Dictionnaire  des  Sciences 


J? 


8 


Nouveau 


GIENGES  ei  de 


Dictionnaire 

des 


Paul  POIRÉ 

Professeur  de  physique  au  Lycée 
Condorcet 


par 

Edmond  PERRIER 

Professeur  au  Muséum  d’histoire 
naturelle,  membre  de  l'Institut 


et  Rémy  PERRIER 

Chargé  du  cours  il  la  Faculté  des  Sciences  de  Paris 


Il  paraîtra  chaque  quinzaine,  à  partir  du  i5  avril,  un  fasci¬ 
cule  de  48  pages,  avec  illustrations,  prix^^  —  ,  ,  1  fr. 


Dictionnaire  General  LANGUE  FRANÇAISE 

Du  commencement  du  XVIL  siècle  jusqu’à  nos  jours 

PRÉCÉDÉ  D  CN  TRAITÉ  DE  LA  FORMATION  DK  LA  LANGUE 


Et  contenant  :  1“  La  prononciation  figurée  des  mots  ;  —  Leur  étymologie:  leurs  transformations  successives  a\cc  renvoi 
aux  chapitres  du  traité  qui  les  expliquent  et  l'exemple  le  plus  ancien  de  leur  emploi;  —  8°  Leur  sens  propre,  leurs  sens 
dérivés  et  figurés,  dans  l’ordre  à  la  fois  historique  et  logique  de  leur  développement  ;  —  4"  lJes  exemples  tirés  des 
meilleurs  écrivains,  avec  indication  de  la  source  des  passages  cités. 

par  Avec  le  concours 


Adolphe  HATZFELD 

Professeur  de  rhétorique  au  Lycée 
Louis-le-Grand 


Arsène  DARMESTETER 

Professeur 

à  la  Faculté  des  Lettres  de  Paris 


de  M.  Antoine  THOMAS, 

Chargé  du  cours  de  Philologie  romane  à  la 
Faculté  des  Lettres  de  Paris 


Deux  très  forts  volumes  grand  in-8°  à  deux  colonnes,  brochés  . _ _  ,  ,  ,  ,  ^  . —  ,  ,  „  ,  .  ,  ^  ,  30fr. 

I.a  reliure  demi-chagrin  en  sus,  par  volume-— 4  fr. 


Dictionnaire  Général  de 


Dictionnaire  Général 


Biographie  et  d  Histoire 

de  Mythologie , 

de  Géographie  ancienne  et  moderne  comparée 
des  Antiquités  et  des  Institutions 
grecques,  romaines,  françaises  et  étrangères 

Ch  DEZOBRY  'ar  Th  BACHELET 

Auteur  Agrégé  d’Histoire.  profes- 

de  Rome  au  siècle  d'Auguste  j  seur  au  Lycée  de  Itouen 


Onzième  édition  entièrement  refondue 

Par  E.  DARSY 

Professeur  d’histoire  au  Lycée  Louis-le-Grand 
Avec  le  concours 

d'une  société  de  Littérateurs,  de  Professeurs  et  de  Savants 


Deux  très  forts  volumes  grand  i n-8“,  à  i  col., 

renfermant  plus  de  3,ooo  pages,  brochés - -  25  fr. 

La  reliure  se  paye  en  sus 

En  percaline^^-^-  5fr.  —  Dèmi-chagrin^-^^-  8fr. 


des  [ettres,  Beaux-flrts 

et  des 

SCIENCES  MORALES  ET  POLITIQUES 

Par 

Th.  BACHELET  Ch  DEZOBRY 

Agrégé  d'Histoire,  proies-  Auteur 

seur  au  Lycée  de  Rouen  de  Rome  au  siècle  d'Auguste 

Avec  le  concours 

d'une  société  de  Littérateurs,  de  Professeurs  et  de  Savants 


Septième  édition .  tirer 

Supplément  reru  et  alignante 


Deux  très  forts  volumes  grand  in-8-,  a  2  col.. 

renfermant  plus  de  2,000  pages,  brochés - —  25  fr. 

I.a  reliure  se  paye  en  sus 

En  percaline^  4  fr.  50  —  Demi-chagrin^-  6  fr.  50 
Cet  ouvrage  est  approuve  pour  toutes 
les  Bibliothèques  scolaires  de  France. 


L’ÉCOLIER  ILLUSTRÉ 

Le  meilleur  marché  des  journaux  destinés  à  l’enfance 

ABONNEMENTS  (France).  —  Un  an - .. - 4  fr.  —  Six 


ONZIÈME  ANNÉE  Le  Numéro  :  5  centimes 

JOURNAL  PARAISSANT  TOUS  LES  JEUDIS 
mois^  - - —  2  fr.  —  Trois  mois. —  1  fr. 


LA  LECTURE  EN  CLASSE  a 

‘Paraissant  tous  les  samedis  et  contenant  tous  tes  rlte/s-d'teurre  de  ta  <°> 
littérature  contemporaine.  <y 


T Étude  et 

dans  la  Famille 

Le  Numéro  :  lOcentimes 


tinuf  hcrln 
Imprimeur 
P*rt*  r  Rue 
Vauglrard 
Ut  *«»«*« 


Adrien  Moreau  »nv  Xavier  Le  Sueur  sc. 

LE  SECRET  TÆ  S?  LOUIS 
PAR  EMILE  MOREAU 

Douze  eaux-fortes  (prix  "broche  4°  Frs  ) 


CH.  DBLACKAVK  EDITEUR 
Imprime  per  CH  WITTMANN .  io  .  rue  de  1  Al  Wve.  P*n* 


La  Maison  ûelalain,  fondée  en  1764, 
et  continuée  de  père  en  fils  est0 
l’une  des  /t/us  anciennes  de  la 
librairie  parisienne. 

Elle  s’occupe  d’éditions  classiques 
destinées  aux  différents  degrés 
d’enseignement .  Elle  s’y  est 
consacrée ,  surtout  depuis 
l’acquisition  faite  en  1808, 
par  l’un  de  ses  chefs ,  de  la 
librairie  des  Barbou.  dont 
elle  a  repris  et  conserve  L 
k  la  Marque  Aux  Cigognes 


SUB  CICONIIS 


Jm  prime  ne 
•  *  ^  ^ ® 


J  il  tenir  ir  (d/assÎQues 

^  Jjelalain  /H. 


S.'  GEHMaiiu 


La  maison  Delalain  s'est  egalement  intéressée  pendant 
ce  siècle  aux  questions  de  législation  et  d'administration 
universitaires.  En  18'iâ,  Jules  Delalain  recevait  le  litre 
d'imprimeur  de  l’Université. 

/•in/in  les  hautes  situai  inns  i/uont  occupées  dans  les  Indus¬ 
tries  du  Livre  deur  des  chefs  de  cette  maison ,  A/M.  Jules 
Delalain  et  Paul  Delalain,  comme  aussi  les  ouvrages  profes¬ 
sionnels  f/u  ils  ont  publiés ,  contribuent  à  assurer  à  la  Maison 
Delalain  une  place  à  part  dans  /  histoire  de  V Imprimerie  et 
de  la  Librairie  au  MX'  siècle. 


Marque  d'Aue..  Delalain 
en  1807 

avant  l’ acquisition ilu  fonds 
Barbon. 


Manille  d'Auu.  Delalain 
après  1808. 


Historique  de  la  Librairie  Delalain 
1.  Nicolas- Augustin  Delalain 


I  70  I. 
1760. 
1780. 


Marque 

de  Jules  Uei.ai.ain. 


Fonde  la  librairie,  1704. 
NICOLAS-AUGUSTIN  DELALAIN 
né  à  Vil  ry-le-Franeois,  en  1730 
mort  en  1807 
Adjoint  de  la  communauté  des  libraires 
(1780). 

II.  Jacques- Auguste  Delalain 

Libraire  de  1801  à  1830 
Acquiert  en  1808  le  fonds  llarbou 

JACQUES-AUGUSTE  DELALAIN 

né  à  Paris  en  1774,  décédé  en  1 8, VJ. 

.  Jules  Delalain  ( iS3(i ) 

Imprimeur  de  l’Université  (1845) 

JULES  DELALAIN 

né  à  Paris  en  1810.  décédé  en  1877 
Officier  de  l'Instruction  publique  (  1 803, 
Chevalier  de  la  Légion  d’honneur  (1833) 
Président  du  Cercle  de  la  Librairie 


1801. 

1802. 

18QS. 

1804. 

1806. 

1807. 

1808. 


1836. 


Une  Paint-Jacques, 

A  l'Image  S'-.laeqnes. 
Une  de  la  Comédie- 

Française. 

Une  Saint-Jacques,  en 
face  la  rue  du  rîfttre. 


Une  irantefenille.  14. 
Quai  des  Augustin*.  3  i. 
ItnedeFArbro-Pee,  232. 
Hue  Mazarinc,  IA 78. 

»  36. 

Itue  Saint -Jacques,  38. 
Hue  des  Matlunins- 
Snint-.Iacqnes,  6. 

Hua  dos  Matlmrins- 
Saint-.Tacqnes,  6. 


1880.  Hue  de  la  Sorbonne,  1. 


Marque 

de  J  clés  Dklala  in  et  FI  LS. 


Marque 

de  Delalain  fukkks. 


(1858-1800) 

Président  de  la  Chambre  des  Imprimeurs 
(1800-1807) 

Jules  Delalain  et  Jils  (iS(ij) 

Jules  Delaï  ain’  s’associe  ses  deux  fils 
Henri  (1804)  et  Paul  (1800). 

IV.  Delalain  Frères  (/S~~) 

HENRI  DELALAIN 

né  à  Paris  le  8  février  ISI’,7 
Officier  de  l’Instruction  publique  (1884) 
se  retire  en  1898. 

PAUL  DELALAIN 

né  à  Paris,  le  2  juillet  1840 
Officier  de  l’Instruction  publique  (1881) 
Chevalier  de  la  Légion  d’honneur  (1889) 
Président  du  Cercle  de  la  Librairie 
(1880-1890) 

Secrétaire  (1873-1875)  et  Membre  (1899) 
de  la  Chambre  des  Imprimeurs. 


1 SS0.  Hue  de-  Kcolos,  76  et  rue 
de  lu  Sur  lien  ne,  1  et  3. 


1860.  Une  des  Écoles.  66  et  rue 
de  la  Sorbonne.  1  et  3. 


I h 77 .  Il ue de-  École-, 66  et  nu 
île  la  Port  un  ne,  1  et  3. 


fl  t 


V.  Delalain  Frère*  (iSt)S) 

Société  formée  on  1  8118, 
lors  do  la  retraite  de  M.  Henri  Delalain 
entre  Paul  Dmi.ai.ain 

et  R M.x k  et  Eugène,  fila  de  Henri  Delalain 

RENÉ  DELALAIN 

né  à  Marnes  (S.-el-O.).  le  I ’i  juillet  1807 
Officier  d’Académie 

EUGÈNE  DELALAIN 

né  à  Paris,  le  28  décembre  181', Il 
Officier  d'Aoadémie. 


,v  * 


s  * 


r*  *■ 


%  û 

>  «  >  f 


180 H.  Boni.  Saint-fîcrninin, 
1 15  et  rue  Sê^uier.  18. 


Marque  de  I  Mil .  \  i  \  i  s  i  i;i;i;ks 
eu  1800. 


%  * 

«  'À  *■ 

♦ 


Principaux  ouvrages  exposés 

1889-1900 

DOCUMENTS  UNIVERSITAIRES 


Annuaire  de  l'Instruction  publique. 
Annales  du  Concours  general. 
Circulaires  et  Instructions  officielles. 

Tome  XI  (juin  ISS9  décembre  180."). 

Curlulaire  de  V Université  de  Paris 
(P.  Di-nu  t. m  et  Châtelain). 

Tome  I  (12C0-129G).  «  Tome  111  (1350-1393). 
Tome  II  (1296-1350).  \  Tome  IV  (1394-1452). 

La  Législation  de  V Instruction  pri¬ 
maire  en  Fra  nce  de  17 SD  à  nos  jours 
(G  RÉ  A  R  1>). 

Tome  I  (1789-1833  ..  t  Tome  IV  (18G3-1879). 
Tome  II  (1333-1 84 S).  Tome  V  (1879-1837). 
Tome  III  (1848-1863).  J  Tome  VI  (1887-1900). 


Le  Livret  de  V Etudiant  de  I Université 
de  Paris. 

Discours  et  Lettres  de  <li  i  i  s  Ferry 
(Cerl.  d’npt.  à  l’Inspection  primaire  . 

Lois  et  Règlements  organiques  de  l’En¬ 
seignement  primaire  iPami.  Di  i  ai  ain  . 

Plans  d’ Etudes  et  Programmes  df En¬ 
seignement  (COLLECTION  DeI.AI.AIN). 

Catalogue  des  Thèses  de  Doctorat  ès 
Lettres  (Mm  inrn-Di  i  tour). 

Les  Sujets  de  Composition  aux  Examens 
des  lirevets.  —  La  Dictée.  La  Compo¬ 
sition  française.  Les  Composition s 
scientifiques  (Sabatié  et  David). 


LANGUE 

GRAMMAIRE  ET  LANGUE  FRANÇAISE 

Roisseav.  Le  Livre  du  Premier  Age. 

Le  Livre  unique  du  Cours  pré¬ 
paratoire. 

Le  Vocabulaire  de  l'Enfance. 

2  volumes. 

Cours  élémentaire  (Maître  et  élève). 
Cours  moyen  et  supérieur  (Maître  et 
élève). 

Coissac.  Enseignement  méthodique  de 
l’Orthographe.  2  volumes. 

Cours  élémentaire,  Cours  moyen. 

Azaïs  et  Vincent.  La  Rédaction  an  Certi¬ 
ficat  d’Etudes. 

Meunier.  La  Poésie  de  la  Renaissance. 

Coi.i.ectiox  d'auteurs  français  :  Ouvrai; es  .le 
Beleze,  Fougère,  HatzfeM,  Noël,  Petit  île  Julie- 
ville,  Rinn,  Subcreaze,  etc. 


FRANÇAISE 

HISTOIRE  ET  GEOGRAPHIE 

Briand.  Tableaux  d'Hisloire  contempo¬ 
raine. 

Ciiotrm.iER  Histoire  nationale  et  Notions 
d’Hisloire  générale. 

3  vol.  :  Enseignement  des  Jeunes  Pillet. 

Maréchal.  Chronologie. 

3  vol.  :  De  395  à  1789. 

Maréchal.  Histoire  contemporaine. 

Tome  T.  De  1789  à  1848. 

Tome  ]T.  France  et  Europe  de  1948  A  no-  jours. 

Tome  III.  Asie.  Afrique,  Amérique,  Océanie  nu 
XIXr  siècle. 

Gasquet.  Géographie  de  la  France. 

Ouvrages  de  Beleze,  Briand,  <  hevnllier,  Cliou- 
blier,  Gasquet,  Maréclml.  Por.ttm-,  Vuillemiu 
(Atlas  des  Bassins). 


SCIENCES 

Bouant.  Lu  Physique  et  la  Chimie  du  Brevet. 

Jablonski.  Théorie  des  liquations. 

Lebon.  Algèbre  élémentaire. 

—  Géométrie  descriptive. 

2  vol.  :  Enseignement  moderne.  / 

Leeèvke.  Aide-mémoire  de  Physique.  Mamy.  Chimie  organique. 

»  M  uiTiv  et  Roy.  Eléments  des  Sciences  Hussard  et  Cohblin.  Vgricullure. 

appliquées.  Mme  Murique.  Economie  domestique 

Agriculture  et  Jardinage.  et  Hygiène. 


fc"  .Martin 


Ouvrages  de  Catalan,  Langlebert  ( Physique.  Chimie,  Histoire  Xalurelle ),  Lebon,  Douant  (Cours 
de  Physique  et  Chimie  des  Ecoles  normales),  Jablonski,  Saucerottc  <  l'  tit  Cours  de  (Sciences 
ttstitlles ),  Regodt,  cto. 


Notions  de  Psychologie. 


PHILOSOPHIE 

Joly. 

Desdovits.  Causeries  d’un  Instituteur 
sur  l’E  conomie  politique. 

Collection'  d’auteurs  rniLosorniQUES. 

DESSIN 

Llukat.  Lu  Leçon  de  Dessin. 


DIVERS 

Constant  Pieiuie.  Bernard  Sur  relie 
et  les  Origines  du  Conser¬ 
vatoire. 

Bot  pi  LT  (Ahbé).  L  Ancien  Collège 
d’Harcourt  et  le  Lycée 
Saint-Louis. 


ALLEMAND 

J.  Dkescii.  Grammaire  allemande. 

—  Gallicismes  et  Germa¬ 
nismes. 

Hallblrg.  Choix  de  Ballades  alle¬ 
mandes. 

Dictionnaire  ( Dresch ),  Collection  d’Autcurs 
allemands. 

LANGUE  GRECQUE 

Bi.noist.  Nouveaux  Exercices  grecs 
(‘2  cours). 

Eckipidk.  Mcdée. 

PiTTAitiji  i  .  N  ie  de  Périelès. 

Grammaires  ( Burnou  f),  Dictionnaires  (Talhvl). 
—  Collection  d’auteurs  grecs  (notes 
de  Bcbin,  Bornage,  Genouille,  ilelleu, 
Pcisonneaux,  Talbot,  etc.). 


LANGUES  VIVANTES 
ANGLAIS 


Elwall.  Cours  théorique  et  pratique 
de  langue  anglaise.  — 
The  Times. 

J  i  l  I)  Y .  Ohjeet  lessous  (Leçons  de 
choses  en  anglais). 

Dictionnaires,  Grammaires  (  Cours  Elirait >, 
Collection  d* Auteurs  anglais. 

LANGUE  LATINE 

Cicéron.  Pro  Murcna  (Alellerio). 

Tite-Livk.  Histoires,  liv.  XXII I,  X \l  V. 
X.VV  (Leerault). 

Grammaires  ( üeltnur ),  Dictionnaires  (Ceo/- 
f  t'ira,  Jacob,  PpiMonnemtx),  Cou.kctign 

1)’ AUTKl'llS  LATINS  (QutCs  <i©  ]>6ltoUr, 

K.  Dui»uy,  Helleu,  Joly,  Kinu,  ©te.J 
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PAUL  DELALAIN.  Ancien  Président  «lu  Cercle  de  la  Librairie, 
Membre  de  lu  Chambre  des  Imprimeurs,  President  de  la 
Commission  de  la  Bibliothèque  technique  du  Cercle. 

L' Imprimerie  et  la  Librairie  à  Paris  de  J  7 SD  à  JS  1.1 

(Continuation  du  Catalogue  de  Loltiu). 

Le  Libraire  Parisien  du  XIII  au  X  I ”°  siècle. 


1m r.  Delai. mn. 


PAUL  DELAPLANE,  ÉDITEUR 

48,  lU'E  MONSlEUR-LE-riUNCE,  l’AIUS 

La  librairie  Paul  Delaplane,  fondée  en  1881,  s'occupe  exclusivement 
de  publications  classiques  conformes  aux  programmes  de  l'ensei¬ 
gnement  primaire  et  de  l’enseignement  secondaire  classique  et  moderne. 

Page  extraite  de  V Enfance  de  Suzette,  par  M  ROBERT  HALT 

6.  —  Tic  tac,  tic  tac. 

Le  lendemain,  un  jeudi,  la  petite  Suzette 
s’assit,  pour  faire  ses  devoirs,  en  face  de  l'hor¬ 
loge  neuve.  Elle  la  revovait 

u  t. 

avec  plaisir,  la  trouvant  encore 
plus  jolie  sous  le  grand  soleil 
qui  la  frappait. 

—  k  Maman,  dit- 
elle  à  sa  mère  qui 
alla  il  au  jard  i  n 
cueillir  de  la  sa¬ 
lade,  je  veux  voir 
combien  de  temps 
je  mets  pour  écrire 
une  ligne  d’écri¬ 
ture  en  gros.  » 

—  «  Bien,  mon 
enfant  ;  quand  tu 
le  sauras,  tu  me  le 
diras.  » 

La  petite  fille 
regarda  l'horloge 
qui  marquait  une  heure  et  trois  minutes.  Aussi- 

[6]  CAUSElllE  :  Connaissances  usuelles.  Combien  de 
secondes  dans  une  minute?  de  minutes  dans  une  heure  ?  d'heures 
dans  un  jour?  de  jours  dans  un  mois?  de  mois  dans  une  année  ? 
d’années  dans  un  siècle  ? 


Le  lendemain,  un  jeudi,  Suzette 
s’assit,  pour  faire  ses  devoirs,  en  face 
de  l'horloge  neuve. 


PAUL  DELAPLANE,  EDITEUR 

-4 S ,  isl't'.  MONSIEUR-I.E-rniNOE,  PARIS 

Page  extraite  de  Suzette,  par  M  "  ROBERT  H  ALT 


73.  —  La  dépêche. 


—  Le  bureau  du  télégraphe! 
en  avant. 


cria  François,  toujours 

On  entra;  on  remit 
à  l'employé  la  dépê¬ 
che  pour  Mm,>  Richard. 
A  peine  avait-on  dé¬ 
passé  le  seuil  que  le 
manipulateur  *  com¬ 
mençait  sa  batterie*; 
la  dépêche  partait.  Le 
manipulateur  se  tut  : 
elle  était  partie,  arri¬ 
vée! 

Au  siècle  dernier, 
dans  une  ville  d'Amé¬ 
rique,  à  Boston,  un 
j  ou  r  d'orage ,  u  n  e  n  tan  t 
joue  au  cerf-volant;  il 
a  attaché  une  clé  à  la 
queue  de  ce  cerf-vo¬ 
lant,  trop  léger  et  qu'il 
faut  alourdir.  Une  pe¬ 
tite  étincelle  lumi¬ 
neuse  brille  tout  à  coup 
sur  la  clé,  à  la  vive 
curiosité  du  garçon, 
très  frappé  de  ce  phé¬ 
nomène  *. 

L’enfant  devint  le  grand  Franklin;  la  petite  étincelle 
est  devenue  la  grande  électricité* avec  ses  nombreuses 


Géographie  —  Quels  sont,  pour  notre  pays,  les  départements 
frontières?  —  Quelles  forteresses  y  remarque-t-on  ?  —  Qu'est-ce 
qu’une  forteresse  ?  —  Esquisser  la  carte  de  l'AIsace-Lorraine. 

Sciences  naturelles.  —  Qu’entend-on  par  plantes  nuisibles?  — 
Nommez-en  qui  croissent  sur  les  terrains  incultes.  —  En  quoi  cha¬ 
cune  de  ces  plantes  est-elle  préjudiciable  ?  —  Que  doivent  faire  les 
cultivateurs  ?  —  Quel  parti  peut-on  tirer  de?  épines  et  des  orties  : 


L'ancien  télégraphe. 

—  Nous  sommes  loin  de  ces  machines  de 
bois  à  longs  bras,  qui,  de  clocher  en  clocher, 
d'un  bout  de  la  France  à  l'autre,  s'envoyaient 
des  signaux.  Le  télégraphe  électrique  et,  depuis 
peu.  le  téléphone  sont  d'admirables  décou¬ 
vertes  qui  nous  permettent  d'échanger  nos 
idées  et  même  une  conversation  avec  les  habi¬ 
tants  de  toutes  les  parties  du  monde. 
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PAUL  DELAPLANE,  EDITEUR 

-58,  RUE  MONSIEUR-EE-PRINOE,  PARIS 

Page  extraite  de  Yvan  Gall,  par  GABRIEL  CGMPAYRÉ 

32.  —  La  traversée  de  la  mer  Rouge. 

30  août.  —  Ou  m’aurait  bien  étonné,  il  y  a  quelques 
années,  quand  j’étudiais  l’Histoire  sainte,  si  l’on  m’avait 
prédit  que  je  passerais  un  jour  par  où  sont  passés  les 
Hébreux,  à  ce  que  raconte  la  Bible,  lorsque,  sous  la 
conduite  de  Moïse,  leur  libérateur,  ils  traversèrent  la 
mer  Rouge. 

On  vient  précisément  de  nous  montrer,  à  notre  gaucbe, 


Le  mont  Sinaï  (montagne  d'Arabie,  non  loin  de  la  mer  Rouge). 

sur  la  rive  déserte  de  l’Arabie,  vaguement  entrevu 
dans  la  clarté  d’un  ciel  pur,  le  sommet  du  mont  Sinaï, 
au  pied  duquel  les  Hébreux  s’établirent,  et  d’où  Moïse 
rapporta  les  tables  de  la  loi .  Aujourd’hui,  sur  le  liane  du 
est  bâti  un  couvent  de  religieux.  On  lait  souvent 


le  pèlerinage  de  ces  lieux  saints  :  de  Suez  au  mont 
Sinaï,  il  ne  faut  que  quelques  heures  de  traversée  ou  de 
marche.  Chose  curieuse,  c’est  un  peu  plus  bas,  sur  la 
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34°  LEÇON. 

FRANÇOIS  I  '  (1515-1547). 

LES  GFERRES. 

Préliminaires.  —  Louis  XII  a  pour  successeur  sou 
cousin  François  1er.  —  Louis  \ll  étant  mort  sans  laisser  de 
fils  eut  pour  successeur  sou  cousin  François  I,r,  arrière-petit- 
fils  du  duc  d’Orléans  Louis,  assassiné  en  1407.  François  I  r  venait 
d’épouser  la  fille  de  Louis  XII  et  d’Anne  de  Bretagne,  Claude 
de  France  (1).  II  rappelait  Jean  le  lion  par  sa  bravoure,  mais  il 
était  très  intelligent,  et  tout  en  aimant  l’ancienne  chevalerie, 

ilcom  prenait  le  progrès. 

§  I.  François  I  r 
s'empare  du  Mila¬ 
nais  par  la  victoire 
de  Marignan  (1515). 
—  François  Ier,  avide 
de  gloire,  franchit  aussi¬ 
tôt  les  Alpes  au  col  de 
Largentière,  avec  une 
armée  composée  de 
Français  et  de  merce¬ 
naires  étrangers,  et 
battit  à  Marignan ,  près 
de  Milan,  les  Suisses 
qui  composaient  l’ar¬ 
mée  du  duc  de  Milan. 
La  bataille  dura  deux 
jours:  le  premier  jour 
les  Suisses,  formés  en 
épais  bataillons,  résis¬ 
tèrent  à  toutes  les  charges  de  cavalerie;  mais  le  second  jour 
ils  furent  mis  en  pièces  par  l’artillerie,  qui  prenait  de  plus  en 
plus  d'importance.  François  1CI',  qui  avait  brillamment  gagné* 
ses  éperons,  fut  armé  chevalier  par  Bayard  sur  le  champ  de 
bataille  (loin). 

(t)  La  reine  Claude,  qui  a  donné  -on  nom  à  la  prune.  (On  prononçait  reine  Glan'le, 
comme  Grillon  se  prononçait  Grillon ,  comme  nous  prononçons  encore  sci/nml. 


m 

::  'éSk 
U 

::  rrrr 
::  -II? 

m 

10 


o 


Ces  volumes  oui  été  établis,  clichés  el  tirés  par  l'imprimerie 

Édouard  Gré  lé. 


OCTAVE  DO  I  N,  ÉDITEUR 

8,  Place  de  l'Odéon,  PARIS 


La  Maison  DOIX  a  été  fondée  en  1871  par  le  titulaire  actuel.  Elle  s'occupe  spéciale¬ 
ment,  de  la  publication  d'ouvrages  sur  les  sciences  médicales,  physiques,  chimiques, 
naturelles  et  sur  l’horticulture. 


RÉCOMPENSES  AUX  EXPOSITIONS 


BORDEAUX,  1882.  —  Médaille  d'or. 

AMSTERDAM,  1883.  —  Médaille  d’argent. 
TOULOUSE,  1887.  —  Diplôme  d'honneur. 
MELBOURNE,  1888.  —  Diplôme  de  premier  ordre  de 
mérite. 

PARIS,  1889.  —  Médaille  dor. 


LONDRES,  1890.  —  Hors  concours.  Vice-président  du 
Comité  d'initiative,  Président  de  Jury. 

EXPOSITION  DU  LIVRE,  1894.  —  Diplôme  d'hon¬ 
neur. 

BRUXELLES,  1897.  —  Grand  Prix  (Collectivité  du 
Cercle  de  la  Librairie). 


PRINCIPALES  PUBLICATIONS  DE  LA  MAISON 

- -XX— - 

SCIENCES  MÉDICALES,  PHYSIQUES,  CHIMIQUES  ET  NATURELLES 


Œuvres  de  MM,  les  Professeurs 

HAILLON,  BALB1ANI,  BEHAL,  BERLIOZ,  BERNHEIM.  BOUSQUET,  BL'DIN ,  BUKCKEK, 

CHALOT,  CHAVASSE,  CRIÉ,  CROUZAT, 

DUJARDIN-BEAUMETZ,  DU  HLA  Y,  MATHIAS-DU  VAL,  FRANÇOIS-FRANCK . 

CARTEL,  GRANCHER,  GU VON,  HKDON.  HENNEQDY, 

HUGOUNENy,  HUCiUET,  JOLYET,  KELSCII,  LIÉGEOIS,  MARCHAND,  PITRES,  PLANCHON, POUCHKT,  RAYMOND. 

ROBERT,  ROBIN,  T  EST  UT,  VIAULT,  VILL1F.RS,  VULPIAN 

Des  Docteurs 

AUVARl),  GILBERT-BALLET,  BALZER.  BARBET,  BARIÉ,  BARTH. 

BAZ  Y,  BHOCQ,  CHAPUT,  CORRE.  DEMOULIN,  DESNOS,  DREYFUS-BRIS  AC,  FORT,  OALLIARD, 
OANGOLPHE,  GAUCHER,  GAVOY,  GILBERT,  HUCI1ARD, 

JOSIAS,  LAGRANGE,  LANCEREAUX,  LE  GENDRE,  LERMOYEZ,  MATHIEU,  MONIN. 

MOURE,  OETTINGER,  OULMONT,  PARINAUD, 

PICQUÉ,  POLAILLON,  POUSSON,  REDARD,  RENDU.  RICARD, 

RICHELOT,  RICHER,  ROCHARD,  ROCHEBRUNE,  SF.BILEAU.  TERRILLON,  THOINOT,  DE  AVBCKER.  ETC.,  ETC. 

Traduction  d’œuvres  des  Professeurs 

I’LUCKIGER,  GARTNER,  GOODUART,  HUNTER-MACKENZIE,  KLEIN. 

LAWSON-TA1T,  MORELL-MACKENZIE,  PALMBERG,  POLITZEU,  WETTERSTUAND. 

ZACCHARINE,  ZITTEL.  ETC.,  ETC. 

La  plupart  de  ces  Ouvrages  illustrés  de  nombreuses  gravures  dans  le  texte 

et  de  planches  hors  texte. 


La  Maison  publie  également  19  journaux  ou  revues  de  médecine  ou  d'horticulture 


DICTIONNAIRE 


DE  THÉRAPEIJTIOI I 


J 


De  matière  médicale.  —  De  Pharmacologie.  —  De  Toxicologie  et  des  Eaux  minérales. 

l'ar  l>  l  .1 ARDIV- lt  li  A  I  MK  T/ 

Membre  de  l’Académie  de  médecine  cl  dti  Conseil  d'hygiène  et  de  salubrité  de  la  Seine. 

Médecin  de  l'hôpital  Cocfun. 


5  loris  volumes  in-4°  de  900  pages  chacun,  imprimés  à  i  colonnes,  avec  800  ligures  dans  le  le  il'-. 


OCTAVE  I) OIN,  ÉDITEUR.  PARIS 


BIBLIOTHÈQUE  DE  THÉRAPEUTIQUE 


DUJARDIN  BEAUMETZ 

Membre  <Ie  l'Académie  de  médecine, 
Médecin  de  l'hôpital  Cocliin,  etc. 


MEDICALE  ET  CHIRURGICALE 

PUISI.IKG  SOUS  LA  DIRECTION  DE  MM. 

0.  TERRILLON 


Professeur  agrégé, 
à  la  Faculté  de  médecine  de  Paris, 


Chirurgien  de  la  Salpétrière. 

La  Collection  sera  complète  en  40  volumes. 

Tous  1rs  volumes  son/  publiés  dons  le  formol  in- 18  jêsits:  ils  son/  reliés  en  peau  pleine  cl 
comportent  chacun  de  ‘200  À  400  pages,  avec  /ir/ures. 


II  y  a  actuellement  30  volumes  de  publiés.  —  Tous  les  ouvrages  se  vendent  séparément. 


[ITT 


i  DE 


J  L 


Publiée  sous  la  direction  de  L  TESTUT.  Professeur  d’anatomie 
à  la  Faculté  do  médecine  de  Lyon. 

P  Alt  Mis  l‘UOI  KSSKl  ns  II  At.lt  It.lS 


AUNOZAN  (de  bordeaux  .  At  CACMil  I!  (de  l.you  liOHIIIRI!  (de  I.joii).  I !< > t  ItSIHIt  de  bordeaux  LASSA ET  (de 
bordeaux),  COt.l.KT  (de  Lyon  ,  C.OFIiMOYI  de  l.you),  Ct  li  l  lS  de  l.ille  .  1)1  HP  Fl  II. H  i de  bordeaux  .  FLORENCE 
(de  l.yon),  FORGUF,  (de  Montpellier).  liANGOl.PH I .  (île  Lyon  .  III  IHIN  de  Montpellier),  111. IM  (de  l'an- 
HERMANN  (de  Toulouse;.  IIFGOFNFNO  (de  I.jon1,  LAGRANGE idc  Bordeaux}.  I.AMIF  ide  bordeaux  i.  CANNOIS 
le  Lyon),  LE  DANTËC  (de  Bordeaux) ,  MAAGïUEK  île  Paria).  DE  NAËlAS  do  Bordeaux)  PJVVIOT  de  Lyon 
PIFXii.U  I)  (de  bordeaux),  M.  POI.LOSSON  de  I.joii  .  POl  SSON  de  bordeaux;.  ROI  X  (de  l.you  .1  TEI.LIEK 
oie  Lyon).  TKSTFT  (de  l.you),  TIIOINOT  (de  Paris  ,  TOI  RERT  (de  Paris  .  TOI 'R  Mil  \  de  Toulouse.,  V ALLAS 
(de  I.jou),  VIAI.I.FTON  (<îc  Montpellier).  WKII.L  (de  I.joii  . 

Celle  bibliolhêqiie  destinée  avant  tout,  comme  son  nom  riudii|ue.  aux  étudiants  eu  médec-ine  n  iil'erme  touil¬ 
les  matières  qui,  au  point  de  vue  théorique  cl  pratique,  font  l’objet  «les  cinq  examens  du  doctorat  d'après  les  nouveaux 
programmes. 

Ces  volumes  sont  publiés  dans  le  format  in- 1 S  grand  jésus,  avec  cartonnage  toile  et  tranches  de  couleur 
ils  comporteront  de  FiO  à  000  pages  el  seront  illustrés  de  nombreuses  figures.  Pour  quelques  volume»,  un  rerlain 
nombre  de  figures  seionl  tirées  en  couleurs. 

Cette  bibliothèque  comprend  actuellement  le  nombre  pourra  en  être  augmenté  par  la  suite 
trente-six  volumes  dont  dix-huit  sont  actuellement  parus.  —  Tous  les  ouvrages  se  vendent 
séparément. 


COURS  COMPLET  D'ENSEIGNEMENT 
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DES  SCIENCES 

PHYSIQUES ,  CHIMIQUES  ET  NATURELLES 

l'iHLIK  sot  s  l.v  DIRECTION  DK  M.  C.  MAXEI  VHIEIl 

Ancien  élève  de  l'Ecole  normale  supérieure. 

Agrégé  des  Sciences  Physiques  et  Naturelles,  Docteur  és  Science»  Physiques 
Directeur  adjoint  du  Laboratoire  des  Recherches  physique» 
à  la  Faculté  des  Seicuces  de  Paris. 

Par  MM  BOUTAN.  COLOMB  GUILLET  et  MAQUENNE 


Celle  collection  comprend  8  volumes  m-18,  avec  de  nombreuses  fiijures  eu  noir  el  ni  couleurs 

dans  te  texte. 


tous  CES  VOLUMES  SONT  l'.\ Kl' s 


OCTAVE  I  )  O  !  N  ,  EDITEUR.  PA  Kl  S 


TRAIT  É 

D’ANATOMIE  HUMAINE 

Par  L.  TESTUT 

PROFESSEUR  d'.VNATOMIR  A  1.  A  FACULTE  1>  E  MÉDECINE  PE  LYON 


Quatrième  édition,  revue,  corrigée  et  augmentée. 


Spccimen  des  figures  en  couleurs. 

4  volumes  grand  in-8",  formant  environ  3800  pages,  avec  2700  figures  dans  le  texte 

la  plupart  tirées  en  trois  et  quatre  couleurs. 

IL  A  ÉTÉ  TIRÉ  JUSQU  A  PRESENT  24  500  EXEMPLAIRES  DE  CET  OUVRACE 


OCTAVE  D 0 1 N ,  ÉDITEUR,  PARIS 


HORTICULTURE 

DICTIONNAIRE  PRATIQUE  D’HORTICULTU RE 

ET  11  K  JARDINAGE 

Comprenant  la  description  des  plantes  connues  et  cultivées  dans  les  jardins  de  l'Europe; 
la  culture  potagère ;  l'arboriculture  ;  le  tracé  des  jardins,  etc.,  etc. 

Par  G.  NICHOLSON 

Conservateur  des  jardins  royaux  de  Kiew. 

TRADUIT,  MIS  A  JOUR  ET  ADOPTÉ  A  NOTRE  CLIMAT,  A  NOS  USAGES,  ETC. 

Par  S  MOTTET 

AVEC  LA  COLLABORATION  DE  MM.  VILMORIN,  ANDRIEUX  ET  Cie,  G.  ALLUARD,  E.  ANDRÉ,  G.  BELLAIR,  G.  LEGROS,  ETC. 


5  gros  volumes  in-4°  de  800  pages  chacun,  imprimés  à  2  colonnes. 

Ouvrage  illustré  de  plus  de  4000  figures  dans  le  texte  et  de  80  planches  chromolithographi(|ues 

hors  texte. 


ATLAS  DES  CHAMPIGNONS  comestibles  et  vénéneux  de  la  France  et  des  pays  circon 
voisins,  contenant  72  planches  en  couleur,  où  sont  représentées  les  figures  de  220  types  des 
principales  espèces  de  champignons  recherchées  pour  l'alimentation  et  on  regard  les  espèces 
similaires,  suspectes  ou  dangereuses  avec  lesquelles  elles  peuvent  être  confondues,  dessi 
nées  d’après  nature,  avec  leurs  organes  reproducteurs  amplifiés,  par  Charles  RICHON. 
docteur  en  médecine,  membre  de  la  Société  botanique  de  France,  de  la  Société  académique 
du  département  de  la  Manie,  etc.,  accompagné  d'une  monographie  de  ces  220  espèces  et 
d'une  histoire  générale  des  champignons  comestibles  et  vénéneux,  par  Ernest  ROZE. 
lauréat  de  l'Institut,  membre  île  la  Société  philomathique  de  Paris,  de  la  Société  botanique 
de  France,  etc.  —  Ouvrage  complet  :  2  magnifiques  vol.  in  U,  contenant  plus  de  400  pages 
de  texte,  avec  62  photogravures  et  72  planches  en  couleurs. 


LES  PLANTES  DE  SERRE 


Description.  —  Culture.  —  Emploi  des  Espèces  ornementales  ou  intéressantes 

cultivées  dans  les  serres  de  l’Europe. 

CAR  MM. 


G.  BELLAIR 

Jardinier  en  chef  du  Parc  cl  de  l'Orangerie 
de  Versailles. 


L.  SAINT-LEGER 

Jardinier  eu  chef  «le  la  Ville, 
el  du  Jardin  botanique  de  Lille. 


Un  très  fort  \olume  in-8°  de  1680  pages,  cartonné  toile,  avec  627  ligures  dans  le  texte 


TRAITÉ  DE  LA  VIGNE  ET  DE  SES  PRODUITS,  comprenant  l'histoire  de  la  vigne 
et  du  vin  dans  tous  les  temps  et  dans  tous  les  pays,  l'étude  botanique  et  pudique  des  dilîe 
rents  cépages,  les  facteurs  du  vin,  le  vin  au  point  de  vue  chimique,  scs  alterations,  ses 
falsifications  et  la  manière  de  les  reconnaître,  les  eaux-de-vie,  les  vinaigres,  la  viticulture 
pratique,  les  ennemis  de  la  vigne  et  les  moyens  de  les  combattre.  Par  MM.  L.  PORTES, 
chimiste-expert  de  la  Chambre  syndicale  du  commerce  des  vins  de  Paris,  pharmacien  en  cliel 
de  l’hôpital  Saint-Louis,  membre  de  la  Société  botanique  de  France,  etc  ,  et  I  RUYSSEN 
employé  supérieur  des  contributions  indirectes,  chroniqueur  scientifique.  Précédé  d  une 
préface  de  M.  A.  Ciiatin,  membre  de  l'Institut,  directeur  de  l'école  supérieure  de  pharmacie 
de  Paris,  3  forts  volumes  grand  in-8°,  formant  2100  pages,  avec  6.40  figures. 


*  L 


Collection  publiée  dans  le  format  in-18  jèsus  par  volumes  cartonnés  toile,  de  IbO  à  300  pages 

Avec  nombreuses  figures  dans  le  texte. 

Vingt-sept  Volumes  sont  actuellement  publiés. 

É  V  R  U  U  X  ,  1  M  e  H  I  M  E  H  1  E  D  E  C  11  A  R  I.  E  S  II  I.  III  S  S  I.  i 


BIBLIOTHEQUE  SAVOYARDE 


IMPRIMEUR 


i  i  H  o  1 1 1  i  e  1:  s  -  T  a  17  e  n 


L’Imprimerie  a  été  fondée  en  1878.  Bien  modeste  au  début,  elle  n’a  pas 
tardé  à  prendre  un  développement  assez  important  et  a  occuper  une  des 
premières  places  dans  l'industrie  typographique  de  la  région. 

En  1888,  elle  s’installait  dans  un  nouveau  local,  aménagé  spécialement, 
où  l’ouvrier  trouvait  toute  l’hygiène  nécessaire  :  de  l’air,  de  la  lumière,  de 
l'eau  et  en  hiver  de  la  chaleur,  un  calorifère  système  Michel  Perret  étant 
installé  dans  les  caves  et  chauffant  toute  la  maison. 

Tous  les  ateliers  :  composition,  reliure,  salle 
des  machines  et  magasins  sont  éclairés  à  l’élec¬ 
tricité.  La  force  motrice  est  fournie  par  Pélectricité. 

Une  dynamo  actionne  : 

1  "  T  rois  grandes  machines  typographiques  dou¬ 
ble  jésus,  à  double  encrage  cylindrique,  mouve¬ 
ment  hypocycloïdal,  à  deux  margeurs  ;  2 ■■  Une 
machine  à  plier  ;  y'  Quatre  machines  à  coudre 
grands  formats,  pour  la  brochure  et  la  reliure  ; 

40  Deux  pédales  ;  Deux  machines  à  rogner. 

Une  clicherie  est  installée  depuis  trois  années. 

Les  ateliers  de  composition,  la  salle  des  ma¬ 
chines,  la  reliure  sont  reliés  par  un  ascenseur. 

La  Maison  occupe  un  prote.  un  correcteur,  trois 
conducteurs  de  machines,  un  metteur  en  pages,  quatorze  compositeurs,  un 
clicheur  et  trois  relieurs,  sans  compter  les  ouvrières  papetières  et  brocheuses. 

Huit  journaux  sont  imprimés  dans  la  maison. 

Un  grand  nombre  de  volumes  sont  sortis  de  ses  presses,  les  uns  pour  des 
éditeurs  de  Paris,  les  autres  pour  des  bibliophiles. 

Les  éditions  en  vieux  français  sont  une  des  sim-ciautés  de  la  maison. 


SI  Ion  te  calumnie. 

Si  le  Jroit  on  te  nie, 

S'on  epic  ta  mort. 

N'en  ri  en  peur  jucune  : 

A  ins  contre  ta  fortune 
rPren  cueur  toufiours  plus  fort 

(M.-C.  de  Butict.  i55*( 


BIBLIOTHEQUE 

SAVOYARDE 


HISTOIRE  DE  LA  COMTESSE  I)E 
SAVOIE,  par  M"“>de  Fontaines.  —  Nouvelle 
édition,  publiée  avec  Notice  et  Commentaires, 
par  M.  Charles  Huet,  dédiée  à  Marguerite  de 
Savoie,  reine  d'Italie  ;  deux  gravures  :  Mariage 
d’Adélaïde  de  Suze,  Portrait  du  comte  Odon. 
Tirage  en  sept  couleurs  sur  simili-japon. 

Prix  :  20  francs. 

JOSEPH  DE  MAISTRE  PENDANT 
LA  REVOLUTION,  souvenirs  de  la  société 
d’autrefois  (I753-I7Ç)3),  par  François  Descos- 
tes,  deux  volumes  in-8. 

Prix  :  I  5  francs. 

Ouvrage  couronné  par  Y  Académie  Française . 


LA  SAVOIE,  par  Jacques  Peletier,  avec 
une  notice  sur  Peletier,  par  Charles  Pages. 

Prix  :  15  francs. 

LIVRE  D’HEURES,  par  Emile  Delaunay. 
Prix  :  25  francs. 

llr^rijr  ^  éç  J,  df  ér  *  ±  ±  Of  à,  d,  * 

JOSEPH  DE  MAISTRE  PENDANT  LA 
REVOLUTION,  par  François  Descortes. 

Prix  .  7  fr.  50 


LE  U  VUE  D’HEURES.  Rcpi 


ALPHABET  D  ERUDITION  contenant 
les  mémoires  et  reflexions  de  M.  de  Blonay  a 
fon  cher  fils  François-Jofeph  &  à  la  pofterité 
de  la  maifon  de  Blonay.  Préface  du  comte 
Amédée  de  Foras. 

Prix  :  1 5  francs. 


HISTOIRE  DE  LA  NEGOCIATION 
DES  AMBASSADEURS  ENVOYEZ  AU 
DUC  DE  SAVOYE  par  les  Cantons  Evangé¬ 
liques,  l’année  1683.  Préface  par  Ch.  Dufayard. 

Prix  :  15  francs. 


POVRTRAICT  RACOVRCY  du  B. -H. 
François  de  Sales,  Euefquc  de  Geneve,  par 
Etienne  Cavet,  chanoine  (Lyon  mdcxxxii)  avec 
préface  par  Léon  Galle. 

Prix  :  20  francs. 


LES  MANUSCRITS  A  MINIATURES 
DE  LA  MAISON  DE  SAVOIE,  par  F. 
Mugnier. 

Prix  :  30  francs. 

■>|r  tjr  >|r  y|r  Jr  T  ^  ^  ^  ^  ^  T  ^  ^  ^  ^ 

LES  MERVEILLES  DES  BAINS  D’AIX 
EN  SAVOIE  dédiés  à  S.  A.  le  Serenilüme 
Prince  Thomas  de  Sauoie,  par  le  Docteur 
J. -B.  de  Cabias  ;  réimpression  de  l'édition  de 
1623,  avec  une  préface  par  le  Docteur  L.  Bra- 
chet,  et  une  bibliographie  aixoise  par  V. 
Barbier. 

Prix  ;  1 0  francs. 


•(ludion  de*  Simon  Yostmk. 
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bibliothèque  savoyarde 


INTRODVCTION  A  LA  VIE  DE¬ 
VOTE  DE  FRANÇOIS  DE  SALES. 
Euefque  de  Geneue,  avec  40  portraits 
du  saint  et  une  iconographie  par 
John  Grand-Carteret,  de  ses  armes 
en  chromo,  d’un  fac-similé  de  son 
écriture,  d’un  fac-similé  d’une  lettre 
de  Dom  Juste  Guérin  adressée  à  Mme 
de  Charmoisy,  et  d’une  bibliographie 
de  4ooéditions.  Tir.  en  trois  couleurs. 

Prix  :  30  fr.,  sur  Japon,  60  fr. 

Le  même  in-40  Soleil  sur  papier 
Japon  et  enluminés  a  la  main . 

Prix  :  500  FRANCS 


ENSEIGNES.  SON  HISTOIRE, 
SA  PHILOSOPHIE,  SES  PARTI¬ 
CULARITÉS  ;  les  boutiques,  les 
maisons,  la  rue,  la  réclame  commer¬ 
ciale,  texte  de  John  Grand-Carteret, 
dessins  de  Giranne.  Notes  de  Félix 
Desvernay. 

Prix  :  AO  FRANCS 

X.X.  X  ±  X  X.  X  X-  X  X  X  X:  X.  X.  X  X  X  X  X.  X 

UN  PATRIOTE  SAVOISIEN 
PENDANT  LA  RÉVOLUTION 
FRANÇAISE.  Biographie  de  Charles- 
Joseph  Gaffe,  par  le  Docteur  Cornu., 
sénateur. 

Prix  :  25  francs 


CTO 


DISCOURS  DE  LA  DES- 
FA1CTES  de  l’armée  du  duc 
de  Sauove  faicte  par  le  Sei¬ 
gneur  Des-diguieres. 

Prix  :  3  francs 

LES  ERREURS  DE  DOCU¬ 
MENTATION  DE  CYRANO 
DE  BERGERAC,  par  Emile 
Magne. 

Prix  :  2  fr.  50 

>jr  "xir  ->jr  -xîr  V  >!r 

SYMON  DE  BLONAY  ou 
le  combat  des  mariés  et  des 
non-mariés,  chronique  du 
xv° siècle, dessin  de  E.  Revel. 

Prix  :  7  fr.  50 

SOUS  PRUSSE  : 

CHANSONS  POPULAIRES 
recueilliesdansles  Alpes  Fran¬ 
çaises  (Savoie,  Dauphiné  et 
Ain),  par  Julien  Tiersot,  sous- 
bibliothécaire  du  Conserva¬ 
toire. 

"Cr  >|r  ^  Ÿ  ^  >{r  ^  ^ 


BERALDE  DE  SAVOIE,  réimpres¬ 
sion  de  l’édition  de  1632,  imprimé 
chez  les  Elzeviers  pour  Simon  Schou- 
ten,  avec  portraits  de  Beralde  et  de 
Humbert  aux  Blanches- Mains,  pré¬ 
face  de  J .  -  R.  Michel. 


LES  GORDIANS  ET  MAX1MUS 
OU  L'AMBITION,  œuvre  tragique. 
^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^  ^ 

LA  MONTAGNE  A  TRAVERS 
LES  AGES,  par  John  Grand-Carteret. 
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RÉCOMPENSES  OBTENUES 


ÜP 

'IP 


Paris,  1889,  Exposition  universelle 

MÉDAILLE  DE  BRONZE 


•L  Albertville,  1891.  Exp.  artistique  et  indust. 

fc  MÉDAILLE  DE  VERMEIL 

3°  '  . 

Üp  Annecy,  1892,  Exposition  industrielle 

» 

§* 


Paris,  1 804,  Exposition  internationale  du  Livre  '  .  ^ 

MÉDAILLE  D’OR  Ts  S 

.  ...  8 

Chambérv,  i8yt>,  Acad,  de  Savoie  (f.  Metzger' 


MEDAILLE  D’OR 


IL  Amsterdam,  1892,  Exp.  univ.  du  Livre  (c.  fr.) 
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MEDAILLE  D’OR  J  ^ 

Bruxelles,  1897,  Exposition  universelle  ,  p  ^ 


Bruxelles,  1.S97,  Exp.  univ.  tcoll.  franv'ai'e)  ^ 
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GRAND  DIPLOME  D’HONNEUR 

Lyon,  1814,  Exposition  universelle 

MÉDAILLE  D’OR 


MÉDAILLE  D'OR 

897,  Exp.  univ.  te 

MÉDAILLE  D’OR 

,  1897,  Exposition 

MÉDAILLE  D’OR 


4‘N 
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Turin.  1898,  Exp.  nat.  (Section  l'Art  Sacré)  -  J  ^ 
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DIPLOME  DE  MÉRITE 
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PARIS,  1891, 


EXPOSITION  INTERNATIONALE  1)1  LIVRE 


MEDAILLE  D  OR 


NOTICE 


La  Société  anonyme  d'imprimerie  el  Librairie 
administratives  et  des  Chemins  de  1er  est  plus  connue  sous 
le  nom  d'imprimerie  Paul  Dupont.  Ce  fut,  en  ellel,  M.  Paul 
Dupont,  père  du  Directeur  actuel,  qui,  en  i8‘j5,  fonda  l'Imprimerie 
administrative  Paul  Dupont  à  lTIotcl  des  Fermes,  4  c  rue 
Jean- Jacques-Rousseau. 

Depuis,  l’Imprimerie,  constituée  dès  i835  en  Société  en 
commandite  et  en  1871  en  Société  anonyme,  a  sans  cesse  accru 
son  développement  et  se  trouve  encore  à  l’étroit  dans  scs  trois 
immenses  Etablissements  de  la  rue  du  Bouloi,  des  rues  Montmartre 
et  du  Croissant,  à  Paris,  et  de  la  rue  du  Bac-d’Asnières,  à  Clichy. 

L’immeuble  sis  au  n°  4  de  la  rue  du  Bouloi,  de  par  ses 
origines,  est  la  maison  mère.  Avec  la  Direction  y  sont  installés 
le  Secrétariat,  les  Archives,  la  Comptabilité,  la  Caisse,  tout  ce  qui 
est  Administration  proprement  dite,  où  est  occupé  un  personnel 
nombreux. 


Quatre  services  ont  également  leur  siège  rue  du  Bouloi  : 

/ 

L’Office  de  Publicité,  les  Editions  Musicales,  la  Librairie  : 


Enfin,  l’Imprimerie,  qui  occupe  la  plus  grande  place  de  ce 
vaste  local.  Puis,  répartis  tout  autour  d'un  grand  hall  vitré  de 
3oo  mètres  :  plus  de  douze  ateliers  de  composition,  de  gravure  sur 
pierre  et  sur  étain,  plusieurs  ateliers  de  brochage,  etc.  Peux  journaux 
quotidiens  ont,  déplus,  leur  installation  complète  rue  du  Bouloi. 


Au  Croissant  est  spécialement  fait  le  tirage  des  journaux 
quotidiens.  C’est  dire  que  sa  vie  la  plus  intense  est  de  2  à  5  heures 
du  matin.  Sous  l’action  de 
triques  nouvellement 
vingt-deux  machi- 
imprimer  eu 
cinq  cent 
naux. 


Façade  du  Siège  Social,  4-,  vue  du  Bouloi. 


moteurs  élcc- 
i  n  s  t  al  1  é  s , 
nés  peuvent 
une  heure 
mille  jour- 

En  l’an¬ 
née  le 

chiffre  de  ti¬ 
rage  a  atteint 
le  nombre 
fantastiqucde 
600. 000.000 
d'ex  cm  p  I  ai¬ 
res. 

Les  travaux 
urgents  sont 
faits  rue  du 
Bouloi  ;  les 
journaux,  rue 
du  Croissant. 


Que  se  fait-il  à  Clicliy  ?  Tout  le  reste.  Et  ce  reste  est  assez  important 
pour  nécessiter  l'immense  installation  qui  s’étend  au  n°  T2  de  la  rue 
du  Bac-d’Asnières  sur  un  espace  de  plus  de  deux  hectares. 

Qu’on  juge,  par  l’énumération  des  principaux  services  instal¬ 
lés  à  Clicliy,  si  un  pouce  de  terrain  a  été  perdu  ou  abandonne. 
Outre  les  ateliers  de  composition,  de 
gravure,  de  galvanoplastie,  de  cliche- 
ric,  de  façonnage,  une  immense 
galerie  offre  la  perspective  de 
80  presses  roulant  à  la  fois  ; 
deux  moteurs  à  vapeur  de 
i5o  chevaux  chacun  mettent 
en  mouvement  plus  de 
120  machines  diverses.  Tou¬ 
tes  ces  machines  actionnent 
un  outillage  formidable  et  les 
ateliers  cités  plus  haut  ne  sont 
que  les  éléments  indispensables 
de  toute  imprimerie.  Ils  concourent 
au  développement  de  plusieurs 
services  indépendants,  tels  que 


Grand  Hall  intérieur,  rue  du  Bouloi. 


la  lithographie  artistique  et,  commerciale,  la  reliure,  les  éphemé- 
rides,  les  papiers  fiduciaires:  actions,  obligations,  etc.,  les  imprimés, 
les  publications  administratives  et  classiques,  etc. 

Et,  pour  être  le  plus  complet  possible,  ajoutons  en  citant 
la  régi  ure,  la  fonderie  des  caractères  et  des  blancs,  l'imprimerie 
de  langues  étrangères,  la  réserve  du  matériel  et  des  clichés,  les 
magasins  de  la  librairie  et  des  publications,  fat  cher  des  femmes 
typographes,  la  menuiserie,  l’atelier  des  réparat  ions,  les  écuries,  les 


remises  des  voitures  qui 
Paris,  les  a  t  e  1  i  e  r  s 
D’autres  ale- 
d’cxéculion  qui 
plein  déve- 
m  eut 


assurent  le  transport  dans 
d’électricité. 

sont  en  voie 
recevront  leur 
1  o  p  p  e  - 
dans 


L'Imprimerie  des  journaux,  rue  du  Croissant. 

le  cours  de  l’année.  Terminons  par  une  vue  d'ensemble  ce  rapide 
coup  d’œil  sur  l’Imprimerie  Paul  Dupont,  les  trois  établissements 
emploient  sept  moteurs  représentant  une  force  de  qoo  chevaux 
qui  mettent  en  mouvement  200  machines  de  diverses  catégories. 

Le  personnel  n’est  jamais  inférieur  à  1.800  ou  2.000  employés 
et  ouvriers. 


A.  DURAND  &  Fils 


EDITEURS  DE  MUSIQUE 


4,  Place  de  la  Madeleine,  4 


PARIS 


Depuis  janvier  1870,  M.  A.  Durand  est  à  la  tete  de  cette  maison 
d’éditions  musicales. 

De  1870  à  1891,  il  partagea  la  direction  avec  M.  Schœnewerk  et  depuis 
r 89 r ,  son  fils,  M.  Jacques  Durand,  remplaçant  M.  Schœnewerk,  est 
devenu  son  collaborateur,  sous  la  raison  sociale  A.  Durand  et  Fils. 

S’associant,  pour  le  diriger  et  le  propager,  au  mouvement  musical  qui 
mettait  au  premier  rang  des  compositeurs  français,  Saint-Saëns,  Bizet, 
Massenet,  Lalo,  Guiraud,  Godard,  Franck,  Widor,  Faure,  etc., 
MM.  A.  Durand  et  Fils  se  sont  efforcés  de  continuer  cette  œuvre  de  divul¬ 
gation  artistique,  en  ajoutant  à  ces  noms,  dont  plusieurs  sont  devenus 
illustres,  ceux  d'une  école  qui,  jeune  encore,  a  ses  admirateurs  et  ses 
prosélytes.  Citons  les  noms  de  MM.  Vincent  d’Indy,  Chausson,  Dukas, 
Debussy,  Ropartz,  etc... 

MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  publié  la  presque  totalité  des  œuvres  de 
notre  glorieux  maître,  M.  C.  Saint-Saëns,  dont  les  compositions,  univer¬ 
sellement  connues  et  appréciées,  embrassent  toutes  les  branches  de  l'art 
musical. 

Nous  citerons  dans  le  domaine  théâtral,  Sanison  et  Dalilct ,  Henry  17//. 
/ 

Ascanio,  Etienne  Marcel ,  Proserpine ,  Phryné,  Javotte,  etc.,  dans  le 
domaine  symphonique,  la  Danse  macabre ,  le  Rouet  d  Omphale ,  le  De/npe, 
la  3e  Symphonie ;  il  faut  ajouter  à  cette  liste,  bien  incomplète,  quantité  de 


morceaux  de  piano,  de  sonates,  de  quatuors,  de  concertos,  de  pièces  d’orgue, 
de  mélodies,  etc... 

MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  fait  paraître  des  éditions  modèles  de  toutes 
ces  œuvres  et,  par  cela  même,  contribué  puissamment  à  leur  diffusion. 

MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  voulu,  pour  faire  honneur  au  maître 
français,  publier,  à  l’occasion  de  l’Exposition  de  1900,  une  nouvelle  édition 
de  Santson  et  Dalila ,  qu’ils  mettent  sous  les  yeux  du  jury  et  des  visiteurs 
de  l’Exposition  comme  la  résultante  des  progrès  faits  en  France  dans  la 
gravure  et  l’impression  de  musique  pendant  ces  dernières  années. 

Cette  belle  publication  est  ornée  d’un  portrait  de  M.  Saint-Saëns  en 
héliogravure  et  d’un  dessin  de  G.  Clairin  tiré  en  chromotvpographie. 

On  trouvera  en  regard  une  reproduction  de  l’affiche  de  Sam  son  et  Dalila 
remarquable  composition  de  G.  Rochegrosse. 

Depuis  quelques  années,  le  goût  de  la  musique  de  chambre  s’étant 
développé  en  France,  MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  suivi  ce  mouvement  en 
publiant  des  sonates,  des  trios,  des  quatuors,  des  quintettes,  etc.,  pour 
instruments  à  cordes  avec  ou  sans  piano,  ou  pour  instruments  à  vent.  Ces 
œuvres,  si  intéressantes, sont  signées  des  noms  de  MM.  Saint-Saëns, d’Indv, 
Emile  Bernard,  Widor,  Charles  Lefebvre,  Chausson,  Chevillard.  Boëllmann. 
Pierné,  etc. 

Le  catalogue  de  MM.  A.  Durand  et  Fils  renferme  aussi  toute  une 
série  d’œuvres  symphoniques  anciennes  et  modernes  des  plus  grands  noms 
de  la  musique,  publiées  en  partitions  et  en  parties  d'orchestre:  ces  œuvres 
sont  au  répertoire  des  orchestres  de  tous  les  pays. 

Sans  vouloir  entrer  dans  le  détail  des  nombreuses  publications  faites 
journellement  par  MM.  A.  Durand  et  Fils,  nous  devons  citer  cependant 
la  partition  de  Ferra  al  de  d’Indv,  dont  le  succès  a  été  si  retentissant,  ainsi 
que  les  éditions  modèles  des  ce  livres  de  Wagner,  Lohengrin ,  l’ann/iauser, 
le  Vaisseau-Fantôme ,  etc...  Nous  appellerons  aussi  spécialement  l’attention 
sur  l’édition  des  œuvres  complètes  de  J.-Ph.  Rameau,  le  grand  compositeur 
du  xvme  siècle. 

Pour  cette  publication,  MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  demandé  à 
M.  Saint-Saëns,  dont  la  science  technique  est  indiscutable,  de  prendre  la 
direction  artistique  de  cette  publication  et  d’en  reviser  les  textes,  tandis  que 
MM.  Vincent  d’Indy,  Auguste  Chapuis,  Paul  Dukas  et  Charles  Bordes 
s’occupent  de  collationner  les  différents  manuscrits  dans  les  bibliothèques. 


La  partie  bibliographique,  très  documentée,  qui  accompagne  le  texte 
musical  et  fait  de  cette  édition  une  publication  hors  ligne,  est  due  à  la 
collaboration  de  M.  Charles  Malherbe,  le  savant  archiviste-bibliothécaire  de 
l’Opéra. 

En  ce  qui  concerne  l’enseignement  de  l’art  musical  à  ses  divers  degrés. 
MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  publié  le  Traité  pratique  d'instrumentation , 
par  E.  Guiraud,  membre  de  l’Institut,  professeur  de  haute  composition  au 
Conservatoire  national  de  musique. 


Scvnson  cl  DaliLi,  par  G.  Rocuecrossi.. 


Pour  l’étude  du  piano,  nous  citerons  les  méthodes,  les  gammes  et 
arpèges  et  aussi  la  collection  variée  d’exercices  de  tout  genre  et  de  toutes 
forces  de  M.  I.  Philipp,  un  de  nos  professeurs  les  plus  en  vue. 


Enfin,  pour  l’enseignement  primaire  du  chant  dans  les  écoles,  les 
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conservatoires  et  les  maisons  d’éducation,  MM.  A.  Durand  et  Fils  ont  fait 
paraître  une  série  de  solfèges  dus  a  la  plume  autorisée  de  M.  Auguste 
Chapuis,  professeur  d’harmonie  au  Conservatoire  et  directeur  de  l’enseigne¬ 
ment  du  chant  dans  les  écoles  communales  de  la  Ville  de  Paris. 

On  peut  voir,  par  cet  exposé,  que  MM.  A.  Durand  et  Fils  ne  négligent 
l’éducation  musicale  à  aucun  des  degrés  de  l’enseignement. 


R  K  C  O  M  PENSES  ET  DISTINCTIONS  HONORIFIQUES 


OBTENUES  1MR 


la  Maison  A.  DURAND  et  Fils 


1878.  Exposition  Universelle  de  Paris.  —  Médaille  d’argent. 

1 88 5 .  Exposition  d’Anvers.  —  Diplôme  d'honneur. 

1889.  Exposition  Universelle  de  Paris.  Hors ;  concours,  membre  du 

Jury  des  récompenses. 

1893.  Exposition  Internationale  de  Chicago. —  Hors  concours,  membre 
des  Comités  d' admission  et  d' installation. 

M.  A.  Durand  est  nommé  chevalier  de  la  Légion  d  honneur. 


1897.  Exposition  Internationale  de  Bruxelles.  —  Hors  concours, 
membre  du  Jury  des  récompenses. 

1900.  Exposition  Universelle  de  Paris. —  Membre  des  Comités  d'ad¬ 
mission  et  d'installation. 


IvtCKIMFKlK  CIIAIX,  lit  h  UIK«.I  Kl  ,  20,  l'\KI  .  —  JJlü-J-O». 


FIRMIN-DIDOT  &  CIE 

IMPRIMEURS -ÉDITEURS 

56,  RUE  JACOB.  —  PARIS 
&  MESNIL-SUR-LESTRÉE  (EURE) 

vMi  xMi  tMa  ûMcj  «Mi  ùMi  WVW 

RÉCOMPENSES  OBTENUES  AUX  DIVERSES  EXPOSITIONS 

Expositions  de  Paris  1798,  1801,  1802,  1806,  1819,  1823,  182",  1831,  1839.  Méd.  d'Or.  —  Paris,  1844,  1819. 
Hors  Cône.  (Membre  mr  .Tory).  —  Londres  1851.  Hors  Cône.  (Yick-P résident  iut  Jury).  Paris.  1855. 
Hors  Conc.  (Vice-Président  do  Jory).  —  Paris,  1867.  Méd.  il  Argent.  —  Amsterdam,  1869.  Moi.  de 
lre  classe.  —  Vienne,  1873.  Méd.  de  Progrès.  —  Paris,  1878.  2  Méd.  d'Or.  —  Amsterdam,  1883.  Dipl.  d'hon¬ 
neur. —  Barcelone,  1888.  Méd.  d'Or.  —  Melbourne,  1888.  2  Ment,  spéciales,  1 tr  ordre  de  mérite.  Cologne, 

1888.  Dipl.  d'honneur.  —  Exposition  du  Vatican,  1888.  Or.  Dipl.  d'honneur.  —  Paris,  1889.  Ilois  Conc. 
(Président  no  Jory). 


La  Maison  Didot,  dont  l'existence  compte  actuellement  deux  siècles,  est  encore 
aujourd’hui  entre  les  mains  des  descendants  du  fondateur. 

Après  avoir  successivement  détaché  d’elle  sa  fonderie  de  caractères  (devenue  Fon¬ 
derie  générale  de  caractères  français  et  étrangers),  —  son  imprimerie  de  Paris  (Im¬ 
primerie  Chamerot  et  Renouard),  —  l’Annuaire  du  Commerce  (Annuaire  Didot- 
Bottin),  —  ses  papeteries  (  Papeteries  de  Sorel),  —  un  de  ses  journaux  périodiques 
(devenu  Société  anonyme  de  la  Mode  Illustrée),  la  Maison  Didot  possède  encore  : 


La  LIBRAIRIE  DE  PARIS 


ÜYV»  (Ma  tfb  WW»  WWa  KWa  WYU  WWi  sM*  WVIa  WVh  WA) 


PUBLIE  GRANDES  BIBLIOTHÈQUES  UE  CLASSIQUES  GRECS,  LATINS,  FRANÇAIS, 
OUVRAGES  DE  LUXE,  DE  LITTÉRATURE,  D’HISTOIRE  ET  d’.MIT. 


La  TYPOGRAPHIE  DU  MESNIL 


IMPRIME  LES  LIVRES  EN  TOUS  CARACTÈRES  MODERNES,  ET  TYPES  ORIEN¬ 
TAUX  ANCIENS  DE  L’HÉBREU  AU  GREC,  FAIT  TOUS  LES  TIRAGES  DE  LUXE 
EN  NOIR  ET  EN  COULEURS  ET  TOUS  IMPRIMÉS  COMMERCIAUX  ET  ADMINIS- 


La  LITHOGRAPHIE  DE  VAUGIRARD^^ 


FAIT  TOUS  LES  TIRAGES  DE  PLANCHES  ET  LES  TRAVAUX  I)E  CHROMOLI¬ 
THOGRAPHIE  LES  PLUS  SOIGNÉS  ET  ARTISTIQUES. 


OUVRAGES  ILLUSTRÉS  DIVERS 

Saint-  Cyr 

ET  L’ÉCOLE  SPÉCIALE  MILITAIRE  EN  FRANCE 

■ 


UN  VOL.  QUAND  lS'-4° 
Br.,  60  fr.  —  Relié,  90  fr. 


PAR 

LE  Ll  EUT. -COLON  EL  E.  TITEUX 


100  gr.  en  couleurs 
250  reproduct.  en  noir 


Aventures  Merveilleuses  de 
I|ao«  DG  BOEpeHÜX 

Un  volume  PAR  GASTON  PARIS,  DE  L'ACADÉMIE 
in-quarto  FRANÇAISE 


Ouvrage 

orné  de  douze  aquarelles 
par 

MANUEL  ORAZZI 
*  * 

Broché  :  15  francs 
Cartonné  :  20  fr.  Relié  :  23  fr. 


LA  VIE  AMÉRICAINE 


LE  VATICAN 


Par  PAUL  DE  ROUSIERS 

Ouvrage  illustré  de  3ao  reproductions 
d'après  les  photographies  de  M.  G.  RIVIERE 

Broché  :  30  fr.  —  Relié  :  40  fr. 


LES  PAPES  LA  CIVILISATION 
LE  GOUVERNEMENT  DE  L’ÉGLISE 
Broché  :  par  Relié  : 

:$0  fr-  (10YAl\  PÉRATÉ  et  FABRE  40  fr- 


COLLECTION  PAUL  LACROIX  (biblioph.  Jacob) 

MOYEN  AGE  ET  RENAISSANCE  :  Les  Arts.  Mœurs,  Usages  et  Costumes.  —  Vie  militaire  et  reli¬ 
gieuse.  —  Sciences  et  Lettres.  —  XVII-  SIÈCLE  :  Institutions,  Usages  et  Costumes.  Lettres,  Sciences 
et  Arts.  —  XVIir  Siècle  :  Institutions,  Usages  et  Costumes.  —  Lettres,  Sciences  et  Arts. 


ROGER  PEYRE  d.  GR  A  N  D-CARTER  ET 

NAPOLÉON  et  SON  TEMPS  X  I  X  e  SIÈCLE 


D1  Gustave  LE  BON 


¥ 

LES  MONUMENTS  DE  L’INDE 

Ouvrage  illustré  de  400  gravures. 

Broché  :  125  francs. 

HÉROS  DE  la  MARINE  FRANÇAISE 

J 

Par  CONTESSE 


¥ 

LA  CIVILISATION  DES  ARABES 

Ouvrage  illustré  de  10  chromolithographies 
et  de  400  gravures. 


HUSSARDS  DE  CHAMBORANT 

Par  le  Général  DE  CHALENDAR 


PARIS  SOUS  LOUIS  XVI  et  PARIS  AUJOURD'HUI,  par  H.  de  Noussanne. 


WALTER  SCOTT  ILLUSTRÉ 

traduit  de  P  LOUISY,  R  DE  CERISY 
DAFFRY  DE  LA  MONNOYE,  ETC. 

®  *  * 

FENIMORE  COOPER 

illustré 

traduit  de  P.  LOUISY 


IVANHOÉ.  —  QUENTIN  DURWARD.  ROB-BOY.  KENILWORTH.  — 
LANTIQUAIRE.  LES  PURITAINS  D'ÉCOSSE.  —  GUY  MANNERING.  — 
LA  JOLIE  FILLE  DE  PERTH.  —  WAVERLEY.  —  LA  PRISON  D'ÉDIMBOURG. 
—  LE  MONASTÈRE.  —  REUGAUNTLET.  —  L'ABBf.  —  LA  FIANCÉE  DE 
LAMERMOOR,  Suivie  dU  NAIN  NOIR.  —  CHARLES  LE  TÉMÉRAIRE. 
WOODSTOCK.  —  LE  PIRATE.  —  LES  AVENTURES  DE  NIGEL.  —  PÉ- 
VERIL  OU  PIC.  —  RICHARD  EN  PALESTINE ,  SUIVI  dU  CHATEAU  PÉ¬ 
RILLEUX. 


LE  DERNIER  DES  MOHICANS.  —  LA  PRAIRIE.  —  LES  PIONNIERS.  — 
L'ESPION. 


Ill.cl'apr.  nature 


VOYAGES  ET  EXPLORATIONS 

EN  PRÉPARATION  :  COLLECTION  COURTELLEIAONT 

L’EMPIRE  COLONIAL  DE  LA  FRANCE 

SON  PRÉSENT  ET  SON  AVENIR 


5  vol.  in-4  . 


Route  du 


V 

I 


PAR  "TT  rr  U  ^4 

DIBOWSKY  ;•%  G  il  U  U 


BixanA  en  Equatorie  vj'  De  Parus  à  Bombay 

!  L.  de  Vilmorin  par  la  BcrôC 


par  CASATI 


OUVRAGES  D’ART 


LA  PEINTl'KE  Ml'KALE  DECORATIVE  DANS  LE 
STYLE  DU  MOYEN  ARE,  par\V.  et  (i.  Audslev.  50  fr. 

( 

T 

3? 


VOYAGE  AUTOUR  DU  SALON  CARRE, 

MUSÉE  DU  LOUVRE,  par  A.  GRUYEK. 

CÉRAMIQUE  CHINOISE  CÉRAMIQUE  JAPONAISE 

par  E-  GRANDIDIER  3?  par  J.  AUDSLEY 

H  O  F  F  B  A  U  E  R  :  TA  RIS  A  TR  A  \  T  RS  L  ES  A  GE  S  QUATORZE  LIVRAISONS 

L’ORNEIYIENT  POLYCHROME  LE  COSTUME  HISTORIQUE 

par  A.  RACINET  '©'©'©'©  *  *  <2y2/5Æv  par  A.  RACINET 

HISTOIRE  DE  LA 

SCULPTURE  GRECQUE 

par  M.  COLLIGNON,  de  l'Institut 


Deux  vol-  in-4" 
illustrés 


Broché  :  30  fr- 
Relie  :  40  fr. 


y-x - s: 


HISTOIRE  ET  MEMOIRES 


BIBLIOTHÈQUE  DE  MÉMOIRES  I 

Relatifs  à  l’histoire  de  F  rance  pendant  le  i  B*  siècle 
PUBLIÉE  AVEC  NOTES  ET  NOTICES  PAU  M.  BARRIERE 

2S  vol.  in-13  jésus  à  3  fr.  le  vol.  | 

HISTOIRE  DU  CAL  DE  RICHELIEU  ! 

par  Gabriel  Hanotaux,  de  l’Académie  française  ! 

OUVRAGE  COURONNÉ  PAR  L'ACADÉMIE  FRANÇAISE 
Tome  1.  Jeunesse  Je  Richelieu.  ■ —  Tome  II.  I.e  Chemin  i 
du  pouvoir.  \[f 


MÉMOIRES  SUR  LA  RÉVOLUTION  FRANÇAISE 

PUBLIÉS  AVEC  NOTES  PAR  M.  DE  LESCURE 

Chaque  vol.  in-13  jésus  :  3  fr.  50 

PHILIPPE  V  ET  LA  COUR  DE  FRANCE 

par  Alfred  B audrilla  ht,  prêtre  de  l’Oratoire 

OUVRAGE  COURONNÉ  PAR  L'ACADÉMIE  FRANÇAISE 

4  volumes  in  8  raisin. 


PUBLICATIONS  RELIGIEUSES  ILLUSTRÉES 


Nouveau  Testament  traduction  française  par  labbé  J. -B.  GLAIRE 


LA  FRANGE  CHRÉTIENNE  DANS  L’HIS 
TOIRE,  sous  la  direction  du  R.  P.  Bal'dril- 
LAIIT.  \t'  TT.  'T  'T  'T  4*4*  T'  T-  'T  'C4j  4/ 

LA  SAINTE  VIERGE,  par  V.  Mavxard.  4>4* 
LA  SAINTE  BIBLE ,  par  l’abbé  Salmox.  4*4* 


ST  MICHEL  ET  LE  MONT  ST  MICHEL, 

(Mgr  Germain,  l’abbé  Brin  et  M.  Corroyer), 

N.  S.  P.  LE  PAPE,  par  l’abbé  Barbier.  4.* 

LA  MISSION  DE  LA  FRANCE,  par  Mgr 

BlCARD.  4>4s4s4'4'  4^4*4' 

ITALIE,  par  l'abbé  Barbier. 


& 

lié 

& 

-F. 

V. 

ai 

m 

ai 

>d 

èd 

Oi 

îd 

•ti 

ai 

îd 


LA  FRANCE  CHRÉTIENNE  A  REIMS  EN 

1896.  sou-  le  patronage  du  cardinal  Lam.kmsi  a, 

JEANNE  D’ARC,  par  II.  Wallon.  4, 4, 
SAINTE  CÉCILE,  par  dom  Gi  eranosii.  >*/.*. 
SAINTE  GENEVIÈVE,  par  l’abbé  A  1.1:0, y.  g. 

ST  DENIS  L’ARÉOPAGITE.  par  l’abb  Yidiki  . 
LA  VIE  DES  SAINTS  ILLUSTRÉE.  4,4- 

LES  CENT  CHEFS  D’ŒUVRE  DE  L  ART 
RELIGIEUX,  par  tJn.  Pun.-un  mi.iik.  4-4.4-  4, 

LA  VIERGE  MARIE,  par  Mgr  Ricard.  4-4- 

ST  LOUIS  DE  GONZAGUE,  par 

le  B.  P.  Clair.  4- 4- 4- 4- 4- 4- 4- 4-  -f** 


BIBLIOTHÈQUE 


avec  la 
trad.  latine 


GRECQUE 


Aristophane.  Ménandre.  Aristote.  Démostliè- 
Vy  ne.  Denys  d’Halicarnasse.  Diodore  de  Sicile. 
V.  Eschyle.  Sophocle.  Euripide.  Hérodote.  Hé- 
^  siode.  Apollonius  de  Rhodes. 

Historiens  (Fragments  des)  :  Antiochus. 
Bibliothèque  d'Apollo  lore.  Diodore  de  Sicile.  Polybe. 
Denys  d’Halicarnasse.  Nicolas  de  Damas.  Historiens 
d’Alexandre.  Callisthène.  Homère.  Poètes  cycliques. 
Josèplie.  Flavius.  Lucien. 

Orateurs  :  Isocrate.  Antiplion.  Andocide.  Lysias. 
Lycurgue.  Eschine.  Lesbonax.  Isée.  Pansanias. 

Philosophes  (Fragments  des)  :  Philostrate.  Platon. 
Plotin.  Plutarque.  Polybe.  Ptolémée. 


Romanciers  :  Longus.  Héliodore.  Apollonius  de  Tyr. 
Strabon.  Théocritc.  Théophraste.  Epictète.  Maxime  de 
Tyr.  Théophraste.  Thucydide.  Xénophon. 


BIBLIOTHÈQUE 


!( 


« 


avec  la 

trad.  française 


LATINE 


Ammien  Marcellin.  Jornandès.  Frontin. 
Modestus.  Végèce.  Ausone.  Sidoine  Appolli- 
naire.  Venauce  Fortunat.  Caton  l’Aucien. 
Varron.  Columelle.  Palladius.  Celse.  Vitruve. 
Frontin.  Censorin.  Cicéron.  Notes  sur  les  lettres 


de  Cicéron.  Cornélius  Nepos.  Quinte  Curce.  Justin.  Va- 
1ère  Maxime.  Julius  Obsequcus.  Horace.  Ju  vénal.  Perse. 
Sulpicia.  Turnus.  Catulle.  Properce.  Oallus.  Maxi- 
mion.  Tibulle.  Publius  Syrus.  Phèdre.  Lucain.  Silius 
Italiens.  Claudien.  Macrobe.  Varron  Pomponins  Mêla. 
Ovide.  Pétrone.  Apulée.  Auln-Gelle.  Plaute.  Térenee. 
Sénèque  le  Tragique.  Pline  l’Ancien.  Qnintillien.  Pline 
le  Jeune.  Sallustc.  Jules  César.  Florus.  Velleius  Pater- 
culus.  Sénèque  le  Philosophe.  Stace.  Martial.  Mani- 
lius.  Saint- Augustin.  Tite-Livo.  Gratius  Faliscus. 
Némésien.  Virgile.  Suétone.  Les  Écrivains  de  l’His¬ 
toire  auguste.  Tacite.  Tertullien. 


BIBLIOTHÈQUE  FRANÇAISE 

146  volumes  format  in-18  jésus.  (  ha  plupart  des  volumes  sont  arec  portrait.) 
Cette  Collection  renferme  les  œuvres  de  plus  de  120  auteurs  dramatiques  français. 

^  PATROLOGIA  SYRIACA,  publiée  par  M.  l’abbé  Graffin. 

Série  de  volumes  continuant  les  Patrologies  Érecqueet  latine  de  l’abbé  Mii.xk.  . 


DICTIONNAIRES 

ET  OUVRAGES  ENCYCLOPÉDIQUES 

Dictionnaire  de  l'Académie  Française  et  Complément 
de  la  Conversation  et  Supplément. 

—  (grand)  de  la  Langue  latine,  par  le  j 
Dr  G.  Freuxd,  revu  par  Theiu 

Thésaurus  gneeæ  linguie,  par  Henri  Estienxe. 

9  vol.  in-folio;  et  Supplément  par  Koum axouihs. 

Grand  Dictionnaire  anglais-français  et  français- 
anglais,  par  Fleming  et  Tibbixs. 

Encyclopédie  moderne  des  sciences,  des  lettres  et 
dès  arts,  3e  édition  publiée  sous  la  direction  de 
M.  Léon  Renier. 

Nouvelle  Biographie  générale,  sous  la  direction  du 
Dr  Hoefer. 

Biographie  universelle  des  Musiciens,  par  J.  Fétis  | 
et  Supplément  par  A.  Pougin. 


INSTITUT  DE  FRANCE 

—(Ôi— 

Mémoires  des  cinq  Académies,  publiés  depuis  181  n. 
—  Rapports,  Discours  et  Pièces  diverses. 

PUBLICATIONS  BIBLIOGRAPHIQUES 

Manuel  du  Libraire  et  de  l’amateur  de  Livres,  par 

Jae.  Brunet. 

Catalogne  de  la  Bibliothèque  nationale  (Histoire 
de  France.  -  Manuscrits. —  Sciences  médicales. 
Sources  de  l'Histoire  de  France,  par  Alfred  Iran 

Kl. IN. 

PUBLICATIONS  NOBILIAIRES 

Histoire  généalogique  et  chronologique  de  la  mai 
son  royale  de  France,  par  Anselme  (le  P.rei. 
Armorial  général  de  la  France  el  Table  générale 
et  Supplément,  par  Hokiku  (Louis-Pierre  d't  et 
d’HOZIER  1>K  SÉRIE, NY. 


BIBLIOTHÈQUE  DES  MÈRES  DE  FAMILLE 

Format  in-18  jésus,  publiée  sous  la  direction  de  M'111’  EMMEL1NE  RAYMOND. 

BIBLIOTHÈQUE  AGRICOLE  %££££££ 


La 


Chasse  Illustrée. 


Journal  des  Chasseurs  et  la  Vie  à  la  Campagne 

(bi -mensuel).  33“  année.  Union  postal v.  .  28  fr. 


La  Science  Sociale. 


suivant  la  méthode  d’observation.  Revue  mensuelle. 
Directeur  :  M.  E.  Dbmolin.k.  q,  ,f, .t, ,t, ,t.  -r- 


Bibliothèque  universelle  et  Revue  suisse.  ***iu,Z' 


typographie  riuMiN-nmoT  et  c'“.  mesmi.  (tcitt:). 


CAMILLE  FLAMMARION 


LUMEN 


ILLUSTRATIONS  DE  LUCIEN  RUDAUX 


Un  volume  in-8°  cavalier. 


Librairie  Ernest  FLAMMARION 

Rue  Racine,  26 


Associe  de  Charles  Marpon,  en  I S 7 A ,  pour  l'exploitation  d'une 
librairie  de  détail  située  sous  les  galeries  de  l’Odéon. 

La  maison  d’édition  a  commencé  en  1878,  par  la  publication  (h* 
Y  Astronomie  populaire,  de  Camille  Flammarion,  dont  plus  de  1(10. 1100 
exemplaires  ont  consacré  le  succès. 

En  1882,  l’édition  s’est  séparée  de  la  librairie  de  détail  et  sVsl  éta¬ 
blie  dans  l’imprimerie  Arnous  de  Rivière,  rue  Racine,  20,  où  elle  vient 
de  se  réinstaller  définitivement  dans  un  nouvel  immeuble  construit. 


pour  cet  usage  spécial. 

Pendant  celle  période  de  1878  à  1000,  la  librairie  Ernest 
a  publié 

2.-400  volumes 


Flammarion 


Parmi  les  principales  collections,  il  faut  citer  la  Bibliothèque  Camille 
Flammarion,  composée  de  dix  ouvrages  grand  in-8'  illustrés  de  Science 
populaire  ;  un  Dictionnaire  encycDqiédique  illustré  en  8  volumes  dont 
7  sont  en  vente);  des  ouvrages  illustrés  pour  la  jeunesse;  les  «  Œuvres 
complètes  de  Michelet»,  édition  définitive,  revue  par  Mn"‘  .Michelet;  la 
collection  in-18  illustrée  des  «  Œuvres  d’Alphonse  Daudet  »  ;  le>  «  ()Eu- 
vres  complètes  d  Hector  Malot,  Eugène  Sue,  Prudhon»;  une  série  de 
volumes  in-18  d’un  caractère  très  éclectique  et  tonnant  ce  qu’on  appelle 
la  «  nouveauté  ». 

La  collection  des  «  Auteurs  célèbres  »  à  fit)  centimes,  dont  plus 
de  cinq  millions  de  volumes  ont  répandu  la  langue  française  sur  tout 
le  Globe. 

La  librairie  Ernest  Flammarion  a  repris  le  fonds  de  Jouausl  Librai¬ 
rie  des  Bibliophiles)  dont  elle  continue  quelques  collections,  et  tout 
particulièrement  la  Nouvelle  bibliothèque  classique  et  des  «  Mémoires  rela¬ 
tifs  à  V Histoire  de  France  ». 


Médaille  d’or  à  l’Exposition  de  1881). 

Diplôme  d’honneur  à  l’Exposition  de  Bordeaux. 

Membre  du  Comité  d'installation  d(‘  l’Exposition  de  PKK). 


ALPHONSE  DAUDET 


LA  FÉDOR 

RAGES  DE  LA  VIE 


ILLUSTRATIONS  DE  FABRÈS 


Un  volume  in-18  jésus. 


Paul  de  SEMANT 


LA 

Révolution 

Française 

»■> 

CONSTITUANTE  —  LÉGISLATIVE 
CONVENTION  —  DIRECTOIRE 


NOMBREUSES  PLANCHES 

d’après  les  peintures,  gravures,  sculptures, 
estampes  du  temps,  etc. 


MERVEILLEUSES  AVENTURES 

DE 

DACHE 

Perruquier  des  ZouaVes 


NOMBREUSES  ILLUSTRATIONS  DANS  LE  TEXTE 


l  n  volume  in-T  raisin. 


Armand  DAYOT 

Inspecteur  des  Beaux-Arts 


Magnifique  album  grand  in-4° 
jésus  oblong. 


Bonbonnière  représentant  la  prise  de  la  Bastille 
et  l'arrestation  du  marquis  de  Launay. 

Collection  du  Musée  Carnavalet 


lmp.  Lahure. 


► 


IMPRIMERIE 


\ 


UN  CENTENAIRE 


EPUIS  l’année  1800  l'imprimerie  de  Mamers  a  vu  ses 
titulaires  se  succéder  sans  interruption,  et  elle  fête  son 
centenaire  avec  l’année  1900  en  prenant  part  à  l’expo¬ 
sition  universelle  qui  clôt  le  XIX-'  siècle.  La  première 
imprimerie  établie  à  Mamers  a  bien  été  créée  en  1701, 
par  Boulanger,  qui  s’associa  en  1701,  son  beau-père,  Nicolas  Léger, 
mais  Y  Imprimerie  Nationale  de  Léger  et  Boulanger,  fut  bientôt 
arrêtée  dans  son  développement,  car,  à  la  suite  d’une  visite  domi¬ 
ciliaire,  ses  trois  presses  furent  saisies  le  17  septembre  1700,  pour 
avoir  imprimé  les  Fastes  des  Bourbons  et  un  Grand  Alphabet  jugé 
séditieux.  Les  imprimeurs  eurent  alors  la  prudence  de  quitter  le 
pays  et  de  se  laisser  condamner  par  contumace;  dès  lors  pendant 
près  de  quatre  années  la  ville  de  Mamers  fut  sans  imprimerie. 

En  1800,  Jouenne,  déjà  imprimeur  à  Alençon,  vint  s’établira 
Mamers,  et  obtint  plus  tard  un  brevet  successible  lors  du  décret 
impérial  du  ô  février  1810.  Il  créa  en  1820  le  Journal  de  Mamers, 
puis  céda  son  brevet  à  M.  Cary  en  1831  ;  ce  dernier,  dès  1830, 
laissa  son  imprimerie  à  MM.  Yaret  et  Triger,  cpii,  après  quelques 
années  d’exploitation,  vendirent  leur  brevet  à  M.  Jules  Eleury. 

Lorsque  M.  Jules  Fleury  prit  l’imprimerie  en  1843,  elle  était 
installée  dans  une  chambre  au  premier  étage  d’une  maison  et 
comprenait  deux  presses  en  bois  pour  le  matériel,  et  pour  le  per¬ 
sonnel,  un  compositeur  et  un  apprenti,  un  pressier  et  sa  femme 


L’IMPRIMERIE  FLEURY  ET  DANGIN,  A  MAMERS 
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([ii i  louchait  ;  on  se  servait  encore  de  halles  pour  l'encrage  des  formes. 
De  suite,  M.  Jules  Fleury  donna  de  l'extension  à  son  imprimerie, 
fit  construire  un  atelier  où  à  côté  des  presses  en  bois  il  installa 
successivement  deux  presses  Stanhope,  puis  plus  tard  une  machine 
à  imprimer.  Au  mois  d'octobre  1867  il  s'associa  son  fils  M.  Gabriel 
Fleury  avec  lequel  il  géra  l’imprimerie  de  Mamers  jusqu'en  1872.  A 
cette  date  il  se  retira  définitivement  laissant  sa  maison  à  son  fils 
M.  Gabriel  Fleury  et  à  son  gendre  M.  Albert  Dangin.  Dans  cette  asso¬ 
ciation  M.  G.  Fleury  s’est  chargé  de  l'Imprimerie  et  M.  A.  Dangin 
s’est  occupé  particulièrement 
du  Journal  de  Mamers. 

L  imprimerie  Fleury  et 
Dangin  s'est  toujours  effor¬ 
cée  de  suivre  les  progrès  de 
l’art  typographique,  par  des 
perfectionnements  apportés 
dans  le  matériel ,  et  par  les 
moyens  de  reproductions, 
surtout  pour  les  illustrations, 
c’est  ainsi  (pie  dès  1886,  elle 
donnait  de  l’extension  à  ses 
impressions  en  couleurs. 

Depuis  1893,  M.  Gabriel  Fleury  a  abordé  un  nouveau  genre 
d’illustrations  et  a  créé  un  atelier  de  phototypic  pour  la  repro¬ 
duction  directe  par  la  photographie,  avec  impressions  aux  encres 
grasses,  des  paysages,  tableaux,  portraits,  monuments,  etc. 

Aujourd’hui  le  matériel  de  l'imprimerie  de  Mamers,  comprend 
sept  presses  à  imprimer,  une  presse  phototypique ,  une  machine 
pour  régler  les  registres,  deux  moteurs,  une  machine  à  vapeur  et 
un  moteur  à  gaz,  auxquels  il  faut  ajouter  tous  les  outils  mécaniques 
indispensables  de  nos  jours ,  pour  le  façonnage  du  papier,  le  car¬ 
tonnage  et  le  brochage. 

Dans  la  longue  liste  des  ouvrages  imprimés  à  Mamers,  on  peut 
relever  les  titres  des  ouvrages  suivants,  dans  les  divers  genres  : 
Recherche  de  la  Noblesse  dans  la  Généralité  de  Tours  en  RUiti,  in-  I 
de  820  pages,  avec  600  blasons  gravés;  Histoire  de  l' Imprimerie  éi 
La  Flèche ,  in- F  avec  fac-similé  de  frontispices  <1  Ouvrages  anciens  ; 


Extrait  du  Guuh .*  du  Tauristr  dans  lu  Sui'llic. 


L'IMPRIMERIE  FLEUR  Y  ET  1)AXC.IN,  A  MAMERS 


Gesla  donini  Aldrici  Cenomanniciv  urbis  episcopi ,  in-l"  de  250  pages; 
Cartulaire  de  V abbaye  de  Saint-Aubin  d'Angers ,  3  volumes  in-<S"  de 
500  pages;  Les  Evêques  et  Archevêques  de  France,  in-8"  de  5  1 1  pages; 
Tinchebray  et  sa  région,  3  vol.  in -8°  de  500  pages;  Recherches  des 
Monnaies  Mérovingiennes  du  Cenonumnicum ,  in-S-1  de  1281  pages; 
Guide  illustré  du  Touriste  au  Mans  et  dans  la  Sarthe,  iu-8"  de 
408  pages  avec  dessins  ;  Nouveaux  documents  sur  la  vie  de  Molière, 

in-8"  de  510  pages  ;  Etude  historique 
sur  Douille t-le- Joly,  in-l"  de  120  pages; 
L'Enceinte  Gallo-romaine  du  Mans, 
grand  in-folio  avec  encadrements; 
Cartulaire  de  l'abbaye  cistercienne  de 
Perseigne  ,  in-l"  de  100  pages  avec 
dessins  ;  Histoire  généalogique  de  la 
famille  de  Vanssay,  in-l"  de  200  pages; 
Les  Courses  de  Chevaux  en  France, 
in -8"  de  180  pages  ;  La  Maison  du 
Huât  au  Maine  cl  en  Anjou,  in-8"  de 
355  pages  ;  Manuel  de  piété  à  I  usage 
des  sœurs  de  la  Miséricorde  de  Sec: , 
in- 10  de  780  pages  ;  Bibliographie 
ornaise,  0  vol.  petit  in-8"  ;  Le  Drivinq 
en  France,  in-8"  de  210  pages  ;  Hernie 
historique  et  archéologique  du  Maine,  17  tomes  de  100  pages  ;  La 
Maison  de  Broc ,  in-l"  de  800  pages  avec  gravures  ;  La  Cathédrale 
Saint-Julien  du  Mans,  in-folio  de  150  pages  avec  gravures,  etc. 

MM.  Fleury  et  Dangin  sont  secondés  dans  leur  imprimerie  par 
un  personnel  sérieux  et  dévoué  dont  les  membres,  entrés  comme 
apprentis,  y  restent  comme  ouvriers.  Leur  doyen,  M.  J.  Champeau, 
a  vu  ses  loyaux  services  justement  récompensés,  en  1807,  par  une 
médaille  d'honneur  décernée  par  M.  le  Ministre  du  Commerce  et  par 
une  mention  honorable  à  l'exposition  universelle  de  1880. 


IMPRIMERIE  ET  LIBRAIRIE  SCIENTIFIQUES 


GAUTHIER-VILLARS, 

QUAI  DES  GRAXDS-AUGUSTIVS,  ...  PARIS. 


LOUIS  COURCIKR,  r-90. 
Bachelier,  1821. 

Mallet- Ba<  :  HE  LIE  U.  1 853 . 


CiAUTHIEH-VlLLARS,  I SI)  I . 

Gauthier-Villahs  et  fils,  1888. 

G. U'  THIER-VlLLARS,  l8()8. 


Fondée  en  1790,  cette  Maison  continue  à  se  consacrer  presque  uniquement  à 
la  publication  d’Ouvrages  relatifs  aux  Sciences  mathématiques  et  physiques, 
ainsi  qu’aux,  applications  de  ces  Sciences. 

Les  hautes  récompenses  obtenues  à  toutes  les  Impositions  témoignent  de 
l’excellence  de  ses  impressions,  excellence  qui  est  obtenue  grâce  à  un  matériel 
spécial  constamment  perfectionné,  à  l’habileté  professionnelle  des  ouvriers,  qui 
pour  la  plupart  restent  à  l'atelier  depuis  l’apprentissage  jusqu’à  la  retraite, 
grâce  aussi  aux  soins  personnels  que  les  chefs  de  maison  ont  toujours  apportés 
a  la  préparation  îles  manuscrits  et  à  la  disposition  îles  formules  malhématiques. 

Four  permettre  d'apprécier  l'importance  de  la  production  de  cette  Maison 
clans  le  domaine  des  Sciences,  on  peut  citer  d'abord  ses  principales  publications 
périodiques  : 

Annales  de  la  Faculté  des  Sciences  de  Toulouse,  in— 4“  Annales  de  l’École  Nor¬ 
male  supérieure ,  in-p;  —  Bulletin  astronomique ,  publié  sous  les  auspices  de  l’Observa 
toire  de  Paris,  in-8°;  Bulletin  de  la  Société  française  de  Photographie,  in-S  :  Bul¬ 

letin  de  la  Société  internationale  des  Electriciens,  in-8°;  Bulletin  des  Sciences 
mathématiques,  publié  par  G.  Darboux  et  .1.  Tannery,  in-8°;  Comptes  rendus  des 
Séances  de  l’Académie  des  Sciences,  publiés  par  les  Secrétaires  perpétuels,  i n—  j  : 
Journal  de  Mathématiques,  publié  par  Camille  Jordan,  in-p;  /.' Intermédiaire  des 
Mathématiciens,  dirigé  par  C.-A.  Laisant  et  E.  Lemoine,  in-8";  Mémorial  des  Poudres  et 
Salpêtres.  in-8°;  Nouvelles  Annales  de  Mathématiques,  in-8". 

Nous  pouvons  indiquer  aussi  les  publications  de  haute  Science  imprimées 
pour  le  compte  de  la  plupart  de  nos  établissements  scientifiques  d’Fnseignement 
supérieur  : 

Annales  de  V Observatoire  de  Paris,  Observations,  Mémoires,  Catalogue  des  étoiles,  in-p  • 
-  Annales  de  l’ Observatoire  de  Bordeaux,  in-p;  —  Annales  du  Bureau  central  météo 
rologique.  Mémoires,  Observations,  Pluies,  3  vol.  in-p;  Travaux  et  Mémoires  du  Bureau 
international  des  Poids  et  Mesures,  in-p;  —  Annuaire  du  Bureau  des  Longitudes,  in-iS. 
et  Connaissance  des  Temps,  grand  in-8°,  publiés  par  le  Bureau  des  Longitudes. 

Ajoutons  que  l’Imprimerie  vient  d’entreprendre  l’immense  travail  de  la  Carte  photo gra 
phique  du  Ciel  qui,  indépendamment  des  planches  (exécutées  en  dehors  de  la  Maison  par 
des  établissements  spéciaux),  comprendra  plus  de  >000  feuilles,  grand  in  j  .  de  tableaux  de 
chiffres. 


Rappelons  que  la  Collection  des  (JE  acres  des  grands  géomètres  français, 
qui  a  suscité  au  grand  profit  de  la  Science  de  nombreuses  publications 
analogues,  poursuit  son  cours  régulier.  Les  i4  volumes  de  Lagrange  et  les 
2  volumes  de  Foncier  sont  achevés.  Les  Œuvres  de  Cauchy  ont  vu  paraître 
17  volumes  sur  27,  celles  de  Laplace  12  sur  i3  et  enfin  celles  de  Fermât, 
qui  ont  nécessité  des  recherches  bibliographiques  si  ardues,  comprennent 
actuellement  3  volumes. 

Mais  la  Librairie  Gauthier- \  ilia i  s  ne  s'est  pas  confinée  exclusivement  dans  la 
Science  pure,  et  de  nombreux  Ouvrages,  parus  dans  le  cours  de  ces  dernières 
années,  montrent  le  développement  incessant  de  cette  Maison  dans  les  branches 
d’Enseignement  et  de  Technologie.  Citons  en  particulier  : 

Cours  de  Mécanique,  de  M.  Appcll,  Membre  de  l’Institut;  la  Thevmochimie,  par  M.  Ber- 
thclot,  Secrétaire  perpétuel  de  l’Académie  des  Sciences;  les  Eléments  de  la  Théorie  des 
nombres,  par  M.  Catien,  ancien  Élève  de  l’École  Normale  supérieure;  les  Leçons  sur  ta 
Théorie  des  surfaces,  par  M.  Darboux,  Membre  de  l’Institut;  le  Cours  d’ Analyse  de  l’École 
Polytechnique,  par  M.  Jordan,  Membre  de  l’Institut;  les  Leçons  sur  la  théorie  des  marées, 
par  M.  Lévy,  Membre  de  l’Institut;  le  Traité  (/'Optique,  par  M.  Masrarl,  Membre  de 
l’Institut;  les  Leçons  nouvelles  d’ Analyse  infinitésimale,  par  M.  Mérav.  professeur  .1  la 
Faculté  des  Sciences  de  Dijon;  le  Traité  d’ Analyse,  par  M.  Ficard,  Membre  de  l’Institut  :  les 
Méthodes  nouvelles  de  la  Mécanique  céleste,  par  M.  Poincaré,  Membre  de  l’Institut:  le 
Traité  de  Mécanique  céleste,  par  M.  Tisserand,  Membre  de  l’Institut  ;  les  Leçons  de  Pin  mV/hc 
générale  et  le  Cours  de  Physique  de  MM.  Chappuis  et  llerget  ;  les  Premiers  principes  de 
Géométrie  moderne,  par  M.  Duporcq:  les  Leçons  de  Chimie,  par  MM.  Gautier  et  Gbarpv : 
Y  Histoire  abrégée  de  T  Astronomie,  par  M.  Lebon;  le  Cours  de  Géométrie  anal]  tique, 
par  M.  B.  Niewenglowski  ;  les  Leçons  d’Optique  géométrique,  par  M.  W  allon. 

Le  Traité  élémentaire  de  Météorologie,  par  M.  Angol;  la  Bicyclette,  sa  construction, 
sa  forme,  par  M.  Bourlet  ;  la  Télégraphie  sans  fils,  par  M.  Broca;  Y  Histoire  de  lé  I  rehitec 
ture,  par  M.  Choisy ;  la  Bibliographie  des  Industries  tinctoriales,  par  M.  (larron;  les  Leçons 
sur  l’Électricité,  par  M.  Fric  Gérard:  les  Leçons  d’É/ectrotechnique ,  par  M.  Janet:  le- 
Recherches  sur  les  instruments,  les  méthodes  et  le  dessin  topographiques,  par  M.  le  colonel 
Laussedat;  le  Traité  mathématique  et  pratique  des  operations  financières,  par  M.  Léon 
Marie;  le  Traité  de  Nomographie,  par  M.  d’Ocagne;  la  Théorie  du  navire,  par  MM.  Pollard 
et  Dudebout;  la  Distribution  de  l’énergie  par  courants  polyphasés,  par  M.  Mode!. 

L'intéressante  Encyclopédie  scientifique  des  Aide- Mémoire  de  M.  Léauté, 
Membre  de  l’Institut,  publiée  en  commun  avec  MM.  Masson  et  C"\  a  dépassé 
son  2  5oe  volume. 

La  Bibliothèque  photographique,  qui  se  compose  maintenant  de  plus  de 
200  volumes,  s’accroît  sans  cesse  et  est  tenue  avec  soin  au  courant  de  Ions  le* 
progrès  scientifiques  et  artistiques. 

Enfin,  V Encyclopédie  des  Travaux  publics  et  I" E ncyclopédie  industrielle, 
fondées  par  M.  Lechalas,  inspecteur  général  des  Ponts  et  Chaussées,  poursui¬ 
vent  leur  série  d’importantes  publications,  parmi  lesquelles  nous  pouvons  citer 

Construction  des  navires  de  guerre,  par  M.  A.  Croneau:  Le  vin  et  l’eau-de-vie,  par  M.  II. 
de  Lapparent;  Cours  de  chemins  de  fer,  par  M.  Bricka  :  Les  chaudières  de  locomotive s.  par 
MM.  Debarme  et  Pulin. 

Les  noms  des  savants  auteurs  et  les  titres  des  sujets  traités  permettent 
d’apprécier  l’importance  de  cet  ensemble  de  publications. 
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Page  spécimen 

extraite  des  Eléments  de  la  théorie  des  fondions  elliptiques, 
par  MM.  J.  Tanneky  et  J.  Molk. 


Le  cercle  de  Fox  (  fig .  56)  esl  une  boussole  d’inclinaison  com¬ 
binée  encore  pour  évaluer  en  meme  temps  le  champ  terrestre. 
L’axe  de  l’aiguille  est  terminé  par  des  pivots  très  courts  qui  se 
logentde  part  et  d’autre  dans  des  chapes  en  rubis;  ces  chapes  sont 
portées  par  une  monture  qui  peut  tourner  d’un  certain  angle  clans 
un  sens  ou  dans  l’autre,  afin  de  modifier  les  points  d’appui  des 


Fig.  Sfi. 


pivots.  Les  oscillations  sont  alors  moins  libres;  pour  permettre  à 
l’aiguille  de  prendre  plus  facilement  sa  position  d'équilibre,  on  la 
fait  vibrer  en  frottant  une  plaque  striée  C,  de  corne  ou  d  ivoire, 
sur  une  tige  métallique  que  porte  l’appareil. 

L’une  des  chapes  est  mobile,  ce  qui  permettrait  d'enlever  I  ai¬ 
guille  et  de  faire  les  opérations  de  retournement  ou  d  aimantation 
inverse,  mais  la  manœuvre  esl  longue  et  on  l’évite  en  maintenant, 
autant  que  possible,  1  aimantation  invariable. 

L’axe  de  l’aiguille  porte  une  poulie  de  rayon  /•;  un  lit  enroulé 
plusieurs  fois  sur  cette  poulie  de  part  et  d’autre  porte  aux  deux 
bouts  des  crochets  auxquels  on  peut  suspendre  des  poids  dont  la 


Page  spécimen 

extraite  du  Magnétisme  terrestre,  par  M.  YIascaht. 


V.  GIARD  &  E.  BRIÈRE 

LlIiRAIKËS-ÉDITEUItS 

Rue  Souiïlot,  16,  Paris 


Dpoit  —  dupisppudenee  —  Économie  politique 
Seience  finaneièpe  —  flssupanees  —  législation  coloniale 
Dpoit  étpangep  —  Sociologie 


MAISON  FONDÉE  EN  1877 

RAISONS  SOCIALES  SUCCESSIVES  : 

1877  à  1891.  —  A.  GIARD. 

1891-1892.  —  A.  GIARD  et  E.  BRIÈRE. 

1892.  —  E.  BRIÈRE. 

Depuis  1892.  —  V.  GIARD  et  E.  BRIÈRE. 

HISTORIQUE 

La  Librairie  Giard  et  Brière,  devenue  maison  d’édition  en  1891,  a,  depuis, 
publié  de  nombreux  ouvrages  de  droit,  d’économie  politique,  de  science  linan- 
eière  et  de  sociologie,  et  des  volumes  élémentaires  pour  la  vulgarisation  de  ces 
sciences. 

Elle  a  fait  paraître  également  un  certain  nombre  de  collections  estimées  du 
monde  savant,  notamment  :  La  Petite  Encyclopédie  sociale,  économique  et 
financière,  la  Bibliothèque  sociologique  internationale,  la  Bibliothèque  socia¬ 
liste  internationale,  la  Bibliolhèque  internationale  d’économie  politique,  la 
Bibliothèque  internationale  de  droit  public,  et  fondé  plusieurs  Revues  impor 
tantes  :  Revue  internationale  de  sociologie;  Devenir  social;  Revue  de  droit 
usuel;  Revue  des  colonies  et  des  pays  de  protectorat. 

Enfin,  pour  répondre  aux  besoins  nouveaux  de  l'Enseignement  supérieur, 
elle  a  fait  tous  ses  efforts  pour  faire  mieux  connaître  en  France,  par  la  tra¬ 
duction  de  leurs  œuvres,  les  principaux  auteurs  étrangers  de  Droit  pifldic, 
«l’Économie  politique  et  de  Sociologie. 
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FONDÉE  EN  1892 

Volumes  in- 18. 

Auteurs:  R.  Acollas,  P.  Bidoire,  L.  Bri- 
dcl,  A.  Charmolu,  Jeanne  Chauvin,  M.  Du- 
fourmantelle  ,  V.  Emion  ,  G  .  François  , 
R.  Frémont,  A.  Lelong,  A.  Liesse,  Louis, 
Manuel,  J.  Martin,  A.  Maugras,  L.  Milhaud, 
Penel-Beaufln,  Dr  G.  Pioger,  L.  Poinsard, 
J.  Poncet,  A.  Simonin,  M.  Tessonueau, 
M.  Wolff,  R.  Worms,  P.  Zolla. 


BIBLIOTHÈQUE  SOCIOLOGIQUE 
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FONDÉE  EN  1896 

Publiée  sous  la  direction  de  René  WORMS 
Professeur  agrégé  à  la  Faculté  de  droit  de  Caeo. 

Volumes  in-8 

Auteurs  :  S.  Balieki ,  J.-M.  Baldwin , 

E.  Bombard,  J.  Costa,  J.-L.  Duprat.  F. -H. 
Giddings,  R.  de  laGrasserie.  L.  Gumplowicz, 
M.  Kovalewsky,  IL  I.aplaigne,  P.  de  Lilien- 
feld.  A,  Loria,  J.  Lourbet,  J.  Mandello, 

F.  Nitti,  J.  Novicow,  A.  Posada,  S.  Sighèle, 
C.-N.  Starcke,  G.  Tarde,  M.-A.  Vaccaro, 
M.  Vignes,  R.  Worms. 
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FONDÉES  EN  1894 

Publiées  sous  la  direction  de  René  WORMS 

Secret.  gén.  de  l'Institut  international  de  Sociologie. 

Volumes  in-8. 

Contenant  des  travaux  de  MM.  N.  Abrikossoff,  G.  de 
Azcarate,  G.  Combes  de  Lestrade,  P.  D^rado,  A.  Es- 
pinas,  E.  Ferri,  G.  Fiamingo,  D.  Galton,  R.  Garofalo, 

F.  Gêner  de  los  Rios,  M.  Goiberg,  L.  Gumplowicz, 
A.  Jaffé,  M.  Kovalewsky,  C.  de  Krauz,  R.  de  la  Gras- 
serie,  A.  Lambert.  C.  Lemonnier,  Ch.  Letourneau, 
P.  de  Lilienfeld,  A.  Loria,  J.  Lubbock,  J.  Mandello, 
J.  Novicow,  A.  Posada,  F.  Puglia,  M.  Sales  y  Ferré, 

G.  Sinunel,  C.-N.  Starcke,  L.  Stein.  M.-R.  Steinmetz, 
G.  Tarde,  J.  Tavarês  de  Medeiros,  F.  Toennies,  E. 
Westermarck,  E.  Worms,  R.  Worms. 
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Publiée  sous  la  direction  de  A.  RONNET 
Volumes  in-8  et  in- 18. 
Auteurs  :  AV.  J.  Ashloy ,  C.  F.  Bas- 
table,  Bohm-Bawerk,  Cairnos,  Carroll  , 
1).  Wright,  L.  Cossa,  A.  IssaietT,  St.  Jevons, 
Marshall,  Anton  Menger,  Karl  Menger, 
M.  Pantaleoni,  S.  N.  Patten ,  Schloss, 

G.  Sclimoller,  Ad.  Wagner. 

Préfaces  et  Traductions  de  MM.  Ch. 
Andler,  E.  Barono,  P.  Bondois,  A.  Bonnet, 
S.  Bouyssy,  P.  Cauwès ,  A.  Deschamps, 

F.  Lepellotier,  Ch.  Rist,  Sauvaire-Jourdan  , 

G.  Valran. 
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Volumes  in-8  et  in-18. 

Auteurs  :  J.  Bryce,  P.  Laband,  A.Todd. 

Préfacés  et  Traductions  de  MM.  Casi- 
mir-Perier,  Chavegriu,  C.  Gandillon,  F. 
Larnande,  I).  Muller. 


BIBLIOTHÈQUE  SOCIALISTE 

INTERNATIONALE 
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Volumes  in-8  et  in-18. 

Auteurs  : 

J.  Destiée,  G.  Deville,  K.  Kautsky, 
Ant.  Labriola,  Karl  Marx, 

PI  Vandervelde, 

Béatrix  et  Sidnex  NYebb. 
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DROIT,  JURISPRUDENCE 

SCIENCE  FINANCIÈRE,  ASSURANCES,  LÉGISLATION  COLONIALE 
POLITIQUE,  DROIT  ÉTRANGER,  DIVERS 

AUTEURS 

R.  Acollas,  J.  Arnault,  G.  Aziz,  J.  Bachan,  E.  Ballestoros,  G.  Baron,  L.  Bastide, 

E.  Bazenet,  Béchade,  E.  Bochet,  A.  Bellan,  P.  Bénard,  de  Bernis,  J1.  Berton,  B.  Beurdeley, 
E.  Bickart,  P.  Bidoire,  M.  Bielawski,  A.  Billiard,  A.  Biré,  R.  Biville,  E.  Blin,  R.  Bloek. 
J.  Blumenthal,  L.  Bocquet,  J.  Bonzon,  L.  Borno,  Max  Boucard,  M.  Boyer,  do  Bray, 

L.  Brentano,  J.  Brugairolles,  Ch.  Brunet,  M.  Capelle,  V.  Cayasse,  A.  Channolu,  Jeanne 
Chauvin,  J.  Collart,  Ch.  Constant,  II.  Cor,  E.  Cosson,  A.  Coste,  B.  Courtois,  F.  Dagallier, 
II.  Decugis,  L.  Dolacourtie,  E.  Dcmaret,  M.  Dcroulédo,  A.  Deschamps,  G.  Detlian, 

L.  Devaux,  J.  Dorlhac,  L.  Drouaux,  M.  Dufourmantello,  Dufrêche,  V.  Eniion,  L.  Favre. 

II.  Fayollet,  II.  Ferrette,  A.  Fox-est,  de  Fouehier,  J.  Fournier,  G.  Fi-ançois,  P.  Galimant, 
P.  Gandouin,  L.  Gaudelette.  P.  de  Gentile,  A.  Geoxxffre  de  Lapradelle,  F.  Gilles,  Gorges, 
II.  Gourgeois,  L.  Guimbaud,  G.  Ilaxnon,  L.  d'Haueour,  E.  lleddc,  Hexxrieet,  M.  llenriet, 

V.  Henry,  M.  Ibanez,  Isaure-Toulouse,  R.  Jacquelin,  G.  Jèze,  L.  Jouarre,  A.  Jouet, 
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J.-M.  Quimper,  J. -N.  Rabaté,  L.  Rachou,  G.  Regnaud,  A.  Rendu,  E.  Revillout,  F.  Riémain, 
R.  Rollero,  L.-M.  Rossignol,  Salivas,  C.  Salomon,  R.  Sautter,  H.  Schuhler,  E.  Severat, 

M.  Seulesco,  A.  Simonin,  Sornay,  H.  Soulier,  Stollon ,  E.  Tai-bouriech,  A.  Thiénard, 

N.  Thiriat,  M.  Travers,  G.  Tremei-el,  J.  Triantaphyllidès,  J.  Trigant-Geneste,  E.  Turquey, 
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F.  Engels,  A.  Espinas,  C.  Fages,  F.  Faure,  C.  Ferrari,  G.  Fiamingo,  S.  Fierfort,  A.  Fouillée, 
L.  Fx-ank,  E.  de  Frisange,  E.  Galabert,  Ch.  Gide,  M.  Gollxerg,  M.  Grimai,  A.  Groppali, 
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M.  Kovalewsky,  Ant.  Cabriola,  Art.  Cabriola,  P.  Lafargue,  R.  de  la  Grasserie,  IL  Lagresille, 
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REVUE  INTERNATIONALE  DE  SOCIOLOGIE 
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Publiée  tous  les  mois,  sous  In  direction  de  TtENÉ  WOBMS 

Secrétaire  general  de  l’Institut  international  de  Sociologie,  Professeur  agrégé  à  la  Faculté  de  droit  de  Caen. 

PRINCIPAUX  COLLABORATEURS  : 

Ch.  Audler,  A.  Asturaro,  A.  Babeau,  E.  Ballesteros,  P.  Beauregard,  U.  Bérenger,  M.  Bernés, 
J.  Bertillon,  A.  Bertrand.  L.  Brentano,  Ad.  Buylla,  K.  Chavannes,  E.  Clieysson,  J.  Dallo- 
magno,  E.  Dobrogeano.  P.  Dorado,  M.  Dufonrmantelle,  L.  Dtignit,  P.  Duproix,  A.  Espinas, 
F.  Faure,  E.  Ferri,  G.  Fiamingo,  A.  Fouillée,  A.  Oiard.Ch.  Gide,  R.  de  la  Brasserie,  P.  Gui¬ 
raud,  L.  Gumplowicz,  M.  Kovalewsky,  F.  Larnaude,  Ch.  Letourneau,  E.  Levasseur,  P.  di 
Lilienfeld,  A.  Loria,  J.  Loutchisky,  J.  Lubbock,  J.  Mandello,  L.  Manouvrier,  I’.  du  Maroussem, 
E.  Masaryk,  C.  Menger,  G.  Monod,  F. -S.  Nitti,  J.  Novicow.  Ed.  Perrier,  Ch.  Pfister,  G.  Picot, 
A.  Posada,  O.  Pyfferoen,  A.  Raffalovich,  E.  Van  der  Best.  M.  Revoie  Th.  Ribot,  Ch.  Richet, 
Y.  Rossel,  Th.  Roussel,  A.  Schaefde,  K.  Schrader,  G.  Simmel,  C.  X.  Stareke,  G.  Tarde, 
J.  Tavarès  de  Medeiros,  A.  Tratchewsky,  E.  B.  Tylor,  J,  Vanni,  J.  M.  Vincent,  P.  Vino- 
gradow,  R.  dalla  Yolta,  E.  Westermarck,  E.  Worms,  L.  Wuarin. 


REVUE  BIBLIOGRAPHIQUE 

DES 

Ouvrages  de  droit,  de  Jurisprudence, 
d’Êconomie  politique, 
de  Science  financière  et  de  Sociologie 

FONDÉE  EN  ISOt 
Publiée  lotis  les  mois  sous  la  direction  de 
AI.  E.  BRIÈRE 


REVUE 

DE 

MORALE  SOCIALE 

FONDÉE  EX  1899 
Publiée  tous  les  trois  mois 
SOUS  LA  DIRECTION 

De  M.  LOUIS  BR1DEL 


COOPÉRATION  DES  IDÉES 

REVUE  MENSUELLE 
DE 

SOCIOLOGIE  POSITIVE 
FONDÉE  EN  1896 

Publiée  tous  les  mois  sous  la  direction 

DE 

M.  G.  DEHERME 


Le  Devenir 


social 

(l'histoire 


rteruc  internationale  d'économie 
et  de  philosophie 

Publiée  Ions  les  mois  de  1895  jusqu'à  décembre  1898 

PRINCIPAUX  OOLÏ.ABORATBURS  I 
E.  Bernstein,  Ch.  Bonnier,  B.  (’roee, 
.1.  David.  G.  Deville,  E.  Ferri,  K.  Fortin, 
I,.  Héritier,  lssaieff,  K.  KauGky,  Kova¬ 
lewsky,  Ant.  Labriola,  Art.  Labriola,P.  La- 
fargue.  IL  Lagardelle.  P.  Lavroflf,  (b  Ple- 
khanoff.  Revelin.  G.  Salvioli.  C.  Schmiilt, 
G.  Sorel,  A.  Tortori.  E.  Vandervelde, 
A.  Zerboglio,  etc.,  etc. 


Revue  de  Droit  usuel 

BULLETIN  PRATIQUE 
de  la  Législation  et  de  la  Jurisprudence 
civile,  administrative, 
commerciale ,  industrielle 
et  pénale 
FONDÉE  EN  189-2 

Publiée  lotis  les  moisde  1892  it  1893  sous  la  direction 


MM. 


DE 

PAUL  BÉNARD  *  L. 


DUVAL-ARNOULO 


Revue  des  Colonies 

KT  DES 

PAYS  DE  PROTECTORAT 

Annales  enci/Clopéd iqnes  et  illustrées  de  la 
politique,  de  la  littérature, 
des  Sciences,  des  Arts,  de  la  Jurisprudence, 
de  ta  Finance,  de  l'Industrie , 
du  Commerce,  de  ta  Marine  et  des  Colonies 

FONDÉE  EN  1895 

Publiée  tous  les  mois  de  1895  à  1898 
Sous  lu  direction  de  M.  PU  L  VIVIEN 
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EXPOSITION  UNIVERSELLE 

de  Paris  1900 

Groupe  III  -  Classe  13 


ir 


Libraire  -  Éditeur 


•*«  CAHORS 

24,  Boulevard  Gambetta,  24 


CLEMENT  MAROT 


TOULOUSE  1887  :  Médaille  d'or 
PARIS  1889  :  Médaille  de  bronze 
Distinction  Honorifique  1890  :  Palmes  academiques. 


HISTORIQUE 


La  Maison  a  été  fondée  à  Cahors  en  1846,  par  IL  G.  BOURGES. 

M.  J.  GIRMA  lui  succéda  en  1868.  Il  continua  pendant  sa  première  année 
seulement  le  genre  de  commerce  spécial  à  la  maison  créée  par  son  prédécesseur, 
c’est-à-dire  les  fournitures  de  bureaux,  la  reliure,  la  papeterie  et  le  cabinet  de 
lecture. 

En  1870,  il  remplaça  le  cabinet  de  lecture  par  la  librairie  moderne, 
romans,  littérature,  etc.,  qui,  bientôt  avec  les  éditions  d'amateurs  et  de  biblio¬ 
philes,  devint  la  spécialité  de  la 
Maison  GIRMA. 

Ensuite,  pour  encourager 
les  écrivains  locaux,  historiens, 
poètes,  romanciers,  etc. .  il  édita 
à  partir  de  1871,  le  plus  souvent 
à  scs  frais,  un  grand  nombre 
de  publications  locales  dont  la 
liste  suit  : 

Annuaire-Almanach  du  Lot, 
paraissant  tous  les  ans;  E.  Armand.  Le  SCeunier  de  Gauil,  scènes  et  paysages 
des  bords  du  Lot;  L.  Armand,  Fabien  ba  toises  imitées  de  Lafontaine;  Baudel, 
Cahor  s-Guide  ;  Bergougnoux,  Temps  préhistoriques  en  Querev  ;  J.  Combarieu, 
La  municipalité  de  Cahors  eu  I/90;  L.  Combarieu,  Une  ville  du  Querev  pendant  la 


guerre  de  cent  ans;  l’Instruction  primaire  et  le  departement  du  Lot  avant  1789  ; 
^Assemblées  des  Sénéchaussées  du  Querev  ;  Courtil,  La  Garde  mobile  du  Lot;  Day- 
mard,  Vieux  Chants  populaires  du  Querev;  Dufour,  Etude  sur  l'jlssemblèe  provin¬ 
ciale  de  la  Haute-Guyenne  ;  Greil,  Travaux  divers  sur  V histoire  locale  ;  Commandant 
Bourdeau,  Historique  du  7  Régiment  d’ Infanterie  ;  Lacoste  (G  ),  Histoire  générale 
delà  'Province  du  Querev;  La pevre,  Les  Insurrections  du  Lot  eu  1790  ;  Limayrac, 
Elude  sur  le  Moyen-^Age;  Marins  Pracy  (IL  de  Laroussillei,  Les  FéUbres,  'Blanche 
de  Venins,  Sonnets  d’ Amour,  La  Commauderie  de  Latronquière ,  La  Marquise  de 
Durfort  Boissières,  etc.  Brochures  et  divers  volumes  des  Auteurs  suivants  :  Bou- 
rette  (Valentin),  Cangardel,  Grépon,  Pouzet,  Pezet,  Soulié,  \  i  d  a  1  ;  la  Carte 
géologique  du  département  du  Lot  ;  les  Souvenirs  des  fêles  d'inauguration  du  monu¬ 
ment  de  Gambetta ,  etc. 


Dans  cette  nomenclature,  il  convient  de  signaler  l’important  ouvrage  de 
V Histoire  de  la  'Province  du  Querev ,  de  Guillaume  Lacoste,  en  4  volumes  in-8'\ 

En  1887,  M.  J.  Girma  prit  part  à  l’Exposition  de  Toulouse,  par  l'envoi  des 
publications  précédentes;  il  obtint  lapins  haute  récompense  du  Jury,  la  médaille 
d’Or. 

En  1889,  il  prit  part  à  l’Exposition  universelle  de  Paris;  les  mêmes  publi¬ 
cations  lui  valurent  la  médaille  de  Bronze. 

La  Société  des  Etudes  du  Lot,  dont  M  J.  Girma  était  membre  et  secrétaire 
archiviste,  demanda  pour  l’éditeur  cadurcien  les  Palmes  Académiques,  qui  lui 
furent  accordées  par  M.  le  Ministre  de  l’Instruction  publique  le  14  juillet  1S90, 
en  récompense  des  services  rendus  par  lui  à  l’histoire  locale. 

En  1898,  le  Conseil  général  le  chargea  de  la  nouvelle  édition  de  la  Carte 
vicinale  du  département  du  Lot,  imprimée  à  Paris  par  la  Maison  Erhard  frères. 


11  publia,  la  même  année,  V Album  de  Cahots  et  la  première  série  de  douze 
cartes  postales  illustrées  de  Cahors,  imprimés  par  la  Maison  Delagrange  et 
Magnus,  de  Besançon. 


En  1899,  il  édita  avec  son  conlrère  M.  J.  Baudei,  de  St-Céré,  l'Album  du 
Touriste  dans  le  Lot,  orné  de  72  illustrations  en  phototvpie,  et  une  nouvelle 
collection  de  quarante  cartes  postales  reproduisant  les  plus  beaux  sites  et  les 
monuments  intéressants  du  Lot,  imprimés  par  la  Maison  Bergcret,  de  Nancy. 


I.es  cinq  gravures  contenues  dans  ces  trois  pages  sont  extraites  :  1 »  du  «  Guide  du  Touriste  dans  le  I.ot  »  : 
2“  des  «  Cartes  Postales  Illustrées  »  ;  3"  du  «  Caliors-Guide  ». 


IMPRIMERIES 


G0UN0U1LH01 


II.  Itl  K  Gl  lit  \  l  DK,  HORDE  Al  \ 


Los  origines  do  l'Jmprimcrio  (joimou i lîion  remon- 
tcnt  au  xvr  siècle.  Le  i(i  j 1 1 i I loi  i(ioo,  doux  Ixpo 
graphes,  François  Budier  ol  Arnaud  du  Breilli,  installeront  une 
imprimerie  dans  la  rue  du  Collège-de-Guyenne,  à  Bordeaux.  Fn 
i(io(),  Budior  associa  à  sa  maison  son  gendre,  Pierre  de  La  Gourl, 
dont  la  famille  resta  propriétaire  de  l'imprimerie  jusqu'en  1S12. 
A  cette  époque  elle  passa  entre  les  mains  de  la  famille  Fave,  (pii 
en  i85o  la  vendit  à  M.  Gustave  Gounouilhou  et  à  M"”'  Gustave 
Gounouilhou,  née  Lavertujon. 

L’industrie  que  venait  d’acquérir  M.  Gounouilhou. 
et  dont  le  siège  était  alors  rue  du  Cahernan,  /ja, 
était  fort  modeste:  elle  comprenait  deux  presses  à 
bras,  et  occupait  une  dizaine  d'omriers  et  deux  bro¬ 
cheuses.  Sous  l'impulsion  de  M.  Gounouilhou, 

la  Maison  prospéra  rapidement. 


Gravure  extraite  de  la  Revue  des  Arts  drtonlifs 


transférés  place  Puy-Paulin,  i.  Presque  en  meme  temps  \l.  (lou- 
nouilliou  devenait  propriétaire  du  journal  la  Gironde ,  dont  il  ne 
tardait  pas  à  faire  un  des  organes  les  plus  iutluents  de  la  démocratie 
en  France. 

En  18G0,  l'extension  donnée  aux  travaux  de  ville  et  l'importance 
toujours  croissante  du  journal  obligèrent  M.  (iounouilliou  à  prendre 
de  nouvelles  dispositions.  Il  lit  l'acquisition  de  l'Iidlol  de 
l Archevêché,  situé  rue  de  Clieverus  et  rue  (iuiraudo, 
avec  son  grand  jardin  et  toutes  ses  dépendances,  et 
y  porta  son  industrie.  Depuis  cette  époque,  des  agran¬ 
dissements  considérables  ont  été  effectués  par  l'ad¬ 
jonction  d'immeubles  voisins  aux  bâtiments  primitifs. 
Enfin,  tout  récemment,  les  ateliers  ont  été  encore 
agrandis  et  entièrement  reconstruits  avec  tous  les  per¬ 
fectionnements  pratiques  e! 
hygiéniques  de  l'architecture 
moderne,  qui  (ai  ont  fait 
une  installation  d  imprimerie 
modèle. 

En  iqoo,  le  personnel  des 
Imprimeries  (iounouilliou 
se  compose  do  deux  cent 
soixante-cinq  ouvriers  et 
employés  et  de  soixante- 
douze  femmes,  suit  un  total 
de  trois  cent  trente-sept 
personnes. 

Le  matériel  comprend  :  six 


Gravure  extraite  du  Cognac  illustre 


IMPRIMERIES  G.  GOUXQUILIIOC 


3 


presses  mécaniques  doubles  à  réaction,  quatre  presses  mécaniques 
dites  en  blanc,  quatre  pédales,  une  presse  rotai  i\e  pour  illustra¬ 
tions,  trois  presses  rotatives  à  grande  \ilesse  pour  journaux,  six 
machines  à  composer  linotypes,  trois  presses  à  bras,  deux  machines 


Gravure  extraite  de  YHistoire  des  Expositions  île  Bordeaux 


à  plier,  une  machine  à  satiner,  six  machines  à  piquer  au  iil-de-fer, 
une  machine  à  perforer,  une  presse  cylindrique  a  satiner,  deux 
presses  a  satinera  bras,  trois  rugueuses,  une  cisaille. 

Ce  matériel  est  complété  par  deux  importantes  clicheries,  munies 
de  presses  à  sécher,  moules,  tours,  etc.,  et  tous  autres  outils  pour 
clicher  en  matière  et  en  galvanoplastie,  et  par  un  atelier  de  ziuco- 
graphie.  Plusieurs  artistes  dessinateurs  sont  attachés  à  la  Maison. 
L’un  d’eux  est  particulièrement  chargé  du  dessin  et  de  la  gravure 
sur  zinc. 

Enfin,  la  machinerie  destinée  à  donner  la  force  motrice  et  l’éclai¬ 
rage  électrique  est  constituée  par  deux  chaudières  semi- tubulaires 
de  5o  et  70  chevaux,  deux  machines  à  vapeur  de  (io  chevaux,  deux 
dynamos  électriques,  huit  électro-moteurs,  des  accumulateurs,  etc. 

Dans  l’espace  de  trente  ans,  M.  (iounouilbou  a  participé  à 
presque  toutes  les  Expositions  de  l' Industrie  eu  France. 


Ci  OU  N  O  U  l  I.  Il  O  U 


I  M  P  H  I  M  E  K  I  K  S  (i . 


En  1882,  ;i  bordeaux, 
et  en  1889,  à  Paris,  il  a 
obtenu  des  médailles  d'or, 
et  en  189.“).  à  l'Exposition 
«  le*  la  Société  Philoma- 
1 1  li c | ne  do  bordeaux,  il  a 
été  mis  hors  concours  «‘I 

Gravure  extraite  de  Y  Histoire  de  l’École  française  d'Athènes  1101111110  UlOlubl'e  (lll  Jlll’V» 

M.  Gounouilhou  a  présidé,  en  juillet  1899,  le  Go  livrés  des  Impri¬ 
meurs;  il  est  président  de  I  I  nion  d(*s  Maîtres  Imprimeurs  de  I*  rance 
et  officier  de  la  Lésion  d'honneur. 


Il  serait  impossible  (rémunérer  ici  tous  les  travaux  exécutés  par 
la  Maison  ( îounouilliou ;  nous  nous  bornerons  à  citer  quolques-uucs 
des  publications  les  plus  importantes: 


Enfin,  M.  Gounouilhou  a  édité  et  imprimé  à 
ses  frais  de  nombreux  ouvrages  de  littérature, 
de  sciences  et  d’art,  notamment  une  Golloelion 
bordelaise,  cpii  compte  déjà  douze  volumes  cl 
qui  est  continuée  en  ce  moment  par  la  publica¬ 
tion  des  Œuvres  inédites  de  Mon/e  </uieu . 


Publications  de  la  Société  îles  Bibliophiles  de  Guyenne,  Hutte  lins  de  ta 
Société  de  Géographie  de  Bordeaux. 

Bulletins  de  la  Société  des  Sciences  physiques  et  naturelles  de  Bordeaux. 
Bulletins  de  la  Société  de  Médecine  de  Bordeaux,  Bulletins  de  la  Société 
d' Anatomie.  Bulletins  <le  la  Société  de  Pharmacie  de  Bordeaux. 

Revue  des  Arts  décoratifs,  Revue  des  I  Diversités  du  Midi,  Berne 
Philomathique,  Berne  Économique  de  Bordeaux,  Berne  des  Jeux 
scolaires. 

Revue  d' Électricité  médicale.  Revue  de  Laryngo 
logie,  d'Olologie  et  de  Rhinologie. 

Archives  historiques,  Archives  départeme/dales, 

Archives  municipales. 

Des  ouvrages  et  publications  pour  II  o  ui  m  . 

Flammarion,  Quantin,  Rolam,  Hermann,  Ri  1  i  k. 


IMPRIMERIES 
G.  GOUNOUILHOU 


11,  RUE  GUIRAUD*,  BORD  FAUX 
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Inventaire  raisonné  des  sciences,  des  lettres  et  des  arts, 
à  la  fin  du  XIX®  siècle, 

par  une  Société  de  savants  et  de  gens  de  lettres. 
SOUS  LA  DIRECTION  DE  : 


MM.  BERTHELOT.  sénateur,  membre 
•le  l'Institut. 

Hartwig  DERENBOURG,  profes¬ 
seur  à  l'École  spéciale  îles 
langues  orientales  vivantes. 

A.  GIRY,  membre  de  l'Institut,  pro¬ 
fesseur  à  l’Ecole  des  chartes. 

GLASSON,  membre  de  l'Institut, 
doyen  de  la  Faculté  de  droit  de 
Paris. 

Dr  L.  IIA1IX.  bibliothécaire  eu 
chef  de  la  Faculté  de  médecine 
de  Paris. 

C.-A.  LAI  S  AN  T,  docteur  es 
sciences  mathématiques. 


MM.  Ch.  LANGLOIS,  chargé  de  cours 
à  la  l'acuité  des  lettres  de  Paris. 

II.  LAURENT.  docteur  és  sciences 
mathématiques,  examinateur  à 
l'Ecole  polytechnique. 

E.  LEVA  SS  EF  tî.  membre  de  lins 
titut,  professeur  au  Collège  de 
France. 

G.  LYON,  maître  de  conférences 
à  l'Ecole  normale  supérieure. 

II.  MARION,  professeur  à  la  Sur- 
bonne. 

E.  MU  NT/.,  membre  de  l'Institut, 
conservateur  de  l'École  natio¬ 
nale  des  beaux  aids. 


Secrétaire  générai.  :  André  RERTHELOI,  député  d  la  Seine. 


NOMBREUSES  ILLUSTRATIONS  -  CARTES  EN  COULEURS  HORS  TEXTE 

OUVRAGE  HONORÉ  D'UNE  SOUSCRIPTION  des  Ministères  de  INSTRUCTION  PUBLIQUE, 
des  AFFAIRES  ÉTRANGÈRES,  des  TRAVAUX  PUBLICS,  des  POSTES  ET  TÉLÉGRAPHES,  de  la  VILLE  DE  PARIS 
d’un  grand  nombre  de  BIBLIOTHÈQUES  PUBLIQUES,  du  CREDIT  FONCIER  de  France, 
de  plusieurs  de  nos  GRANDES  ADMINISTRATIONS,  etc. ,  etc. 
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SÎTÉ  ANONYME  DE  “LA  GRANDE  ENCYCLOPÉDIE  ” 

A.  DUTARD,  Directeur 

\  1  ) K  ENCYCLOPEDIE,  esl  le  seul  ouvrage  français  de 
ire  justifiant  son  titre. 

<st  proposé,  comme  autrefois  Diderot  et  d'AIembert,  de 
i  inventaire  raisonné  des  sciences,  des  lettres  cl  des  arts, 
présente  pas  la  même  originalité,  elle  est  plus  scientilique 
mplète  que  l’œuvre  de  ces  illustres  novateurs  et  qu'aucun 
Miliaires  universels  dirigés  par  un  seul  homme,  grâce  â 

_ >n  sans  précédent  d’un  comité  de  douze  directeurs. 

Ce  Comité  de  direction,  composé  de  savants  et  d’érudits  bien 
j  connus,  offre  aux  lecteurs  une  garantie  de  premier  ordre.  Chaque 
{  directeur,  en  effet,  s'entoure  de  collaborateurs  île  son  choix,  dont 
\  il  connaît  la  compétence  et  les  facultés.  Il  contrôle  leurs  articles, 

|  qui  sont  encore  revus  au  secrétariat  général  et  signés  de  leurs 
\  auteurs.  Ce  double  contrôle  et  cette  signature  assurent  la  Grande 
j  Encyclopédie  contre  toute  chance  d’erreur,  en  même  temps  que  ces 
j  nombreux  travaux  tins  à  des  spécialistes  lui  donnent  un  cachet  de  pré- 
|  cision  el  de  perfection  impossible  à  obtenir  avec  une  autre  méthode. 

Œuvre  de  haute  vulgarisation,  la  Grande  Encyclopédie  se  disfin- 
>  gue  de  toutes  les  publications  analogues  par  la  sûreté  de  ses  infor- 
\  malions  el  la  place  qu  elle  accorde  à  la  science  el  à  ses  applications 
industrielles.  Conçue  dans  un  esprit  d’indépendance  absolue,  volon- 
;  tairement  étrangère  aux  querelles  du  jour,  répudiant  tout  esprit  de 
:  parti  mesquin,  elle  se  contente  d’exposer,  avec  une  scrupuleuse 
j  exactitude,  non  seulement  les  faits  connus  et  les  théories  définiti- 
|  veinent  acceptées  et  classées,  mais  aussi  toutes  celles  qui  en  sont 
\  encore  à  leur  période  de  libre  discussion. 

;  Par  la  richesse  de  son  vocabulaire,  celle  vaste  publication 
i  remplace  une  collection  de  dictionnaires  spéciaux. 

Les  ouvrages  similaires  publiés  jusqu’ici  et  composés  unique¬ 
ment  d’articles  anonymes  ne  sauraient  lui  être  comparés.  En  réalité, 
il  n’existait  pas  jusqu'à  ce  jour,  une  Encyclopédie  où  l’on  put  trou¬ 
ver,  sur  chaque  sujet,  un  article  documenté,  rédigé  et  signé  par  un 
spécialiste,  avec  une  bibliographie  consciencieuse,  indiquant  les  sour¬ 
ces  et  permettant,  aux  savants  comme  aux  simples  curieux,  d'étudier 
à  fond  les  questions  qui  les  intéressent. 

En  outre,  plus  de  deux  cents  cartes  en  couleurs,  hors  texte,  les  plans 
des  principales  villes  du  monde  et  un  très  grand  nombre  de  des¬ 
sins  d’une  haute  valeur  artistique  viennent  prêter  leur  appui  au 
texte  et  donner  toute  la  clarté  nécessaire  aux  travaux  de  géographie, 
de  mécanique,  de  géologie,  de  médecine,  d'archéologie,  etc.,  pour- 
la  pleine  intelligence  desquels  ce  complément  est  indispensable. 

Enfin,  par  son  exécution  matérielle  irréprochable  :  format  élégant 
et  commode,  beau  papier,  belles  marges,  caractères  très  lisibles, 
la  Grande  Encyclopédie  constitue  une  véritable  publication  de  luxe. 

C’est  à  toutes  ces  qualités  et  à  une  tel  If  organisation  (jue  cette 
œuvre  doit  l’immense  succès  qui  l'a  accueillie  dès  ses  débuts. 
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SOCIÉTÉ  A  N  <  >  N  Y  M  I .  DK  ••  K  A  (i  U  A  N  UK  K  N  CY  C  LO  |>K  D  1  K 

A.  DUTARD,  Directeur 
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FRAPPE  DES  MEDAILLES  AU  BALANCIER,  SOUS  LOUIS  XIII,  A  LA  MONNAIE  DE  PARIS 

(Gravure  extraite  de  la  Grande  Encyclopédie ,  article  Monnaie ,  par  M.  K.  Babelon,  membre  d<  l’Institut, 
conservateur  du  département  des  médailles  et  antiques  de  la  Bibliothèque  nationale.) 


CK 

TOMBEAU  DE  L’EMPEREUR  LOUIS  II  DE  BAVIÈRE,  A  LA  CATHÉDRALE  DE  MUNICH 

Gravure  extraite  de  la  Grande  Encyclopédie ,  article  Munich,  par  M.  André  Berthelot.  agrégé  dhist'ire 

et  de  géographie,  député  de  Paris.) 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  I)E  “LA  GRANDE  ENCYCLOPÉDIE 

A.  DUTARD,  Directeur 


La  liste  des  auteurs  qui  collaborent  effectivement  à  la  Grande  Encyclopédie  com¬ 
prend,  outre  ses  directeurs,  plus  de  500  personnalités  du  monde  des  lettres,  des 
sciences  et  des  arts.  Nous  en  donnons  ci-dessous  un  extrait. 


I. épiai-:  I..'.  préfet  de  police. 

Lkvkii.i.k.  professeur  à  la  Faculté  de  droit  de 
l'a  ris. 


{  Alglave  (Emile),  professeur  à  la  Faculté  de 
i  droit  de  Paris. 

\  Aulard  (F.-A  ),  professeur  à  la  Faculté  des 
;  lettres  de  Paris. 

;  Rabelon  (F.),  membre  de  l'Institut,  eonscr- 

(  vateur  du  Département  des  médailles  et 
}  antiques  de  la  Bibliothèque  nationale, 

î  Bapst  (Germain  .  membre  de  la  Société  na¬ 
tionale  des  Antiquaires  de  France. 

\  Barrés  (Maurice  .  homme  de  lettres. 

I  Bechmaxa  (fi.'.,  ingénieur  en  chef,  professeur 
\  à  l’Ecole  des  ponts  el  chaussées. 

{  Berger  Philippe  .  membre  de  l'Institut,  pro- 
i  fesseur  au  Collège  de  France. 

t  Botjtroüx  Emile  .  membre  de  l’Institut, 
prof,  à  la  Faculté  des  let  tres  de  Paris. 

I  Bruxetikre  (Ferdinand  .  de  l’Académie fran- 
\  çaise. 

;  Cagnat,  membre  de  l’Institut,  professeur  au 
(  Collège  de  France. 

/  Champeaux  (de),  inspecteur  des  Beaux-Arts 
5  à  la  préfecture  de  la  Seine, 

ï  Colligxox  M.;.  professeur  à  la  Faculté  des 
lettres  de  Paris. 

\  Dastre  (A.),  professeur  de  physiologie  à  la 
Faculté  des  sciences  de  Paris. 

J  Darmesteter  (James),  professeur  au  Collège 
(  de  France. 

/  Dinox  (Le  Père),  directeur  de  l'Ecole  Albert - 
le-Grand. 

>  Ernst  (Alfred),  de  la  Bibliothèque  Sainte- 

1  Geneviève. 

Feer  Léon),  bibliothécaire  au  Département 
des  manuscrits  de  la  Bibliothèque  natio¬ 
nale. 

i  Giard  (A.),  professeur  à  la  Faculté  des 
i  sciences  de  Paris. 

i  Girarb  Charles),  chef  du  Laboratoire  muni- 
i  cipal  de  Paris. 

j  Cioguel  (P.),  professeur  de  filature  à  l'Insti- 
j  tut  industriel  du  Nord, 

j  Guillaume,  membre  de  l’Institut,  professeur 
i  au  Collège  de  France, 

ï  IDld  fJ.-A.  .  professeur  à  la  Faculté  des 
ï  lettres  de  Poitiers. 

]  Homolle.  membre  de  l’Institut,  directeur  de 
l’Ecole  française  d'Athènes, 
jj  Horric  de  Beaucaire,  ministre  plénipoten- 
>  tiaire. 

i  Joaxxis,  chargé  de  cours  à  la  Faculté  des 
>  sciences  de  Paris. 

J  Kruger  (F. -H.),  professeur  à  l'Institut  des 
I  missions  évangéliques  de  Paris. 

;  Langlois  (Dr  P.),  professeur  agrégé  à  la  Fa- 
l  culté  de  médecine  de  Paris. 

<  La  voix  (Henri)  fils,  administrateur  de  la  bi- 

l  bliothèque  Sainte-Geneviève. 

'/  Lecornu  (L. ),  ingénieur  en  chef  des  Mines, 

I1  docteur  ès  sciences. 

Léger  IL.),  professeur  au  Collège  de  France. 
Lehr  (F.),  professeur  honoraire  de  droit,  à 
Lausanne. 

!  _ 


LÉvi  Sylvain),  professeur  au  Collège  de 
France. 

Lia  un,  membre  de  l'Institut,  directeur  de 
l’enseignement  supérieur  au  Ministère  de 
l’instruction  publique. 

Longe,  directeur  du  service  photographique 
et  radiographique  à  la  Salpétrière. 

Lyon-Caen  (Ch.),  professeur  à  la  Faculté  de 
droit  de  Paris. 

Malndrox  Maurice),  critique  d'art. 

Maspéro,  membre  de  l'Institut,  professeur 
au  Collège  de  France,  directeur  des  fouilles 
et  des  musées  d'Egypte. 

Molixter  (A.),  professeur  à  l'Ecole  des 
chartes. 

Mo.xoo  Gabriel  .  membre  de  l'Institut. 

'Moutard,  inspecteur  général  des  Mines,  exa¬ 
minateur  a  l'Ecole  polytechnique. 

Noi.hac.  (Pierre  de.,  conservateur  du  Musée 
de  Versailles. 

Omont  H.  .  conservateur  du  Département 
des  manuscrits  de  la  Bibliothèque  natio¬ 
nale. 

Oppekt  (Jules),  membre  de  l'Institut,  pro¬ 
fesseur  au  Collège  de  France. 

Péan  Dr),  de  l'Académie  de  médecine. 

Pierret  Paul),  conservateur  du  musée  égyp¬ 
tien  du  Louvre. 

Pinard  (Ad.),  professeur  à  la  Faculté  de  mé¬ 
decine  de  Paris. 

Planchox  (i.),  membre  de  l'Académie  de  mé¬ 
decine,  directeur  de  l’Ecole  supérieure  de 
pharmacie  de  Paris, 

Poincaré  (R.),  avocat  à  la  cour  d'appel  de 
Paris,  député  de  la  Meuse. 

Prou  M.  .  bibliothécaire  au  Cabinet  des  mé¬ 
dailles  de  la  Bibliothèque  nationale. 

Reclus  (O.;,  géographe. 

Ribot  (Th.),  prof,  au  Collège  de  France,  di¬ 
recteur  de  la  lie  rue  philosophique . 

Sarrau,  membre  de  l'Institut,  ingénieur  en 
chef  des  poudres  et  salpêtres. 

Sayous.  professeur  à  la  Faculté  des  lettres 
de  Besançon,  membre  correspondant  de 
l’Académie  hongroise. 

Tanxery  (P.),  ingénieur  des  manufactures 
de  i’Etat . 

Tiehsot  (Julien),  sous-hibliothécaire  au  Con¬ 
servatoire  de  musique. 

Viala  (Pierre  .  professeur  de  viticulture  à 
I  Institut  national  agronomique  de  Paris. 

VÉi.AiN  (Charles i,  professeur  de  géographie 
physique  à  la  Faculté  des  sciences  de 
Paris. 

Verxes  (Maurice),  directeur  adjoint  à  l'Ecole 
des  hautes  études  (section  des  sciences 
religieuses  . 

Vollet  F. -II.  .  docteur  en  droit. 

Vriarte  (Charles),  inspecteur  des  Beaux-Arts 
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SOCIÉTÉ  ANONYME  I)E  “LA  GRANDE  ENCYCLOPÉDIE  ” 

A  DUTARD,  Directeur 


PRINCIPAUX  ARTICLES 


Entre  autres  articles  importants  qu’a  publiés  la  Grande  Encyclopédie ,  ou  peut 
citer  :  Alchimie,  de  M.  >1.  Berthelot;  Aristote,  Kant,  de  M.  Boutroex;  Assyrie, 
Babglone,  de  31.  Oppert;  Brésil,  Europe,  France,  de  31.  Levasseur;  Bossuet, 


unis  (J  l/U  lie ,  UC'  1TI  .  OrrEIAl  ,  irilnll,  IjIIIU^/Cj  l  I  II  I KC-»  Ut  AI.  lit'  A^^M  U,  Dl'oAUCt  , 

Corneille,  Critique,  Fénelon,  La  Fontaine,  de  31.  Ferdinand  Brune itéré;  Code, 
Parlement,  de  31.  Glasson;  Parlementarisme,  de  31.  li.  Samuel;  Commune,  de 

**  ° .  r — Ulution  française,  Ecole,  Economie  politique.  Enseignement,  de 

ielot;  Energie,  de  31.  Sarrau;  Egypte,  de  31.  Beniditk;  Inde,  de 
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31.  Giuv;  Constitution 

31.  André  Berthel..  _ _ _ ,  „  _ 

31.  Sylvain  Lévi  ;  Jésus-Christ,  du  P.  Bidon,  au  point  de  vue  de  l’exégèse  catho¬ 
lique,  et  de  31.  Vernks,  au  point  de  vue  rationaliste;  Géologie,  de  31.  Vêlais; 
Géométrie,  de  31.  Tannery;  Lied,  de  31.  Alfred  Ernst;  Maroc,  de  31.  de  La  Marti- 
nière ;  Mirabeau ,  de  31.  Giiaravay  ;  Monnaie,  de  31.  Babelon  ;  Oural,  de  31.  Ch. 
Vêla  in  ;  V  ietxsche,  de  31.  Hené  Bertiielot  ;  Paléographie,  de  3131.  Girv  et  E.  Grand  ; 
Pharmacie,  de  31.  Planchon;  Photographie,  de  31.  Londe;  Police,  de  31.  Lk.pink; 
Pologne,  de  31.  L.  Lecer,  etc.,  etc. 


PRIX  X  CONDITIONS  DE  SOUSCRIPTION 


La  GRANDE  ENCYCLOPÉDIE  formera  environ  ;{0  volumes  gr.  in-8  colombier 
de  1.200  pages  chacun,  à  deux  colonnes.  Elle  se  publie  par  livraisons  de  4H  pages 
paraissant  à  raison  de  trois  par  quinzaine,  et  sera  entièrement  terminée  à  la  tin  de 
l’année  1900. 

CHAQUE  VOLUME  COMPREND  2.5  LIVRAISONS 


En  vente  le  1er  Avril  1  900  :  Tomes  I  à  XXYli 

- - -  ■■  — - 

Prix  de  la  livraison,  1  fr.  ;  du  volume  broché,  25  fr.  i  J'1  volume  relié,  30  fr. 
Les  souscriptions  à  l’ouvrage  complet  (vol.  brochés  ou  lieraisons ) 
sont  reçues  aux  prix  de  : 

650  fr.  payables  20  fr.  par  mois  ou  550  fr.  payables  comptant 
Et  les  souscriptions  en  volumes  reliés  aux  prix  de  : 

800  fr-  payables25  fr.  par  mois  ou7Q0  fr-  payables  comptant 


La  collection  des  27  volumes  parus  est  délivrée  immédiatement  à 
;  tout  nouveau  souscripteur  contre  un  premier  versement  de  20  ou  de 
25  francs,  suivant  l’édition  La  souscription  à  forfait  garantit  contre 
toute  augmentation  de  prix  ultérieure. 

_  t 

,  -  ---  ,  -  ....  -, - ■  ; 

On  souscrit  chez,  tous  les  libraires  et  directement  à  la  Soct  té  de  LA  GP,  A  Mil.  !  & 
ENCYCLOPEDIE,  01,  rue  de  Bennes,  à  Paris. 

;  © 

— - - -  0 

Un  fascicule  spécimen  est  distribué  gratuitement. 
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Alexandre  Gratier  &  C 


IF 


jÇihra  ires  -  (ScUteu  t<v 


GRAND’RUEj  23^  angle  de  la  rue  Jean-Jacques-Rousseau 


RÉCOMPENSES  OBTENUES 

1883.  —  Médaille  d’Argent  à 
l’Exposition  scolaire  de  Gre¬ 
noble. 

1884.  —  Médaille  de  Bronze 
à  la  Société  de  Géographie 
de  Toulouse. 

1885.  —  Médaille  de  Bronze 
à  l’Exposition  scol.  de  Lille. 

1889.  —  Médaille  d’Argent  à 
l’Exposition  Horticole  de 
G.enoble. 

1892.  —  Mention  honorable  à 
l’Exposition  Alpine  de  Gre¬ 
noble. 

1892.  —  Diplôme  d’honneur 
au  Concours  Agricole  dépar¬ 
temental  de  Grenoble. 

1894.  —  Médaille  d’Argent, 
Exposition  du  Livre,  Paris. 

1895.  —  Médaille  d’Or,  Aca¬ 
démie  des  Inventeurs  à  Paris. 

1895.  —  Grand  Piix,  Membre 
du  Jury,  hors  concours,  à 
Saint-Étienne. 

1895.  —  Médaille  d’Argent. 
Exposition  internationale  du 
Livre,  à  Marseille. 

1895.  —  Médaille  d’Argent, 
Exposition  universelle  de 
Bordeaux. 

189Q.— Exposition  parisienne, 
Médaille  d’or. 

1897.  —  Exposition  interna¬ 
tionale  de  Bruxelles,  Parti¬ 
cipation  au  Grand  Prix  de 
la  Librairie  Française. 

GÎ^EHOBliE 

Maison  fondée  en  1859 


De  1859  à 
1874  à 
1882  à 
Depuis 


1874,  Maisonville& Fils  &  Jourdan 
1882,  Maisonville  &  Fils 
1893,  Alexandre  Gratier 
1893,  Alexandre  Gratier  &  C'° 


ACTUELLEMENT  DIRIGEE  PAR 


MM.  Alexandre  Gratier  &  Jules  Rey 

Officiers  J' Académie 

M.  Alexandre  GRATIER,  qui  s'occupe  de  Librairie 
et  d’Editions  depuis  1839.  est  le  doyen  des  Libraire* 
de  Grenoble. 


En  outre  du  commerce  de  la  Librairie, 
notre  Maison  s'est  toujours  occupée  d'une 
façon  spéciale  de  Publications  sérieuses 
et  de  grand  luxe  sur  le  1  )auphiné  et  les 
Alpes;  de  nombreux  ouvrages  d'I  listoire, 
classiques,  sciences,  et  notamment  du 

t 

cours  d  Electricité  industrielle  de  la 
Faculté  des  Sciences  de  (i  renoble. 

(Demander  Catalogue  général. 


Pour  1rs  Amateurs  du  tvrlc  et  de  l’Automobile 

LES  ROUTES  DES  ALPES  DU  DAUPHINÉ 

(Isère,  Hautes-Alpes,  Drôme,  ^ 

Profils  des  Peules  à  l’Echelle  du  fjffîiîj 

Joli  album  oblong  illustré  en  nutotypies,  contenant 
les  profils  des  pentes  de  ces  routes  et  la  description 
des  vallées  et  massifs  qu’elles  traversent. 

Prix  :  2  fr.  50,  Franco. 

Ce  travail,  publié  sous  le  Patronage  duTouring 
Club  et  du  Syndicat  d’initiative  de  (irentdde, 
donne  les  ilinéi  aires  fournis  par  l’administration  des 
Ponts  et  chaussées  cl  des  agents  voyers;  c’est  à  l’obli¬ 
geance  de  M.  l’ingénieur  en  chef  liivoire-Yicat,  de 
MM.  les  Ingénieurs  ses  collaborateurs,  de  M.  l’Agent 
voyer  en  chef  de  l’Isère,  de  leurs  collègues  des  dépar¬ 
tements  voisins  et  de  leurs  agents,  que  nous  devons  de 
pouvoir  présenter  une  publication  aussi  précieuse  qui 
intéressera  vivement  les  amateurs  du  Cycle  et  de  l’Au¬ 
tomobile  et  les  Touristes  en  général. 

Le  telle  est  liruvre  de  11  H.  Henri  FERR1M»,  FAIRE  et  DLT.UEUHf 
Edition  complète  avec  les  roules  de  la  Savoie,  4  fr.  50 


Librairie  Alexandre  Gratter  &  C'a  Grenoble. 


Éditions  de  Grand  Luxe,  illustrées  en  Phototypie  : 


Les  Montagnes  de  la  Grande-Chartreuse 

Par  Henri  Ferrand 


Les  Eaux,  le 
Gui  ers -Vif  et  le 
Guiers-Mort ,  Sl- 
Pierre-d'  Entre  mont, 
les  Echelles,  Suint- 
Laurent  -du  -Pont  , 
St-Pierre-de-  (2  h  au¬ 
tre  use,  Vairon  et 
Grenoble .  le  Cou¬ 
vent  de  la  Gra  n de- 
Cha  rt reuse,  i  1 1  lis t ré 
de  165  gravures  im¬ 
primées  en  phototy¬ 
pie  par  la  Société 
des  Arts  graphiques. 


Grand  in-40  broché,  prix .  .  12."»  fr. 

Reliure  toile,  grain  soie,  deux  nuances,  doré  en  tête,  ébarbé .  HO  fr. 


Reliure  dos  et  coins  veau  fauve,  plats  toile  maroquinée  blanche,...  lia  fr. 


SOUS  PRESSE  DU  MEME  AUTEUR  (en  souscription) 


Les  trois  Pies  de  l.elledonne 


Belledonne  et  les  Sept-Laux 


i  n-  F’  broché . 20  fr. 

Cartonné .  2.">  fr. 

Relié .  Ho  fr. 


Sur  grand  papier,  n"  1  à  50.  50  fr. 

A  VA  N  T  AG  ES  SPECIAUX 

Réservés  aux  Acheteurs  Je  ctlte  série  J'ouvrai; es 
en  phototx pie 

Les  souscripteurs  au  nouveau  volume  de  Henri 
FERRAND 

BELLEDONNE  et  les  SEPT-LAUX 

pourront  acquérir 


LES  MONTAGNES  DE  LA  GRANDE-CHARTREUSE 


au  prix  de  souscription,  20  francs,  au  lieu  de  25  francs,  prix  actuel. 

S  P  t  ENülDt  SPÉCIMEN  SUR  DEMANDÉ 


VIENT  IDE 


L'ECOLE 


VAUCANSON 


Historique,  Organisation,  Programmes,  Monographie  de  l'Association  d<  ~  Anciens 
Elèves,  par  U.  Gaillard,  directeur. 


Grand  in-8",  illustré  de  35  autotypies,  édition  ordinaire .  7  fr.  .AO 

id.  de  luxe . . . .  I O  fr. 


Librairie  Alexandre  (  IRA  Tl  ER  À  (  (îrenoble. 

’  rT0S  MONOGRAPHI ES  ' 

Cette  série  nouvelle  compte  actuellement  10  volumes  parus. 

Grand  in-S°,  splendide  édition  artistiquement  illustièe ,  tirée  avec  le  plus  grand  soin  sur 
papier  lustré ,  formai  in-8°,  cartonnage  amateur,  toile  soie  deux  nuances,  duré  en  télé,  ébatbé 

(création  nouvelle). 

Le  Dauphiné  arlislique 

Monographie  du 
Palais  de  Justice 
de  Grenoble,  par 

Emile  REMY,  doc¬ 
teur  en  droit,  Mem¬ 
bre  de  l'Académie 
Delphinale,  in -H”, 
illustré  de  |  photn.- 
tvpies  et  nombreu¬ 
ses  gravures.  Prix, 
S  francs. 

Honoré  d'une  sous- 
*  criptinn  dû  Ministère 
des  Beaux-Arts. 

Le  Palais  de  Justice 

en  eeéeaeation  =  Vienne  en  Dauphiné 

Par  |.  de  Crozals,  doven  de  la  Faculté  des  Lettres  d  ■  Gr  -noble. 

Edition  ordinaire .  <î  fr.  ]  Edition  sur  papier  tort  .  I—  fr. 

Le  Dauphiné  historique  :  u..  . 

LE  GÉNÉRAL  BARON  BOURGEAT 

l't>0-182" 

D’après  sa  correspondance  r  di  s  documents  inédits,  pur 
Jules  Ile;/  et  Emile  Henni,  in-Sn  avec  poitrails,  nnnoiries 
cl  fac-similé  (l’autographe.  I’rix  :  5  francs. 

Honoré  d’une  souscription  du  Ministère  de  la  tîuerre.  — 

Ouvra"-.'  adopté  pour  les  hildiolhiVpios  de  garnison. 


i 


VIENT  E>  E 

Le  Président, 


Émile  LiOUBET 

Pa>-  un  "roiip.*  d’Ecrivains  dauphinois. 

Edition  ordinaire,  7  fr.  50;  sur  papier  à  la  cuve  avec 
gravures  hors  texte  sur  Japon,  15  fr. 


Le  Daupliiné  pittoresque 

L’Oisans  et  la 
Bérarde,  8  jours  dans 
les  glaciers,  par  Saint- 
Ro mme,  in -8°,  illustré 
de  55  phototypies  de 
Berthaed,  d'après  les 
photographies  de 
Charpenay. 

Prix  :  cartonné,  5  fr. 

Le  Pelvoux.  voyage 
en  zig-zag  dans  les 
Hautes-Alpes,  par  St- 
Rotnme,  avec  une  carte 
du  Pelvoux  au  1/80.0000 
par  G  u  1  l le.m  1  x  e t  La  e r - 
derich,  in-8°  illustré 
de  phototypies  Bkr- 
tuai'd,  d'après  les  pho¬ 
tographies  de  Eugène 
Charpenay. 

Prix  :  cartonné,  (î  fr. 


Le  H  uirg-ci'i  )  i  s  a  n  s 


Librairie  Alexandre  Gratter  &  O,  Grenoble. 


VIENT  DE  PARAITRE: 

Iconographie 

DE  LA 

Ville  de  Nyons 

Par  Émile  RÉMY 

Docteur  en  Droit,  Membre  de  l’Académie 
Delphinale 

Edition  ordinaire .  5  fr. 

Sur  papier  fort .  10  fr. 


VIENT  DE  PARAITRE  : 

Les  Alpes  Françaises 

VALLÉE  de  BARCELONNETTE 

(l'Ubaye) 

Par  F.  ARNAUD 

— "OOOO— 

In-8°  illustré  d  autotvpies  découpées  et 
intercalées  dans  le  texte .  O  fr. 

.  Sur  papier  fort,  exemplaires  numérotés, 
tirés  au  nom  des  Souscripteurs...  12  fr. 


LE  DAUPHINE  LITTERAIRE 


BEYLE-STENDHAL 

(1783-1842) 

Etude  biographique  et  critique,  avec 
des  documents  inédits,  par  Pierre  Bri  n, 
docteur  és  lettres,  censeur  des  Etudes  au 
Lycée  de  Grenoble. 


Edition  ordinaire .  O  fr. 

Sur  papier  fort .  12  fr. 

Sur  Japon .  20  fr. 


PORTRAIT  A  L’EAU  FORTE 
(inédit) 

Tirage  à  part  en  eau  forte  36  '  27. 

Superbe  portrait  de  Stendhal  jeune,  gravé 
par  M.  Duret. 

Epreuve  avant  la  lettre,  sur  japon,  10  fr. 
Epreuves  avec  la  lettre,  sur  vergé,  5  fr. 


Samuel  CHABERT 

L'Académie  Delptiiiiale  en  Provence 

Format  grand  in~8°  illustré  de  nom¬ 
breuses  autotvpies  intercalées  dans  le  texte 
imprimé  sur  papier  lustré,  cartonnage 
amateur,  toile  soie  deux  nuances,  doré  en 
tête,  ébarbé.  Prix .  5  fr. 

CENT  exemplaires  seulement  sont 
réservés  au  commerce. 


LA  PRESSE 

A  GRENOBLE 

Histoire  et  Physionomie 

1700-1895 

Par  Henry  Rousskt 

De  ce  livre  il  n'a  été  tiré  que  des  exem¬ 
plaires  sur  papier  vergé  et  ébarbé,  livrés 
sous  cartonnage  amateur,  toile  soie,  deux 
nuances,  doré  en  tête  au  prix  de..  N  fr. 

Exemplaires  numérotés  à  la  main  et 
signés. 


LE  DAUPHINÉ 

HISTORIQUE 


Monographies  illustrées  (lu  Dauphiné 
et  des  Alpes 

de  la  Librairie  Alexandre  GRATIKR  Se  t 
Éditeurs,  GRENOBLE. 


Gravure  sur  cuivre  exiraiie  de  l’ouvrage  : 

LE  PRÉSIDENT  ÉMILE  LOUBET,  par  des  Ecrivains  dauphinois. 

Grand  in-8°  illustré  en  autotypie  sous  l'élégante  reliure  souple  amateur,  toile  deux  nuances, 

doré  en  tête,  ébarbé. 

Edition  sur  papier  lustré.  .  .  7fr.50  |  Sur  papier  vergé  à  la  cuve.  .  15  fr.  » 

( Livré  dans  un  élui) 

Celte  splendide  publication  sort  des  presses  de  l' IMPRIMERIE  GbiX /•. RALE, 

j,  rue  Denfert-Rochereau,  Grenoble. 
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LÉON  GRUEL 

RELIEUR 

Hue  Saint- Honore,  HS,  Paris 


La  maison  Cinml  est  l'une  des  plus  anciennes  maisons  de  reliure 
de  Paris. 

Fondre  eu  1811  par  Deforgrs,  elle  lu l  reprise  le  iq  février  iKv’» 
par  M.  (iruel  son  gendre.  oui  mourut  eu  i.Hpi. 

Madame  (iruel.  restée  veuve,  eotilinua  la  direction  des  allaires 
auxquelles  elle  donna  des  développements  considérables  pis- 
<| il  en  1  «S  »o .  époque  a  laquelle  elle  épousa  en  secondes  noces 
M.  .1  eau  hngelmaun,  imprimeur-lithographe  de  grand  mérite  qui  lui 
apporta  sa  collaboration  artistique. 

Lu  Madame.!.  P.ngelmann  devint  veuve  et  s  adjoignit  ses 

deux  lils.  M.  Léon  (iruel  issu  du  premier  lit  et  M  Ldmoml  F.ngel- 
înaiiii.  lils  aîné  du  second  mariage. 

Depuis  r.Sqi,  M.  Léon  (iruel  est  resté  seul  propriétaire  de  la 
maison. 

Il  est  I  auteur  du  Manuel  historique  et  bibliographique  île  I  \rna- 
leur  de  reliures,  ouvrage  d'érudition  qui  lui  valut  les  palmes  d  officier 
d  Xeadémie, 

Depuis  sa  création,  la  maison  a  fourni  à  la  Keliure  toute  une 
pléiade  d  artistes  célèbres,  tels  que:  Marins  Michel  père.  I  hibaron. 
Thouvenin  neveu,  David,  Motte,  Chambolle,  Joly,  etc.  K I le  a  ligure 
à  toutes  les  grandes  expositions,  auxquelles  elle  a  obtenu  les  pre¬ 
mières  recompenses.  Après  avoir  remporté  la  Médaille  d'or  a  I  L\- 
posilion  I  nivrrsrlle  de  iSj8.  elle  reçut,  à  la  suite  de  I  Exposition  de 
(Ihirngn  en  i8qj  et  en  la  personne  de  son  chef.  M .  Leon  (  iruel.  la 
Croix  de  Chevalier  de  la  légion  d'honneur. 


LES  TROIS  FILS  DE  ROI 


COMPOSITION  EXÉCUTl'ii:  SOI!  CUlli  CISEI.É  ET  MODELE  \  l.\  M  UN 


LES  BALLADES  DE  VILLON 


IIËL1URË  MOSAÏQUÉE  EXÉCUTÉE  AU  JEU  UE  111. El. s 


MANUEL  HISTORIQUE  ET  BIBLIOGRAPHIQUE 
DE  L’AMATEUR  DE  RELIURES 


COMPOSITION  EXÉCUTÉE  SI  H  CUIR  CISEI.É  ET  MODELÉ  V  EV  \|\|\ 
AVEC  ItOll DUKE  EN  MOSAÏQUE  V  FROID  RENDUE  Al  JEl  DE  EIEET.N 


lmp  Lahure 


r  r 

Armand  GUERIN  ET,  Libraire  Kditcur  des  Musées  Nationaux 

UO,  Faubourg  Saint-Martin,  PARIS. 


OUVRAGES  DOCUMENTAIRES 

40  000  PHOTOTYPIES  et  PHOTOGRAPHIES 
Pour  Architectes,  Peintres,  Sculpteurs,  Graveurs,  Ciseleurs, 
Fabricants  de  Porcelaines,  Tissus,  Meubles,  Vitraux,  Bronzes, 
Bijoutiers,  Orfèvres,  Lithographes,  etc., 


PRINCIPAUX  OUVRAGES  EXPOSES 


LE  MUSÉE  DE  SCULPTURE  COMPARÉE  DU  TROCADÉRO 

MOULAGES  DE  SCULPTURES  APPARTENANT  AUX  DIVERSES  ÉPOQUES  D'ART,  280  ])].  105  IV 

LE  PALAIS  DE  FONTAINEBLEAU  181  pl.  40  fr 

LE  CHATEAU  DE  BLOIS  180  pl.  40  fr 

VERSAILLES  ET  LES  TRIANONS  100  pl.  40  IV 

Extérieurs,  Intérieurs,  Plafonds,  Statues,  Vases,  Détails  de  sculpture  monumentale,  etc. 
Notices  par  J.  ROUSSEL,  Secrétaire  du  Musée  du  Trocadéro 


L’ARCHITECTURE  FRANÇAISE 

Monuments  historiques  depuis  le  XI”  siècle  jusqu’à  nos  jours,  824  pl.  330  f. 


L’ARCHITECTURE  ANCIENNE  &  MODERNE 

En  France,  en  Allemagne,  en  Belgique,  en  Hollande  et  en  Suisse.  2  vol.  216  pl.  65  fr. 


ARCHIVES  DE  LA  COMMISSION  DES  MONUMENTS  HISTORIQUES 

Dessins  inédits  de  VIOLLET-LE-DUC,  2C00  dessins.  258  pl.  2  vol.  à  00  IV. 

Publiés  sous  le  1  atronage  de  l’Administration  des  BEAUX-ARTS.  Notices  de  MM.  de  BAUDOT  et  ROUSSEL 


La  Statuaire  et  la  Sculpture  décorative,  04  pl.  30  fr. —  Les  Vitraux, 

104  pl.  40  IV. —  Monuments  historiques,  220  pl.  Les  5  vol.  .‘588  pl.  110  IV. 

L’Italie  Monumentale.  —  Rome,  Florence,  Venise,  Lise,  etc.  400  pl.  05  IV. 

Les  Grands  Prix  de  Rome  d’Arcliiteeture,  depuis  1850.  200  pl.  150  fr. 

Les  Diplômes  d’Architecte,  Concours  de  l’Ecole  des  Beaux- Ai  ts  122  pl.  140  IV. 

Les  Médailles  des  Concours  d’Arcliitec.ture  de  T  En  .loties  Beaux-Arts  100  p.  0 W|  IV. 

L’Architecture  aux  Salons  de  1896,  1897,  1898.  1899.  930  pl.  290  fr. 

L’Art  Décoratif  aux  Salons  de  1898,  1890.  104  pl.  lo  IV. 

La  Peinture  décorative  aux  Expositions  des  Beaux-Arts.  48  pl.  20  IV. 

Les  Fantaisies  Architecturales,  par  Henri  MA  Y  El  '.V.  226dessins  30  fr. 

La  Figure  d’après  nature,  par  le  peintre  Ad.  LA  LYRE.  2  vol.  775  dessins  50  IV. 

L’œuvre  de  Alfred  Philippe  ROLL.  Etude  par  L.  de  EOURCAl  J).  81  pl.  25  IV. 

L’œuvre  de  INGRES.  120  dessins  choisis,  par  Ed.  GA  TTEA  UN  56  pl.  25  IV. 

La  Sculpture  Française  contemporaine,  arec  notices  biographiques.  139  pl.  00  (V. 

Les  Modèles  et  le  Musée  des  Gond  ins,  notices  par  J.  GÙIFERE  Y.  281  pl.  120  fr. 

Le  Mobilier  National.  Bronzes  et  Meubles,  176  pl.  85  fr. 

Le  Musée  des  Arts  décoratifs.  Collections  de  l'Union  des  Arts 

décoratifs.  560  pl.  chaque  volume  séparément  30  fr.  300  fr. 

Le  Journal  de  la  Décoration.  11  années,  de  60  planches  à  21  fr.  600  pl.  201  IV. 

Encyclopédie  «le  la  Fleur, 60  f.  Les  Fleurs  d’après  nature  2  v.  30  f.  2  18  pl.  90  IV. 


Ouvrages  sur  le  Mobilier,  par  ViUeneuce,  Priqnot,  Message,  rtc.  800  pl. 
Ouvrages  sur  la  Décoration,  par  Vicien,  Cleis,  Poterlet,  O  mi,  Floguet, 
Albert,  M aller,  Kr  léger,  000  pl. 

Reproductions  des  <  Mm  âges  Anciens,  de  Lepautre,  Marot,  Meissonnier, 
De/a  fosse,  Dueerceau,  Diet  ferlin,  Lalotide,  Germain,  Blondel,  Bri¬ 
se  ux,  BoJJrand,  Oppenort,  Boucher,  Watteau,  etc.  1000  pl. 


Imp.  Phot.  EJ.  Laussedat,  Châteaudun. 


SIROT.  Hôtel  d'une  Banque.  (Grand  Prix  de  Rome).  Extrait  de  l'ouvrage  :  prix,  150  FR. 


Armand  GTJKRINKT,  Libraire Kditeur  des  Musées  Nationaux". 
140,  Faubourg  Saint-Martin,  PARTS. 


CHARPENTIER.  —  La  Poésie,  (Marbre). 

Extrait  de  l'Art  décoratif  aux  Expositions  :  23  F3.  le  volume. 


Armand  GUKRIXKT,  Libraire  Editeur  des  Musées  Nationaux' 
140,  Faubourg  Saint-Martin,  PARIS. 


PARAIS  UK  1  ONTAINKUI.F.AU.  Salle  des  fêtes. 

Platvlie  r  -  luite  l'Arrliiteeture  frane aise.  (Monuments  historiques),  chaque  volume  30  FR. 


Armand  G-ITERIXET,  Libraire  Editc-ur  des  Musées  Xationau>t 
140,  Faubourg  Saint-Martin,  PARIS. 


LIBRAIRIE  HACHETTE  ET  C,E 


79,  BOULEVARD  SAINT-GERM UN,  PARIS 

MÉDAILLE  D’OR,  PARIS  1867 

GRAND  DIPLOME  D’HONNEUR,  VIENNE  1873.  GRAND  PRIX,  PARIS  1878 
MEMBRE  DU  JURY,  HORS  CONCOURS 
PHILADELPHIE  1876,  PARIS  1889,  CHICAGO  1893,  BRUXELLES  1897 


1 


^înÉuTÊ  aux  traditions  qui  sont  I  honneur  dune  grande  maison,  attention 


vigilante  à  suivre  et  à  satisfaire  les  besoins  nouveaux  de  la  société 
contemporaine,  tels  sont  les  deux  traits  qui  résument  toute  l'histoire  de  la 
librairie  IIaeiiette  et  Cie  depuis  l’Exposition  de  l<X8!>. 

Tout  d’abord,  en  effet,  le  catalogue  de  ses  collections,  de  sis  diction¬ 
naires,  de  ses  publications  de  haute  culture  littéraire  et  scientifique,  s'est 
considérablement  enrichi.  L’admirable  collection  des  Grands  Ecrivains 
de  la  France  voit  s’achever  la  publication  du  La  Fontaine  de  M.  Henri 
Regmkr,  celle  du  Pascal  de  MM,  Eaugère  et  Riu  \s<  uvu  g,  celles  du  Molière , 
du  Cardinal  de  Del:- ,  et  se  poursuivre  l’œuvre  colossale  de  l’édition  des 
Mémoires  de  Saint-Simon  entreprise  par  M.  II.  de  Boisi.isi.e. 

Cependant,  le  professeur  Bâillon  achève  son  Histoire  des  Plantes  et  son 
Dictionnaire  de  Do  tonique;  M.  Barrai,  termine  son  Dictionnaire  <F  Agrienl- 
tnre ;  les  professeurs  Wurtz  et  Friedel,  leur  Dictionnaire  de  Chimie ;  et 
M.  Schutzenberger,  son  Traité  de  Chimie  générale.  M.  Edmond  Sagi.io 
s’adjoint  M.  Edmond  Bottier  pour  la  direction  du  Dictionnaire  des  Antiquités 
grecques  et  romaines  commencé  par  le  Dr  Daremberg,  qui  en  est  maintenant  a 
la  lettre  L;  M.  Ciiatelain  a  presque  terminé  sa  Paléographie  des  Classiques 
latins ,  et  la  collection  des  éditions  savantes  d  auteurs  grecs  et  latins  s'accroît 
d’œuvres  d’Euripide,  de  Cicéron,  de  Phèdre,  de  Tacite. 

C’est  la  librairie  Hachette  qui  assure  la  publication  des  derniers  ouvrages 
de  Taine  et  des  travaux  posthumes  de  Fustel  de  Coït  anges;  elle  enfin  qui 
fait  connaître  au  public  savant  ou  lettré  les  études  nouvelles  de  Caston 
Boissier,  Michel  Bréal,  Brunetière,  Créakb,  Larroumet,  Lamsse,  Mé/.ièris, 
et  tant  d’autres. 


LIBRAIRIE  HACHETTE  ET  7t),  BOULEVARD  SAINT-GERMAIN,  PARIS 


À  côté  de  ces  œuvres  importantes,  citons  la  création  d'une  série  d 'Histoires 
( les  U  lierai  lires,  qui  s’est  ouverte  par  V  Histoire  de  la  Littérature  française 
de  M.  Gustave  Lanson,  désormais  universellement  connue.  Citons  aussi 
la  collection  des  Grands  Eerivains  français,  qui  compte  aujourd'hui 
quarante-trois  volumes. 


En  même  temps,  les  publications  classiques  se  renouvellent,  mettant  au 
service  de  nos  écoliers  et  de  nos  étudiants  les  résultats  les  plus  exacts  et 
les  plus  récents  des  recherches  de  la  science  et  de  l'érudition.  Citons,  dans 
cet  ordre  de  travaux,  le  Dictionnaire  Grec- Français  de  >1.  Bailly,  fruit  d'un 
labeur  de  vingt  années;  le  Cours  de  Grammaire  grecque  do  MM.  Ai.iiied 
Croiskt  et  Petitjean;  la  collection  si  originale  des  Lectures  historiques  réu¬ 
nies  par  les  professeurs  Maspero,  Paul  Guiraud,  Gii.-V.  Langlois,  Marièjol, 
Lacour-Gayet;  celle  des  Géographies  classiques  de  MM.  Sciirader  et  Gali.oui  - 
dec,  illustrées  de  cartes  en  couleurs;  celle  dos  Morceaux  choisis  des  ailleurs 
français  de  M.  Albert  Gahen;  celle  enfin  des  textes  classiques  français, 
latins  et  grecs,  publiés  et  annotés  par  MM.  Bruni hère,  Lanson,  Gaston 
Paris,  Petit  de  Jullemlle,  Rébelliau,  Benoist,  IIomolle,  Riemann,  \i.irer  Choi- 
set,  Tournier,  Henri  Weill,  etc. 


Même  activité  dans  le  développement  des  collections  réservées  à  l'enfance 
ou  à  la  jeunesse;  nous  retrouvons  la  fameuse  Bibliothèque  rose  et  celte 
Bibliothèque  des  Ecoles  cl  des  Familles  qui  a  surtout  pour  but  do  fournir  nos 
écoles  de  livres  de  prix,  excellents  par  le  texte  et  richement  illustrés. 


Mais  des  efforts  plus  nouveaux  encore,  créés  par  les  circonstances,  ont  eu 
pour  effet  de  renouveler  chez  nous  les  études  géographiques,  en  leur  impri¬ 
mant  une  puissante  impulsion. 

Ce  mouvement,  la  librairie  Hachette  Lavait,  dès  avant  la  période  qui  nous 
occupe,  pressenti  et  favorisé  :  l'achèvement  de  la  Géographie  universelle 
d’ÉLisÉE  Reclus,  celui  du  Nouveau  Dictionnaire  de  Géographie  par  \ivun 
de  Saint-Martin  et  L.  Rousselet,  en  portent  témoignage.  Sous  la  direction 
de  M.  F.  Schrader  s'avance  la  publication  du  grand  Atlas  commencé  par 
Vivien  de  Saint-Martin,  puis  parait  II  lias  de  Géographie  moderne  avec  le 
concours  de  MM.  Prudent  et  Anthoine,  su  i  \  i  de  l'Atlas  de  poche  qui  en 
est  l'abrégé.  A  son  tour,  le  succès  de  cette  publication  engendre  celle 
de  V Allas  de  géographie  historique,  publié  ^ous  la  même  direction,  par 
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MM.  Maspero,  Guiraud,  Longnon,  etc.  Enfin,  ce  sera  le  couronnement  de  cette 
série  des  travaux  du  bureau  géographique  dirigé  par  M.  Schrarer,  que  I  éta¬ 
blissement,  à  l'Exposition  de  1900,  de  son  Globe  terrestre  en  relief  et  de 
cette  vaste  Carte  de  France  également  en  relief  dont  les  diverses  parties 
doivent  former  les  quatre-vingt-six  cartes  d'un  allas  de  nos  départements. 

M.  Paul  Joanne  et  ses  collaborateurs  poursuivent  leur  ( îrand  Dictionnaire 
géographique  et  administratif  de  la  France ;  la  collection  des  (laides  Joanne 
renouvelle  annuellement  la  sério  des  volumes  de  l' Itinéraire  de  ta  France 
et  s  enrichit  de  la  Grèce  de  M.  Haussoullier,  de  1  Egypte  de  M.  Bén édite,  et 
de  monographies  qui,  par  la  modicité  de  leur  prix,  s’adressent  à  toutes  les 
bourses.  Quant  aux  grands  voyages  d  exploration,  nous  nous  bornerons  a 
signaler  ici,  parce  qu'ils  n’intéressent  pas  moins  le  patriotisme  que  la  science, 
le  livre  du  capitaine  Binger,  Du  Niger  an  golfe  de  Gainée ,  et  celui  du  com¬ 
mandant  Maistre,  .1  travers  l'Afrique  centrale. 


Non  moins  intéressants  sont  les  efforts  tentés  dans  le  domaine  des  grandes 
publications  illustrées.  Tandis  que  se  poursuit  I  Histoire  de  l’Art  dans  l'anti¬ 
quité  de  MM.  Perrot  et  Chipiez,  M.  Maspero  termine  son  Histoire  ancienne 
( les  peuples  de  I  Orient  classique  et  M.  Schlumberger  son  Fpopée  byzantine  a 
la  fin  du  siècle.  Le  nom  de  ces  savants  nous  dispense  de  louer  le  texte  de 
leurs  ouvrages;  mais  l'illustration,  empruntée  aux  documents  authentiques, 
forme  une  encvclopédie  figurée  des  époques  dont  ils  nous  racontent  I  histoire. 

Et,  si  l’on  passe  de  l'antiquité  ou  du  moyen  âge  aux  temps  modernes,  on 
peut  dire  la  même  chose  des  tailles-douces  et  des  gravures  qui  illustrent 
abondamment  Jeanne  <1  Arc,  le  Grand  Siècle,  le  Dix-huitième  Siècle,  le 
Napoléon  raconté  par  I  image,  le  Dix-neuvième  Siècle  :  c'est,  dans  chacun 
de  ces  volumes,  toute  la  vie  et  tout  l'art  d'une  époque  qui  sont  présentés  au 
public.  Il  en  faut  dire  autant  des  œuvres  d'art  très  nombreuses  qu  encadrent 
le  texte  de  M.  Yuillier  et  celui  de  M.  Dayot  dans  la  Danse  et  I  Image  de  la 
Femme.  Mais  il  faut  le  dire  surtout  de  cette  collection  de  volumes  consacres 
aux  grands  artistes,  qui  débute  par  le  Raphaël  et  \  Histoire  de  I  \rt  a  /  époque 
de  la  Renaissance  de  M.  Eugène  Müntz  et  qui  s'est  depuis  enrichie  de  son 
Léonard  de  Vinci,  du  Rembrandt  et  du  Rubens  de  M.  Emile  Michel,  du 
Meissonier  de  M.  Gréard. 

Plus  spécialement  destinés  aux  jeunes  générations  sont  ces  volumes 
d  inspiration  héroïque,  où  les  éditeurs  ont  tiré  un  heureux  parti  de  I  illus¬ 
tration  en  couleurs,  les  Mémoires  de  Roulis,  ceux  du  sergent  Houryoyne, 
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les  Cahiers  du  capitaine  Coiqnel,  les  récits  militaires  que  >1.  M.  Loin  a  réunis 
sous  co  titre  :  Au  drapeau  !,  les  Champs  de  bataille  de  France  de  M.  (lu.  Mali». 


Mais  nulle  part  le  souci  de  suivre  les  mouvements,  les  aspirations  do  la 
société  contemporaine,  avide  de  savoir,  et  désireuse  <1  être  informée  rapide¬ 
ment,  ne  s’est  mieux  manifesté  que  par  le  renouvellement  ou  la  fondation  de 
certaines  publications  périodiques.  Renouvelé,  le  Tour  du  momie ,  qui,  à  ses 
grands  récits  de  voyages,  a  joint  toutes  les  informations  qui  intéressent  la 
géographie,  le  tourisme  et  les  explorations;  renouvelé,  Mon  Journal,  ce 
recueil  d’histoires  et  d’images  en  couleurs  pour  les  enfants  qui  ne  sont  pas 
encore  en  âge  de  lire  son  aîné  le  Journal  de  la  Jeunesse ;  le  succès  l  a  trans¬ 
formé.  Mais  c’est  une  création  absolument  neuve  que  celle  de  la  Mode  pra¬ 
tique  ^  cette  véritable  revue  de  la  famille  dirigée  par  Mme  de  Ihtoi  iei.i.es  où 
ont  pris  naissance  la  plupart  des  romans  qui  forment  la  Celile  llibl iollièque 
de  la  Famille ,  délicate  collection  de  romans  pour  les  jeunes  tilles  et  les  jeunes 
femmes.  A  elle  encore  peut  se  rattacher  la  Quinzaine  musicale,  si  utile  à 
l’organisation  des  petites  soirées  intimes. 


L’ Almanach  Hachette,  cette  encyclopédie  de  la  vie  pratique,  fut  une  nou¬ 
veauté  du  même  genre,  et  ce  fut  celle  peut-être  dont  le  succès  fut  le  plus 
étendu,  et  aussi  le  plus  fécond.  Car  ce  sont  de  véritables  extensions  de  cet 
Almanach  si  avidement  accueilli  par  le  public  que  le  Caris-Hachette,  cet 
annuaire  commercial,  administratif  et  mondain  qui  est  devenu  une  sorte  de 
répertoire  indispensable  de  la  société  parisienne  et  du  commerce;  cet  I liua- 
naeli  du  Drapeau,  livret  du  patriote,  du  marin  et  du  soldat;  ces  Lectures 
pour  tous  qui,  avec  leurs  articles  infiniment  divers,  leur  illustration  abon¬ 
dante,  instructive,  parlante,  leurs  nouvelles  et  leurs  romans  à  la  fois  très 
littéraires  et  très  mouvementés,  sont  le  type  même  de  la  revue  moderne 
mensuelle  et  vraiment  populaire. 


C’est  sur  ce  mot  qu’il  convient  de  terminer  cette  monographie;  il  n'en  est 
pas  qui  rende  mieux  compte  des  efforts  nouveaux  qui  se  combinent,  à  la 
librairie  Hachette,  avec  le  respect  des  traditions  de  la  maison  et  le  légitimé 
souci  de  servir,  comme  par  le  passé,  les  intérêts  le>  plus  élevés  de  l'art,  de 
la  littérature  et  de  la  science. 


lmp.  Lahure 
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ANCIENNE  MAISON  MARTINET 


JULES  HAUTEGCEUR 

ÉDITEUR  D'ESTAMPES 

HUE  DE  RIVOLI,  172,  ET  RUE  1>E  ROHAN,  2,  A  PARIS 
La  Maison  n'a  pas  de  Succursale 
ADRESSE  TÉLÉGRAPHIQUE  :  JULCŒUR  PARIS 
Téléphone  107.00 


Cette  maison,  une  des  plus  anciennes  de  Paris,  lut  fondée 
en  1790  par  M.  Martinet,  qui  s'occupait  principalement  de 
publications  d’actualité,  caricatures  et  costumes  de  théâtre. 

En  1820,  M.  Honorât  Hautecœur  épouse  MHo  Martinet  et 
continue  les  affaires  sous  le  nom  de  Hautecœur-Martinet 
jusqu'en  1841,  époque  à  laquelle  les  deux  fils  issus  de  ce 
mariage.  MM.  Eugène  et  Alfred  Hautecœur,  prennent  la  suc¬ 
cession  sous  la  raison  sociale  :  Maison  Martinet,  Hautecœur 
frères. 

La  Société  Hautecœur  frères  fut  dissoute  à  lamiableen  1808. 
et  M.  Alfred  Hautecœur  conservait  toutes  les  publications 
du  fonds  de  la  Maison  Martinet,  sous  la  raison  sociale: 
Ancienne  Maison  Martinet,  Alfred  Hautecœur.  Enfin  en  1879, 
M.  Alfred  Hautecœur  s'accocie  à  son  fils  unique  et  son  colla¬ 
borateur  depuis  1800,  M.  Jules  Hautecœur.  lequel,  en  no¬ 
vembre  1882,  par  suite  du  décès  de  son  père,  devient  seul 
propriétaire  de  l’ancienne  Maison  Martinet. 

A  partir  de  1884,  M.  Jules  Hautecœur  donne  un  nouvel 
essor  à  la  maison  par  des  publications  artistiques  en  taille- 
douce,  gravures  au  burin,  à  l’eau-forte  et  en  photogravures, 
quelques-unes  de  ces  dernières  imprimées  en  couleurs, 
comme  fac-similés  d’aquarelles,  donnent  l’illusion  complète 
d’un  original. 

Plus  de  250  planches,  tant  gravures  que  photogravures, 
ont  été  publiées  depuis  quelques  années. 
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JULES  IIAUTECŒUR,  ÉDITEUR  D’ESTAMPES 
Ruo  Je  Rivoli,  17J,  Paris. 

GRAVURES  AU  BURIN  ET  EAUX-FORTES  EXPOSÉES 


1807 


PEINT  PAR  13.  MEISSONIER  —  GRAVE  PAR  L.  HUET 
D’APRÈS  LE  TABLEAU  ORIGINAL  AU  MUSÉE  MÉTROPOLITAIN  DE  NEW-YORK 

Epreuve  (le  remarque  sur  parchemin. 

(  Cette  planche  sera  détruite  après  l'impression  des  tirages  annoncés.  ) 

L’ORDONNANCE 

GRAVÉ  PAR  FOCILLOX,  D’APRÈS  E.  MEISSONIER 

Épreuve  de  remarque  sur  parchemin. 

(  Cette  planche  sera  détruite  après  l'impression  des  tirages  annoncés.  ) 

1814 

GRAVÉ  PAR  L.  R  U  ET,  d’aPRËS  E.  MEISSONIER 

Épreuve  de  remarque  sur  parchemin. 

(  Celte  planche  est  détruite.) 

LES  JOUEURS  DE  BOULES 

GRAVÉ  PAR  L  .  R  U  E  T ,  d’aPRÈS  E  .  MEISSONIER 

Épreuve  de  remarque  sur  parchemin. 


PARTIE  PERDUE 

GRAVÉ  PAR  FOUQUET  DORVAL,  I)’ APRÈS  E.  MEISSONIER 

Épreuve  de  remarque  sur  parchemin. 
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JULES  II  A  UT  E  C  GE  U  R ,  ÉDITEUR  D’ESTAMPES 
Rue  de  Rivoli,  172,  Paris. 


PRIM AVERA 

GRAVÉ  PAR  J  A  SIX  S  Kl,  d’  A  PRES  BOTTICELLt 

Epreuve  de  remarque  sur  parchemin. 


REMBRANDT 

gravé  par  coppier,  d’après  le  tableau  original  au  MUSÉE  DU  LOUVRE 
Epreuve  de  remarque  sur  parchemin. 

Les  Fiançailles 

GRAVÉ  PAR  ABEL  MIGNON,  D’APRÈS  LOUIS  LET.OIR 
Epreuve  de  remarque  sur  parchemin. 

LE  LISEUR 

GRAVÉ  PAR  VIBOUT,  d’aPRÈS  MEISSONIER 

Epreuve  de  remarque  sur  parchemin. 

LE  PETIT  DÉJEUNER 

GRAVÉ  PAR  C .  COPPIER,  D'APRES  E .  MEISSONIER 

Epreuve  de  remarque  sur  parchemin. 

MADAME  RÉCAMIER 

GRAVÉ  PAR  ROLAND,  D  ’  A  P  R  K  S  G  K  R  A  R I» 

Épreuve  de  remarque  sur  parchemin. 
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JULES  II  A  U  T  ECŒ  U  K  ,  ÉDITEUR  R  EST.VM  DES 
Rue  île  Rivoli,  17-,’.  Paris. 


FAC-SIMILÉS  D’AQUARELLES  EXPOSÉS 


IMPRIMES  K  N  COULEURS  SUR.  UNE  SEULE  IM  VN<  HE 


La  Guinguette  à  la  mode. 

Le  Menuet, 

La  Pavane, 

En  route  pour  le  marché , 

Dame  Louis  X  VI  à  la  promenade, 


d’après  Lionel  Péraux. 


—  C.  Delon. 


PHOTOGRAVURES  COLORIÉES  A  LA  MAIN 

d’après  Lionel  Péraux. 


En  Reconnaissance, 
L'Attaque , 

Fête  sous  l'Empire, 
Fête  villageoise, 


ESTAMPES  EN  MINIATURE 


Charme  de  printemps, 
Plaisirs  d'hiver, 

La  Bande  merveilleuse, 


d’après  Lionel  Péraux. 
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H.  HERLUISON 

LIBRAIRE-ÉDITEUR 

17,  —  Rue  Jeanne  -  d’Arc,  —  17 

ORLÉANS 

O  R  ♦ - 


Fondée  en  1835  par  Etienne- Pierre 
Herluison,  né  à  Orléans  en  4 808,  décédé 
en  4861,  la  librairie  compte  aujourd'hui 
65  années  d’existence. 

Le  titulaire  actuel,  associé  à  ses  travaux 
dès  1850,  succéda  à  son  père  en  1858.  A 
partir  de  cette  époque,  il  se  consacra  aux 
publications  orléanaises. 

Empruntant  ses  éléments  aux  diverses 
branches  de  la  Bibliographie,  son  catalogue 
se  compose  de  deux  parties  :  l’une  com¬ 
prenant  l’Histoire  générale  de  la  Province, 
l’autre  les  Œuvres  des  auteurs  Orléanais. 


1900 


I,  —  Collections.  —  Bibliothèque  orléanaise.  —  Mémoires  des  Sociétés  savantes. 
Opuscules  rares  ou  inédits  relatifs  à  Jeanne  d’Arc.  —  leonograi*hic  orléanaise. 


LA  PUCF.LLE  D'ORLÉANS 

d'après  le  lableau  de  l’ancien  Hôtel  de  A'  il  le,  XVI"  siècle 
(Musée  historique  d’Orléans). 


II.  —  Beaux-Arts. —  Histoire  de  l’art.  —  Monographies  sur  les  Beaux-Arts 
Biographies  artistiques.  —  Portraits  se  rapportant  à  l'Iconographie  orléanaise. 
Vues,  Monuments,  Antiquités,  Frontispices,  Ex  libres  et  antres  illustrations. 


PROMENADES  PITTORESQUES  DANS  LE  LOIRET 


Châteaux,  Monuments,  Paysages. 


Par  Emile  Huet,  avocat  du  barreau  d’Orléans.  —  Dessins  de  Paul  Pigelei. 
uvrage  honoré  d’une  MÉDAILLE  D’ARGENT,  de  la  Société  Française  d’A rchéologie. 
(Celte  planche  et  la  suivante  sont  extraites  (le  cet  ouvrage 


III 


.  —  Belles-Lettres.  —  Réimpression  des  anciens  poètes  do  l’Orléanais. 
Œuvres  oratoires,  littéraires  ou  d’érudition,  eomtemporaines. 


Orléans.  —  Impasse  Cour-IIado,  près  la  rue  Bourgogne  et  l’ancienne  rue 
des  Bahutiers  (Siège  de  la  librairie,  1835-1850). 


IV.  —  Histoire.  —  Travaux  historiques  :  Monographies  des  villes,  villages, 
ahbayes,  églises  et  châteaux.  —  Faits  mémorables,  notamment  publications  relatives 
au  siège  d’Orléans,  de  1428-1429  et  à  la  Pucelle  d'Orléans. 


PARIS  Rue  Jacob 
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Il  cl /.cl 

N  sait  que  l’éditeur  Hetzel  a  écrit,  sous  le  nom  de 
Stahl,  de  charmants  ouvrages  de  moraliste  et 
PwyJI  d’humoriste,  et  que  c'est  surtout  à  la  jeunesse 
qu'il  a  consacré  son  talent. 

r 

Le  Magasin  d’Education  et  de  Récréation. 

fondé  par  lui  en  1864  avec  le  concours  de  Jules  Verne  et 
de  Jean  Macé,  a  été  sa  véritable  base  d’opérations,  c'est  de 
là  qu’est  sortie  la 

COLLECTION  HETZEL 

qui  compte  à  l’heure  actuelle  des  centaines  d’ouvrages  utiles  ou 
brillants  s’adressant  aux  divers  âges. 

Ce  périodique  a  \  aujourd'hui  trente-six 

ans  d’existence  et  il  -  \  fait  autorité  puisque 

l'Académie  en  le  /  *v  couronnant  lui  a 

fait  une  situa-  jj  9^%^  tion  à  part,  puis- 

qu'cn  toutes  les  t  ,  familles  il  est 

accepté  pour  ses  notions  de 

science  et  de  littérature,  pour 

sa  morale  failli-  1  jjlSEBSk  \  j  liére.  pour  ses 

contes  touchants  \  ou  divertissants. 

D’importantes  \<Æ>  publications  ont élé 

éditées  parla  Maison  Hetzel:  le  Hugo,  le 

Michelet,  sans  compter  ^ la  Comédie  humaine, 
qu’elle  eut  l’honneur  p.-j.  hetzel  m.-j.siahi)  d'inaugurer  quand 
Balzac  n’était  pas  encore  génie  incontesté.  Mais  le  fonds  de  cette 

COLLECTION  HETZEL 


librairie,  présentement,  c'est  l’éducation  et  la  récréation.  VA 
chaque  année  apporte  un  bon  lot  de  ces  livres  sains  et  de  forme 
aimable  préparés  avec  autant  de  sollicitude  par  l’IIetzel  deuxième 
du  nom  que  par  le  premier. 

L’éducation,  la  manière  douce  et  riante,  est  pratiquée  avec 
beaucoup  de  conviction  et  d’autorité  par  AL  Legouvé,  l'aimable 
et  toujours  alerte  doyen  de  l’Académie  française. 

La  Collection  Iletzel  a,  chaque  année, 
son  volume  de  Jules  Verne.  L'auteur 
des  Voyages  extraordinaires,  le 
poète  épique  et  dramatique  du  Tour 
du  Monde  en  quatre-vingts 
jours,  est  un  des  fondateurs  de  la 
Bibliothèque  d'éducation  et  de  récréa¬ 
tion.  Lt  il  a  son  public  fidèle,  qu'il  pro¬ 
mène  à  son  gré  dans  les  aventures 
terrifiantes,  les  expéditions  les  plus 
chimériques,  et  aussi  à  travers  les  complications  plaisantes;  car 
l'imagination  de  AL  Jules  Verne  tient  les  deux  genres,  le  tragique 
et  le  joyeux.  Son  œuvre  complète  forme  80  volumes  in- 1 8,  dont 
la  plupart  ont  atteint  de  très  nombreuses  éditions. 

AI.  André  Laurie,  dont  la  série  d'études  sur  la  Vie  de 

Collège  dans  tous  les  temps  et  dans  tous  les  pays 


Jules  Verne 


est  si  solide  et  si  curieuse,  s'adonne  aussi  a  des  récits  iréoirra- 

n  p 

phiques  et  scientifiques  fort  émouvants  composant  une  intéres¬ 
sante  collection  de  Romans  d’Aventures. 


LES  NAUFRAGÉS  S  ETAIENT  RÉUNIS  AUTOUR  DI  FOYER.  (Page  311.) 
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Dessin  d’Emile  BAYARD 


La  bibliothèque,  riche 
de  plus  de  600  volumes 
et  albums,  a  ses  rayons 
étagés,  selon  la  taille 
et  les  capacités  de 
ses  différents  clients. 

Des  petits  dialo¬ 
gues 


h 


d'en¬ 
fants 
et  des  ex¬ 
clamations 
ingé¬ 
nues 
jus- 
q  u’ aux 


beaux  récits  d'ima¬ 
gination  et  aux 
beaux  traités  de  littérature 
ou  de  science,  on  en  a  pour 
tous  les  âges;  on  a  une  col¬ 
lection  copieuse  de  volumes 
délicats  dont  les  auteurs  sont 
pour  la  plupart  célèbres. 
Citons,  à  côté  de  ceux 
que  nous  avons  déjà 
nommés,  Hector  Malot, 
l’auteur  de  Sans 
Famille  et  de 
,  tant  d'autres  chefs- 
d’œuvre;  Lucien 
Biart,  Jules  San- 
deau,  qui  a  donné 
à  cette  bibliothè¬ 
que  La  Roche 
aux  Mouettes  et  y  a  adapté  Mademoiselle  de  la  Sei 
glière  et  La  Petite  fée  du  village,  Victor  de  Laprade; 


Extrait  des  «  Contes  choisis  » 
d'Alphonse  Daudet 


COLLECTION  HETZEL 

F.  Brunetière,  qui  a  apporté  une  magistrale  étude  sur  le  Théâ¬ 
tre  de  Corneille;  G.  Sand,  Alex.  Dumas,  Viollet-le  Duc,  à  qui 
la  jeunesse  doit  de  pouvoir  s'initier  à  l'archéologie  et  à  l'architec¬ 
ture  et  y  prendre  goût;  Ulbach,  Th.  Bentzon,  L.  Ratisbonne, 
Alphonse  Daudet,  Alfred  Rambaud,  l'ancien  ministre  de  l’In¬ 
struction  publique  qui,  dans  L’Anneau  de  César,  a  retracé 
les  luttes  des  Gaulois  défendant  leur  indépendance  contre  César; 
S.  Blandy,  de  Bréhat,  Desnoyers,  Erckmann-Chatrian,  dont  les 
Romans  nationaux  et  populaires  sont  à  jamais  célèbres: 
Gennevraye,  Ch.  Nodier,  Elisée  Reclus,  le  savant  géographe, 
C  .Flammarion, O. Feuillet, de  C  h  e  r v  i  1 1  e ,  T  o  1  s  toï ,  Maync-Rcid,  etc. 

Victor  Hugo  occupe  une  place  à  part. 
L'édition  définitive  ne  varietur  de  ses 
œuvres  est  complète  dans  les  formats  in-8" 
(48  volumes  et  in-18  (70  volumes). 

L’enseignement  professionnel  est  largement  et  judicieusement 
représenté  dans  la  Collection  Hetzel.  La  Bibliothèque  des 
professions  industrielles,  commerciales,  agricoles 
et  libérales  ne  compte  pas  moins  de  12 5  volumes  répartis 
en  onze  catégories  répondant  à  des  spécialités  particulières. 


VOIR  CI-CONTRE  UN  SPECIMEN  DES  GRAVURES  EN  CHROMOTYPOGRAPHII. 
SERVANT  A  L'iLLUSTRATION  DES  ŒUVRES  DE  JULES  VERNE 

lmp.  Lahure. 


Alexandre  HOUSSIAUX 

Libraire-Edi  leur 

Successeur  de  L.  HÉBERT 

7,  rue  Perron  et,  Paris 

+@■4* 


Maison  fondée  en  1846  par  M.  Alexandre  IIoussiaux,  continuée  par 
sa  veuve,  puis  par  M.  Léonce  Hébert,  son  gendre,  de  1866  à  1891,  et 
reprise  ensuite  par  M.  Alexandre  IIoussiaux,  neveu  du  fondateur. 

Après  avoir  débuté  par  une  série  d'almanachs  illustrés  qui  eurent  à 
leur  époque  un  grand  succès,  cette  Librairie  a  publié  les  Chants  et 
Chansons  de  Pierre  Dupont,  et,  plus  tard,  les  Œuvres  complètes  de 
Balzac  et  celles  de  Victor  Hugo. 

Depuis,  elle  s'est  toujours  attachée  à  l'édition  des  Œuvres  complètes 
des  plus  célèbres  auteurs  contemporains;  publications  d'un  prix  modéré, 
mais  néanmoins  d'une  impression  des  plus  soignées,  et  toujours  illustrées 
par  des  artistes  du  plus  grand  talent. 

Son  catalogue  s’est  enrichi  successivement  des  Œuvres  complètes 
d’Alfred  de  Musset,  de  celles  de  François  Coppée  et  d’une  magnifique 
illustration  de  Victor  Hugo,  éditées  par  M.  L.  Hébert;  et,  fidèle  aux  tra¬ 
ditions  de  ses  prédécesseurs,  M.  Alexandre  IIoussiaux  vient,  à  son  tour, 
de  publier  une  illustration  des  Œuvres  de  Flaubert  et  l'édition  défi¬ 
nitive  des  Œuvres  complètes  d'Alphonse  Daudet  —  édition  illustrée  de 
gravures  à  l’eau-forte,  d’après  les  compositions  d'Emile  Adan,  A.  Da- 
want,  A. -F.  Gorguet,  P. -A.  Laurens  et  C.  Léandre. 


Récompenses  aux  précédentes  Expositions 


PARIS,  1889,  Médaille  d’Argent 
PARIS,  1894,  Exposition  du  Livre,  Médaille  d’ür 
BRUXELLES,  1897,  Médaille  d’Ou 
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sentit  mourir;  il  croyait  à  une  mystification.  Mais  non  ! 
tout  Tarascon  était  là,  chapeaux  en  l’air,  et  sympathique. 
Voilà  le  brave  commandant  Bravida,  l'armurier  (ios- 
tecalde ,  le  président,  le  pharmacien,  et  tout  le  noble 
corps  des  chasseurs  de  casquettes  qui  se  presse  autour 
de  son  chef,  et  le  porte  en  triomphe  tout  le  long  des 
escaliers... 

Singuliers  effets  du  mirage  !  la  peau  du  lion  aveugle, 
envoyée  à  Bravida,  était,  cause  de  tout  ce  bruit.  Avec 
cette  modeste  fourrure  exposée  au  cercle,  les  Tarascon- 
nais,  et  derrière  eux  tout  le  Midi,  s’étaient  monté  la  tète. 
Le  Sémaphore  avait  parlé.  On  avait  inventé  un  drame. 
Ce  n’était  plus  un  lion  que  Tarlarin  avait  tué,  c’étaient 
dix  lions,  vingt  lions,  une  marmelade  de  lions!  Aussi 
Tarlarin,  débarquant  à  Marseille,  y  était  déjà  illustre 
sans  le  savoir,  et  un  télégramme  enthousiaste  l’avait 
devancé  de  deux  heures  dans  sa  ville  natale. 

Mais  ce  qui  mit  le  comble  h  la  joie  populaire,  ce  fut 
quand  on  vit  un  animal  fantastique,  couvert  de  poussière 
et  de  sueur,  apparaître  derrière  le  héros,  et  descendre  à 
cloche-pied  l’escalier  de  la  gare.  Tarascon  crut  un  ins¬ 
tant  sa  Tarasque  revenue. 

Tarlarin  rassura  ses  compatriotes. 

—  C’est  mon  chameau,  dit-il. 

Et  déjà  sous  l’influence  du  soleil  tarasconnais,  ce  beau 
soleil  qui  fait  mentir  ingénument,  il  ajouta  en  caressant 
la  bosse  du  dromadaire  : 

—  C’est  une  noble  bête!...  Elle  m’a  vu  tuer  tous  mes 
lions. 

Là-dessus,  il  prit  familièrement  le  bras  du  comman¬ 
dant,  rouge  de  bonheur;  et,  suivi  de  son  chameau,  en¬ 
touré  des  chasseurs  de  casquettes,  acclamé  par  tout  le 
peuple,  il  se  dirigea  paisiblement  vers  la  maison  du  bao- 
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Cal me  et  fier  il  prit  gaaliar 
deirent  Je  chemin  de  la  gare 
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MILITZA. 

Quel  mot  prononces-tu?  Sois  confiant,  mon  maître. 
Ce  chagrin  qui  te  navre,  oh  !  fais-le-moi  connaître. 
Me  suis-je  donc  trompée  alors  qu’en  ta  maison 
J’ai  cru  voir  se  glisser  la  pâle  trahison  ? 

Dis-moi  comment  la  mort  soudaine  est  descendue 
Sur  l’homme  dont  là-bas  triomphe  la  statue. 

Et  pourquoi,  depuis  lors,  le  vent  du  désespoir 
Souffle  sur  toi... 


CONSTANTIN. 

Non!  non!  Tu  11e  dois  rien  savoir. 
Mon  père  est  un  héros  tombé  pour  la  patrie; 

Et  le  soupçon  dont  fut  sa  loyauté  flétrie 
Par  nous  deux,  et  qu’ici  tu  m’oses  rappeler, 
Militza,  jure-moi  de  n’en  jamais  parler  ! 


MILITZA. 

J’obéirai.  Sur  quoi  veux-tu  que  je  le  jure? 

La,  tiens,  sur  ce  poignard  qui  vient  de  ta  ceinture 
Et  que  je  porte  ainsi  qu’un  souvenir  sacré  ! 

Je  11e  parlerai  plus  de  cela.  C’est  juré. 

Du  moins,  apaise-toi,  cher  maître.  Que  ma  lèvre 
Se  posant  sur  ta  main  en  calme  un  peu  la  fièvre, 
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Que  sont-ils  devenus,  les  chagrins  de  ma  vie? 

Tout  ce  qui  m’a  fait  vieux  est  bien  loin  maintenant; 
Et  rien  qu’en  regardant  cette  vallée  amie, 

Je  redeviens  entant! 


O  puissance  du  temps!  ô  légères  années! 

Vous  emportez  nos  pleurs,  nos  cris  et  nos  regrets; 
Mais  la  pitié  vous  prend,  et  sur  nos  (leurs  fanées 
Vous  ne  marchez  jamais. 

Tout  mon  cœur  te  bénit,  bonté  consolatrice! 

Je  n’aurais  jamais  cru  que  l’on  pùt  tant  souffrir 
D’une  telle  blessure,  et  que  sa  cicatrice 
Fût  si  douce  à  sentir. 

Loin  de  moi  les  vains  mots,  les  frivoles  pensées, 

Des  vulgaires  douleurs  linceul  accoutumé, 

Que  viennent  étaler  sur  leurs  amours  passées 
Ceux  qui  n’ont  point  aimé! 

Dante,  pourquoi  dis-tu  qu’il  n’est  pire  misère 
Qu’un  souvenir  heureux  dans  les  jours  de  douleur? 
Quel  chagrin  t’a  dicté  cette  parole  amère. 

Cette  offense  au  malheur? 

En  est-il  donc  moins  vrai  que  la  lumière  existe, 

Et  faut-il  l’oublier  du  moment  qu’il  fait  nuit? 
Est-ce  bien  toi,  grande  âme  immortellement  triste, 
Est-ce  toi  qui  l’as  dit? 


r 
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Société  Anonyme.  —  Capital  800,000  Crânes 

93,  BOULEVARD  SAINT-GERMAIN,  93 
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Directeur-Fondateur:  Marcel  BAUDOUIN 

La  Société  de  /'Institut  de  Bibliographie  a  été  créée  dans  le 
but  de  propager ,  dans  le  milieu  des  Editeurs ,  les  méthodes  nouvelles 
de  la  Bibliographie  internationale  moderne. 

Les  Travaux  d' Editions,  dont  elle  s'occupe  d'une  façon  spéciale, 
ont  trait  : 

i°  Aux  Publications  bibliographiques  pures,  qui  comprennent 
surtout  des  volumes  de  Tables  de  Matières,  de  Répertoires  Bibliographiques, 
de  Catalogues,  et  des  Journaux  mensuels  de  Bibliographie  technique , 
comme  la  Bibliographia  Medica,  etc.,  etc.;  ou  sont  constituées  par  des 
impressions  spéciales  sur  fiches  du  Modèle  international  Composition  à  la 
Machine  à  composer  perfectionnée). 

2°  A  l' introduction  des  Impressions  en  Gouleurs  dans  les  Jour¬ 
naux  de  Sciences  (Archives  provinciales  de  Chirurgie,  1892;  Archives 
Provinciales  de  Médecine,  etc.),  à  l'aide  de  la  Photogravure  à  la  demi-teinte, 
par  les  procédés  les  plus  perfectionnés  et  les  plus  rapides. 

Toutefois ,  en  dehors  de  ces  deux  Spécialités,  grâce  à  l’outillage 
très  spécial  de  son  Alusée  de  Bibliographie  (Paris),  et  de  son 
Imprimerie  [Le  Mans),  elle  se  charge  de  toutes  sortes  d' Editions, 
quelles  qu'elles  soient  :  Livres  rares,  Traités  techniques  en  langues 
étrangères  ;  Impressions  commerciales,  etc. 

Voici  la  Liste  de  ses  principales  publications  : 

Journaux  :  Archives  provinciales  de  Chirurgie.  —  Archives  provinciales  de 
Médecine.  —  Archives  provinciales  des  Sciences.  —  Galette  Médicale  de  Paris. 

—  Bibliographia  Medica,  etc.,  etc. 

Volumes:  Chirurgie  de  l’Utérus,  par  H.  Delagénière.  —  Chirurgie  de  l'In¬ 
testin,  par  M.  Jeannel.  —  Chirurgie  du  Foie  et  des  Voies  biliaires,  par 
Pantalon]. —  La  Suture  intestinale,  par  F.  Terrier  et  Marcel  Baudouin.  —  Flore 
de  Vendée,  par  Douteau.  —  Congrès  international  des  Pèches  maritimes 
(Les  Sables-d’OIonne,  1896).  —  Annuaire  des  Sociétés  savantes  (Paris,  1900). 

—  Les  Opérations  nouvelles  sur  les  Voies  biliaires,  par  Marcel  Baudouin,  etc. 

SOUS  PRESSE  : 

Questions  d'internat  (Volume  et  Impression  sur  Fiches),  par  Marcel  Bau¬ 
douin.  —  Les  Femmes-Médecins,  par  Marcel  Baudouin  (2  volumes).  —  Les 
Tables  de  la  Société  de  Biologie  (1849-1899).  —  Chirurgie  de  l'Intestin  2  e  édi¬ 
tion).  —  Annuaire  de  la  Presse  médicale  française,  etc. 
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Mrs  Augusta  STOWE-GULLEN 

[ 1 883,  M.  D.,  Vict.l 


Fille  de  Mrs  Emily  Howard  Stowe,  la  première  femme  médecin  qui 
ait  exercé  l'art  medical  au  Canada. 


Elleest  aujourd’hui  ma¬ 


riée. 

C’est  la  première  femme 
médecin,  qui  ait  été  reçue 
dans  une  Université  du 
Canada,  en  :883,  à  Vic¬ 
toria  University ,  après 
avoir  fait  ses  études  mé¬ 
dicales  à  7'oronto  School 
of  Medicine,  et  commencé 
à  Trinity  College. 

En  1 88 3 ,  elle  a  contri¬ 
bué  dans  une  très  large 
mesure  à  la  fondation  de 
l’Ontario  medical  Col¬ 
lege  for  Wotnen  à  To¬ 
ronto,  Ecole  où  elle  est 
actuellement  professeur 
des  Maladies  des  Enfants. 

La  photogravure  ci- 
jointe,  qui  la  représente 
en  toque  et  en  robe,  mon" 
tre  qu’il  s'agit  là  d’une 
femme  d’une  haute  intel¬ 
ligence,  d’une  grande 
énergie  morale,  très  ren¬ 
seignée  sur  sa  valeur  per¬ 
sonnelle  et  la  puissance 
de  ses  moyens  d’action. 

Avec  de  tels  atouts  dans 
son  jeu,  de  tels  charmes 
et  un  tel  talent,  elle  ne 
pouvait  que  triompher  et 
porter  haut,  au  Canada,  le 

M-  le  Dr  A.  Stowe-Gullen  (de  Toronto,  Canada).  drapeau  du  féminisme  de 

bon  aloi . 

Comme  sa  mère,  elle  n’a  pas,  au  début,  trouvé  partout  bon  accueil.  Et 
on  peut  dire  qu’au  Canada  comme  en  France,  les  premières  femmes  qui  se 
sont  lancées  dans  la  voie  ouverte  par  M"  Emily  et  Augusta  Stowe  ont 
éprouvé  les  plus  grandes  difficultés.  Mais,  désormais,  là  bas  comme  chez 
nous,  la  partie  est  gagnée.  On  ne  s’en  étonnera  pas  en  contemplant  une 
fois  de  plus  les  traits  de  Mrs  Augusta  H.  Stowe-Gullen. 


LA  FEMME-MEDECIN 


488 
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pour  le  second  les  débris  conjonctifs  péricanaliculaires ;  quelque¬ 
fois  même  on  a  pu  en  faire  trois  (Fig.  3o6). 


Tous  les  proce'dés 
de  suture  ont  été, 
comme  on  le  sup¬ 
pose,  essayés  (i).  On 
se  bornera  à  l’emploi 
des  points  séparés 
simples,  les  plus  pra¬ 
tiques  en  l’espèce,  au 
moins  pour  le  pre¬ 
mier  plan.  Si  un  se¬ 
cond  est  possible,  on 
devra  s’efforcer  d’em¬ 
ployer  le  procédé  de 
Lembert-Gzerny,  le 
plus  simple  et  le  plus 


Fig.  3og.  —  Cholédochotomie.  Incision  et  extraction  des 
calculs  faites.  —  Introduction  du  marteau  de  Halsted. — 
Les  flèches  indiquent  le  mouvement  à  imprimer  au 


et  I  86). 


2°  Procédé  de  Halsted  (1898)  ou  Suture  sur  support  en  marteau. 


—  Récemment  W.  S.  Halsted  (de  Philadelphie)  a  décrit  une  ingé¬ 
nieuse  méthode  pour  placer  les  lils  à  sutures  sur  le  cholédoque, 
comme  sur  les  autres  canaux  biliaires.  Pour  cela,  après  avoir,  sur 
les  bords  de  l’incision,  placé  des  Jils  suspenseurs ,  et  exécuté 
cette  incision  un  peu  en  dehors  du  calcul  à  extraire  [Fig.  3o 7),  il 
introduit,  l’extirpation  du  corps  étranger  faite  [Fig.  309),  la  tête 
d’un  instrument  spécial  Fig.  3o8),  qu’il  appelle  Miniature Hammer 
(petit  marteau),  dans  le  conduit  ouvert.  Les  points  de  suture  sont 
placés  alors;  ce  qui  se  fait  facilement,  puisqu’on  a  pour  tuteur  la 
tête  de  ce  marteau  [Fig.  3  10),  remplissant  le  canal  et  faisant  saillir 
les  parois  du  cholédoque.  De  plus,  les  sutures  sont  exécutées  par 
son  procédé,  c’est-à-dire  faites  en  U  à  anses  allongées,  ou  en 
double  capiton  à  points  de  Lembert.  Les  lils  passés,  on  retire  le 
marteau  et  on  fait  les  noeuds.  Nous  croyons  inutile  de  donner  une 
description  détaillée  de  ce  petit  marteau,  construit  en  aluminium. 
Qu’il  nous  suffise  d’ajouter  qu’expérimenté  sur  le  chien  par  Halsted, 
il  vient  d’être  employé  chez  l’homme  par  J.  J.  Buchanan  (de 
Pittsburg)  (1898),  qui  le  recommande  aussi  chaudement  que  son 
inventeur,  car  il  peut,  en  effet,  rendre  de  réels  services.  11  saute 
aux  yeux  que  la  suture  est  ainsi  grandement  facilitée. 

(1)  Michaux  (1898),  dans  un  cas  où  il  ne  pouvait  pas  suturer,  a  fermé  la  plaie  du 
cholédoque  avec  des  pinces  et  a  tamponné. 
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où,  dans  un  intervalle  de  quelques  années,  il  s’est  produit 
quinze  à  vingt  cas  de  fièvre  typhoïde;  d’autres  sont  habitées 
par  la  diphtérie,  etc. 

Nous  avons,  alors  que  nous  étions  Conseiller  municipal  de 
Nantes,  fait  voter  l’achat  d'étuves  cl  d’un  matériel  pour  la 
désinfection  ;  les  opérations  de  désinfection  sont  accomplies, 
sous  la  direction  du  Bureau  d'ilygièue,  par  un  personnel 
spécial,  pris  parmi  les  pompiers  casernés.  Ce  service  de 
désinfection  commence  à  atténuer  les  conséquences  de  Ja 
contamination  des  habitations  Fig.ïe. 


Fig.  S.  —  Etuve  et  équipe  de  désinfection  à  Nantes. 

A  la  suite  d’une  campagne  de  Presse  de  M.  le  l)1  Marcel 
Baudouin,  un  Service  de  Prompts  Secours,  confié  également 
aux  pompiers  casernés,  a  été  organisé  à  Nantes.  Le  per¬ 
sonnel  de  ce  service  se  porte  immédiatement,  avec  un  maté¬ 
riel  complet  de  secours,  sur  les  points  où  il  est  appelé  par 
le  téléphone  {Fig.  4). 

Il  existe  à  Nantes  un  Bureau  municipal  d  Hygiène  composé 
du  directeur,  M.  le  Dr  Chachereau,  aux  appointements  de 
4000  fr.,  avec  un  secrétaire  et  1000  fr.  de  frais  de  bureau. 
Le  Bureau  d’Hygiène  s’occupe  de  la  statistique  des  décès, 
reçoit  les  déclarations  des  maladies  contagieuses,  dirige  les 
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Ancienne  Maison  Eugène  ^OELY,  fondée  en  i83<) 


- £>—*—<» 

y 


GHAR^EVILLE 

(Ardennes) 


Cette  Maison,  la  plus  ancienne  et  l  une  des  plus  importantes  de 
la  région,  fut  fondée  en  1830  par  M.  Eugène  Jou.Y,  qui  s  entourant 
de  professeurs  distingués  et  de  spécialistes  dénoués,  fit  pu  nuire  suc¬ 
cessivement  des  Cours  d'enseignement  primaire  :  Géographie ,  Dessin  , 
Arithmétique,  Calcul,  Algèbre,  ainsi  que  des  Ouvrages  locaux  :  Géo¬ 
graphie  et  Cartes  des  Ardennes,  qui  obtinrent  le  plus  légitime  succès. 


En  1877,  son  fils  Edouard  prit 
la  succession  de  la  Maison.  .1  cette 
époque,  la  ville  de  Charleville  voyait 
sa  population  augmenter  considéra¬ 
blement  et  son  commerce  prendre 
une  grande  extension.  Stimulé  par 
les  circonstances ,  M.  Edouard  Jou.Y 
participa,  en  18/9 ,  à  l'exposition  du 
Concours  régional  qui  se  tenait  à 
Charleville  :  il  obtint  une  Médaille 
d'argent.  Ce  fut  le  point  de  départ 
d  une  longue  liste  de  récompenses 
recueillies  dans  différentes  Exposi¬ 
tions  françaises  ou  étrangères  et  (pu, 
éi  la  fin  de  1809,  atteignait  le  chiffre 
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de  vingt-deux.  —  Parmi  ces  récompenses,  il  convient  de  citer  :  les 

P 

Diplômes  d'honneur  remportés  à  Nancy ,  Epinal,  Chaumont ,  Dijon 
et  Hermonville  ;  les  Médailles  d'argent,  de  bronze  et  les  Mentions 
honorables  obtenues  à  Troyes,  Épernay,  Sedan,  Cènes  (Italie],  Alen¬ 
çon,  Armentières ,  Vichy,  Elbeuf,  Cette,  Nimes,  Villefranche-sur- 
Saône ,  etc... 


En  1809,  M.  Edouard  Joua’,  en  récompense  de  ses  efforts,  était 
nommé  Officier  d  '  Académie ,  et  la  même  année,  la  Société  Nationale 
d'encouragement  au  Bien,  de  Paris,  lui  décernait  solennellement  une 
Médaille  d'honneur  en  argent  pour  ses  nombreuses  publications  locales. 


Depuis  sa  fondation,  la  Librairie  E.  J  O  lia7  a  édité  un  grand 
nombre  d'ouvrages  ayant  Irait  principalement  d  /' instruction  publiyue 
et  à  C histoire  locale;  mais  c'est  surtout  dans  ces  dernières  années 
(pi  elle  s'est  fait  remarquer  par  des  éditions  illustrées  dont  le  luxe 
d'impression  ne  laissait  rien  à  désirer,  et  qui  ont  constitué  une 
heureuse  tentative  de  décentralisation  éditoriale. 


La  plus  importante  et  l  une  de. 


i  ]>Ius  récentes  de  ces  publications 
est  incontestablement  la  Géogra¬ 
phie  Illustrée  des  Ardexxes, 
un  volume  in-8°  raisin,  (te  820 
pages,  orné  de  280  illustrations 
inédites,  dont  0  hors  texte,  et  qui 
a  valu  à  son  auteur,  M.  Meyrac, 
en  février  1900,  la  grande  Mé¬ 
daille  d’argent  ( prix  Boni  roue]  de 
la  Société  de  Géographie  de  Paris. 


Le  CHATEAU  de  Bellevue 
où  fut  signée  la  capitulation  de  Sedan  en  1870. 

Gravure  extraite 

de  la  GÉOGRAPHIE  ILLUSTRÉE  DES  ARDENNES 
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par  A.  MEYRAC  (avec  préface  de  A.  CIIIQUET,  Professeur  au  Collège  de  France) 

(un  volume  in-8‘  raisin  de  820  pages,  sur  papier  de  luxe) 


2  3  0  Illustrations  incites 

(dont  6  hors  texte) 

représentant  les  sites  les  plus  pitto¬ 
resques  des  Ardennes  (Vallées  de 
la  Meuse  et  de  la  Semoy)  ;  les  vieilles 
Eglises  ;  les  anciens  Châteaux  ;  de 
nombreux  Villages  ardennais  ;  les 
principaux  Monuments  anciens  et 
modernes  ,  auxquels  s’attache  un 
souvenir  d  llistoire  ou  de  Légende, 
etc.,  etc... 

Prix  ;  8  francs. 


Ferme  de  la  Rowa 


du  pays  d’Arderçrçe 


par  Jules  MA ZÉ 


25  ILLUSTRATIONS 

M"*  C.  CHAUCIIET  : 

M  •  t .  O  N  D  H  E  X  ON  - 1  >  KSSI N  O  L  E Z  : 
M.  C.-H.  BERMYN  : 

M.  E.  DAMAS; 

M.  André  JOLLY; 

M.  Paul  NOËL. 

Frontispice  de  M.  J.-L.  TAVEMMEH. 


Prix  :  3  francs. 


CARTES  POSTALES  ILLUSTREES  DES  ARDENNES 
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MINISTRE  DE  LA  GUERRE  EN  1792  ET  MAIRE  DE  PARIS  SOUS  LA  TERREUR 


Dépendances  de  La  maison  de  l’ache,  à  Thin-le-Moutier 
( Réduction  de  l’une  des  4  planches  hors  texte) 


Sa  Retraite 

* 

u 

THIN-LE-MOUTIER 

i  Ardennes) 

PAt^ 

Louis  PIERQUIN 


Ouvrage  orné  de 

4  Planches  hors  texte 

en  Phototypie 

Prix  :  6  j'r. 
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i  vol.  in-8°  de  312  pages,  (55  fig.),  par  W'ATRIN 


Lisages  Jiocaiix  flu  JLiartemeit  des  Ariennes 

1  vol.  in-8°  de  .430  pages,  par  Ed.  BOURGUE1L 

L’AGRICULTURE  DANS  LES  ARDENNES 

1  vol.  in-8°  de  216  pages,  par  R.  THIERION  DE  MONCLIN 


1  vol.  in-8°  de  600  pages,  par  A.  MEYRAC 


CARTE  ROUTIÈRE  DES  ARDENNES 


CODE  DES  COMPTES  DES  FABRIQUES  PAROISSIALES 

1  vol.  in-3°,  par  R.  TONNELIER 


N*  21,  Prix  du  numéro  ;  35  centimes.  52*  année 
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LA  JALOUSIE 


Dessin  de  C.  LEANDRE 


—  C’est  honteux,  monsieur,  pour  un  homme  île  votre  âge!  mais  c’est  impardonnable 
quand  on  a  une  femme  comme  la  vôtre... 


MYOPE 


—  Faut-il  qu’il  soit  myope  tout  de  même...  pour  consulter  la  borne  kilométrique, 
il  est  obligé  d'avoir  le  ne/,  dessus  ! 

Dessin  de  B  RABIER 


LE  JOURNAL  AMUSANT 


L’un  des  plus  anciens  et  des  plus  répandus  de  la  Presse  satirique  illustrée,  a  été  fondé  par  (  h.  Pmt.tpox,  en  1S4S.  Son 
succès,  qui  ne  s’est  jamais  démenti,  s’explique  par  ce  fait  qu'il  a  toujours  su  réunir  l’élite  des  artistes  aimés  du  public.  Il 
nous  suffira  de  citer  parmi  ses  collaborateurs  actuels  :  I.éandrb,  Guillaume,  Mars,  Gerhault,  l.tv,  Hexkiot,  R  a  hier, 
Baric,  Lourdey,  Huard,  Bac,  Draner,  etc.,  et  pour  la  partie  littéraire  :  Willy,  XanrOe,  /amacuTs. 

Il  contient,  en  outre,  une  critique  théâtrale  impartiale  et  humoristique  très  appréciée  avec,  dans  chaque  numéro,  un 
portrait  satirique  d’un  de  nos  artistes  les  plus  en  vue. 

Ce  Amvsast  ne  publie  que  des  dessins  inédits  et  d'actualité  ;  il  écarte  avec  soin  tous  les  sujets  pouvant 

éveiller  de  justes  susceptibilités  ;  il  justifie  son  titre  en  amusant  sans  jamais  froissn  si  s  lecteurs. 


PRIX  DES  ABONNEMENTS 


POUR  LA  FRANCE 

3  mois .  5  fr. 

6  mois .  10  » 

t2  mois . 17  > 


POUR  L’UNION  POSTALE 


3  mois .  6  fr 

6  mois .  12 

12  mois .  21 


MENUS  ARTISTIQUES 


Nous  avons  édité  une  fort  jolie  collection  de  C'ARTFS-M  KXUS  qui  est  en  vente  dans  no- bureaux. 

Cette  série  se  compose  de  20  chromolithographies  tirées  en  neuf  couleurs,  mesurant  1.1X  tu  et  du  -  .1  la  rullah. nation 
de  nos  dessinateurs  Stop,  Mars,  Hexriot,  Luc  et  Josias. 

Les  20  cartes  sont  renfermées  dans  une  jolie  boîte  cartonnage  et  sont  expédiées  /Vu»  •  à  tous  nus  lecteurs  au  prix  très 
réduit  de  3  fr.  50. 

LA  COLLECTION  NE  SE  DÉTAILLE  l’As 
Adresser  les  demandes,  accompagnées  d’un  mandat-poste,  au  Directeur  du  Journal  Amu<  102,  ru»  de  Richelieu. 


PUBLICITÉ  DU  JOURNAL  AMUSANT 


La  publicité  du  Journal  Amusant  est  très  recherchée,  en  raison  de  son  importance  et  de  la  modicité  des  prix.  Il 
importe  surtout  de  remarquer  que  son  tirage  se  trouve  considérablement  accru  par  refait  que,  tant  en  France  qu’a 
l’étranger,  chaque  numéro  reste  pendant  une  semaine  entière  sur  la  table  di-s  principaux  Cafés,  des  (  en  les,  Hêtels, 
C  asinos  et  autres  établissements  de  premier  ordre. 


NOS  PAYSANS 


—  Regarde  don 


m’m&n,  c’est  tout  d'même  drôle  !  un  soldat  qui  emmène 
quoiqu’is  ont  don  fait  ? 


nos  gendarmes! 

Dessin  de  BARIC. 


LE  PETIT  JOURNAL  POUR  RIRE 

ABONNEMENTS 

AUX  BUREAUX  DU 

ABONNEMENTS 

6  fr. 

JOURNAL  AMUSANT 

Départements . 

Europe  et  union  postale 

8  fr. 

9  fr. 

On  ne  s’abonne  pas  pour  moins  d’une  année 

Tout  abonnement  part  du  icr  de  chaque  mois. 

Départements .  8  fr. 

Europe  et  union  postale  9  fr. 

Le  Petit  Journal  pour  Rire  a  été  fondé  également  par  Ch.  Phiupon.  11  date  de  1850. 

Ce  journal,  qui  paraît  le  samedi  de  chaque  semaine,  contient  à  la  première  page  un  dessin  inédit  et 
colorié. 

Tous  ses  dessins  sont  signés  par  les  principaux  collaborateurs  du  Journal  Amusant. 


PAPIER  COMIQUE  EN  ROULEAUX 


L’administration  du  JOURNAL  AMUSANT  a  fait  éditer  une  Série  de  Rouleaux  de 
Papier  comique.  —  Cette  série  se  compose  de  cinq  rouleaux  reproduisant  les  dessins  des  princi¬ 
paux  collaborateurs  du  JOURNAL  AMUSANT.  —  C’est  comme  tenture  que  ce  papier  couleur 
chamois  est  employé  pour  tapisser  des  pavillons,  des  salles  à  manger  d’été,  des  salles  de  billard, 
fumoirs,  cabinets  de  toilette  et  autres.  —  Chaque  rouleau,  delà  même  longueur  qu’un  rouleau  de  papier 
peint  (8  mètres),  a  le  double  de  largeur  (go  cent.),  en  sorte  que  l’espace  rempli  par  deux  rouleaux  de 
papier  ordinaire  se  trouve  couvert  par  un  seul  du  Papier  comique. 

Prix  du  rouleau  :  3  fr.  50;  la  série  complète  :  17  fr.  50 

Cartons  du  Journal  Amusant  Cartons  du  Petit  Journal  pour  rire. 

Au  bureau  :  2  fr.;  franco  :  2  fr.  60 


N'  lfc$5  (Quarante-quatrième  année.)  102,  rue  de  Richelieu,  102.  Prix  10  centimes. 


PETIT  J0U11NAL  P0Ü1Î  «UtE 

Maison  Paui  PHILIPON  cl  C»  AUX  BUREAUX  DU 

Le  Birectar-Gsrut  JOURNAL  AMUSANT 

PAUL  PHILIPON  On  ne  l’abonne  pas  pour  moins  d'une  année.  —  Tout  abonnement  part  du  I#r  de  chaque  mois 

(Parait  le  samedi  de  chaque  semaine.) 


ABONNEMENTS. 

Paris  Sein  si  Seiae-et  One.  6  ff. 

Départements. . 8  tr. 

Europe  et  union  postale.  9  ft. 


—  I’aS  possible!  lu  voudrais  te  remettre  avec  Albert,  ce  sale  type  qui  t  a  éreintée  dans  son  ,  unnnl  ? 

—  J’connais  pas  d’autre  moyen  de  me  venger. 


Charles  JLJLIOT 

ÉditKUR  A  DOURDAN  (Seine-et-Oise' 

ci-devant  rue  des  Écoles.  22,  PARIS 

Fondée  en  1S74,  cette  maison  s’est  toujours  occupée  Je  la  publication 
d'ouvrages  d'art  et  de  bâtiment,  en  continuant  avec  un  succès  toujours 
croissant  l’étendue  de  scs  productions  en  ce  genre  : 

Architecture ,  Menuiserie,  Charpente,  Serrui-erie,  Ameublement 

et  Décoration. 

Elle  a  obtenu  en  1889,  à  l'Exposition  universelle  de  Paris,  une  médaille 
d'argent. 

Parmi  ses  principaux  ouvrages  nous  citerons  : 

L’ARCHITECTURE  NOUVELLE.  —  Choix  de  petites  constructions  éco¬ 
nomiques  :  maisons  de  campagne  et  de  plaisance,  pavillons,  chalets,  villas, 
petits  hôtels,  dépendances  et  maisons  de  rapport,  exécutés  par  divers 
architectes,  aux  environs  de  Paris,  en  province,  sur  les  plages,  etc.  Chaque 
construction  est  donnée  avec  les  plans,  coupes,  profils,  détails  et  complétée 
par  les  devis  descriptifs  et  estimatifs  très  détaillés.  Cet  ouvrage  complet  se 
compose  de  100  planches  (28  X  3 7 1  tirées  en  plusieurs  couleurs,  accompa¬ 
gnées  d’un  fort  volume  de  devis  du  même  format,  le  tout  du  prix  de  75  francs. 

TRAITE  THEORIQUE  ET  PRATIQUE  DE  CHARPENTE,  par  !..  M a/i - 

rolle.  —  Cette  publication  contient  les  nouveaux  procédés  et  systèmes  de 
Charpente  en  bois  et  mixte.  Tous  les  dessins  sont  à  l'échelle.  Un  certain 
nombre  de  planches  sont  imprimées  en  plusieurs  couleurs.  Ce  traité  com¬ 
prend  un  atlas  de  1 12  planches  gravées  (3e  X  421  et  deux  volumes  de  texte 
descriptif  et  explicatif.  Prix  :  65  francs. 

TRAITE  DE  SERRURERIE  ET  CONSTRUCTION  EN  FER,  par  un 

comité  d'ingénieurs,  Constructeurs,  Architectes,  Professeurs  de  trait  et  de 
dessin  de  Serrurerie.  —  Publication  traitant  d’une  manière  très  étendue  la 
Serrurerie  en  général  ainsi  que  la  Construction  métallique.  Cet  ouvrage  se 
compose  d’un  atlas  de  112  planches  (3a  X  42),  dont  une  partie  en  plusieurs  cou¬ 
leurs,  et  d'un  volume  de  texte  descriptif  et  explicatif  illustré.  Prix:  69  francs. 

TRAITE  THEORIQUE  ET  PRATIQUE  DE  LA  STEREOTOMIE,  au 

point  de  vue  de  la  coupe  des  pierres,  par  Louis  Monuuit,  architecte,  profes¬ 
seur  de  coupe  de  pierres.  —  Ouvrage  comprenant  un  atlas  de  90  planches 
gravées  et  coloriées  a  la  main  et  un  volume  de  texte.  Prix  :  50  francs. 

LA  MENUISERIE  MODERNE  (compositions  nouvelles!,  par  I  Bi  Kir.. 
Conçue  suivant  un  plan  tout  particulier  et  entièrement  inédit,  cette  publi¬ 
cation  traite  la  Menuiserie  de  style  au  point  de  vue  de  ses  applications 
modernes,  depuis  la  période  ogivale  jusqu'au  style  Louis  XVI,  et  se  termine 
par  une  étude  complète  et  très  etendue  sur  la  Menuiserie  moderne  proprement 
dite.  Cet  ouvrage  se  compose  d’un  atlas  de  112  planches,  dont  certaines  en 
couleurs,  d’un  texte  illustré  et  devis  détaillés.  Prix  :  65  francs. 

SUPPLÉMENT  A  LA  MENUISERIE  MODERNE  menuiserie  nouvelle  et 
pittoresque),  par  L.  Bértin.  — •  Publication  comprenant  40  planches  en 
couleurs,  texte  illustré  et  devis  détaillés.  Prix  :  40  francs. 


Chaules  JULIOT,  éditeur  a  DÜl'RDAN  (seinl-kt-oise). 


L’ART  DE  LA  MENUISERIE,  par  Roubo,  revu,  corrigé  et  augmenté  par 
M.  Dufournet,  entrepreneur  de  menuiserie  et  professeur  de  trait,  revu  et 
augmenté  a  nouveau  par  MM.  Delbrel,  Dernière  et  Jamin,  professeurs  de  trait 
et  de  dessin.  —  Atlas  de  112  planches  (29  >■  40),  un  volume  de  texte,  plus 
24  planches  complémentaires  et  fascicule  de  texte  pour  ces  24  planches. 
Le  tout,  prix  :  36  francs. 

SUPPLÉMENT  A  L’ART  DE  LA  MENUISERIE,  par  Roubo.  —  (.ou¬ 
vrage  complet,  100  planches  avec  texte.  Prix  :  40  francs. 

TRAITE  ET  MODÈLES  D’ESCALIERS  D’ART,  par  K.  Delbrel,  ancien 
chef  d'atelier,  professeur  de  trait  et  de  dessin  de  menuiserie.  —  Ouvrage 
complet,  3o  planches  et  texte.  Piix  :  16  francs. 

TRAITE  ET  MODÈLES  DE  MENUISERIE  D’ART  ET  DE  TRAIT,  par 

E.  Delbuel.  —  L’ouvrage  complet,  20  planches  avec  texte.  Prix:  12  francs. 

NOUVEAU  TRAITÉ  THEORIQUE  ET  PRATIQUE  DE  L’EBÉNISTERI E, 

d'après  Roubo,  sous  la  direction  de  J. -T.  Verchère  fils,  dessinateur  spécial 
d’ameublement.  —  Publication  comprenant  un  atlas  de  112  planches,  un 
volume  de  texte  illustré  et  devis  détaillés.  Prix  :  55  francs. 

COMPOSITIONS  NOUVELLES  D’AMEUBLEMENT,  par  1  Bertin, 
dessinateur.  —  tio  planches  avec  texte  et  devis.  Prix  :  50  francs. 

MEUBLES  MODERNES  (sapin  et  pitchpin),  par  L.  Bertin,  dessinateur, 
auteur  de  plusieurs  ouvrages  sur  l’ameublement,  avec  le  concours  de 
MM.  Carde,  enirepreneur  de  menuiserie  et  ébéniste;  Lucas  et  Mauglry, 
fabricants  de  meubles;  Bouvet,  fabricant  de  meubles.  —  Ouvrage  se  compo¬ 
sant  de  40  planches  en  couleurs,  texte  et  devis.  Prix  ;  40  francs. 

TRAITE  THEORIQUE  ET  PRATIQUE  DU  TAPISSIER,  par  G. -Félix 
Lenoik,  avec  la  collaboration  des  premiers  coupeurs  des  principales  maisons 
de  Paris.  —  Ce  traite  comprend  un  atlas  de  bo  planches  (3 1  X  4 5)  et  un 
volume  de  texte  explicatif.  Prix  :  50  francs. 

DÉCORATION  DES  APPARTEMENTS,  deuxième  édition,  ouvrage 
faisant  suite  au  Traite  théorique  et  pratique  du  Tapissier.  —  Compositions 
nouvelles  d’ameublement.  Ensembles  d'intérieurs  :  lits,  fenêtres,  portières, 
tentures,  meubles,  sièges,  draperies,  lambrequins,  etc.,  dessines  d’après 
l’exécution,  par  G. -Félix  Lenoir,  professeur  de  dessin  décoratif,  lauréat  des 
concours  de  l’ Union  centrale  des  Arts  décoratifs.  Album  de  i»o  planches 
(22  X  3ï).  Prix  :  40  francs. 

DICTIONNAIRE  DES  CHIFFRES  ET  MONOGRAMMES,  dans  les  styles 
Moyen  âge  et  Renaissance  et  les  couronnes  nobiliaires  universelles.  — 
34  planches  gravées,  accompagnées  d’un  texte  historique  sur  les  chiffres 
monogrammes  et  couronnes,  depuis  l'antiquité  jusqu’à  nos  jours.  Compo¬ 
sition,  gravure  et  texte,  par  C.  Demengeot,  graveur-héraldiste.  Cet  ouvrage 
se  compose  d’un  atlas  de  34  planches,  prix  :  55  francs;  un  texte  historique 
et  explicatif  illustré,  même  format  que  les  planches,  prix  :  50  francs.  Le 
tout  complet  :  105  francs. 


La  Maison  envoie  gratis  et  franco  les  Catalogues  illustrés  de  ses  ouvrages 
aux  personnes  qui  en  font  la  demande. 


Charles  JULIOT,  éditeur  a  DO U RD A N  (seink-i  i-oisi 


PORTE  BATARDE  (Gothique.) 


L.  Bertin.  —  LA  MENUISERIE  MODERNE  dessin  très  réduit  . 


L’ouvrage  complet  forme  un  atlas  de  112  planches  (32  X  42  )>  dont  plusieurs  en  couleurs,  texte 
explicatif  illustré  et  devis  détaillés.  Prix  :  65  flancs. 


« 


Charles  JUI.IOT,  éditeur  a  DOURDAN  (seine-et-oisi: i. 


«GRANDES  lîKIJ.l-LS  (l.»C>»in  tics  lojwil.» 


TRAITE  DE  SERRURERIE  ET  CONSTRUCTION  EN  FER 


L'ouvrage  complet  orme  un  atla*  de  112  planche*  (3a  X  42  .  dont  une  partie  tirée  eu  plusieurs 
couleurs,  et  un  volume  de  texte  descriptif  et  explicatif  illustre  Je  nombreuse*  ligure».  Prix  .  60  Ir. 


nn*  r  ;i  1  tut .  lui  10. 


LIBRAIRIE  FÉLIX  J  U  VEN 

j 22,  rue  Réaumur, 

Paris. 


En  1889,  Al.  Félix  Jl’YKX  entrait  dans  l'association 
de  AVAL  Georges  Decaux  et  Paulmier,  qui,  sous  la  rai  on  sociale 
“Paulmier  F/r  Cic  continuaient  l'édition  de  “  La  Lecture ,  maga¬ 
zine  littéraire  bi-mensuel  ",  et  des  “  Méthodes  Sanderson  pour 
l'enseignement  des  langues  vivantes 


En  1893,  à  la  mort  de  M.  Paulmier.  M.  Juven  devenait  seul  pro¬ 
priétaire  de  la  Maison,  et,  presque  de  suite,  ajoutait  aux  deux  seules 
publications  qui  y  existaient,  la  **  Revue  des  Inventions  Nouvel  les 
qui  depuis,  sous  le  titre  La  1  ie  Scientifique  "  et  sous  la  direction 
de  Al.  Alax  de  Nansouty,  est  devenue  une  des  plus  importantes  revues 
de  vulgarisation  scientifique. 


Dès  la  fin  de  1894,  Ai.  Juven  créait  **  Le  Rire  ",  fi'  premier  en  date 
des  journaux  humoristiques  à  bon  marché,  avec  illustrations  en 
couleurs. 


A  la  suite  de  ces  publications,  il  éditait,  pendant  ces  quatre  dernières 
années,  plus  de  soixante  volumes  de  vulgarisation  historique,  voyage 
mémoires,  romans,  etc.  Ces  volumes,  d'un  format  spécial  et  rendant 
l'illustration  plus  facile  qu'avec  1  i n- 1 8  jésus,  contiennent  plus  de 
quatre  mille  gravures,  — bois,  similis,  traits,  etc.,  —  la  plupart  d  après 
des  documents  inédits  et  des  originaux. 

En  même  temps  paraissaient  à  la  Librairie  Juven  de  très  curieux 
albums  pour  les  enfants,  tirés  en  couleurs  et  illustrés  par  A.  Vimar, 
B.  Rabier,  (i.  Delaw;' de  grands  albums  artistiques,  humoristiques  ou 
populaires,  etc. 

Enfin,  en  octobre  1898,  appliquant  à  l'illustration  des  faits  de  la 
semaine  l’idée  qui  l'avait  guidé  dans  la  création  du  “  Rire  ".  AV .  Félix 
Juven  fondait  la  “  Vie  Illustrée  ",  qui.  pour  un  prix  très  minime,  peut 
donner  à  ses  lecteurs,  tous  les  jeudis,  près  de  soixante  gravures,  pres¬ 
que  toutes  d'actualité  et  d'après  des  documents  photographiques; 
et,  malgré  son  prix,  “  La  Vie  Illustrée  "  peut  soutenir  la  comparaison 
avec  les  grands  journaux  similaires  du  monde  entier. 


H'.i.ix  Jl  YEN.  Editeur.  1 22,  rue  Réaumur 
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Félix  JUVEN,  Éditeur,  122,  rue  Réaumur,  Paris. 

Le  Rire 
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PRINCIPAUX  COU.ABOR ATKl  RS  : 

CAPPIELLO.  -  CARAN  D’ACHE.  -  FAIVRE.  -  FORAIN.  -  GERBAULT.  -  HERMANN-PAC  !.. 
HUARD.  —  JEANNIOT.  —  LÉ  A  N  DRE.  -  MKTIYET.  -  STEINLEN.  —  WILLETTE.  ETC. 

AVBLOT.  —  BAER.  —  BURRETT.  —  CADEL.  —  DKLAW.  —  DÉPAQU1T.  —  KAU.  —  Gl’YDO. 
LEBHGUE.  —  R  A  B I E  R .  —  RADIGUKT.  —  ROI  BILLE. 

R  OU  VE  Y  R  E.  —  DE  STA  .  —  TIRKT-BOGNET.  —  V1LLBMOT.  ETC. 


Félix  JUVEN,  Editeur,  122,  rue  Réaumur,  Paris.. 
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FONDÉE 

FRANCE-ALBUM 

A.  KARL 

en  1893 

REVUE  MENSUELLE 

DIRECTION  :  51,  Cité  des  Fleurs,  PARIS 

Éditeur 

FRANCE-ALBUM  a  pour  but  de  vulgariser  les  curiosités  monumentales,  pittoresques  et 
ethnographiques  de  la  France. 


L’ouvrage  se  composera  d’environ  ,|oo  fas¬ 
cicules,  consacré  chacun  à  l'un  des  arrondis¬ 
sements  ou  à  l’une  des  grandes  villes  de  France. 

Chaque  lascicule  de  32  pages  est  composé 
d’une  notice  descriptive  et  historique  demandée 
à  l’écrivain  le  plus  autorisé  du  pays  faisant 
l’objet  de  chaque  album,  d’une  moyenne  de  50 
dessins  et  d’une  carte  très  nette. 

L'ouvrage  entier  contiendra  f>lus  de  jn.ono 
gravures. 


Le  Fascicule  :  0  fr.  50 

ABONNI*:. MENT  ANNUEL  (m  Numéros) 


F  rance  :  6  fr.  —  Union  postale  8  lr. 


VALLÉE  DU  VAR  —  * 


PONT  DE  CUEVOAN 


MONT  SAINT-MI  CH  El 


AMIENS  —  Façade  de  la  Cathédrale 
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ROUTE  DE  LA  GRANDE  CHARTREUSE 


DONT  SAINT-BRUNO 


LIBRAIHIE  DE  LA  SOCIÉTÉ  1)1!  RECUEIL  GÉNÉRAL  DES  LOIS  ET  DES  ARRÊTS  ET  DU  JOURNAL  DU  PALAIS 

Ancienne  Maison  L.  LAROSE  et  FORCEE,  22,  rue  Sonfflot,  PARIS 

L.  LAROSE,  Directeur  de  la  Librairie 


D  R  O I T ,  J  U  R I S  P  R  U  D  E  N  G  E 

ÉCONOMIE  POLITIQUE, 

SCIENCES  SOCIALE  ET  FINANCIÈRE 

Maison  fondée  en  1862  par  M.  Louis  Larose.  En  1881,  M.  Forcel,  employé 
de  la  maison,  a  été  associé  et  la  raison  sociale  fut  L.  Larose  et  Forcel 
jusqu'en  1891.  —  La  maison  a  été  cédée  en  1891  à  la  Société  du  Recueil  Sire //, 
M.  Larose  étant  directeur  de  la  librairie. 

■  RÉCOMPENSES  OBTENUES 

Paris  1878  :  Médaille  de  bronze  ;  Paris  1880  :  Médaille  d’argent ; 

Amsterdam  1883  :  Médaille  de  bronze;  Chicago  1893  :  Hors  concours; 

Bordeaux  1893  :  Médaille  d’or. 

M.  L.  LAROSE  s'est  spécialement  consacréà  l’édition  des  ouvrages  de  droit,  de  juris¬ 
prudence,  d’économie  politique  et  de  sciences  sociale  et  financière. 

Pour  l'Enseignement  proprement  dit,  il  a  publié  un  ensemble  complet  de  classiques 
qui  sont  suivis  et  appréciés  dans  toutes  les  facultés  de  droit,  ainsi  que  des  Revues  qui 
sont  dans  toutes  les  bibliothèques  savantes  de  France  et  de  l’étranger. 

Pour  le  Palais,  il  a  édité  des  collections  et  des  traités  pratiques  très  importants 
et  des  plus  appréciés  dans  le  monde  juridique. 

Un  exemplaire  de  ces  divers  ouvrages  figure  à  l’Exposition  de  1900. 


RECUEIL  GÉNÉRAL 


DES  LOIS  ET  DES  ARRÊTS 


JOURNAL  DU  PALAIS 

( Paraissant  par  livraisons  mensuelles) 


Fondé  par  J. -B.  SIREY 

(PUBLIÉ  PAR  CAHIERS  MENSUELS) 

CONTENANT 

La  Jurisprudence  des  Cours  et  Tribunaux  ( Cour 
de  cassation,  Cour  d’appel  et  Tribunaux  de  pre¬ 
mière  instance);  la  Jurisprudence  administra¬ 
tive  (  Conseil  d’État,  Tribunal  des  conflits,  etc.); 
la  Jurisprudence  étrangère;  les  Lois  annotées. 


lîECUEIL  LE  PLUS  ANCIEN 

ET 

LE  PLUS  COMPLET  DE  LA  JURISPRUDENCE 

CONTENANT 

1°  Les  Arrêts  et  Jugements  des  Cours 
et  Tribunaux  ; 

2°  Les  Décisions  administratives; 

3°  La  Jurisprudence  étrangère; 

4°  Les  Lois,  Décrets  et  Ordonnances 


RÉDACTEUR  EN  CHEF  : 


SECRÉTAIRE  DE  LA  RÉDACTION  : 


C.-L.  JESSIONESSE.  Docteur  en  droit.  O.  DE  GOURMONT,  Docteur  en  droit. 


LIBRAIRIE  DE  LA  SOCIÉTÉ  DU  RECUEIL  DES  LOIS  ET  ARRÊTS 


NOUVELLE 

REVUE  HISTORIQUE 

DE 

DROIT  FRANÇAIS  ET  ÉTRANGER 

24e  Année 

Publiée  sous  la  direction  de  MM. 

Rodolphe  DARESTE,  Membre  de  l’Institut, 
Conseiller  à  la  Cour  de  Cassation. 

Adhémar  ESMEIN 

Professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris, 
Directeur  adjoint 

à  l’École  pratique  des  Hautes  Etudes. 

Marcel  FOURNIER 

Agrégé  à  la  Faculté  de  droit  de  Caen, 
Archiviste-Paléographe. 

Joseph  TARDIF,  Docteur  en  droit, 
Archiviste-Paléographe. 


REVUE 

D’ÉCONOMIE  POLITIQUE 

(14e  Année) 

COMITÉ  DE  DIRECTION  : 

Paul  CAUWÈS 

Professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

Charles  GIDE 

Professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

D'  Eugen  SCHWIEDLAND  ,  Vienne. 

Edmond  VILLEY 

Doyen  de  la  Faculté  de  droit  de  Caen, 
Correspondant  de  l’Institut. 

Raoul  JAY 

Professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 

Auguste  SOUGHON 

Professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris. 


COLLECTION  COMPLÈTE 

DES 

LOIS,  DÉCRETS 

ORDONNANCES 
RÈGLEMENTS  ET  AVIS  DU  CONSEIL  D’ÉTAT 
Publiée  sur  les  éditions  officielles 

Fondée  par  J. -B.  DUVERGIER 

Ancien  Bâtonnier 

de  l’ordre  des  Avocats  près  la  Cour  d’appel  de  Paris- 
ET  CONTINUÉE  PAR 

Ed  GOUJON 

Avocat  à  la  Cour  d’appel  de  Paris. 

Marcel  DEMONTS 

Avocat  au  Conseil  d’Etat  et  à  la  Cour  de  cassation. 


RECUEIL  DES 

VRIIÈTS  DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

Statuant  au  Contentieux 


DU  TRIBUNAL  DES  CONFLITS 

ET  PE 

LA  COUR  DES  COMPTES 

rédigé  par  mm. 

N.  PANHARD.  Avocat 
au  Conseil  d’Ktat  et  à  la  Cour  de  Cassation. 

P.  GÉRARD 

Sous-chef  de  bureau  au  Ministère  de  l'Intérieur. 

V.  QUENTIN 

Secrétaire  au  Tribunal  des  Conflits, 

Chef  de  bureau  au  Conseil  d’Etat. 

I  Collection  Manuel,  l.rlion  et  llüliiiyi-Diihol,  fondée  en  1821) 


JOURNAL 

DES  SOCIETES 

CIVILES  ET  COMMERCIALES 

Revue  pratique  (le  Jurisprudence,  de  Doctrine 
et  de  Législation 

PUBLIÉE  PAR  MM. 

A.  LEDRU  C.  HOUPIN  F  WORMS 

Avocat.  Rédacteur  en  chef.  Avocat. 


RECUEIL  PERIODIQUE 

DES  ASSURANCES 

REVUE  MENSUELLE 
DOCTRINE,  JURISPRUDENCE,  LÉGISLATION 
Des  Assurances  Terrestres  et  Maritimes . 

PUULIÈ  PAH  MM. 

G.  SAINCTEIjETTE.  Avocat. 

Georges  BLANCHARD,  Docteur  en  droit» 
ancien  magistrat. 


LIBRAIRIE  DE  LA  SOCIÉTÉ  DU  RECUEIL  DES  LOIS  ET  ARRÊTS 


PRINCIPAUX  OUVRAGES 

RÉPERTOIRE  GÉNÉRAL  ALPHABÉTIQUE 

Dll  DROIT  FRANÇAIS 

CONTENANT  SUR  TOUTES  LES  MATIERES  I)E  LA  SCIENCE  ET  DE  LA  PRATIQUE  JURIDIQUES 

L’EXPOSÉ  DE  LA  LÉGISLATION,  L'ANALYSE  CRITIQUE  DE  LA  DOCTRINE  ET  LES  SOLUTIONS  DE  LA  JURISPRUDENCE 

PUBLIÉ  PAR  MM. 

A.  CARPENTIER  ,  G.  FRÈREJOUAN  DU  SAINT 

Agrégé  des  Facultés  de  droit.  Avocat  à  la  Cour  de  Paris.  |  Docteur  eu  droit,  ancien  Magistrat,  Avocat  à  la  Cour  de  Paris, 

Sous  la  direction,  jusqu'en  1890,  de  Ect.  FUZ IE H-llER MA  Y,  ancien  magistral. 

L’ouvrage  complet  formera  36  volumes  in-4.  —  24  volumes  sont  en  vente. 


CODES  ANNOTÉS 


CONTENANT  SOUS  CHAQUE 


ARTICLE  L'ANALYSE  I)E  LA  DOCTRINE  ET  DE  LA  JURISPRUDENCE 


CODE  CIVIL 

Annoté  par  FUZIE R-HERM AN,  ancien  magistrat. 

Continué  par  Alcide  D  ARRAS,  Docteur  en  droit. 

Avec  la  collaboration  des  Rédacteurs  du  RECUEIL  GÉNÉRAL  DES  LOIS  ET  DES  ARRETS 

et  du  JOURNAL  DU  PALAIS. 

5  volumes  grand  in-8  (y  compris  le  Supplément  ).  1900. 


TRAITÉ  THÉORIQUE  ET  PRATIQUE 

IDE  DROIT  CIVIL 

Par  G.  BAUDRY  LACANTINERIE 

Doyen  et  Professeur  do  droit  civil  à  la  Faculté  de  droit  de  Bordeaux. 

Avec  la  collaboration  de  MM.  Barde,  Chauveau,  Chéneau,  M.  Colin,  Hoüques-Fourcade,  Le  Courtois, 
de  Loynes,  Saignat,  Surville,  Tissier,  Wahl,  Professeurs  des  Facultés  de  droit. 
L'ouvrage  complet  formera  25  forts  volumes  in-8  de  700  à  800  pages,  dont  20  ont  déjà  paru. 


BAUDRY-LACANT1NERIE  (G.),  doyen  de  la  Faculté  de  droit  de  Bordeaux,  professeur  île  Code  civil.  —  Précis  de 
droit  civil,  contenant  :  dans  une  première  partie,  l'exposé  des  principes,  et.  dans  une  deurr  me.  les  quc-iions  de 
détail  et  les  controverses,  suivi  d’une  table  des  textes  expliqués  et  d'une  table  alphabétique  très  développée.  ?"  édi¬ 
tion.  1899-1900.  3  forts  volumes  grand  in-8. 

Chaque  volume  se  vend  séparément. 

GARSONNET  (E .),  professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris.  —  Traité  théorique  et  pratique  de  procédure 
organisation  judiciaire,  compétence  et  procédure  en  matière  civile  et  commerciale.  2-  édition.  1898.  8  volumes  in  s-  , 

—  Précis  de  procédure  civile,  contenant  les  matières  exigées  pour  les  examens  de  licence  en  droit.  3'  édition. 
1893.  1  volume  in-8. 

GARRAUD  (R.),  professeur  de  droit  criminel  ri  la  Fa'utté  de  droit  de  Lyon,  avocat  à  la  Cour  d'appel,  me/uhee  de  la 
Commission  de  surveillance  des  prisons  du  Rhône.  —  Traité  théorique  et  pratique  du  Droit  pénal  français 
2*  édition  complètement  revue  et  considérablement  augmentée.  1898-1900.  6  volumes  in-8. 

—  Précis  de  droit  criminel,  comprenant  l’explication  élémentaire  de  la  partie  générale  du  Code  pénal,  un  Code 
d’instruction  criminelle  en  entier  et  des  lois  qui  ont  modifié  ces  deux  Codes.  <>"  édition,  revue  et  corrigée.  189>. 
1  volume  in-8. 

BATBIE  (A.),  membre  de  l’Institut,  professeur  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris,  avocat  ù  la  Cour  d'appel,  sénateur 
ancien  ministre  de  l'Instruction  publique  et  des  Cultes.  —  Traité  théorique  et  pratique  de  Droit  public  et  admi 
ni3tratif.  1885-1894.  9  volumes  in-8,  y  compris  le  supplément  de  1885  au  1" janvier  1893,  par  a.  BotUM,  docteta 
en  droit ,  avocat  à  la  Cour  d'appel  de  Paris. 

CAUWÈS  (Paul),  professeur  d'économie  politique  à  la  Faculté  de  droit  de  Paris.  —  Cours  d  économie  politique 
contenant,  avec  l’exposé  des  principes,  l’analyse  des  questions  de  législation  économique.  3*  édition,  mise  a  jour, 
et  considérablement  augmentée.  1893.  1  volumes  in-8. 


LIBRAIRIE  RE  LA  SOCIETE  DU  RECUEIL  DES  LOIS  ET  ARRÊTS 


BLONDEL  (  Georges  ) 

Études  sur  les  populations  rurales  de  l’Allemagne 
et  la  Crise  agraire.  1897.  1  vol.  in-8. 

BRY  (Georges) 

Histoire  de  l’Industrie  en  Angleterre.  1900.  1  vol.  in-8. 
Cours  élémentaire  de  Législation  industrielle.  1895. 

1  vol.  in-8. 

CARPENTIER  (An.)  et  MAURY  (G.) 

Traité  pratique  des  chemins  de  fer.  1891.  3  vol.  in-8. 

CARPENTIER  (An.) 

Divorce  et  Séparation  de  corps.  —  Doctrine  et 
Jurisprudence.  1899.  9  vol.  in-8. 

CLAYEL  (Eüg.) 

Droit  musulman.  —  Du  Statut  personnel  et  des  j 
Successions.  1895.  2  vol.  in-8. 

COGORDAN  (George) 

Droit  des  gens.  —  La  Nationalité  au  point  de  vue  j 
des  rapports  internationaux.  2e  édition.  1890.  1  vol  J 
in-8. 

COUIIIN  (  Claude  ) 

La  Propriété  industrielle,  artistique  et  littéraire. 

1891-1898  .  3  vol.  in-8. 

CRÉPON  (T.) 

Traité  de  l'appel.  1888.  2  vol.  in-8. 

Cour  de  Cassation.  —  Origines,  organisation,  attri¬ 
butions,  —  Du  Pourvoi  en  Cassation.  1892.  3  vol.  ! 
in-8. 

CRESSON 

Usages  et  Règles  de  la  profession  d  avocat.  188S. 

2  vol.  in-8. 

DARESTE  (B.) 

La  Justice  administrative.  1898,  1  vol.  in-8. 

DELOISON  (Georges) 

Traité  des  valeurs  mobilières  françaises  et  étran¬ 
gères  et  des  opérations  de  bourse.  1890.  1  fort 
vol.  in-8. 

DESPAGNET  (Franz) 

Cours  de  Droit  international  public.  2’’  édition.  1899. 

1  vol.  in-8. 

Précis  de  Droit  international  privé,  3*  édition.  1898. 

1  vol.  in-8. 

DUPUICH  (P.) 

Traité  pratique  de  l  assurance  sur  la  vie.  1900. 

1  vol,  in-8. 

ESMEIN  (A.) 

Cours  élémentaire  d’histoire  du  Droit  français. 

3e  édition.  1898.  1  vol.  in-8. 

Eléments  de  Droit  constitutionnel.  2e  édition.  1899. 

1  vol.  in-8. 

FLACH  (Jacquesj 

Les  Origines  de  l’ancienne  France  (x°et  xie .siècles). 
1886-1893.  2  vol  in-8. 

FOURNIER  (Marcel) 

Les  Statuts  et  Privilèges  des  Universités  fran¬ 
çaises.  4  beaux  vol.  grand  in-4. 

FOURNIER  I)E  FLAIX  (  E.  ) 

L’Impôt  dans  les  diverses  civilisations.  1897  .  2  vol. 
in-8. 

FRÉREJOUAN  DU  SAINT  (G.) 

Jeu  et  Pari.  1893.  1  vol.  in-8. 

Traité  théorique  et  pratique  de  la  Cour  d’assises. 

1896.  1  vol.  in-4. 

GAYET  (G.) 

Sources  de  l’histoire  des  Institutions  et  du  Droit 
français.  1899,  1  vol.  in-8 

G!I)E  (Charles) 

Principes  dEconomie  politique.  7*  édition.  1900. 

1  fort  vol.  in- 18. 

GIRAULT  (Arthur) 

Principes  de  colonisation  et  de  législation  colo¬ 
niale.  1895.  1  vol.  in-18. 

GOBRON  (Louis) 

Législation  et  jurisprudence  de  l’enseignement 
public  et  de  l’enseignement  privé  en  France 

2e  édition.  1900.  1  fort  volume  in-8. 


HAURIOU  (Maurice) 

Précis  de  Droit  administratif  et  de  Droit  public 
général.  4e  édition.  1900.  1  vol.  in-8. 

Cours  de  science  sociale.  La  Science  sociale  tradi¬ 
tionnelle.  1896.  1  vol.  in-8. 

II  ER  Y!  EU 

Les  Ministres.  1893.  1  fort  vol.  in-8. 

HOUPIN 

Traité  général  théorique  et  pratique  des  sociétés 
civiles  et  commerciales.  2’  édition.  1899.  2  forts 
vol.  grand  in-8. 

LEFEBVRE  (Charles) 

Leçons  d  introduction  â  l  histoire  du  droit  matri 
monial  français,  1898-1900.  1  vol.  iu-8. 

LACHAU  Charles) 

De  la  compétence  des  tribunaux  français  â  l'égard 
des  étrangers.  1893.  1  vol.  in-8. 

LEUR  (Ernest) 

Le  Mariage,  le  Divorce  et  la  séparation  de  corps. 

1899.  1  vol.  in-8. 

Éléments  de  Droit  civil  espagnol.  1880-1890  .  2  vol. 
in-8. 

MAY  (Gaston) 

Éléments  de  Droit  romain.  0»  édition.  1900. 1  vol.  in-8 
MOREAU  (Félix) 

Précis  élémentaire  de  Droit  constitutionnel.  3*  édi¬ 
tion.  1900. 1  vol.  in-18. 

MUNSCH 

Répertoire  général  des  circulaires  et  instructions. 

1900.  2  vol.  in-8. 

NAQUET  (Gustave 

Traité  théorique  et  pratique  des  droits  d  enregis¬ 
trement.  2e  édition.  1899.  3  vol.  in-8. 

RAMBAUD  Joseuh 

Éléments  d’économie  politique.  2*  édition.  1896. 

1  vol.  in-8. 

REY  (  François  ) 

Protection  diplomatique  et  consulaire.  1899.  1  vol. 
in-8. 

SACHET  (Aiirif.n 

Traité  théorique  et  pratique  de  la  législation  sur 
!  les  accidents  du  travail.  2"  édition.  1900. 1  vol.  in-8. 

SARRAUTE  (  Pierre  j 

Manuel  théorique  et  pratique  des  greffiers.  189-1. 

1  fort  vol.  in-8. 

TANON  (  L. 

Histoire  des  tribunaux  de,l  Inquisition  en  France 

1893.  1  vol.  in-8. 

TARDIEU  (J.) 

Traité  théorique  et  pratique  des  contributions 
directes.  1896.  1  vol.  in-4. 

TELLIER  Georges 

Formulaire  d  audience  du  président  d  assises  1894. 

1  vol.  grand  in-8. 

VALLET  G.  ,  et  MONTAGNON  Km. 

J  Manuel  des  magistrats  du  Parquet  et  des  officiers 
de  police  judiciaire.  1890-1899.  .!  vol.  in-8. 

VASSART  (A  i  et  NOUVION-JACQUET 

La  loi  du  9  avril  1898  sur  les  accidents  industriels 

1898-1900.  3  forts  vol.  in-8. 

VERMOND  (Ed.  > 

Théorie  générale  de  la  possession,  1895.  1  vol.  in-s. 
VIOLLKT  (Paul 

J  Droit  privé  et  Sources.  Histoire  du  Droit  civil 
français  accompagnée  de  notions  de  Droit  cano¬ 
nique  et  dlndications  bibliographiques  1893. 

1  vol.  in-8. 

WEISS  ANDRÉ 

Traité  théorique  et  pratique  de  Droit  interna 
tional  privé.  1894-1898.  3  vol.  in-8  parus  sur  5. 
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a  Maison  LAHOl  SS  K  comprend 
aujourd'hui  une  Imprimerie,  une  Mai¬ 
son  d’édition,  ol  une  Librairie,  avec 

succursale  dans  le  quartier  de  la  Sorbonne. 
58.  rue  des  Ecoles.  Fondée  en  1851  |»;tr  Pierre- 
Athanase  Larousse  et  Pierre-Auguslin- 
Boyer.  elle  se  signala  immédiatement  par 
la  publication  de  la  Lexicologie,  des  écoles,  de  Pierre  Larousse,  cours  de 
langue  française  qui  eut  un  succès  retentissant  et  fut  b*  point  de 
départ  d’une  série  de  livres  classiques  sur  toules  les  matières  de 
I  ’  e  n  se  i  gn  e  men  l  p r i  rn  a  i  re . 


K  T  1.  E 


NOUVEAU  LAROUSSE  ILLUSTRÉ 


Le  GRAND  DICTIONNAIRE  UNIVERSEL  DU  XIX'  SIÈCLE, 

par  Pierre  Larousse,  ou  plus  simplement  «  LE  LAROUSSE  »,  la  plus 
vaste  des  encyclopédies  réalisées  jusqu  ici,  étendit  au  monde  entier 
la  réputation  de  la  Maison  Larousse.  Les  17  volumes  (suppléments 
compris)  de  ce  célèbre  ouvrage  forment  le  noyau  de  toute  bibliothèque 
sérieuse.  Mine  inépuisable  de  renseignements  sur  tous  les  faits  anciens 
et  contemporains,  c’est  le  recueil  le  plus  consulté  et  le  plus  souvent 
mis  à  contribution  par  les  chercheurs  et  les  écrivains. 

En  1897,  la  Maison  Larousse  a  commencé,  sous  la  direction  de 
M.  Claude  Augé,  la  publication  d'un  dictionnaire  encyclopédique  plus 
accessible  au  grand  public,  le  NOUVEAU  LAROUSSE  ILLUSTRE,  qui 
présente,  dans  l'ordre  alphabétique  et  avec  un  luxe  d'illustrations  sans 
égal,  la  quintessence  des  matériaux  intellectuels  élaborés  par  l’esprit 
humain  depuis  les  origines  jusqu'à  nos  jours.  Et,  comme  pour  résumer 
un  sujet  en  quelques  lignes  il  importe  de  le  connaître  à  fond,  chacun 
des  articles  de  cette  encyclopédie  moderne  a  été  confié  à  des  spécialistes 
éprouvés.  Des  tableaux  synthétiques  et  des  cartes  en  noir  et  en  cou¬ 
leurs  ajoutent  à  l'intérêt  de  cet  ouvrage  dont  le  succès  prodigieux 

(100.000  exemplaires  actuellement  souscrit* 
consacre  le  mérite. 

Outre  ces  encyclopédies  générales,  il  faut 
citer  divers  dictionnaires  spéciaux  qui  ont,  eux 
aussi,  leur  originalité  propre  : 

Le  Dictionnaire  analogique ,  par  P.  Ilois- 
sière  ;  le  Dictionnaire  synoptique  ri  Etymologie, 
par  Stappers  ;  le  Dictionnaire  des  Opéras,  par 
Félix  Clément  et  Pierre  Larousse,  mis  à  jour  par 
Arthur  Pougin  ;  le  Dictionnaire  d' Electricité  et 
de  Magnétisme ,  par  Georges  Dumont  :  etc. 


NOUVEAU 
LAROUSSE 
ILLUSTRÉ 
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Directeur :  George*  Morfcau 
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m  Larouss 

La  REVUE  ENCYCLOPÉDIQUE  LAROUSSE,  fondée  en  1891 ,  et 

publiée  sous  la  direction  de  M.  Georges  Moreau,  étend,  développe, 
complète,  met  à  jour  régulièrement  toutes  les  parties  du  Grand  Dic¬ 
tionnaire.  C’est  «  Le  Larousse  »  indéfiniment  continué  sous  la  forme 
d'un  périodique  hebdomadaire  des  plus  attrayants,  rédigé  par  des 
spécialistes,  et  illustré  d’un  nombre  considérable  de  reproductions  pho¬ 
tographiques  (20.000  jusqu'ici)  qui  font  de  ce  recueil  documentaire 
universel  un  musée  iconographique  des  plus  précieux. 

A  côté  delà  Revue  Encyclopédique  et  des  dictionnaires  énumérés 
ci-dessus,  la  Librairie  Larousse  a  créé  toute  une  bibliothèque  ency¬ 
clopédique  illustrée  de  vulgarisation  littéraire,  artistique,  géographique, 
politique,  économique  et  scientifique,  divisée  en  plusieurs  séries. 

A.  —  L’ATLAS  LAROUSSE  et  le  PARIS-ATLAS,  ouvrages  abon¬ 
damment  illustrés  de  cartes  en  couleurs  et  de  remarquables  photographies 
commentées  par  un  texte  concis  et  approprié. 

B.  —  LES  ÉTATS  ET  COLONIES,  monographies  encyclopédiques 
sous  la  direction  de  M.  Maxime  Petit,  avec  le  concours  de  spécialistes  dis¬ 
tingués  (Ont  paru  déjà  :  La  Rassie,  L'Italie ,  La  Hollande ,  Le  Portugal  . 

C.  —  LA  BIBLIOTHÈQUE  RURALE  Ont  paru  :  Les  Engrais  au 
village ,  La  Basse-Cour ,  Le  Bétail ,  L'Outillage  agricole ,  L'Apiculture,  L'Arbori¬ 
culture  pratique,  Le  Jardin  potager,  etc.). 

D.  —  L’ENSEIGNEMENT  MANUEL  ET  EXPÉRIMENTAL  L'En¬ 
seignement  agricole,  L' Enseignement  manuel). 

E.  —  LES  SPORTS  ET  RÉCRÉATIONS  (La  Chasse  moderne ,  tu 
Science  amusante ,  Cycliste  et  Bicyclette,  la  Photographie,  etc.  . 

Enfin,  fidèle  à  son  origine,  la  Maison  Larousse  s'est  fait  une  spé¬ 
cialité  des  ouvrages  classiques  d’enseignement  primaire.  Elle  a  créé 
une  bibliothèque  scolaire  illustrée  remarquablement  homogène,  qui 
s’étend  à  toutes  les  matières  du  programme  de  l’enseignement.  On 
trouvera  à  son  catalogue  la  liste  de  ces  nombreux  ouvrages  en  usage 
actuellement  dans  toutes  les  écoles  de  France  et  dans  les  pays  de  langue 
française.  Dans  l’impossibilité  de  les  énumérer  ici.  il  nous  suffira  de 
dire  qu'ils  ont  été  répandus  jusqu'à  ce  jour  à  plus  de  dix  millions 
d’exemplaires. 


PHILANTROPIQUES 


*  La  Maison  Larolsse  occupe  un  nom¬ 


breux  personnel  {employés,  ouvriers,  ouvrières,  apprentis  pour 


lequel  il  a  été  créé  les  œuvres  de  mutualité,  de  prévoyance, 
d’assistance  et  de  solidarité  suivantes  : 

1°  Société  de  Secours  mutuels,  fondée  en  1870  par  les  ouvriers 
du  Grand  Dictionnaire  universel  de  Pierre  Larousse  oi  étendue  depuis  à  tout 
le  personnel  de  l’Imprimerie. 

Alimentée  par  des  versements  mensuels  de  t  franc,  et  principalement  par  des 
subventions  de  la  Maison. 

2°  Caisse  de  retraites,  fondée  en  1898  pour  tous  bs  employés  et 
ouvriers  comptant  au  moins  2  ans  de  service. 

Alimentée  exclusivement  par  les  versements  de  la  Maison  sans  aucune  l  elcmie 
sur  le  salaire  de  ceux  qui  en  bénéficient.  Les  versements  *ont  de  2  #/„  du  salaire 
pour  les  employés  et  ouvriers  ayant  de  2  ;i  5  ans  de  service:  3  °/0  pour  ceux  qui 
oui  de  5  à  lO  ans  de  service;  4  °/0  pour  ceux  qui  oui  plus  de  lu  ans  de  service. 

143  employés  et  ouvriers  bénéficient  actuellement  des  avantages  de  celle  insti¬ 
tution  de  prévoyance. 

3°  Indemnité  aux  ouvrières  en  couches.  Une  indemnité  de  50  lï. 
est  allouée  aux  ouvrières  de  la  Maison,  au  moment  de  leur-  couches  ;  ce  qui  leur 
permet  de  prendre  ta  jours  de  repos,  temps  généralement  suffisant  pour  a-<urer  leur 
entier  rétablissement. 

4°  Œuvre  des  vacances,  fondée  en  1899  eu  fnv.ur  des  enf.iuls  des 
ouvriers  et  employés  qui  ne  peuvent  envoyer  leurs  enfants  à  la  campagne,  bette 
œuvre,  alimentée  par  les  dons  personnels  des  Directeurs  de  la  Maison  et  de  leur 
famille,  a  pour  but  d'envoyer  pendant  un  mois  ù  la  campagne,  au  moment  de- 
vacances,  les  enfants  de  leur  personnel  qui  ne  peuvent,  par  suite  de  la  situation  de- 
parents,  bénéficier  de  cel  avantage  si  important  au  point  de  vue  de  la  santé  physique 
et  morale  de  l'enfant. 


Un  congé  de  10  à  1.1  jours,  sans  relenue  d'appoinlcim  nb.  e-l  accordé,  chaque 
année,  à  lotis  les  employés. 

Pendant  les  périodes  d'exercices  militaires,  les  employés  louchenl  intégralement 
leurs  appointements. 


Henri  LAURENS,  Éditeur 

(Maison  fondée  en  4793) 

- - - - 

Cette  Librairie,  une  des  plus  anciennes  de  Paris,  publie  prin¬ 
cipalement  des  ouvrages  illustrés.  A  coté  de  ses  collections  sur 
l’Art  et  l’Enseignement  des  Beaux-Arts  qui  forment  sa  grande 
spécialité,  elle  a  créé  plusieurs  séries  dont  le  but  est  la  vulgarisa¬ 
tion  par  l’image. 

Depuis  1889  elle  a  édité  environ  200  volumes  nouveaux. 
Dans  la  seule  année  1899  e^c  a  fait  paraître  vingt-deux  ouvrages 
inédits  dont  le  prix  moyen  est  supérieur  à  20  francs.  Ces  vingt- 
deux  ouvrages  renferment  ensemble  plus  de  douze  cents  illus¬ 
trations  (spécialement  gravées  pour  eux),  dont  42  planches  en 
couleurs  et  133  tailles-douces. 

Nos  publications  d’art  démontrent  le  souci  que  nous  avons, 
de  faire  une  part  égale  aux  artistes  anciens  et  aux  artistes  contem¬ 
porains,  de  travailler  aussi  bien  à  la  diffusion  de  l’art  classique 
qu’à  la  propagation  de  l’art  moderne. 

Les  vitrines  et  les  cadres  de  notre  Exposition  ne  renfer¬ 
ment  que  des  ouvrages  publiés  ou  des  collections  continuées 
depuis  1889. 


H.  LAURENS,  ÉDITEUR,  6,  RUE  DE  TOURNON,  PARIS 


PRINCIPAUX  OUVRAGES  EXPOSÉS 


La  Légion  d’Honneur  (1802-1900),  par  L.  Bonneville  de  Marsangy.  i  vol.  in- 
Les  Perles  de  la  Côte  d’Azur,  par  le  Général  Bourelly.  i  vol.  in-40. 


Général  Davout,  duc  d'Auerstaedt,  par  Bonnat. 
Gravure  extraite  de  la  Légion  d’honneur. 


Le  Mobilier  sous  la  République  et  l’Empire,  par  Paul  Lafond.  i  vol.  in-40 . 
Les  Premiers  Vénitiens,  par  Paul  Flat.  i  vol.  in-40. 

Vélazquez.  par  A.  de  Beruete.  i  vol.  in-40. 

Les  Chefs-d’Œuvre,  publiés  sous  la  direction  de  M.  Henry  Jouin.  5  vol.  in-folio 
Saint  Antoine  de  Padoue  et  1  Art  italien,  par  C.  de  Mandach.  i  vol.  grand  in-8 


MONACO  ET  MONTE-CARLO  (Gravure  extraite  des  Perles  Je  lu  Cote  d’A^ur.) 


LAURENS,  ÉDITEUR,  6,  RUE  DE  TOURNON,  PARIS 


II.  LAURENS,  ÉDITEUR,  6,  RUE  DE  TOURNON,  PARIS 

Archives  de  la  Commission  des  Monuments  historiques, 

publiés  sous  le  patronage  de  l'Administration  des  Beaux-Arts, 
par  les  soins  de  MM.  A.  r>n  Baudot  et  A.  Pkrr  ai  lt-Dahot.  2  volumes  in-folio  parus, 

la  publication  aura  5  volumes. 

Le  Vitrail,  par  L.  Ottin.  i  vol.  in-40. 

Histoire  de  l’Art  décoratif,  par  Arsène  Alexandre,  i  vol.  in-folio. 

Dictionnaire  encyclopédique  des  Marques  et  Monogrammes,  par  Ris-Paquot, 

2  volumes  in-8°. 

Modèles  de  Pochoir,  par  M.  P.  Yerneuil.  i  vol.  in-folio. 

La  Plante,  par  G.  Trairont.  1  vol.  in-40. 

L’Art  de  peindre  l’Éventail.  l’Écran,  le  Paravent,  par  G.  Trairont,  i  vol.  in-40. 

Les  Styles  enseignés  par  l’Exemple,  par  L.  Libonis.  3  vol.  in-40. 

L’Ornement  d’après  les  Maitres,  par  L.  Libonis.  i  vol.  in-40. 

Caprices  décoratifs,  par  Habert-Dys.  Recueil  petit  in-lolio. 

Cours  gradué  d’Aquarelle  en  deux  états,  par  Mnw  Delacroix-Garnier.  Recueil 

petit  in-folio. 


COLLECTIONS  CREEES  OU  CONTINUEES  DEPITS  1880 


Autour  de  la.  Méditerranée  —  Les  Fleuves  de  France  —  Les  Montagnes  de  France 

Le  Monde  en  Images 

L 'Histoire  enseignée  par  les  Chefs-d'Œuvre  de  la  Peinture 
Bibliothèque  d'Histoire  et  d'Art  —  Collection  de  Dictionnaires  et  Répertoires 
Collections  de  l’Enseignement  pratique  des  Beaux-Arts 
Bibliothèque  des  Peintres  et  des  Décorateurs  —  Bibliothèque  des  Recettes  pratiques 
Bibliothèque  des  Chefs  d’CEuvre  destinés  à  la  Jeunesse 
Le  Modèle,  périodique  bimensuel,  paraissant  sous  la  direction  de  G.  Trairont. 

6  années  parues  formant  chacune  1  vol.  grand  in-40 


EVREUX,  IMPRIMERIE  UE  CHARLES  HÉRISSE  V 
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HENRY  LEMOINE  &  C 

ÉDITEURS  DE  MUSIQUE  —  PARIS  -  BRUXELLES 


OUVRAGES  POUR  L’ENSEIGNEMENT  : 
Théorie  et  Solfège  des  Solfèges 
Solfèges  manuscrits 

Cours  de  Dictée,  d’Harmonie,  de  Contrepoint 
d’instrumentation  et  d’Orchestration 

MÉTHODES,  ÉTUDES  et  MORCEAUX  pour 
PIANO  et  INSTRUMENTS  DIVERS 

PANTHÉON  DES  PIANISTES 
Œuvres  choisies  des  Maîtres  du  Piano 

RÉPERTOIRE  CLASSIQUE  DU  CHANT 
Collection  des  principaux  airs  d’opéras 
depuis  Lulli  jusqu’à  Rossini 

RÉPERTOIRE  INSTRUMENTAL 
Méthodes,  Exercices  et  Cours  d’ensemble  pour 
les  Instruments  en  usage  dans  les 
Musiques  Militaire,  d’Harmonie  et  de  Fanfare 

PARTITIONS  D’OPÉRAS 
MUSIQUE  RELIGIEUSE 

OPÉRETTES  POUR  LES  PENSIONNATS 


BRUNETTE 


Poésie  de 

André  THEURIET 


Musique  de 

Francis  THOMH 
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Mais  les  ramiers  sont  restes  sourds,  Et  sourde  aussi  la  fleur  nouvelle,  Et  depuis  je  cherche  toujours 
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Le  chemin  qu’a  pris  l’infidèle.  L’amour,  l’amour 
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On  pleure  en  descendant  la  côte. 
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CETTE  PAGE  ET  LES  TROIS  PRÉCÉDENTES 
SONT  IMPRIMÉES  POUR  HENRY  LEMOINE  ET  C 
ÉDITEURS  DE  MUSIQUE 


hraeger  livres,  lmp 


Ouvrages  d’ Enseignement  a  tous  les  degrés 
Littérature,  Sciences,  Histoire,  Géographie,  Voyages 

P  II  i  lologie ,  ‘B  ibliograph  ie . 


NOTICE 

Fondée  en  1874,  la  Librairie  H.  Le  Soudier  s’estdéveloppée  d'une  manière  constante. 
Etablie  à  l’origine  dans  un  modeste  rez-de-chaussée  de  la  rue  Perronet,  elle  dut,  au  bout 
d’une  année,  grâce  à  l’accroissement  rapide  de  ses  affaires,  transférer  successive¬ 
ment  son  installation  d’abord  rue  de  Lille  et  bientôt  après  boulevard  Saint-Germain,  où 
elle  se  fixa  d'une  manière  définitive  il  y  a  près  de  vingt  ans.  Pour  montrer  le  point 
de  départ  et  le  chemin  parcouru,  qu'il  suffise  de  rappeler  que  le  personnel  de  cette 
librairie,  qui  se  composait  au  début  de  deux  employés,  en  compte  actuellement  près 
de  cinquante. 

Au  «  Service  de  Commission  »,  qui  date  de  la  création  de  la  maison  et  rayonne 
dans  le  monde  entier,  vinrent  peu  à  peu  s'adjoindre:  une  «  Librairie  d'importation  », 
où  s’approvisionnent  de  publications  en  toutes  langues  nos  grandes  bibliothèques,  les 
Ministères,  les  Ecoles  du  Gouvernement  et  les  professeurs  de  Université  ;  une 
<(  Agence  spéciale  d’abonnement  »  à  tous  les  journaux  français  et  étrangers  qui  a  des 
ramifications  dans  tous  les  pays  ;  un  «  Bureau  de  vente  et  d’achat  de  droits  de  tra¬ 
duction  »  de  livres  français  en  langues  étrangères  et  vice-versa,  y  compr  is  les  clichés 
servant  à  les  illustrer;  enfin  une  «  Maison  d’Edition  »  dont  le  catalogue  renferme  de 
nombreux  ouvrages;  la  nomenclature  forcément  abrégée,  qui  se  trouve  d’autre  part, 
en  donnera  un  aperçu  succinct. 

Celte  branche  de  l’édition  que  M.  H.  Le  Soudier  a  créée,  comme  il  a  créé  les  quatre 
autres  mentionnées  plus  haut,  a  été  développée  par  lui  avec  un  rare  bonheur,  depuis 
une  douzaine  d’années  surtout.  File  comporte  principalement  des  livres  d'Enseignement 
primaire,  de  Langues  vivantes,  d’Histoire  et  de  Géographie.  C’est  dans  les  atlas  scolaires 
de  cette  librairie  qu’on  a  trouvé  appliqués  pour  la  première  fois  d'une  manière  ration¬ 
nelle  et  complète  l'enseignement  de  la  géographie  par  l’aspect  et  un  procédé  uniforme 
pour  dessiner  correctement  les  cartes  à  main  levée.  Cette  méthode  procure  à  l’élève 
le  moyen  de  reproduire  des  cartes  et  de  fixer  dans  sa  mémoire,  par  des  figures  qui 
rendent  l’étude  de  la  géographie  si  aisée  et  si  attrayante  pour  les  enfants,  un  ensemble 
de  connaissances  le  plus  souvent  difficiles  à  retenir:  productions  du  sol  et  de  l'industrie, 
\  races  diverses,  importations  et  exportations,  etc.  Le  même  esprit  pratique  a  présidé 
au  choix  des  autres  publications  de  la  Librairie  H.  Le  Soudier,  marquées  toutes  au  coin 
d'une  originalité,  qui  témoigne  d’efforts  soutenus  pour  faire  du  nouveau. 


Librairie  H.  Le  Soudier,  Paris. 
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M.  H.  Le  Soudier,  le  seul  chef  de  cette  librairie  aux  branches  multiples,  a  fait  partie 
du  Conseil  d’administration  du  Cercle  de  la  Librairie  de  1887  à  1889.  Il  a  pris  part 
à  toutes  les  Expositions  internationales  depuis  1889  inclusivement,  a  été  membre  du 
Jury  et  commissaire-rapporteur  à  l’Exposition  de  Chicago  de  1893  (hors  concours), 
membre  du  Jury  à  l'Exposition  de  Bruxelles  de  1897  (hors  concours),  membre  des  Comi¬ 
tés  d’admission  à  l’Exposition  de  Paris  de  1900.  Il  est  l’auteur  d’une  «  Bibliographie 
Française  »  comprenant  près  de  7000  pages  et  plus  de  100.000  titres  qu’on  s’accorde  à 
|  considérer  comme  rendant  les  plus  grands  services  aux  libraires  et  aux  bibliophiles.  Une 
nouvelle  édition  considérablement  augmentée  de  ce  recueil,  presque  épuisé,  paraî¬ 
tra  dans  le  courant  de  1900  et  comprendra  à  peu  près  toute  la  production  de  la  librai¬ 
rie  moderne  française  à  la  fin  du  xixe  siècle.  Cette  importante  publicalion  est  tenue  au 
courant,  pour  ainsi  dire  au  jour  le  jour,  par  le  «  Mémorial  de  la  Librairie  »  paraissant 
l  chaque  semaine  et  accompagné  de  tables  systématiques  mensuelles  et  d’une  table 
générale  annuelle.  Le  toutestcomplété  par  F  «  Annuaire  des  Journaux  »  (20e  année),  le 
«  Catalogue-Tarif  des  Journaux  »  (20e  année)  et  1’  «  Annuaire  de  la  Libraire  Française  » 
(6°  année),  le  seul  livre  d’adresses  de  la  corporation. 

L’ensemble  de  ces  publications,  à  la  fois  bibliographiques  et  professionnelles,  cons¬ 
tamment  tenues  à  jour,  n’a  pas  peu  contribué,  au  dire  des  intéressés,  à  faciliter 
et  aussi  à  rendre  plus  productives  les  relations  entre  les  divers  membres  de  la  librai¬ 
rie  de  tous  les  pays,  car  leur  prix  modique  et  sans  précédent  a  permis  au  plus  modeste 
libraire  d’en  faire  l’acquisition. 

En  résumé,  la  Librairie  H.  Le  Soudier  a  concentré  tous  ses  efîorts  dans  la  pour- 
l  suite  d'un  double  but  bien  déterminé  :  publier  des  méthodes  d’enseignement  perfec¬ 
tionnées  et  réellement  nouvelles  ;  aider  à  la  diffusion  du  livre  français  au  moyen 
d’instruments  de  travail  appropriés,  mis  à  la  portée  de  tous  par  la  modicité  de  leur 
prix. 


APERÇU  DES  PRINCIPALES  PUBLICATIONS  DE  LA  LIBRAIRIE 

A  la  suite  des  titres  se  trouve  un  numéro  qui  permettra  de  consulter  ces  ouvrages  à  l'Expo¬ 
sition,  chaque  volume  exposé  dans  notre  vitrine  portant  un  numéro  d'ordre  correspon¬ 
dant  à  celui  indiqué  après  chacun  des  ouvrages  cités  ici. 


Annuaires.  —  II.  Le  Soudier ,  Annuaire 
des  Journaux,  Revues  et  Publications  pério¬ 
diques  (40).  —  II.  Le  Soudier ,  Annuaire  de  la 
!  Librairie  française  (146).  —  II.  Le  Soudier , 
Catalogue-Tarif  des  Journaux,  Revues  et  Pu¬ 
blications  périodiques  à  prix  forts  et  nets 
(pour  libraires  seulement)  (42). 

Bibliographie.  —  H.  Le  Soudier ,  An- 

>  nuaire  des  Journaux  (40).  —  II.  Le  Soudier , 
Catalogue-Tarif  des  Journaux  (42).  —  II.  Le 
Soudier ,  Bibliographie  Française,  recueil  de 

|  Catalogues  des  Editeurs  français,  avec  Tables 
alphabétique  par  noms  d’auteurs  et  systéma¬ 
tique;  près  de  7,000  pages  et  plus  de  100,000 
i  titres  (61).  —  G.  d' Ilailly.  Les  Livres,  revue 
des  Livres  nouveaux  et  du  Théâtre,  de  1880 
)  à  1895,  32  vol.  (2).  —  Mémorial  de  la  Librai¬ 
rie  française,  6e  année  (67).  —  Albert  Schulz , 
Bibliographie  de  la  guerre  franco-allemande 
(1870-1871)  et  de  la  Commune  en  1871  (77). 

Cartes  géographiques.  —  Carte  de  l’em¬ 
placement  et  de  la  répartition  des  troupes  de 
l'armée  française  (151).  —  Carte  du  Dahomey 
(152).  —  Carte  de  Madagascar  (153).  —  Carte  du 
Mont-Blanc  (154).  —  Carte  des  Pyrénées  (155).  — 

>  Carte  du  Mont-Dore  (156).  —  Carte  de  Royat, 
Clermont  Ferrand  et  le  Puy-de-Dôme  (157). 


Correspondances.  —  Heine  intime,  édi¬ 
tion  française  126  .  —  Maréchal  comte  de 
Moltke,  Correspondance,  Lettres  à  sa  mère  et 
à  ses  frères  Adolphe  et  Louis  1823-1888  ,  édi¬ 
tion  française,  par  J.  Jaeglé  34). 

Dessin. —  J.  Rameaux  et  L.  Ricard,  Nou¬ 
velle  méthode  de  dessin  à  main  levée  (38  . 

Droit.  —  Georges  Blondel,  De  l'Enseigne¬ 
ment  du  Droit  dans  les  Universités  alleman¬ 
des  (25).  —  E.  Gaudiche,  Manuel  des  Conseils 
de  guerre  aux  armées,  suivi  d'un  Appen¬ 
dice  pour  le  temps  de  paix  et  de  La  Prévôté 
en  Campagne  (35).  —  .1.  Langlois,  Guide  de  la 
Procédure  en  matière  civile  devant  la  Cour  de 
cassation  (78). 

Ecriture.  —  Surier  et.  Duret,  Nouvelle 
méthode  d’Ecriture  (110-145). 

Enseignement  primaire.  —  Voir  :  Des¬ 
sin,  Ecriture,  Géographie,  Grammaire  fran¬ 
çaise,  Histoire,  Instruction  civique,  Leçons 
de  choses,  Lecture,  Morale,  Morceaux  choisis. 
Récitation,  etc. 

Enseignement  secondaire.  —  Voir  : 

Géographie,  Grammaire  française.  Langues 
vivantes,  Linguistique,  Morceaux  choisis,  etc. 


Librairie  H.  Le  Soudier,  Paris. 
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Enseignement  supérieur.  —  Voir  : 

I  Grammaire  française.  Grammaire  comparée, 
Langues  virantes. 

Géographie. —  Ch.  Drouard  et  Mannevy , 
Nouvel  Atlas  primaire  :  Géographie  ;  Cartogra¬ 
phie;  Enseignement  par  l’aspect  :  Cours  prépa- 

Iratoire  (133)  ;  Cours  élémentaire  (52)  :  Cours 
moyen  (72);  Cours  supérieur  (71).  —  Comte 
II.  de  Ville-d'Avray,  Signes  conventionnels  et 
)  lecture  des  cartes  françaises  et  étrangères, 
;  France,  Allemagne,  Angleterre,  Autriche,  Bel- 
>  gique,  Espagne,  Italie,  Russie,  Suisse  (121).  — 
II.  Ma isonneu f ce- Lacoste,  Inde  et  Indo-Chine, 
j  les  Pays,  les  Evénements,  les  Arts  (120).  — 


lemandes  (143). —  L.  Caubert,  Souvenirs  chi¬ 
nois  (3).  —  L.  Caubert ,  Rôle  des  Berts  (3).  — 
Chazaud  des  Granges,  L’Eternelle  Utopie, 
Etude  du  Socialisme  à  travers  les  âges  (96). 

—  Ch.  Drouard  et  .1.  Mannevy ,  Histoire  de 
France  :  Cours  élément.  (124  bis)  ;  Cours  moyen 
(124).  —  H.  Genevois ,  Carnot  et  la  Défense 
nationale:  I.  Défense  du  Havre;  II.  L'Armis¬ 
tice  ;  III.  Les  Elections  et  les  Inégalités,  avec 
portrait  hors  texte  (145  bis). —  H.  Genevois ,  La 
défense  nationale  jugée  par  l’Allemagne  ;  104  bis). 

—  II.  Genevois,  Les  dernières  cartouches,  Vil- 
lersexel,  Héricourt,  Poniarüer  (1871)  327  — 
Ch.  de  Larivière,  Alexandre  Brilckner,  sa  vie, 
son  œuvre  (7Sbis).  —  Ch.  de  Larivière,  Cathe¬ 
rine  le  Grand  d’après  sa  correspondance, 
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Gravure  extraite  de  l'ouvrage  :  Les  Gloires  oubliées  Le  Chevalier  Ko/e,  par  II.  Oppo 


Gaston  Routier,  Le  Mexique  (28).  —  Voir 
aussi  :  Cartes  géographiques  et  Voyages. 

Grammaire  comparée.  —  P.  Regnaud, 
Eléments  de  grammaire  comparée  des  princi¬ 
paux  idiomes  germaniques  (97). 

Grammaire  française.  —  L.  Clédat, 
Grammaire  raisonnée  ne  la  langue  française 
(93).  —  L.  Clédat,  Grammaire  classique  de 
la  langue  française  (102).  —  L.  Clédat  et 
E.  Gougère,  Grammaire  française  à  l’usage  des 
Ecoles  primaires,  rédigée  sur  un  plan  nou¬ 
veau  :  Coursélément.  (113);  Cours  moyen (113 bis 7 

Histoire.  —  Prince  de  Bismarck.  Mémoi¬ 
res  authentiques  :  Pensées  et  Souvenirs,  2  vol., 
Edition  française  par  J.  Jaeglé  50).  —  M.-L. 
Boswortli,  Au  Régiment,  Mœurs  militaires  al- 


Catherine  II  et  la  Révolution  française  134 3 

—  Lavialle  de  Lameillère,  Le  Panthéon  et  les 

Funérailles  du  Président  Carnot,  du  24  juin 
au  14  juillet  1894,  avec  illustrations  d  après 
les  croquis  de  l’auteur  (30).  —  R.  Maison- 
neufve- Lacoste,  Inde  et  Indo-Chine.  les  Pays, 
les  Evénements,  les  Arts  (120.  —  Gaston 
Routier,  Le  Mexique  (28).  —  Maréchal 

Comte  de  Moltke,  Mémoires  :  La  Guerre  de 
1870,  édition  française,  in  8°,  par  J.  Jae.gle  33  j. 

—  Le  même  ouvrage,  édition  in-18°  88  .  — 
II .  Oddo,  Les  Gloires  ouldiées  :  Le  Chevalier 
Paul,  lieutenant-général  des  armées  navales 
du  Levant,  1598-1608  (127).  —  II.  Oddo,  Les 
Gloires  oubliées:  Le  Chevalier  Ko/e.  Campa¬ 
gne  d’Espagne  (1707),  Peste  de  Marseille  (1720) 
(37).  —  DT  Robinet,  Danton  émigré,  recher- 


Librairie  H.  Le  Soudier,  Paris. 


ches  sur  la  diplomatie  de  la  République 
(An  Ier,  1793)  (99).  —  Gaston  Routier,  Les  Droits 
de  la  France  sur  Madagascar  (117).  —  Gaston 
)  Routier ,  Guillaume  II  à  Londres  et  l’Union 
franco-russe  (92).  —  Gaston  Routier,  Histoire 
;  du  Mexique  avec  portrait  (100). 

Hygiène.  —  Dv  F.  A.  d'Ammon ,  Le  Livre 
d’Or  de  la  Jeune  Femme,  son  rôle  et  ses  de¬ 
voirs  comme  mère  de  famille  (105).  —  Dr  II*. 
5  Loewenthal,  L'Enseignement  actuel  de  l’hy- 
|  giène  dans  les  Facultés  de  médecine  de  l’Eu- 
(  rope  (26). 

Instruction  Civique.  —  J.  Bailly  et  C. 
Bodey,  L’Instruction  civique  du  Petit  Fran¬ 
çais,  cours  élémentaire  et  moyen  (103). 

Justice  militaire.  —  E.  Gaudiclie,  Ma¬ 
nuel  des  Conseils  de  Guerre  aux  armées,  suivi 
d’un  Appendice  pour  le  temps  de  Paix  et  de 
!  La  Prévôté  en  campagne  (35). 

Langue  allemande.  —  A.  Lévy ,  Mé¬ 
thode  pratique  de  Lingue  allemande:  Cours 
(  préparatoire  (136):  Mots  et  Phrases  (137): 

:>  Grammaire  et  Exercices  de  conversation  (138)  ; 

Idiotismes  et  Proverbes  (139)  :  Germanismen 
i  und  Gallicismen  (144).  —  .1.  Lévy ,  Au¬ 
teurs  allemands  :  Grimm,  Kinder  und  Haus- 
mârchen,  Choix  (140):  IJebel,  Das  Schatz- 
^  kastlein.  Extraits  (141);  Heine,  Ausgevahlte 
ï  Werke,  Poesie  und  Prosa  (142).  —  8’.  Sués, 
Exercices  pratiques  sur  les  idiotismes  et  locu- 
ï  fions  usuelles  de  la  langue  française  avec  tra¬ 
duction  allemande  en  regard  89). 

Langue  anglaise.  —  F.  Aigre,  Méthode 
pratique  de  langue  anglaise:  Cours  Prépa- 
toire  (79);  Grammaire  et  Exercices  de  Con- 
‘  versation  (80);  Idiotismes  et  Proverbes  (81); 

;  Cours  de  Thèmes  (86  ;  Corrigés  du  Cours 

Ide  Thèmes,  Texte  original  des  Extraits  87).  — 
F.  Aigre,  Auteurs  anglais  :  Poésie:  Longfellow, 
Extraits  (84):  Milton,  Extraits  85):  —  Prose: 
Goldsmith,  She  stoops  to  conquer  .82)  ;  Ma- 
caulay’s  essays,  Extraits  (83). 

Langue  italienne.  —  B  Melzi,  Nouveau 
dictionnaire  français-italien  et  italien-français 
Commercial,  scientifique,  technique  (90). 

Langues  vivantes.  —  Voir  :  Langue  aile - 
(  mande.  Langue  anglaise,  Langue  italienne, 

<  etc. 

Leçons  de  choses.  —  Voir  :  Récitations . 

Lecture.  —  Surier  et  Duret,  Livret  de  lec- 

Iture  et  Ecriture  (110). 

Linguistique.  —  L.  de  B  eau  front,  Langue 
internationale  Espéranto  (107).  —  H.  Michaelis 
et  P.  Passy,  Dictionnaire  phonétique  de  la 
languefrançaise  (74  bis,.  —  Il.Oddo,  De  l'utilité 
des  idiomes  du  midi  pour  l’enseignement  de  la 
\  langue  française  (77 bis  . — Br  Poussié,  Manuel  de 
conversation  en  trente  langues  (110  bis).  — Adol- 
;  plie  Rambeau  et  Jean  Passy,  Chrestomathie 
française,  morceaux  choisis  de  prose  et  de 
;  poésie,  avec  prononciation  figurée  à  l’usage 
des  étrangers  (74). 

Mathématiques.  —  L.  Maszocclii,  Mémo- 
)  rial  technique  universel.  Recueil  de  tables  et 
(  de  formules,  à  l'usage  des  ingénieurs  (109  . 


Morale.  —  J.  Bailly  et  C.  Bodey,  La  Mo¬ 
rale  pratique  de  l’Ecolier,  Cours  élémentaire 
et  moyen  (104). 

Morceaux  choisis.  —  Bonnehon  et  Su¬ 
rier,  Recueil  de  morceaux  de  récitation,  em¬ 
pruntés  aux  poètes  et  prosateurs  drs  xvne, 
xviii''  et  xixe  siècles  :  Premier  degré,  cours 
préparatoire  et  élémentaire  111);  Second 
degré,  cours  élémentaire  et  moyen  (112). 

Périodiques. —  Mémorial  de  la  Librairie 
française,  revue  hebdomadaire  des  livres.  Com¬ 
plément  de  la  Bibliographie  française  annoncée 
plus  haut  (67)  ;  Années  1896,  1897,  1898, 

1899  (67).  —  Revue  des  Etudes  russes  31).  — 
Revue  des  Livres  nouveaux  1880-1895  32  vol. 
(2  .  —  Revue  universelle  des  Mines  (53). 

Philosophie.  —  Auguste  Comte,  conserva¬ 
teur.  Extrait  de  son  œuvre  finale  1851-1857), 
(75’. 

Procédure.  —  Langlois,  Guide  de  la  procé¬ 
dure  en  matière  civile  devant  la  Cour  do  cas¬ 
sation  (78  . 

Récitations  et  Leçons  de  choses.  — 

B'Ollendon  et  Baillict,  Mon  premier  livre.  Lec¬ 
tures  et  récitations,  Cours  préparatoire  ei  élé¬ 
mentaire  (122).  —  B'Ollendon  et  .1.  Vedel,  Mon 
second  livre,  Lectures  et  récitations.  Cours  élé¬ 
mentaire  et  moyen  (123). 

Romans.  —  Camille  Le  Senne,  Chaîne  mys¬ 
tique,  Histoire  d’une  âme  '98  —  Camille  B' 

Senne,  Cher  maître  116).  —  Gaston  Routier, 
L'amour  de  Marguerite  91  . 

Sociologie.  —  Lujo  Iîrentano,  La  Question 
ouvrière  (125).  —  Chazaud  des  Granges,  l'Eter- 
nelle  Utopie,  Etude  du  socialisme  à  travers  les 
âges  (96’. —  L.  Poi  /isard,  La  guerre  de  classes 
peut-elle  être  évitée  et  par  quels  moyens  pra- 
liques  ?  (95  .  —  E.  Richter,  Où  mène  le  Socia¬ 
lisme.  Journal  d'un  ouvrier  94  .  —  Gaston 
Routier.  La  Question  sociale  et  l'opinion  du 
Pays  118).  —  IL  Vcrly,  Le  Triomphe  du  So¬ 
cialisme  (1:19).  —  H.  Vcrly ,  Les  Socialistes  au 
pouvoir  (106). 

Sténographie.  —  J .  Hausser,  Abrégé  de 
Sténographie  114  .  —  ./.  Hausser,  Cours  com¬ 
plet  de  Sténographie  115  . 

Technologie,  Chemins  de  fer.  Mines. 

—  James  Ladanie,  Chemin  de  fer  de  Calais  à 
Milan,  ligne  directe  par  Belfort,  Berne-la- 
Gemmi  et  le  Simplon,  les  grands  tunnels  des 
Alpes  et  du  Jura  70 bis) .  —  /,.  Mazzocchi.  Mémo¬ 
rial  universel,  formules  de  l’Ingénieur  109  .  — 
J.  Vandrunen,  La  Détermination  des  Recettes 
et  Dépenses  probables  d’un  Chemin  de  fer  pro¬ 
jeté  23  bis).  —  Revue  universelle  des  Mines  53  . 

Voyages.  —  Ed.  Augum,  Plages  belges  : 
I.  Pêcheurs  flamands  57  ; —  II.  De  Dunkerque 
à  Ostende  (58  ;  —  III.  D’Ostende  à  Blancken- 
berghe  59); —  IV.  De  Blanckenherghe  à  Ileyst. 
et  à  la  Hollande  par  les  Dunes  (60  .  —  C.  Ma- 
droite.  En  Guinée  (73).  —  iXitrof,  Au  pays  des 
roubles,  de  l'Oise  à  la  Neva,  Saint-Pétersbourg 
et  Moscou  (135  . —  Gaston  Routier.  Deux  mois 
en  Andalousie  et  à  Madrid  29).  —  Gaston  Rou¬ 
tier,  L'Espagne  en  1897  (101  . 
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H. Le  SoucLer  Fditeur 


Au  milieu  de  ce  siècle, 
A.  V  atoll  prenait  dans  la 
littérature  religieuse  une  place 
prépondérante  avec  la  publication,  auda¬ 
cieuse  pour  l’époque,  des  Œuvres  d’Au¬ 
guste  Nicolas,  situation  que  les  noms  de 
Balmés  et  du  P.  Ventura  de  Raulica, 
ne  contribuèrent  pas  peu  à  affermir. 

L’aquércur  actuel  orientait  vers  1895 
la  maison  dans  une  nouvelle  voie, qui, 
pour  être  moins  classique,  n'en  devait 
pas  moins  lui  attirer  la  sympathie  du 
public  d’élite,  heureux  de  retrouver, 
sur  un  fonds  dont  les  noms  seuls  de 
Bossuet,  Fénelon  et  Lamennais  suffi¬ 
saient  à  assurer  le  succès,  un  peu  de  cet 
idéal  artistique  et  de  ce  luxe,  répandus 
à  profusion  dans  les  oeuvres  profanes,  et 
dont  les  éditeurs  catholiques  s’étaient 
jusqu’ici  montrés  si  parcimonieux. 

Puisse  l’avenir  lui  donnerraison! 


COLLECTION  CELTIQUE 


Volumes  in-24  allongé 
illustrés  à  chaque  page  de  bois 
dans  le 

stvle  des  ix*  et  x*  siècles 


Compositions  inédites 

DE 

R.  R.  Raparlirr 

Gravure  sur  Bois 

DE 

L.  Van  de  Pot 

Impression 

DE 

V.  Darantiere,  a  Dijon 


Il  a  e'ie  tiré  de  chaque  ouvrage  : 

10  EXEMPLAIRES  SUR  JAPON  IMPÉRIAL, 
10  —  —  CHINE. 


Tirage  ordinaire  sur  simili  Japon. 


TITRES  de  la  COLLECTION 


Méditations  choisies 

tirées  des  Œuvres  spirituelles 

de  Fénelon 


Méditations  choisies 
de  Bossuet 

sur  l'Evangile 

F.  de  Lamennais 

Imitation  de  Jésus-Christ 

F.  de  Lamennais 

Méditations  pour  la 

Sainte-Communion 


Bossuet 

Méditations  sur 

l’Eucharistie 


Messe  et  Vêpres. 

Messe  de  Mariage. 


Missel  complet. 


RÉDUCTION  EN  NOIR  DE  LA  COUVERTURE  EN  COULEURS 


A.  LE  VASSEUR  &  CIE,  Éditeurs 

33,  rue  de  Fleuras,  Paris 


La  Librairie  A.  Le  Vasseur  et  Ciefut  fondée  en  1851,  par  Al.  Abel  Pilon, 
qui,  dès  ses  débuts,  publia  une  belle  édition  de  la  Vie  de  N. -S.  Jésus- 
Christ,  par  Jérôme  Natalis,  reproduction  de  la  célèbre  édition  Plantin,  avec 
les  gravures  des  frères  Wierx.  Il  créa,  pour  encourager  le  public  à  souscrire 
à  cet  ouvrage,  son  système  de  vente,  qui  fut  appliqué  depuis  à  toutes  les 
grandes  publications  de  la  Librairie  Française. 

M.  Pilon  attacha  son  nom  à  deux  importantes  publications  illustrées,  le 
Panthéon  des  Illustrations  Françaises  et  le  Concile  Œcuménique  de  Rome.  En 
1875,  il  s’adjoignit  son  gendre,  AL  Amand  Le  Vasseur,  qui,  à  la  mort  de 
AL  Pilon,  en  1877,  prit  seul  la  direction  de  la  Librairie. 

En  1882,  AI.  Le  Vasseur  prit  comme  collaborateur,  puis  ensuite  comme 
associé  AL  Lucien  Layus,  et  constitua  avec  ce  dernier  la  raison  sociale 
actuelle  :  A.  Le  Vasseur  et  Cie. 

Parmi  les  principales  publications  de  la  maison,  il  faut  citer  : 

Les  Tissus  anciens,  reconstitués  à  l’aide  du  costume,  de  minia¬ 
tures  et  de  documents  inédits. 

L’Art  National,  histoire  de  l’art  en  France,  des  origines  à  la 
Renaissance  du  xme  siècle. 

Œuvres  complètes  de  Buffon,  avec  une  introduction  de  J.-L.  de 
Lanessan  et  la  Correspondance  inédite  de  Buffon. 
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Flore  Médicale  usuelle  et  industrielle  du  xix0  siècle,  édition  refon¬ 
due  par  J.-L.  de  Lanessan. 

Nouveau  Dictionnaire  d’Histoire,  de  Géographie,  de 
Mythologie  et  de  Biographie,  avec  son  atlas,  par  A.  Descubes. 

Autour  du  Drapeau  (1789-1889).  Campagnes  de  l'armée  française 
depuis  cent  ans,  par  le  général  Thomas,  avec  illustrations  de  Lucien  Sergent. 

Histoire  d’un  Régiment.  La  32e  Demi-Brigade,  par  le  lieutenant 
Piéron  ( Prix  Montyon ,  1891). 

Tapisseries  des  Gobelins,  par  E.  Gerspach. 

Tu  renne,  par  Jules  Roy. 

Vieux  Papiers,  Vieilles  Images,  Cartons  d’un  Collectionneur, 
par  John  Grand-Carteret. 

Œuvres  de  Pierre  Loti,  illustrées  par  G.  Bourgain  et  I).  Bourgoin. 

En  188G,  MM.  A.  Le  Vasseur  et  Cie  ont  entrepris  l’édition  en  photo¬ 
gravure  des  tableaux  des  peintres  modernes  figurant,  soit  dans  les  musées, 
soit  dans  le  Salons  annuels. 

Leur  Catalogue  comprend  actuellement  350  estampes  de  tous  formats  : 
sujets  militaires,  de  genre,  de  sport,  etc.,  et  plusieurs  séries  telles  que  :  la 
collection  des  Estampes  M  ilitaires,  la  Collection  Bijou,  les  Œuvres 
de  Meissonier  et  les  Œuvres  de  Chaplin. 

MM.  A.  Le  Vasseur  et  Cie  ont  pris  part  à  toutes  les  grandes  expositions, 
et  notamment,  depuis  1889,  aux  suivantes  : 

Londres,  1890.  Hors  Concours,  Membre  du  Jury.  —  Moscou,  1891.  — 
La  Haye-Scheveningue,  1892.  Hors  Concours,  Membre  du  Jury. —  Chicago, 
1893.  —  Anvers,  1894.  Hors  Concours,  Membre  du  Jury.  —  Amsterdam, 
1895.  Hors  Concours,  Membre  du  Jury. — Bordeaux,  1895.  Hors  Concours, 
Membre  du  Jury.  —  Rouen,  1890.  Hors  Concours,  Membre  du  Jury. 
Innsbrück,  1896.  Diplôme  d  Honneur.  —  Bruxelles,  1897.  Diplôme  d  Hon¬ 
neur  et  deux  Médailles  d’or.  —  Saint-Pétersbourg,  1899. 

M.  Layus  a  été  nommé  chevalier  de  la  Légion  d  Honneur  à  la  suite  de 
l’Exposition  d’Anvers  1894),  et  M.  Le  Vasseur  à  la  suite  de  l’Exposition 
d’Amsterdam  (1895). 

Le  1er  juillet  1890,  MM.  A.  Le  Vasseur  et  Cie  ont  fondé  en  faveur  de 
leur  personnel  une  Caisse  de  Retraite,  une  Caisse  de  Secours  et  une 
Participation  aux  bénéfices.  Les  versements  effectués  pour  ces  trois  fonda¬ 
tions  s’élevaient  au  31  mars  1900,  à  : 


Caisse  de  retraite .  91.845  50 

Caisse  de  Secours .  0.108  30 

Participation  aux  bénéfices .  105.724  05 


Total 


203.078  45 


A 


VASSEUR  &  C'E,  Éditeurs 

33,  rue  de  Fleurus,  Paris 


Spécimen  des  Illustrations  des 
Dessin  de  Bourgain. 


Œuvres  de  Pierre  Loti. 

Gravure  sur  bois  de  Léveillé. 
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La  LIBRAIRIE  DAUPHINOISE  a  été  fondée  au  printemps  de  i 8y6. 

N'estimant  pas  que,  seule,  ancienneté  vaille  litre,  elle  a  eu  l'orgueil  de 
vouloir,  tout  d'abord,  prendre  rang  parmi  les  Maisons  le  plus  avantageuse¬ 
ment  connues  pour  les  soins  donnés  à  leurs  éditions. 

Jugeant  ensuite  que  tout  est  digne  d'être  publié  qui  est  vrai,  bien  ou  beau 
—  d  oit  sa  devise  :  Timeo  hominem  unius  libri  —  elle  ne  s'est  limitée  a  aucune 
spécialité.  C'est  ainsi  que,  sans  compter  les  œuvres  de  moindre  importance 
comme  :  Tézier  et  Second,  Nos  Alpins,  En  plein  Soleil,  et  nombre  de  bro¬ 
chures  ou  plaquettes,  elle  a  donné  hier  :  Reymond  et  Giraud,  Le  Palais  de 
Justice  de  Grenoble;  Duhamel,  Au  Pays  des  Alpins;  Historique  du  2'  Régi¬ 
ment  d’artillerie;  De  Rochas,  Les  Sentiments,  la  Musique  et  le  Geste; 
Brun-Durand,  Dictionnaire  biographique  de  la  Drôme,  ouvrages  qu’ont 
honorés  de  leurs  souscriptions  les  ministères  à  l'examen  desquels  ils  ressortis¬ 
sent.  C’est  ainsi ,  également,  qu  elle  donnera  demain  :  Coolidge,  Josias  Simler 
et  les  origines  de  l'alpinisme  ;  Dom  Dijon,  L’Eglise  abbatiale  de  Saint- 
Antoine  de  Viennois  ;  Ghand-Carteret,  L’Enseigne;  La  Montagne  à  travers 
les  âges  ;  Viersot,  Chants  et  Chansons  populaires  recueillis  dans  les  Alpes 
françaises,  pour  ne  citer  que  les  plus  importants  de  ses  travaux  sous  presse, 
travaux  pour  lesquels,  plutôt  que  de  rien  donner  a  la  hâte,  elle  s'applique  à 
faire  bien  toujours,  ajin  de  soutenir  son  cri  :  Deorsum  nunquam  ! 

Ajoutons  quelle  a  créé  et  dirige  la  Revue  Dauphinoise,  dont  l’honneur  est 
d’avoir  groupé  autour  d'elle  les  meilleurs  de  ceux  que  le  Dauphiné  compte  dans 
les  sciences,  dans  les  lettres  et  dans  les  arts. 

La  LIBRAIRIE  DAUPHINOISE  ne  craint  donc  pas  d'attirer  sui  elle 
l' attention  de  ceux  dont  le  jugement  J'ait  autorité,  parce  qu  elle  croit,  en  effet, 
qu'il  est  peu  de  Maisons  de  province  qui  aient,  en  aussi  peu  de  temps,  produit 
aussi  grand  et  aussi  bon  travail  :  et,  certainement,  il  n'en  est  pas  qui  aient  donné 
plus  de  leur  cœur  à  l’amour  du  Livre. 


Grenoble,  le  ji  mars  içoo. 


II.  FALQUE  A  Feux  PF  PRIX. 


La  mimique  est  un  lan¬ 
gage  universel  ;  chez  tous 
les  hommes,  les  mêmes 
passions  déterminent  la 
contraction  des  mêmes 
muscles.  Chez  quelques 
personnes  douées  d’un 
organisme  exceptionnel¬ 
lement  délicat,  la  mu¬ 
sique  provoque  soit  des 
émotions,  soit  des  mou¬ 
vements  qui  semblent 
être,  dans  tous  les  pays, 
liés  aux  mêmes  mélodies, 
aux  mêmes  rythmes.  11  y 
a  donc,  dans  notre  cer¬ 
veau,  des  actions  réflexes 
constantes  entre  les  Sen- 
timents,  la  Musique  et  le 
Geste. 

Ces  actions  sont  sou¬ 
vent  difficiles  à  observer, 
soit  parce  qu’elles  sont 
très  faibles  chez  la  plu¬ 
part  des  individus,  soit 
parce  que  la  vie  sociale  nous  habitue  à  les  réprimer.  Le  colonel 
de  Rochas,  dont  on  connaît  la  sagacité  comme  expérimentateur,  les 
a  étudiées  pendant  plusieurs  années  sur  un  sujet  présentant,  à  l’état 
d’hypnose,  une  sensibilité  merveilleuse. 

Le  résultat  de  ces  études,  rendues  vivantes  par  la  reproduction  des 
photographies  instantanées  qui  en  font  sauter  aux  yeux  toutes  les 
phases,  forme  un  magnifique  volume  sortant  des  presses  du  maître 
imprimeur  Allier  de  Grenoble,  et  auquel  nou"  avons  donné  nos 
soins  les  plus  attentifs.  Nous  ne  craignons  donc  pas  d'affirmer  que 
jamais  livre  de  science  plus  élégant  n’aura  été  offert  : 


<(  Ave  Maria  »,  de  Gounod. 
Suggestion  musicale. 


SAVOIE 


S  lintRémy 


Couverte 


art-nta 


Aux  Peintres,  aux  Sculpteurs ,  aux 
Acteurs,  qui  y  trouveront  des  attitudes 
d'une  justesse  et  d'une  précision  in¬ 
comparables  pour  l’expression  des  pas¬ 
sions  ; 

Aux  Musiciens,  aux  Chorégraphes ,  à 
qui  il  ouvrira  des  horizons  nouveaux  sur 
le  mode  d’action  de  la  musique  et  sur  les 
rapports  entre  la  musique  et  la  danse  ; 

Aux  Physiologistes ,  dont  il  étendra  les  connais- 
sances  touchant  les  localisations  cérébrales  ;  _ 

Suggestion  orale • 

Et  enfin  aux  Philosophes ,  réduits  à  des  données 
si  vagues  sur  l’union  de  l’esprit  et  du  corps,  quand  ils  <e  bornent 
aux  vieilles  conceptions  métaphysiques  .  sans  tenir  compte  des 
découvertes  modernes  dans  les  sciences  psychiques. 


Suggestion  musicale. 


en  cantonnements, 
en  reconnaissances,  en  manœuvres,  en  construction  de  chemins  et 
de  refuges,  ou  employés  à  rebâtir  quelques  villages  de  nos  hautes 
vallées  détruits  par  l’incendie.  En  effet,  les  Alpins  sont  devenus 
les  hôtes  habituels  de  la  montagne  ;  leur  costume  se  mêle  à  la  ver¬ 
dure  des  sapins  et  quand  le  touriste  accablé,  traîné  par  ses  guides, 
cramponné  à  ses  cordes,  se  croit  parvenu  à  quelque  site  inacces¬ 
sible,  quel  n’est  pas  son  étonnement  de  voir  installé  là  tout  un 
campement  de  chasseurs  ! 

C’est  dans  cette  superbe  région  que  M.  Duhamel,  conduit  les 
lecteurs  du  volume  dont  nous  donnons  un  spécimen.  A  côté  des 
descriptions  et  des  anecdotes  les  plus  variées,  chaque  page  offre 
une  ou  plusieurs  reproductions  photographiques  de  vues  alpestres 
ou  de  scènes  de  la  vie  des  Alpins  recueillies  en  toutes  saisons. 


Lorsque 
l’on  parcourt 
la  chaîne  des  Alpes  franco-italiennes, 
du  Léman  à  la  Méditerranée,  le  Pays  des  Alpins. 
il  n’est  pas  de  cimes  intéressantes, 
de  cols  et  de  vallées  pittoresques, 
où  l’excursionniste 
ne  rencontre  aujourd’hu 
quelques  détachements 
de  nos  vaillants 
gardiens  de  la 
frontière, 


I 
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LIBRAIRIE 

D'EDUCATION  de  LA  JEUNESSE 

7,  RUE  DES  CANETTES  ') 


n  1878,  quelques  hommes,  aujourd'hui 
presque  tous  disparus,  fondèrent  la 
P  Librairie  Centrale  des  Publications  popu¬ 
laires.  Parmi  eux  : 

Jean  Macé,  fondateur  de  la  Ligue  de  l'Knsei- 
gnement  ; 

H.  Carnot,  ancien  ministre  de  l'Instruction  pu 
blique  et  membre  de  l'Institut; 

Sadi  Carnot,  son  fils,  qui  fut  plus  tard  Prési¬ 
dent  de  la  République  Française; 

Henri  Martin,  membre  de  l'Académie  française, 
notre  historien  national. 

Leur  but  était  d'éditer  des  livres  pour  les  biblio¬ 
thèques  populaires  et  les  distributions  de  prix. 

Henri  Martin  l'exposait  en  ces  termes  le  14  mai 
1879,  dans  la  préface  qu'il  voulut  bien  mettre  en 
tête  de  sa  Jeanne  Darc,  le  premier  volume  de  notre 
collection. 

«  La  Société  d’instruction  républicaine,  tandis  qu’elle  luttait,  par  ses  bro¬ 
chures  politiques,  pour  la  fondation  et  pour  la  défense  de  la  République,  pensait 
déjà  au  temps  où  il  s’agirait  non  plus  de  combattre  mais  d'enseigner.  Elle  com¬ 
prenait  les  services  qu’il  y  aurait  à  rendre  en  propageant  les  bons  sentiments  et  les 


Gravure  extraite 
des  Trois  Couleurs. 


(1)  Dans  sa  séance  du  25  mars  igoo,  l'Assemblée  générale  des  actionnaires  de  la  Librairie  d'I  duration  de 
la  Jeunesse  a  vendu  son  fonds  de  commerce  à  l'un  de  ses  directeurs,  M.  II. -H.  Martin,  qui  devient  doue  -eul 
propriétaire  éditeur. 


connaissances;utiles  parmi  les  enfants  de  nos  écoles  primaires,  par  de  petits  livres  à 
bas  prix,  susceptibles  d'intéresser  les  parents  aussi  bien  que  les  enfants. 

Elle  s’engage  aujourd’hui  dans  cette  entreprise  vraiment  nationale  en  publiant 
des  ouvrages  conçus  dans  ce  but. 

Il  s’agit  d’y  développer  le  sentiment  moral  à  la  fois  libre  et  respectueux  des 
grandes  traditions  de  l’humanité,  tout  en  excitant  les  nobles  et  les  fécondes  curio¬ 
sités,  le  désir  d’apprendre. 

Le  sentiment  moral  doit  être  essentiellement  dirigé  et  concentré  sur  l'amour  de¬ 
là  patrie;  tout  sentiment  doit  y  aboutir.  Il  faut  enseigner  avant  tout  aux  enfants  de 
la  France  qu'au-dessus  de  tout  esprit  de  parti  ou  de  secte,  au-dessus  de  toute  opinion 
particulière,  il  y  a  le  devoir  envers  la  patrie,  obligatoire  pour  tous  et  règle  fonda¬ 
mentale  de  notre  vie.  » 

¥ 


uelqi  es  années  plus  tard,  la  maison  Charavav  frères  fonda  pour  les  distri- 
butions  de  prix  une  collection  intitulée  ;  Bibliothèque  d'Éducation  moderne. 

La  similitude  du  but'poursuivi  permit  aux  deux  maisons  de  se  réunir  en  1888. 

C'est  alors  que  fut  fondée  la  Librairie  d’Education  de  la  Jeunesse,  d'abord  rue 
de  l'Abbaye,  ensuite  rue  des  Canettes. 

En  peu  de  temps  fut  créée  une  importante  collection  de  livres  de  prix ,  qui  ne 
tarda  point  à  prendre  un  grand  développement  et  à  devenir  sans  conteste  une  des 
premières  dans  le  genre. 


£?  n  même  temps  qu'ils  s’adressaient  au  public  des  écoles,  les  éditeurs  songèrent 
VIà  à  publier  pour  la  jeunesse  des  livres  d’étrennes,  ouvrages  plus  luxueux  et  plus 
coûteux,  mais  d'une  exécution  plus  achevée.  Le  succès  ne  s'est  pas  fait  attendre  et  a 
dignement  récompensé  leurs  efforts. 

Citons  en  première  ligne  l'édition  à  l'usage  de  la  jeunesse  de  Gil  lilas  de  San- 
tillane,  édition  réduite  par  Léo  Claretie,  illustrations  de  Maurice  Leloir,  et  les  trob 
albums  de  MM.  Job  et  Montorgueil  : 

France,  son  histoire:  La  Cantinière;  Les  Trois  Couleurs. 


¥ 

H  la  même  adresse,  7,  rue  des  Canettes,  les  éditeurs,  s'adressant  aux  amateurs, 
viennent  de  lancer  deux  publications  nouvelles  :  l'une  Ma  Bibliothèque ,  col¬ 
lection  des  meilleurs  auteurs  de  tous  les  temps  et  de  tous  les  pays,  illustrée  par 
Raphaël  Collin,  Adrien  Moreau,  Maurice  Leloir,  etc.  Les  six  volumes  parus  ;  Paul 
et  Virginie ,  1  v.  ;  Candide ,  1  v.;  Daphnis  et  Chloé,  1  v.;  Manon  Lescaut,  2  \.; 
Les  Femmes  Savantes,  1  v.;  forment  l'avant-garde  d’une  collection  qui  aura  l'appui 
des  amateurs  et  des  lettrés;  l'autre,  Tenues  des  Troupes  de  Fiance,  qui  parait 
depuis  janvier  1900  par  livraisons  mensuelles,  est  due  a  Job,  pour  les  aquarelles, 
dont  les  originaux  seront  tirés  au  sort  entre  tous  les  abonnés,  et  à  plusieurs  membres 
de  la  Sabretache,  pour  le  texte. 

Cette  publication  artistique  et  documentaire  s'adresse  à  tous  ceux  qu'intéresse 
l’armée  ;  artistes,  amateurs,  soldats. 


Repioduction  en  noir  d'une  des  Aquarelles  de  GU  HLis. 


Ouvrages  que  je  ferai  figurer  à  l’Exposition  de  igoo  : 


i°  POUR  LA  JEUNESSE 

COLLECTION  DES  CLASSIQUES  DE  LA  JEUNESSE, 

publiée  sous  la  direction  de  Léo  Claretie. 

RACINE  —  MOLIÈRE  —  CORNEILLE  —  GIL  BLAS 

ALBUMS  JOB-MONTORGUEIL 

FRANCE  —  CANTINIÈRE  —  3  COULEURS 

LES  CHANTS  NATIONAUX  DE  TOUS  LES  PAYS 

Texte  de  M  O  N  T  O  R  G  U  E I  L 
Aquarelles  de  JOB 
Musique  de  SAMUEL  ROUSSEAU 
Encadrements  de  DROGUE 

Nouveauté  publiée  spécialement  pour  l’Exposition. 

LIVRES  D’ÉTRENNES  ET  DE  DISTRIBUTION  DE  PRIX. 
LIVRES  CLASSIQUES. 

COURS  MÉTHODIQUE  D’HISTOIRE  DE  FRANCE,  de  Trab.  e. 

¥ 

2"  POUR  LUS  AMATEURS 

1.  —  MA  BIBLIOTHÈQUE,  collection  de  chefs-d’œuvre  littéraires  de  tous 
les  temps  et  de  tous  les  pays,  illustrée  par  nos  premiers  dessinateurs, 
Maurice  Leloir,  Raphaël  Collin,  Adrien  Moreau,  etc. 

IL  -TENUES  DES  TROUPES  DE  FRANCE,  magnifique  publication 
mensuelle,  texte  par  plusieurs  membres  de  la  Sabretache,  aquarelles  de  Jon. 


111.  — 

IV.  - 

V.  — 


3°  DESSINS  ET  AQUARELLES 

Originaux  et  Reproductions  de  Job,  M^Chalus,  Henri  Pille,  Maurice  Leloir, 
Leroux,  Léandre,  etc. 


Oauthcrln  J 
Imprimeur  { 

Paru  c  fcf  u.  * 

Vauglrard  » 

Ml  tttntetZ 


GRAVURE  EXTRAITE  RE  «  AU  MAROC  »  RE  G.  MONTRA  RR 


D.  MONTGREDIEN  &  J.  TALLANDIER 


Fondée  au  lendemain  de  la  guerre,  en  1871,  la  Librairie  Illustrée  s'élail 
spécialisée,  pendant  les  vingt  premières  années  de  son  existence,  dans  l’édition 
de  journaux  illustrés,  publications  humoristiques,  feuilles  d’actualité  et  livraisons 
populaires.  Elle  créa  successivement  h' Eclipse;  Le  Musée  E  ni  verse/;  /.es  Beuu.r- 
Arts  illustrés;  Sur  terre  et  sur  mer;  puis  Lu  Science  Illustrée ;  le  .lournnl 
îles  Voyages;  U  Exposition  de  Paris;  Lu  Caricature  et  La  Lecture  qui  existent 
encore  aujourd’hui. 

L'est  après  la  dernière  Exposition  Universelle,  vers  1890,  que  la  Librairie 
Illustrée,  qui  avait  édité  quelques  années  avant  le  Nouveau  Dictionnaire  Encyclo¬ 
pédique  Universel  illustré  de  Jules  Trousset,  se  voua  particulièrement  sous  la 
direction  des  directeurs  actuels  (D.  Montgrediex  et  Jules  Tallandier)  à 
l’édition  de  grands  ouvrages  illustrés  de  luxe  en  même  temps  que  de  vulgarisation. 

Successivement  furent  publiés  : 

Les  Chefs-d'œuvre  de  l'Art  au  xix.e  siècle ,  par  MM.  André  Michel, 
A.  de  Lostelot,  Lefort,  T.  de  Wyzewa  et  Louis  Gonse  (5  vol.  in-4",  illustrés  de 
100  gravures  en  taille-douce  et  à  l'eau-forte  et  de  nombreuses  reproductions  dumvivs 
d'art.  —  La  Vieille  E rance,  texte  et  dessins  de  Robida  ;  Normandie ,  Bretayne , 
Touraine  et  Provence  (4  vol.  in-4°  illustrés  de  160  planches  hors  texte  tirées  en 
lithographie  et  d’environ  1000  croquis  et  dessins  de  texte).  —  L'Histoire  d'un  Siècle 
(  1 789-1892)  par  Jules  Trousset  (12  vol.  in-8°  cavalier,  illustrés  de  reproductions 
d’estampes,  de  tableaux  et  de  portraits  historiques).  —  La  France  artistique  et 
monumentale ,  grand  ouvrage  publié  sous  la  direction  de  M.  Henry  Hayard,  par 
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par  le  Lieutenant-Colonel  Rousset,  à  laquelle  l’Académie  française  a  décerné  le  prix 
Née  (Six  volumes  et  1  Atlas). 

Pendant  ces  dix  dernières  années  également,  la  Librairie  Illustrée  a  publié, 
sous  la  forme  de  vulgarisation  populaire  en  livraisons  ou  fascicules  illustrés 
à  10,  15  et  25  centimes,  une  série  d’ouvrages  tels  que  :  Le s  Nouvelles  Complète s 
de  la  Science  de  Louis  Figuier;  le  Dictionnaire  <le. s-  Arts  décoratifs  de  Paul 
Rouaix;  L'Encyclopédie  des  Connaissances  Usuelles  de  Jules  Trousset  ;  Paris 
à  travers  l Histoire  de  Robida  ;  La  Nouvelle  Géoyraphie  moderne  de  C.  de 
Varigny;  Les  Œuvres  de  Rabelais  illustrées  par  Robida;  L' Histoire  Populaire 
de  la  Guerre- franco-allemande  du  Lieutenant-Colonel  Rousset;  Les  yrandes 
Aventures  de  Louis  Boussenard,  etc. 


les  écrivains  d’art  les  plus  renommés  (6  vol.  in-4°,  illustrés  de  150  planches  tirées 
en  taille-douce  et  hors  texte  et  de  nombreuses  gravures  dans  le  texte).  —  La  Nou¬ 
velle  Géographie  moderne  des  5  parties  du  monde  par  b'  regretté  C.  de  Varigny, 
couronnée  par  l’Académie  française  (5  vol.  in-4°,  très  abondamment  illustrés). 

J. a  Nouvelle  Histoire  de  France  illustrée  de  Jules  Trousset  (8  vol.  in-8° 
illustrés).  —  Le  Luxe  français.  —  L'Empire  et  La  Restauration  par  Henri 
Bouchot  (2  vol.  illustrés  en  noir  et  en  couleurs  d’après  des  estampes  de  l’époque). 
—  Paris  de  Siècle  en  Siècle  et  Le  Cœur  de  Paris  de  Robida  avec  gravures  en 
couleurs,  eaux-fortes,  lithographies,  taille-douce,  ('te.  (2  vol.  in-4°,  nombreuses 
illustrations  dans  b1  texte).  — ~ -  L’Histoire  générale  de  la  Guerre  franco-allemande 


GRAVURE  EXTRAITE  DE  «  LA  FRANCE  ARTISTIQUE  ET  MONUMENTALE  » 
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GRAVURE  EXTRAITE 
DE  «  L’EXPOSITION  DE  PARIS  DE  1900  » 

Puis  vint  la  création  d'une  Biblio¬ 
thèque  des Con naissances  Utiles aujour- 
d  hui  très  estimée  et  très  répandue,  com¬ 
prenant  des  traités  usuels  sur  les  matières 
générales.  Tels  sont  :  T a  Comptabilité  théorique  et  pratique  ;  Le  Commerce 
(théorie  et  pratique)  ;  L' anglais  simplifié  par  Engeluhecht,  professeur;  IL  aile- 
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marul  simplifié  par  Bauer,  professeur  ;  La  Chimie  amusante  par  Faideau. 
professeur;  La  Botanique  amusante  par  le  même  auteur;  La  Pral'ugte  en 

photographie  ;  La  Théorie  en  photo¬ 
graphie ;  JT  Art  en  photographie  par 
Frédéric  Dillaye,  ouvrages  qui  foui 
aujourd'hui  autorité. 

Signalons  encore,  au  milieu 
d'une  quantité  considérable  de  vo¬ 
lumes  à  bon  marché  (Romans, 
Mémoires,  Souvenirs,  etc.),  la  série 
des  ouvrages  historiques  de  Monsieur 
Joseph  Turquan  et  les  Souvenirs 
anecdotiques  de  Madame  la  Com¬ 
tesse  Dash. 

Enfin,  l'une  des  dernières  publi¬ 
cations  à  laquelle  la  Librairie  Illus¬ 
trée  a  donné  tousses  soins,  et  qu’elle 
se  permet  de  signaler  plus  particu¬ 
lièrement  à  l'attention,  est  U  Expo¬ 
sition  de  Paris  de  1900,  pour 
laquelle  ont  été  utilisés  tons  les 
procédés  d  illustration.  En  1878,  le 
même  périodique  n’avait  eu  qu'un 
seul  volume  et  deux  en  1889  ;  la 

GRAVURE  EXTRAITE  r>E  o  A  TRAVERS  LE  MAROC  >■  p  U  1)1  i  Ca  1 10  II  actuelle  011  COIIlpOltera 

trois,  dont  deux  sont  déjà  parus. 
On  a  voulu  y  fixer  le  souvenir  du  tableau  complet  dans  ses  aspects  multiples 
et  dans  ses  détails  de  la  manifestation  grandiose  sur  laquelle  se  termine 
le  xixe  siècle. 


c-cc 
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lmp.  Lahure 


Classe  1 1 


Classe  13 


Classe  87 
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ENCRES  D’IMPRIMERIE 


de 

©h.  Iforilleux  et  © 0 

I  G,  RUE  SUGER,  16 


Maison  fondée  en  1818 


PAl^I^ 


Maison  fondée  en  1818 


Encres  Typographiques 


Noirs  Lithographiques 
Encres  de  Couleurs 
Encres  pour  Phototypie 
Couleurs  sèches 
Pâtes  à  Rouleaux 


Noirs  de  Fumée 
Vernis 

Noirs  m  Encres  pour  Reliures 
Papiers  Spéciaux 
Produits  Divers 


SUCCURSALES  ET  DÉPÔTS 


Lyon.  Bordeaux,  Lille, 
Alger,  Tunis, 
Rome,  Milan,  Turin, 
Gènes,  Naples, 
Londres,  Bradford, 
Berlin,  Leipzig, 
Stuttgard,  Madrid, 
Barcelone, 


Br uxelles .  A  m si er da ni , 
Copenhague, 
Saint-Pétersbourg, 
Moscou, 

Varsovie,  Berne, 
Lisbonne, 

Porto, Vienne,  Budapest, 
Bucharest , 


Sofia,  Constantinople. 
Le  Caire, 

Mexico.  Rio  de  Janeiro. 
B  uenos-Ayrcs, 
Santiago, 

Montevideo,  Saigon. 

Shang-I  lai, 
Melbourne,  Odessa. 


Médailles  d’or  et  Diplômes  d'honneur  aux  Expositions  universelles 

Hors  Concours  —  Membres  du  Jury 


PARIS  1889  -  PARIS  1895  —  LYON  1896  -  BRUXELLES  1897 


Wil. 


Lib.-luip.  Mau. 


Motte  roi 


Armand  MAGNIER,  Éditeur 

10,  Rue  de  Condé,  io 

PA  R I S 


COLLECTION  DES  DIX 


a  Collection  des  Dix  a  été  commencée  en  1894.  Kilo  se  compose  de  dix  «'livres 
littéraires  de  genres  divers  —  Poésie,  Roman.  Contes,  Théâtre,  Histoire. 
yJLXip  etc.,  etc.  —  et  de  dix  auteurs  différents. 

Les  illustrateurs  sont  choisis  parmi  ceux  de  nos  artistes  dont  le  talent  absolument 
original,  accuse  une  réelle  personnalité,  parmi  ceux  qui  sont  destinés,  crovons-nnus, 
à  occuper  une  place  caractéristique  dans  l'histoire  de  l'illustration  et  du  livre  modernes. 

Nous  espérons  que  cette  Collection  t/es  Dix  constituera  un  des  documents  les 
plus  curieux  et  les  plus  originaux  de  l'édition  d'art  de  cette  époque. 

Tous  les  volumes  de  cette  collection  seront  du  format  in-8".  Chacun  d'eux  aura 
son  caractère  propre,  son  genre  littéraire,  sa  facture  d'illustration  toute  spéciale, 
son  mode  de  reproduction  particulier,  sa  typographie  raisonnée.  On  trouvera  dans 
cette  série  les  différents  genres  de  gravure  artistique. 

Le  tirage  de  cette  collection  est  seulement  de  300  exemplaires  sur  papiers  Japon, 
Chine,  et  vélin  de  cuve.  —  Le  papier  vélin  de  cuve  est  fabriqué  spécialement  pour 
chaque  ouvrage. 


OUVRAGES 

La  mort  du  duc  d’Enghien.par  L.  1 1  i:nniq.uf 

Illustrations  de  Julien  Ix  Filant. 

La  Fille  Élisa,  par  Edmond  df.  Concourt 

Illustrations  de  Georges  Jeanniot. 

Boule  de  Suif,  par  Guy  df.  Maupassant 
Illustrations  de  François  Tbhvnot, 

Sapho,  par  Alphonse  Daudet 
Illustrations  de  A  .-François  Goigtiet. 


PARUS 

Le  Passant,  par  François  Coppéf 

Illustrations  de  I..-hdouar,l  Fom  nier. 

Servitude  et  Grandeur  militaires, 

par  Alfred  de  Vigny 

Cet  ouvrage,  divisé  par  l'auteur  en  deux  parties 
a  été  publié  en  deux  volumes  : 

I.  —  Souvenirs  de  Servitude  militaire. 

Illustrations  de  Albert  Dairant, 

II.  —  Souvenirs  de  Grandeur  militaire. 

Illustrations  de  fean-Ponl  Laurent. 


EN  PRÉPARATION 

Thaïs,  par  Anatole  France,  avec  les  illustrations  Je  Paul-Albert  Laureus. 

La  Jacquerie,  par  Prosper  Mérimée,  avec  illustrations  de  Luc-Olivier  Mersen. 
L  Attaque  du  Moulin,  par  Émile  Zola,  avec  illustrations  d 'Émile  Boulrjuv. 


L’Ouvrage  qui  complète  cette  Collection  sera  prochainement  choisi. 
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ROULE  DE  SE  IF. 


dans  son  intérieur  pourvu  qu’on  ne  se  mon  Irai 
pas  familier  en  public,  avec  le  soldai  étranger.  Au 
dehors  on  ne  se  connaissait  plus,  mais  dans  la 
maison  on  causait  volontiers,  et  l'Allemand  de¬ 
meurai!  plus  long¬ 
temps,  chaque  soir,  à 
se  chauffer  au  foyer 
commun. 

La  ville  même  re¬ 
prenait  peu  à  peu  de 
son  aspect  ordinaire. 
Les  Français  ne  sor¬ 
taient  guère  encore, 
mais  les  soldais  prus¬ 
siens  grouillaient 
dans  les  rues.  Du 
reste,  les  officiers  de 
hussards  bleus,  qui 
traînaient  avec  arro¬ 
gance  leurs  grands 
on t ils  de  mort  sur  le 
pavé,  ne  semblaient 
pas  avoir  pour  les 
simples  citoyens 


Page  spécimen. 


LE  PASSANT 


Gravure  sur  bots  d'après  une  eau-forte  de  L.  Boisson", 
pour  une  composition  de  L.-Ed.  Fournier 


0(  il  /éCfV/ci  Gi4*t  /oi/  d  jdmàÿ 

dl  ?/«  tvL  3  <Xp  hny  QJttyyyir;  J}l4r»e£ 

2ua .Je  ne Jtfa^  joLj  Soi'j'tHt L-  hn&uag/*»- 
du  h  'éiyfuijlj  J)*j  Jébii.  /ot'jt  ei*-ltipyc  • 

CÏ> AnhinL  3*p  ii  • 

*dl  i'j  Me  mil  j  Joui  /  ■ 

J o  ■/ ci  L  /2oJiut,L,  3  i+çjù-  j 

à,  hj  C/<r»4-  L?  JhtyttJ  . 

*/  'oào  pl.JtuA.j  ^  ‘G’U.  , 

du  i3ou'.Tr„L  ok.  &*.  ht»j<r 
,v  Æ  UndZeJj 

<t/i  (/)/><£■  ■ 

CûhL  j  jw>y‘A  Gifi,  rfy  J'Jfod,  3  y  U  hÿ 

f.  /  A  .  • 

tVlifl  .  'C-OC  Jdlfl  J.f  à  h  H JJ  />>-  JtMjtulm. 


t 


Cet  ouvrage  est  entièrement  imprimé  en  taille-douce  :  texte  et  gravures. 
Le  texte  est  le  fac-similé,  en  gravure,  du  manuscrit  de 
François  Coppée, 

et  toutes  les  compositions  originales  de  Louis-Edouard  Fournier 
sont  gravées  à  l’eau-forte  par  IJon  Boisson. 


SK  K  VT  TU  1)K  K  T  (iRAXDKl’R  Ml  U  TA  IR  F.  S 


«  W’ 


Gravure  sur  bois,  d'après  une  eau-forte  de  L.  Mcu.tR.  Composition  de  D.wvavi. 

/ 

pour  Servi  Inde  iiulihiire. 


i:  V  II  1.  I  N ,  I  U  l>  Il  I  U  P  II  I  I  H  E  i  II  Ml  I.  ES  II  É  H  I  »*  »  ' 


LIBRAIRIE  ORIENTALE  &  AMERICAINE 


MAISONNEUVE 


EDITE  UR 


rue  de  dMézières  et  rue  <L 'Madame , 


26-28 


■mm  PARIS  X3&- 


JIistoire,  Archéologie,  ^Voyages,  A^ythologié,  ^Religions, 
Ethnographie  &  Linguistique  de  lLuropé 
de  l’Asie,  de  l’Afrique,  de  l'Amérique  &  de  l’Océanie} 

- s-|©©©I-e - 

La  Librairie  Orientale  et  Américaine,  fondée  en  183Ü  par  M.  JULES 
MAISONNEUVE,  à  laquelle  vinrent  s'ajouter,  plus  tard,  la  presque  tota¬ 
lité  des  fonds  Tu.  Barrois  et  Benjamin-Dltrat,  est,  depuis  de  longues  années, 
la  seule  librairie  française  qui  puisse  offrir  aux  savants  et  aux  étudiants  une 
collection  de  près  de  2  000  ouvrages  de  son  propre  fonds  et  d’environ 
100  000  ouvrages  de  toutes  provenances,  formant  une  bibliothèque  unique 
de  Linguistique ,  A' Archéologie,  A' Ethnographie,  etc. 

À  la  mort  de  M.  Jules  Maisonneuve,  son  neveu  et  son  unique  héritier 
JEAN  MAISONNEUVE,  se  consacra  avec  ardeur  à  augmenter  la  richesse 
et  l’influence  de  sa  maison. 

Ap  rès  s’être  adjoint  M.  Charles  LECLERC,  décédé  prématurément  en 
1889,  il  resta  de  nouveau  seul.  A  force  de  travail  et  de  persévérance,  il  a 
réussi  à  attacher  son  nom  à  la  science  française  et  aux  lettres.  Il  fut  un  des 
promoteurs  du  Congrès  des  Orientalistes,  du  Congrès  des  Américanises  et 
des  Etudes  Folk-loristes. 

La  Librairie  a  obtenu  les  récompenses  suivantes  : 

Paris,  1867,  Médaille  de  Vermeil.  Paris,  1878,  Médaille  de  Vermeil. 

Paris,  1889,  Médaille  d’ Argent.  Anvers,  1885,  Médaille  d’Or. 

Hanoï,  1887,  Hors-Concours,  Chevalier  de  l’ordre  du  Dragon  de  l’Annam. 
Enfin  M.  le  Ministre  de  l’Instruction  publique  a  nommé  M.  Jean  Maisonneuve 
Officier  d’Académie. 

Un  grand  nombre  des  ouvrages  publiés  par  la  Librairie  Maisonneuve  ont  été 

couronnés  par  Unstitut. 


J.  Maisonneuve,  (i,  rue  (le  Mézièrcs,  et  rue  Madame ,  2(1-2 A'.  /\  1  ///N 


Les  Littératures  Populaires  «le  toutes  les  Xatioiis 

Traditions,  Légendes,  Contes,  Chansons,  Proverbes,  Devinettes,  Superstitions 

Cette  collection  comprend  aujourd’hui  quarante  charmants  volumes  petit  i/i-8°  écu,  imprimés  avec 
soin  en  caractère  e!  zévirien,  arec  fleurons,  lettres  ornées,  etc.,  tirage  à  petit  nombre  sur  papier 
vergé  teinté,  fabriqué  spécialement  pour  cette  collection. 


P.  SÉBH.LOT.  Littérature  orale  de  la 
Haute-Bretagne  — F.-M.  Luzel.  Légendes 
chrétiennes  de  la  Basse-Bretagne.  —  G. 
Maspero.  Les  Contes  populaires  de  l'Egypte 
ancienne.  —  J. -F.  Bradé.  Poésies  popu¬ 
laires  de  la  Gascogne.  —  Hitopadèsa. 
Traduit  du  sanscrit  par  En.  Lancereau.  — 
P.  SÉBti.LOT.  Traditions  et  superstitions  de 
la  Haute-Bretagne.  —  J  Fleury.  Littéra¬ 
ture  orale  de  la  liasse-Normandie.  —  P. 
SÉBII.I.OT.  Gargantua  dans  les  traditions 
populaires,  — H.  Carnoy.  Littérature  orale 
de  la  Picardie.  —  E  Rolland.  Rimes  et 
Jeux  de  l’enfance.  —  J.  Vinson.  Le  Folk- 
Lore  du  pays  de  basque.  —  J. -B. -F.  Or- 
tolli .  Les  Contes  populaires  de  File  de 
Corse.  —  J. -B.  Weckkhlin.  Chansons  po¬ 
pulaires  de  l’Alsace.  —  J. -F.  Bradé.  Contes 


populaires  de  la  Gascogne.  —  P.  Sébillot. 
Coutumes  populaires  de  la  Haute-Bretagne. 

—  E.  Petitot.  Traditions  indiennes  du 
Canada  Nord-Ouest.  —  F.-M.  Luzel. 
Contes  populaires  de  la  Basse-Bretagne. 

—  C.  Baissac.  Le  Folk-I.ore  de  l’ile  Mau¬ 
rice.  —  H.  Carnoy  et  T.  Nicolaïdes.  Tra¬ 
ditions  populaires  de  l’Asie-Mineure.  — 
F.-L.  Sauvé.  Folk-Lore  des  Hautes- Vosges. 

—  D’Hervey  Saint-Denys.  Six  nouvelles, 
trad.  du  chinois.  —  Georgeakis  et  Léon 
Pineau.  Le  Folk-Lore  de  Lesbos.  —  S  E. 
Yacoub  Artin  Pacha.  Contes  populaires 
inédits  de  la  \rallée  du  Nil.  —  Orain.  Le 
Folk-Lore  de  l'Ille-et-Vilaine.  De  la  vie  .i 
la  mort.  —  P.  Sébill.ot.  Littérature  orale 
de  l’Auvergne.  —  M.  Klimo.  Contes  et 
Légendes  de  Hongrie. 


BIBLIOTHÈQUE  ORIENTALE 

Publiée  sous  la  direction  d’un  comité  scientifique  international.  5  vol.  in-8°  jésus 


Rig-Véda,  traduit  par  A.  Langlois. — 
Chi-King,  traduction  Pauthier.  —  Fur. . 
Burnou r  Introduction  à  l’histoire  du 
Bouddhisme  Indien.  —  Le  Iÿoran  ana¬ 


lysé  par  Jules  Labkaume. —  Av  esta,  tra¬ 
duit  par  Ch.  de  Harlez. 

*S ous  presse  :  le  Ramayana.  traduit  par 
A.  Roussel. 


mm jothkqli:  i ixgi  istiqll  am i :m<  ai  x i : 

Format  in- 8“  ;  impression  soignée  à  1res  petit  nombre,  lettres  ornées.  Titres  en  rouge  et  non- 


Uricoechea  f E.).  Graminatica  de  la 
lengua  (.hibctia.  —  Castillo  i  Orozco 
i  lîujenio.  cura  de  Talaga).  Vocabulario 
Paéz-Castellano,  publié  par  E.  Uricok- 
ciiea.  —  Breton  (le  P.  Raymond).  Gram¬ 
maire  caraïbe,  publiée  par  L.  Adam  et 
Ch.  Leclerc  —  Ollantai,  drame  en  vers 
quechuas  du  temps  des  Incas.  Traduit 
par  Pacheco  Zecarra.  — Celeron  (R.). 
Grammatica  de  la  lengua  Goajira,  publié 
par  E.  Uricoechea.  —  Arle  y  vocabu¬ 
lario  de  la  lengua  chiquita,  publié  par 
L.  Adam  y  V.  Henry.  —  Mac.io  (Padre 
Antonio).  Arte  de  la  lengua  de  los  In- 
dios  Baures,  publié  par  L.  Adam  y  C. 
Leclerc.  —  Grammaires  et  vocabulaires 
roucouyenne,  arrouague,  piacopo,  [>ar 
J.  Crevaux,  P.  Saoot  et  L.  Adam.  — 
Grammaire  et  vocabulaire  de  la  langue 
taensa,  par  J.  D.  FIaumontk,  Parisot,  L. 
Adam.  —  Celedon  (Rafael).  Grammatica 
de  la  lengua  Koggaba.  —  Parkja  (P. 
Francisco).  Arte  de  la  lengua  Tiniuquana, 
pub'ié  par  Lucien  Adam  y  J.  Vinson.  — 
Siviéon  (Rémi).  Annales  de  Domingo 
Francisco  de  San  Anton  Munon  Chimal- 


paiiin  Quauntleuuanitzin.  — Adam  (Lu¬ 
cien.  Arte  de  la  lengua  de  los  Indios 
Antis  o  Campas. —  Langue  Mosquito  — 
Coudreau  (Henri).  Vocabulaires  métho¬ 
diques  des  langues  nuayana.  aparaï, 
oyampi,  émérillon.  —  La  Cukva  (G.  II. 
P.).  Principes  et  dictionnaire  de  la  lan¬ 
gue  Yuracare  ou  Yurtijure,  {mbliés  par 
Lucien  Adam.  —  Lucien  Adam.  Maté¬ 
riaux  pour  servir  à  l’établissement  d’une 
grammaire  comparée  des  dialectes  île  la 
famille  Caribe. —  Matériaux  pour  servir  à 
l'établissement  d’une  grammaire  compa¬ 
rée  des  dialectes  de  la  famille  Tupi.  — 
Raoul  de  la  Grasskrie  et  Nicolas  Leon. 
Langue  Tarasque.  —  Lucien  Adam.  Ma¬ 
tériaux  pour  servir  à  l’établissement 
d’une  grammaire  comparée  des  dialectes 
de  la  famille  Hariri.  —  Iîaoul  de  la 
Grassf.rie.  Langue  Auca  (ou  langue  in¬ 
digène  du  Chili). —  Langue  Zoqtie  et  lan¬ 
gue  Mixe.  —  Lucien  Adam.  Matériaux 
pour  servir  à  l’établissement  d’une  gram¬ 
maire  comparée  des  dialectes  de  la  fa¬ 
mille  Guaicuru. 


i 


PI  V 


STÈLE  DE  NABU-HABAL-IDIN 


y+rji/yyjr'fï 


Dujardin  Helio^ 


Maisonneuve  8r  Cie  édit 


MisN. 

(5, 


m 

&) 


J.  Maisonneuve,  (>,  rue  de  Mèzières  ef  rue  Madame,  2(>-2< V.  VA  VIS 


Grammaires,  Dictionnaires,  Textes,  etc. 

POUR  L’ÉTUDE  DES  LARGUES  MORTES  OU  VIVANTES 


Lucien  Adam.  Grammaire  de  la  langue 
Jagàne.  —  Grammaire  de  la  langue  Mand¬ 
chou.  —  P.  de  Arknas.  Guide  de  la  con¬ 
versation  français-espagnol-mexicain.  — 
René  Basset.  Manuel  de  la  langue  Ka¬ 
byle.  —  A  Bazin.  Grammaire  mandarine. 
—  A  Berge.  Dictionnaire  persan-fran¬ 
çais.  —  H.  Bernard.  Vocabulaire  fran¬ 
çais-égyptien  (arabe).  —  Bertrand.  Vo¬ 
cabulaire  hindoustani-français.  — -  G. 
Binger.  Langue  Bambara.  —  L.  E. 
Borring.  Grammaire  danoise  et  norvé¬ 
gienne  —  A.  Bos.  Petit  traité  de  pro- 

c1  1 

noncialion  latine. —  Glossaire  de  la  langue 
d’Oïl.  —  Brasseur  de  Bourbourg.  Dic¬ 
tionnaire.  Grammaire  delà  langue  Maya. 
—  Em.  Burnouf  et  L.  Leupol.  Méthode 
pour  étudier  la  langue  sanscrite.  —  Dic¬ 
tionnaire  Sanscrit. —  Oaspari.  Grammaire 
arabe  traduite  par  E.  Uricoechka.  — 
Caus-in  de  Perckval.  Grammaire  arabe. 
—  Chodzko.  Grammaire  de  la  langue 
persanne. —  Grammaire  paléoslave.  —  F. 
D.  Dehkque.  Dictionnaire  grec  moderne 
français.  —  Desgranges.  Grammaire 
sanscrite.  —  A.  Desmichels.  Dialogues 
coclnnchinois.  —  Faidherde  (Gal).  Gram¬ 
maire  et  vocabulaire  de  la  langue  Poul. 
—  P.  Favre.  Grammaire  malaise.  Dic¬ 
tionnaire  malais-français,  français-malais. 
—  Grammaire  javanaise. —  Dictionnaire  ja¬ 
vanais-français.  Pu.  Foucaux.  Gram¬ 
maire  de  la  langue  thibétaine.  —  P.  Ga- 
chon.  Dictionnai re  Pougué  français.  — 
Gakcin  de  Tassy.  Rudiments  de  la  langue 
hindoustani. —  S.  Guyard.  Manuel  de  la 
langue  parsanne.  —  Hacquart  et  Dupuis. 
Manuel  de  la  langue  Soügay. —  C.  de  Bar¬ 
dez.  Manuel  dè  la  langue  de  l’Avesta.  — 
Manuel  du  Pehlvi.—  Manuel  de  la  langue 
Manchoue. —  A.  IIovelacque.  Grammaire 
de  la  langue  zende.  — S  Julien.  Syntaxe 

Q) 


nouvelle  de  la  langue  chinoise. —  Biukrs- 
tein  dk  Kazimirski.  Dictionnaire  arabe- 
français.  —  Laas  d'Aguen.  Dictionnaire 
français-grec  moderne.—  Guides  de  la  con¬ 
versation  grec  moderne.  —  Laukr.  Gram¬ 
maire  arménienne  traduite  par  A.  Car¬ 
rière. —  L.  Leger  et  G.  Bardonnaut.  Les 
racines  delà  langue  russe. —  Emile  Le¬ 
grand.  Grammaire  grecque  moderne.  — 
F.  Lknormant.  Etudes  accadiennes. —  V. 
Lespy.  Grammaire  Béarnaise.  N.  Mal- 
i.ouf.  Grammaire  turque. —  Guide  de  la 
conversation  turque.  —  Dictionnaires 
turc-français  et  français-turc. — J. -J.  Mar¬ 
cel  Dictionnaire  français-arabe. —  J.  Me¬ 
nant.  Grammaire  assyrienne. —  Manuel  de 
la  langue  assyrienne.  —  V.  Mircksco. 
Grammaire  roumaine.  —  A.  Moui.iéras. 
Manuel  algérien.  —  Cours  gradué  de 
thèmes  français-arabe.  —  J. -B.  Nicolas. 
Dictionnaire  français-persan.  —  A.  de 
Olmos.  Grammaire  de  la  langue  naliuatl. 

—  P.  Perny.  Dictionnaire  français-latin- 
chinois. —  Grammaire  chinoise. —  Reiff. 
Grammaire  russe  revue  par  Louis  Leger. 
English  russian  grammar. —  Deutsch  Rus- 
sische  sprachlehre. —  Petit  manuel  de  la 
langue  russe,  revu  parL.  Leger. —  LitUe 
manual  of  Russian  language.  —  L.  Ri¬ 
chard.  Cours  de  malais.  —  Lion  de 
Rosny.  Premières  notions  de  langue  ja¬ 
ponaise  parlée.  —  Grammaire  japonaise. 

—  Slalghter.  Grammatica  hebrmca  cur 
Barges.  —  Ujfai.vy.  Eléments  de  gram¬ 
maire  magyare. — Eléments  de  grammaire 
finnoise. —  Essai  de  grammaire  Vèpse. — • 
Van  Eys.  Grammaire  comparée  des  dia¬ 
lectes  basques.  —  Dictionnaire  basque 
français. —  Julien  Vinson.  Manuel  de  la 
langue  hindoustani.  —  P.  Violette.  Dic¬ 
tionnaire  samoa- français-anglais. 


J.  Maisonneuve,  (J,  rue  de  Mèzières  et  rue  Madame ,  20-2S.  PA  ItlS 


Mémoires  el  Documents  pour  servir  à  rilisloire  «les 
Origines  françaises  des  Pays  «l'Outremer.  —  Découvertes  et 
établissements  des  français  dans  l’ouest  et  dans  le  sud  de  l’Amérique  Septentrionale 
(1614-1754).  Mémoires  originaux  et  inédits,  recueillis  par  Pierre  MARGRY. 

6  volumes  in-8"  Jésus  avec  cartes  et  portraits 


ÉTUDES  EGYPTIENNES,  par  o.  masfého 

5  fascicules  in-S°  avec  fac-similés 


BIBLIOTHÈQUE  GRECQUE  VULGAIRE 

Par  Émile  I.EGKiK» 

Professeur  à  l'École  îles  Langues  Orientales 

5  Volumes  in- 8° 


Collection  de  Documents  pour  servir  à  l’étude  de  la  Langue 
Néo-Hellénique,  par  Émile  LEKKXM),  professeur  à  l’Ecole  des  Langues 
Orientales.  lrr  série,  19  fascicules  in  8°.  —  2'  série,  7  fascicules  in-8" 


TRAITE  UE  GRAMMAIRE  ARABE  par  SIBOUYA  dit 
SIBAWAIHI.  Texte  arabe  publié  d’après  les  manuscrits  du  Caire,  de 
l’Escuriale,  d'Oxford,  de  Paris,  de  Saint-Pétersbourg  et  de  Vienne,  par 
IIVRTWIG  lkERE\HOURG,  Professeur  à  l’Ecole  des  Langues  Orientales. 

3  volumes  in-8° 


C'II.WTS  ARABES  DI  U  W.IIIU  It 

Elude  sur  le  dialecte  et  la  poésie  populaire  de  l'Afrique  du  Sud 
Publiés  et  Traduits 

Par  C.  SONNECK 

Ancien  directeur  de  l’École  Supérieure  Musulmane  de  Constantin*» 

Professeur  à  l’Ecole  Coloniale 


REVUE  DE  LINGUISTIQUE 

&  DE  PHILOLOGIE  COMPARÉE 

Recueil  trimestriel  pour  servir  à  la  science  positive  des  langues,  à  l'Ethnolo¬ 
gie,  à  l’Epigraphie,  à  la  Mythologie  et  à  l'Histoire,  publié  par 

Julien  VINHON 

33'  Année  (1900) 


SAINT  AMAND,  CHER.  —  IMPRIMERIE  SCIENTIFIQUE  ET  LITTERAIRE,  BISBIEKE. 
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IMPRIMERIE  —  LIBRAIRIE  —  RELIURE 


MAISON  ALFRED  MAME  ET  FILS 


A  TOURS 


La  Maison  Alfred  Marne  et  Fils,  fondée  à  la  fin  du  siècle  dernier, 
en  1796,  est  parvenue  rapidement  à  une  grande  extension,  et  a  obtenu, 
pour  les  diverses  branches  de  son  industrie ,  les  plus  hautes  récompenses 
dans  toutes  les  expositions  d'Europe. 

Vaste  fabrique  de  livres,  elle  produit  annuellement  près  de  4  mil¬ 
lions  de  volumes,  et  occupe  800  personnes,  hommes,  femmes  et  enfants 
dans  ses  ateliers,  qui  couvrent  une  superficie  de  2  hectares  au  centre  de 
la  ville  de  Tours. 

D'immenses  magasins  contiennent  un  approvisionnement  de  plus  de 
5  millions  de  volumes  reliés. 

De  nombreuses  institutions  de  prévoyance  ont  été  fondées  en  faveur 
du  personnel,  qui  n'a  jamais  cessé  de  vivre  en  bonne  harmonie  avec  ses 
chefs,  et  de  réaliser  le  problème  si  discuté  de  la  parfaite  entente  entre 
patrons  et  ouvriers. 

Le  fonds  de  la  Maison  Marne  comprend  : 

I.  —  Publications  artistiques  et  littéraires,  livres  d'étrennes. 

II.  —  Livres  de  piété. 

III.  —  Livres  de  liturgie. 

IV.  —  Livres  pour  distributions  de  prix. 

V.  —  Livres  classiques.  (Enseignement  secondaire  cl  primaire. 


MAISON  ALFRED  MAME  ET  FILS 


I.  —  PUBLICATIONS  ARTISTIQUES  ET  LITTÉRAIRES 

L 1 1 7v  E  N  D  ’  É  TR  E NK E  S 

La  Vie  de  N.-S.  Jésus-Christ 

Deux  splendides  volumes  in-folio,  illustrés  (U*  38ü  aquarelles  de  J  .-.la  mes  Tissot. 
toutes  reproduites  en  couleurs  d'après  les  procédés  nouveaux  donnant  les  lac-sim i lé 
absolus  des  originaux. 

TIRAGE  LIMITÉ  A  1000  EXEMPLAIRES  NUMÉROTÉS  : 

1  à  20  sur  papier  des  manufactures  impériales  du  Japon.  Souscrits  à  5000  » 

2  1  à  iooo  sur  grand  vélin  des  papeteries  du  Marais .  1500  » 


Versailles  et  les  deux  Trianons 

Texte  par  Philippe  Gille,  et  environ  400  illustrations  (eaux-fortes,  héliochromies, 
héliogravures,  etc.),  par  Marcel  Lambert,  architecte  des  domaines  de  Versailles 
et  des  Trianons.  —  Deux  volumes  grand  in- 4®.  Édition  ordinaire  :  300  fr. 

GRANDE  ÉDITION  DE  UNE,  150  EXEMPLAIRES  NUMÉROTÉS  . 
i  à  25  sur  grand  papier  des  manufactures  impériales  du  Japon.  1000  » 


26  à  65  sur  papier  de  Chine .  600  « 

66  à  150  sur  grand  vélin  du  Marais .  450  » 


Les  Grands  Sanctuaires  de  la  T.  S.  Vierge  en  France 

Par  le  R.  P.  Fréd.  Routier.  —  Un  volume  petit  in-folio,  illustré  de  plus  de  300  sujets 
dans  le  texte  et  de  44  planches  hors  texte,  tous  reproduits  par  les  procédés  pholn- 
typiques  les  plus  perfectionnés.  Prix  :  100  fr. 

- *— *-» - - 

SUPERBES  VOLUMES  FORMAT  PETIT  1N-4» 

ORNÉS  DE  NOM lUlEl'SKS  «'.RAVI  H]  s 

Charlemagne  —  Alphonse  yétault  j  Saint  Louis  —  h.  \\  ALLON 

Jeanne  d’Arc  -  Marins  Sepet  |  Saint  Martin  —  A.  Lecoy  de  la  Marche 

Le  vieux  Paris  -  Victor  Fournel  |  ClOViS  —  Godefroy  Ki  uni 

Sainte  Élisabeth — comte  de  montalembeiu  j  Saint-Pierre  de  Rome —  h.  p.  mortier 

PRIX  DE  CHAQUE  VOLUME! 

Broché,  15  fr.  —  Percaline,  plaques  spéciales,  20  fr.  —  Demi -reliure  d'amateur,  25  fr. 


COLLECTION  DE  ROMANS  HONNETES,  comprenant  14  volumes  in- 12  à  3  fr. 

Divers  albums  en  couleurs,  pour  et  rennes,  a  10  Jr. 


MAISON  ALFRED  MAME  ET  FILS 


II.  —  LIVRES  DE  PIÉTÉ  ET  PAROISSIENS 


r>— *— « — 


GRAND  ASSORTIMENT 

Tl  K  TOUS  FORMATS 

de  tous  genres 

ET  DE  TOUS  PRIX 

1)  A  N  S 

LES  RELIURES  LES  PLUS  VARIEES 


§§i$$al$  ha  ïuxç 

ILLUSTRÉS 

l'Ol  H  CA  DEA  l  .Y  DE  MA  11  IA  CE 
Premières  Communions,  etc. 


Paroissiens  complets 

ORDINAIRES 

et  de  propagande 


JHttras  ha  picta 

MÉDITATIONS 

RECUEILS  DE  PRIÈRES 

EN  rots  GENEES 


MISSE  I 


SAINTES  FEMMES 


AVEC  ILLUSTRATION 


ÉLISABETH  SONREL 


mtÊJÊÊm 


III.  —  LIVRES  DE  LITURGIE 

ÉDITIONS  APPROUVÉES  PAR  LA  SACRÉE  CONGRÉGATION  DES  RITES 

Missels  de  différents  formats  (in-folio,  in-4°,  petit  in- 4°),  impression  nette, 
caractères  gras,  très  lisibles,  illustration  artistique. 


Bréviaires  in- 12  et  in  - 1 8 ,  éditions  spéciales  sur  papier  indien,  formant  des 
volumes  très  légers  et  très  portatifs,  contenant  de  1300  à  1300  pages  imprimées 
en  caractères  très  lisibles  et  ne  mesurant  que  2  à  3  centimètres  d'épaisseur. 


DIURNAUX,  RITUELS,  OFFICES  ET  PROPRES  DIOCÉSAINS  DIVERS 


MAISON  ALFRED  MAME  ET  FILS 


IV.  —  LIVRES  POUR  DISTRIBUTIONS  DE  PRIX 

Cette  partie  du  fonds  de  la  Maison  comprend  30  collections 
renfermant  plus  de  1000  titres  différents  et  offrant  une  grande  diversité  de  couvertures 

et  de  cartonnages  riches  et  élégants. 

CHAQUE  VOLUME  EST  ORNÉ  DE  NOMBREUSES  GRAVURES 


V.  —  LIVRES  CLASSIQUES 
Ouvrages  d’Enseignement  secondaire 

Ouvrages  d’Enseignement  primaire  rédigés  en  cours  gradués 

conformément  aux  programmes  officiels,  par  F.  F.,  à  l'usage  des  pensionnais  et 
écoles  de  garçons  et  de  filles. 


Nouveau  Dictionnaire  universel  illustré 

Par  Mgr  Paul  Guérin,  auteur  du  Dictionnaire  des  Dictionnaires,  et  G.  Boni  u-I,  \i>ii  mu , 
professeur  honoraire  de  PUniversité.  lai  volume  in- 18  jésus  de  000  pages  orné  de  800 
figures,  Il  cartes  dans  le  texte,  24  cartes  et  planches  en  couleurs.  44  tableaux 
encyclopédiques,  par  F.-C.  Ménétrier.  Prix  :  cartonné,  2  IV.  75. 


LA  REVUE  MAME 

HEBDOMADAIRE 

Parait  depuis  1894  ;  la  rédaction  se  compose  des  meilleurs  écrivains  catholiques. 
Chaque  numéro,  du  prix  de  15  centimes,  contient  10  pages  de  texte,  avec  illus¬ 
trations,  une  couverture  en  couleurs  et  4  pages  de  roman  encartées. 

Abonnements  :  Un  an,  8  francs.  —  Étranger,  I  I  fr.  50 


-  A  V  «r  - 


MASSON  et  C,E,  Éditeurs 

LIBRAIRES  DE  L’ACADÉMIE  DE  MÉDECINE 
120,  Boulevard  Saint-Germain,  Paris 


En  1851,  à  l'Exposition  internationale  de  Londres,  la  maison  Victor  Masson 
obtenait  te  Priz-c  Modal ,  seule  récompense  qui  put  être  décernée  aux  exposants. 
En  1880,  la  maison  G.  Masson  se  voyait,  distinction  bien  rare,  décerner  deux 
grands  prix,  l'un  dans  la  Classe  Ylll  Enseignement  supérieur,  l'autre  dans  la 
Classe  IX  Imprimerie  et  Librairie. 

Aujourd’hui,  c'est  une  troisième  génération  qui,  sous  la  raison  sociale 
Masson  et  C",  vient  soumettre  ses  productions  au  jugement  du  jury  et  du 
public.  Il  semble  qu'une  telle  continuité  d'efforts  soit  honorable  pour  une 
famille  qui,  depuis  1857,  n'a  cessé  de  se  consacrer  a  la  publication  des  livres 
scientifiques,  suivant  ainsi  des  exemples,  heureusement  nombreux  dans  la 
librairie  et  dans  l'imprimerie. 

Les  premiers  fondateurs  de  notre  librairie,  Nicolas  Crochard ,  auquel  avait 
succédé  son  1  ils  Eugène  Crochard,  avaient,  dès  180  4,  publie  nombre  d  ouvrages, 
tous  consacrés  aux  Sciences,  à  la 
Médecine,  à  l’Enseignement.  Les 
noms  les  plus  considérables  d'alors 
figurent  sur  leurs  catalogues. 

Près  d’un  siècle  plus  tard,  notre 
spécialité  reste  la  même  :  la  Méde¬ 
cine  occupe  toujours  la  première 
place  ;  l’Enseignement  à  tous  ses 
degrés,  depuis  Y  Enseignement  supé¬ 
rieur  et  V Enseignement  secondaire, 
sous  toutes  ses  formes  maintenant 
si  variées,  jusqu'à  Y  Enseignement 
primaire,  se  trouvent  dans  notre  librairie  représentés  d'une  façon  brillante. 

Enfin,  les  Publications  périodiques  se  sont  multipliées  sur  nos  catalogues,  en 
même  temps  que  la  science  se  spécialisait;  et  elles  sont  aujourd'hui  au  nombre 
de  quarante,  dont  bon  nombre,  la  Géographie ,  organe  de  la  Société  de  Géo¬ 
graphie,  le  Journal  de  Physiologie  fondé  par  MM.  Bouchard  et  Chauveau,  les 
Archives  de  Medeeine  des  Enfants,  les  Archives  d'Amdomie  microscopique  sont 
venues  tout  récemment  augmenter  notre  sphère  d'influence  et  d'activité.  Il 


MASSON  ET  Cio,  ÉDITE  1RS  —  I *20,  BOULEVARD  SAINT-GERMAIN,  PARIS 

semble  inutile  île  dire  de  nouveau  ici  ce  qu'est  le  journal  La  Nature,  arrivé  à 
sa  28"  année  et  si  universellement  connu. 

En  même  temps,  de  Grandes  Monographies  scienl  iliques,  de  celles  que  leurs 
éditeurs  savent  devoir  leur  rapporter  [tins  d'honneur  que  de  profits,  soûl  mises 
en  vente  par  nous  chaque  année. 

Notre  catalogue  général  permet  au  lecteur  de  juger  de  l'importance  de  nos 
entreprises  depuis  1889.  Elles  ne  sont  pas  inférieures  à  celles  qui,  à  l'Exposition 


Gravure  extraite  du  «  Truité  de  CIliruryie  d'urgence  » 
DE  F.  Li-.jars 


précédente,  avaient  attiré  l’attention  du  jury.  Nous  avons  dans  ces  on/c  années 
publié,  sans  parler  des  journaux,  912  volumes,  de  tous  format-'  et  traitant  des 
sujets  les  plus  variés. 

Le  Dictionnaire  Encyclopédique  des  Sciences  médicales  teenl  volumes  grand  in-S 
avait  été  l’œuvre  la  plus  importante  de  notre  maison  pendant  la  précédente 
période.  Deux  grands  Traités,  l’un  de  Médecine .  l’autre  de  Chirurgie,  dus  à  de 
nombreux  collaborateurs,  étaient  alors  en  cours  de  publication.  Ce-  deux  livre-, 
qui  tous  deux  ont  eu  depuis  une  nouvelle  édition,  se  sont  complétés  par  un 
Traité  des  Maladies  des  Enfants  (à  vol.  gr.  in-8°),  par  un  magnifique  Traité  de 
Dermatologie  (1  vol.  gr.  in-8°  avec  planches  en  couleurs  dont  le  premier  seul  a 
paru),  par  un  Traité  de  Pathologie  générale  encore  inachevé  itj  vol.  gr.  in-8"  , 
eniin  par  un  'Traité  de  Physique  biologique  dont  le  premier  volume  vient  de 
paraître;  et  nous  pouvons  dire  que  nulle  part  ne  se  trouve  réunie  sur  un  même 


MASSON  ET  C'%  EDITEURS 


120.  BOUEE VAR I)  SAINT-GERMAIN,  PARIS 


catalogue  une  collection  plus  considérable  d'œuvres  magistrales,  dont  1  <‘ii- 
semble  comprend  toute  la  médecine  contemporaine,  traitée  par  les  collabora¬ 
teurs  les  plus  compétents,  les  plus  au  courant,  de  la  science  moderne.  Des 
séries,  telles  que  la  Bibliothèque  (l'hygiène  (Proust)  (15  volumes  parus),  les  Aide- 
Mémoire  de  M.  Léauté  (258  volumes  parus);  la  collection  dite  Diamant  surtout 


Gravure  extraite  du  journal  «  La  Natuke  » 


consacrée  à  des  ouvrages  destinés  aux  élèves  en  médecine  et  aux  praticiens 
(50  volumes),  L'Œuvre  Médico-Chirurgicale  dirigée  par  M.  Critzman  (22  monogra¬ 
phies  parues)  sont  en  quelque  sorte  le  complément  constant  de  ces  grands 
traités,  et  la  publication  en  est  poursuivie  avec  activité. 

Notre  Catalogue  classique  n’a  cessé  de  s'accroître  :  nos  publications  consacrées 


MASSON  ET  Cie,  ÉDITEURS  —  120,  BOULEVARD  SAINT-GERMAIN.  PARIS 


à  la  Géographie,  notamment,  sont  chaque  jour  plus  nombreuses.  Nous  ne  sommes 
restés  inactifs  ni  en  chimie,  ni  en  physique,  ni  en  histoire  naturelle,  ni  en  technologie. 

En  nous  occupant  soigneusement  des  dispositions  typographiques  de  nos 
publications,  nous  tentons  d’ètre  un  peu  les  collaborateurs  de  nos  auteurs;  la 
forme  d'un  livre  aide  à  l’utilité  et  au  succès  d'un  ouvrage,  par  l'ordre  qui  règne 
dans  les  titres,  par  la  clarté  de  la  composition  et  enfin  par  l'illustration.  Nom¬ 
breux  sont  aujourd’hui  les  procédés  nouveaux  que  d'admirables  découvertes 
mettent  à  la  disposition  de  ceux  qui  sont  chargés  d’illustrer  les  œuvres  des 
savants,  des  littérateurs  et  des  artistes.  Moins  nombreux  peut-être  sont  ceux 
qui  savent  y  recourir  avec  intelligence,  qui  se  montrent  des  novateurs  et  des 
initiateurs.  Nous  voudrions  qu’on  pût  dire  que  nous  sommes  de  ceux-là.  Nous 
citerons  seulement  parmi  nos  plus  récentes  publications  :  la  Chirurgie  d'urgence 
de  M.  Lejars  et  la  Pratique  dermatologique.  I  nc  plus  longue  énumération  nous 
entraînerait  bien  loin  :  nous  sollicitons  seulement  Y  examen  et  le  jugement  de 
tous. 


Si  notre  maison  a  vu  son  chiffre  d’affaires  constamment  grandir,  ses  employés 
devenir  plus  nombreux,  nous  avons  tenté  d'être  dignes  de  ce  succès  en 
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Carte  extraite  des  «  Cartes  d'études  pour  l'Enseignement  de  la  Géographie  » 
df  Marcei.  Dubois  et  Sieurin  (réduction). 


n'oubliant  jamais  ce  que  nous  devons  à  notre  personnel.  Nous  nous  per 
mettons,  en  terminant,  de  recommander,  à  ceux  qui  s'intéressent  aux  ques¬ 
tions  de  participation  et  de  prévoyance,  un  tableau  qui  ligure  à  la  Classe  El I 
et  qui,  en  rappelant  des  institutions  de  prévoyance  qui  datent  déjà  de  près 
de  trente  années,  témoignent  d'efforts  qui  nous  ont  assuré  I  «  *  dévouement  et  la 
gratitude  de  nos  collaborateurs. 


lmp.  Lahure 


Charles  MENDEL 


118  et  118  bis,  me  d’Assas 
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L’Illustration  par  la  Photographie  d’après  nature 

est,  on  le  sait,  une  idée  chère  à  l'éditeur  Charles  Mendel.  Nombreux 
et  divers  sont  les  ouvrages  qu’il  a  publiés —  et  qu’il  publie,  —  pour 
lesquels  les  images  enregistrées  par  l’appareil  remplacent  les  procédés 
habituels.  L’Élixir  du  R.  P.  Gaucher,  sa  première  tentative  sérieuse  en  ce 
genre,  fut  fort  appréciée  et  charma  par  sa  nouveauté  et  le  tini  de  son  exe 
cution.  D’autres  ouvrages  suivirent,  alliant  la  note  documentaire  au  cachet 
artistique,  et  tous  nos  lecteurs  ont  encore  présent  à  la  mémoire  le  succès 
qui  accueillit,  à  l’Exposition  du  Livre,  en  1894,  les  illustrations  d’après 
nature  du  Mariage  manqué,  de  Claretie,  et  du  Maitre  de  l’Œuvre  de 
Norrey,  de  Lavalley.  (Ces  ouvrages  obtinrent  à  V  hii  position  <iu  Lien 
un  diplôme  d’honneur  et  furent,  à  l’occasion  de  cette  même  Exposition, 
l’objet  d’une  distinction  toute  spéciale  de  la  part  de  la  Société  J'mnraise 
de  Photographie,  qui  leur  décerna  sa  Grande  Médaille  de  rermeil ,  la 
plus  haute  récompense  réservée  à  ce  genre  de  production.) 

La  Petite  Maison, 

de  Bastide,  parue  tout  récemment,  ne  le  cède  en  rien  à  ses  devanciers, 
et  la  réimpression  de  cette  historiette  galante  a  donné  lieu  à  de  bien 
gracieuses  évocations.  On  y  revoit  les  jolis  et  futiles  meubles  du  temps 
si  délicieusement  contournés,  les  glaces  aux  cadres  en  rocaille,  les 
tableaux  mythologiques,  les  tentures  ramagées,  les  cartels.  les  candé¬ 
labres  tortillonnés  qui,  servant  de  cadre  au  marquis  folâtre  et  à  la 
pimpante  marquise,  donnent  bien  l’impression  exquise  dece  que  furent  les 
inférieurs  Louis  XV.  Ici,  les  photographies  sont  rehaussées  de  couleurs 
sobres,  discrètes,  comme  il  convient  à  une  enivre  qui  veut  avant  tout 
—  parce  que  photographique  —  être  artistique. 

Le  Nu  et  le  Drapé  en  plein  air, 

de  la  même  librairie. .s’adresse  également  aux  artistes  et  aux  amateurs 
d’art.  On  verra  ici  combien  la  photographie  est  un  auxiliaire  puissant 
qu’il  ne  faut  pas  dédaigner,  et  auquel  il  faut  recourir  au  contraire  quand 
il  s’agit  d’établir  on  de  fixer  tel  ou  tel. mouvement  déterminé*. 


La  Photographie  artistique, 


qui  sort  à  peine  des  presses,  confirmera  cette  opinion,  et  son  sous- 
titre  :  Comment  l'amateur  devient  un  artiste,  nous  dispensera  de  plus 
longues  explications  sur  le  contenu  de  ce  bel  ouvrage,  que  ses  planches 
en  héliogravure  placeront  au  premier  rang  des  publications  d’art. 

M.  Charles  Mendel  a  entrepris  la  publication  d’un  ouvrage  qui  datera 

dans  les  annales  des 
Arts  graphiques  :  L 'Illus¬ 
tration  du  Livre  moderne 
et  la  Photographie,  par 
Jules  Pii  isard.  On  peut 
dire  que  tous  les  procé¬ 
dés  ayant  la  Photogra¬ 
phie  comme  base  sont 
actuellement  employés 
à  l’ornementation  du 
Livre.  Mais  ces  procédés 
sont  si  nombreux  et  si 
divers,  qu’ils  sont  très 
difficiles  à  reconnaître  et  à  distinguer  :  gillotage,  zincographie,  auto- 
tvpie,  photoglyptie,  photocollographie,  glyptographie...  et  tant  d’autres  ! 
Cet  ouvrage  jettera  la  clarté  dans  cet  apparent  chaos.  C'est  un  guide 
bien  informé,  c’est  aussi  un  guide  artistique,  car  il  ne  se  borne  pas  à  la 
simple  énumération  des  procédés  et  à  leur  description  :  il  entend  encore 
déterminer  la  sélection  à  faire  entre  eux.  A  ce  titre, il  devra  prendre  place 
dans  la  bibliothèque  de 
tout  bibliophile  désireux 
de  suivre  les  progres¬ 
sives  transformations  du 
LIVRE. 

L1  Illustration 
du  Livre  moderne  et  la 
Photographie,  tant  parles 
qualités  du  style  que  par 
les  illustrations,  le  luxe 
de  l’impression,  figurera 
au  premier  rang  des  pu- 

.  ,  Gravure  extraits  d«  Mariage  maxqurt  de  Clarelie 

bhcations  modernes. 


Les  Lettres  sur  la  Photographie 

forment  un  Traité  pratique  et  complet  de  la  Photographie  et  de  ses 
applications,  mais  un  traité  d’un  ordre  tout  spécial,  dans  lequel  l’auteur 
a  voulu,  par  une  agréable  forme  littéraire,  atténuer  l’aridité  du  côté 
technique;  c’est  d’une  plume  alerte  qu’il  a  développé,  en  de  nombreux 
chapitres,  les  opérations  si  délicates  qui  aboutissent  à  la  reproduction 
des  êtres  et  des  choses,  et  nous  en  laissent  le  véritable  et  fidèle  souvenir. 


Cet  ouvrage  est  artistiquement  illustré  par  Scott.  La  gravure,  et  c’est 
tout  dire,  est  de  H.  Thiriat  et  Parvs. 

4*  4* 

La  Librairie  Charles  Menclel  ne  s’est  pas  bornée  à  l’édition  de  ces 
luxueux  ouvrages,  et  le  rôle  de  vulgarisateur  que  sou  Directeur  s’est 
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tracé  se  révèle  surtout  dans  le  nombre  et  la  variété  des  petits  volumes 
techniques,  instructifs,  ou  tout  simplement  documentaires,  qui  forment, 
pour  ainsi  dire,  le  fonds  de  la  Maison.  —  Sa  Bibliothèque  générale  de 
Photographie  comporte,  à  l’heure  actuelle,  plus  de  cent  volumes,  em 
brassant  tout  l’ensemble  des  connaissances  photographiques,  et  cette 
vaste  encyclopédie  comprend  non  seulement  des  traités  usuels,  des 


formulaires,  des  ouvrages  d'optique,  de  chimie,  de  pra¬ 
tique,  de  récréations  photographiques,  mais  encore  des 
publications  hebdomadaires,  mensuelles,  annuelles,  qui, 
toutes  d’un  puissant  intérêt,  ont  aujourd’hui  une  diffusion 
qui  montre  bien  à  quel  point  elles  répondent  à 
un 


besoin  général. 


Les  Photo-Guides  aux  Environs  de  Paris, 

formant  quatre  volumes,  sont  devenus  indispen¬ 
sables  à  l’excursionniste  muni  d’un  appareil.  Ils 
sont  agrémentés  de  quatre  cents  dessins  a  la  plume 
joliment  enlevés  par  Conrad.  Chaque  localité  y  est 
détaillée  au  point  de  vue  des  sites  intéressants  à 

Los piioto-Guides  prendre,  ainsi  que  des  monuments,  statues,  etc., 
sollicitant  l’objectif.  Puis  suivent  des  conseils  sur  les  emplacements, 
l’heure  favorable,  l’orientation,  etc.,  tous  avis  ou  renseignements  d’une 
irréfutable  utilité. 

L'Agenda  du  Photographe 

répond  à  un  autre  besoin.  Ici.  les  renseignements  se  mêlent  aux  anec¬ 
dotes,  l’utile  à  l’agréable,  les  formules  aux  plaisants  Faits  Divers  de 
l'année;  les  illustrations  humoristiques  tiennent  la  plus  large  place,  et 
on  passe  réellement  quelques  bons  moments  à  le  feuilleter. 

L'Année  Photographique, 

c’est  le  document,  l’exposé  technique  des  faits  saillants,  des  décou¬ 
vertes,  des  nouvelles  applications  par  lesquels  1  année  écoulée  a  apporté 
son  tribut  à  la  photographie:  c’est  l'histoire  au  jour  le  jour  de  cette 
belle  science.  .  .  v 

Enfin,  il  convient  de  citer  la  Photo-Revue,  qu’on  trouve  aujourd’hui  entre 
les  mains  de  tous  les  photographes  et  amateurs,  et  dont  le  tirage  aug 
mente  tous  les  jours.  C’est,  à  l’heure  actuelle,  le  seul  organe  spécial 
qui  paraisse  toutes  les  semaines,  et  son  énorme  diffusion  indique  assez 
quel  souci  d’être  utile  a  décidé  sa  création  et  préside  encore  a  sa 
Rédaction. 

C’est  sur  ce  principe  que  sont  basées  toutes  les  publications  de  la 
maison  Charles  Mendel,  et  il  ne  faut  pas  chercher  plus  loin  le  succès 
constant  —  et  incontestable  —  qui  couronne  ses  etforts. 


LIBRAIRIE  F.  MICHAUD 


ARCADE  PLEINE 
(Base  de  la  Tour  nord) 


Anciennes  Maisons 

BRISSART-BI  NET  ET  L  E  M  O  I  N  E  -  C  A  N  A  R  T 

réunies 

19,  rue  du  Cadran-Saint-Pierre ,  à  Reims 

u  *  » 


La  Librairie  F.  Micliaud  a  réuni 
deux  anciennes  librairies  de  IL'inis  : 
d’abord,  en  187  4,  celle  de  M.  Lemoine- 
Canari  transformée  dans  le  sens  d’une 
plus  large  part  donnée  à  la  librairie 
proprement  dite,  puis  M.  Micliaud 
en  1884  acquit  aux  successeurs  de 
M.  Giret  l’importante  maison  de 
M.  Brissart-Binet  qui  avait  été  un 
des  premiers  libraires  de  France  tant 
par  son  érudition  que  par  ses  connais¬ 
sances  commerciales. 

Cette  maison  était  alors  à  Reims 
la  seule  où  les  bibliophiles  érudits  et 
amateurs  de  beaux  livres  se  don¬ 
naient  rendez-vous. 

Avec  une  activité  et  une  expé¬ 
rience  déjà  consommée,  M.  Micliaud. 
profitant  de  ces  fonds  importants,  les 
a  largement  développés  et  a  fait  de 
sa  maison  une  des  plus  considérables 
de  province. 

Grâce  à  ses  relations  suivies  avec 
Paris,  M.  Micliaud  a  su  maintenir  et 
étendre  le  goût  artistique  dos  Rémois 
en  leur  facilitant  l’examen,  non  seule¬ 
ment  des  livres  de  grand  luxe,  mais 
encore  en  les  tenant  au  courant  de 
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toutes  les  manifestations  de  l’Art  se  rapportant  aux  livres  et  à 
l’estampe;  il  a  eu  outre  fait  une  large  place  aux  ouvrages  de 
science  et  de  littérature. 

Cette  extension  commerciale  ayant  rendu  insuffisants  les  locaux 
qu’il  occupait  rue  du  Cadran-Saint-Pierre  n°  25,  il  les  abandonnait 
en  1895  pour  s’installer  au  n°  19  de  la  même  rue  dans  un  vaste 
immeuble  qui  lui  permettait  de  donner  aux  divers  services  une 
place  plus  en  rapport  avec  leurs  exigences. 


Parmi  les  nombreuses  publications  de  celte  maison  nous  pou¬ 
vons  citer  les  ouvrages  suivants  : 

Académie  de  Reims  (Travaux  de),  tonies  75  à  105,  in-81’  (1882-1899). 

Bazin.  Une  vieille  cité  de  France  —  Heinis  —  Monuments  et  Histoire ,  1 900,  in-  4°,  orné 
de  280  simili-gravures. 

Souscription  du  Ministre  de  l'instruction  publique  et  des  beaux-arts. 

Carré.  Histoire  du  Monastère  de  N.-I).  d'Igny,  1884,  in-8",  18  planches  en  noir 
et  12  en  couleurs. 

Cauly.  Histoire  du  Collège  des  Bons  Enfants ,  1885,  in-8°,  figures. 

Diancourt.  Les  Allemands  à  Reims,  1885  et  188  4,  in-8". 

1)om  Du  Bout.  Histoire  de  l'Abbaye  d'Orbais,  1890,  in-8'1,  figures. 

Du  Pin  de  la  Guérinière.  Les  Aïeuls  maternels  de  J. -H.  de  la  Salle,  1897,  in-8", 
figures. 

Givei.et.  Armorial  des  lieutenants  des  habitants  de  Heinis,  1887,  in-8’,  figures. 

Église  et  Abbaye  de  St-Xicaise  de  Reims,  1897,  in-4°,  orné  de  50  figures 
dans  le  texte  et  de  50  planches  hors  texte. 

Pmx  de  l’Académie  des  Inscriptions  et  bei.les-lettres  en  1899.  PREMIÈRE  MERAIU.E 

Ciyelet-Jadart-Demaison.  Répertoire  archéologique  de  l'arrondissement  de  Reims. 
1889-1900,  -4  vol.  in-8°,  figures  sur  bois  et  eaux-fortes. 

Glinel.  Alexandre  Dumas  et  son  œuvre,  1884,  in-8°. 

Gosset.  Ste-Clolilde  de  Reims,  1899,  in-4°,  5  planches. 

Cathédrale  de  Reims,  1894,  in-folio,  56  planches. 

D1  Gdelliot.  Les  Thèses  de  T  ancienne  Faculté  de  médecine  de  Reims,  1889,  in-8°. 

Jadart.  Les  Bibliophiles  Rémois,  1894,  in-8",  1 1  planches  hors  texte. 

—  Dom  Guillaume  Marlot  —  Histoire  de  Reims,  1892,  in  8",  figures. 

Jeanne  d' Arc  à  Reims,  1887,  in-8°,  figures. 

If  Jolicœur.  Les  Ravageurs  de  la  Vigne,  1894,  in- 4°,  20  planches  hors  texte  en 
couleurs. 

D1  Langlet.  Un  bureau  de  santé  au  XVIIe  siècle,  1898,  in-8\ 
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Lefort.  Les  Français  à  Luxembourg ,  1809,  in-8°,  5  planches  hors  texte. 

Léger.  L'Ëvangéliaire  Slavon  dit  :  texte  du  Sacre ,  1890,  in-4°,  reproduction  du 
Manuscrit  de  la  Bibliothèque  de  Reims. 

Lemaître.  Le  livre  d' Amour  —  Ste-Beuve  et  Victor  Hugo,  1895,  in-8°. 

Arsène  Houssage,  1897,  in-8°,  portrait. 

Loriquet.  Jean  Lacourl,  chanoine  de  Reims,  son  séjour  à  la  Bastille,  1888,  in-8". 

—  Robert  de  Nanteuil,  sa  vie,  son  œuvre,  1886,  in-8n,  portrait. 

Les  Tapisseries  de  la  Cathédrale  de  Reims,  1882,  in-folio,  20  planches  en 
héliogravure. 

Maillefer  (Mémoires  de  jean),  1611-1684,  publiés  par  IL  Jadart,  1890,  in-8°. 
Mondoucet.  Lettres  et  négociations,  publiées  par  Didier,  1892,  2  vol.  i n-8°. 

Paris.  Le  Théâtre  à  Reims,  1885,  in-8°,  figures. 

Pécuexard.  Histoire  de  la  Congrégation  de  N.-D.  de  Reims,  1886,  2  vol.  in-8°. 

Taté  (Chroniques  de  jean),  1677-1748,  publiées  par  IL  Jadart,  1889,  in-8°,  figures. 
Tiienadlt.  Les  Allemands  à  Valmg,  1889,  in-8°,  figures. 


lmp.  Lahure 


Le  Monde  Moderne  a  été  fondé  le  Ier  Janvier  181)5,  introduisant  pour  la 
première  fois  en  France  le  type  des  grands  Magazines  de  l'Etranger. 

Dans  la  séance  du  îi  juin  1898,  le  rapporteur  de  la  Société  d’encouragement  au 
bien  s’exprimait  en  ces  termes  : 

«  Cette  Revue  mensuelle  illustrée  est  d'une  forme  nouvelle  en  France.  Elle  s'est 
proposé  pour  but  de  créer  une  bibliothèque  périodique,  d’un  prix  minime,  quoique 
d’une  exécution  très  soignée,  où  la  famille  entière  puisse  trouver  une  lecture  variée, 
abondante,  agréable  et  utile  ainsi  qu'une  distraction  des  yeux.  Des  gravures,  en  effet, 
accompagnent  toujours  le  texte,  ajoutant  le  charme  de  la  forme  au  sérieux  du  fond. 
D'ensemble  de  cette  remarquable  publication  demeure  frappé  au  coin  d’une  irrépro¬ 
chable  morale.  C’est  pourquoi  la  Société  d’encouragement  au  bien  décerne,  à  l’unani¬ 
mité,  sa  MÉDAILLE  D’OR  au  Monde  Moderne ,  comme  à  une  création  ayant,  pour 
objectif  d’encourager  au  culte  de  tout  ce  qui,  dans  le  monde,  fut  toujours  tenu  pour 
mériter  l’estime,  le  respect  et  l’admiration.  » 


PROGRAMME 


Observer  les  convenances,  respecter  les  1 
convictions,  s’en  tenir  aux  faits  en  bannis¬ 
sant  les  polémiques,  ne  rien  publier  qui 
ne  soit  exact,  d'une  parfaite  tenue  litté¬ 
raire,  ainsi  que  d’une  vulgarisation  utile. 

Des  nouvelles  de  choix  paraissent  régu¬ 
lièrement  dans  chaque  numéro,  avec  un 
changement  fréquent  des  auteurs  pour 
permettre  de  voir  figurer  successivement 
l’élite  des  écrivains  contemporains. 

Pour  pouvoir  éditer,  dans  une  revue 
qui  doit  être  lue  par  la  famille  entière, 
des  œuvres  dont  les  auteurs  n’abdiquent 
pas  leur  indépendance,  les  romans  sont 
édités  en  suppléments  encartés  dans  cha¬ 
que  numéro,  de  façon  à  être  lus  à  part. 
La  revue  publie  six  romans  par  année, 
tous  ouvrages  inédits  de  premier  ordre. 

La  littérature  étrangère  est  représentée 
par  des  traductions  des  meilleurs  auteurs 
contemporains  avec  accompagnement  de 
notices  biographiques. 

Les  vers  publiés  sont  des  morceaux  de 
choix,  qui  forment  comme  l'anthologie 
de  la  poésie  contemporaine. 

La  critique  s’exerce  uniquement  sur 
les  œuvres  de  valeur  destinées  à  de¬ 
meurer.  Il  s'agit  de  saisir,  dans  le  mou¬ 
vement  littéraire,  les  manifestations  du 
talent  et  de  les  mettre  en  lumière  en 
laissant  dans  l’ombre  les  productions 
secondaires. 

Le  cycle  littéraire  est  ainsi  représenté, 
substantiel,  suffisant  et  complet.  Rien 
d’important  n'y  peut  demeurer  étranger 
aux  lecteurs  de  la  Revue. 

Il  en  est  du  théâtre  comme  des  livres. 
Sans  se  perdre  dans  de  vains  comptes 
rendus  des  pièces  destinées  à  l'oubli,  il 
est  préférable  de  s’en  tenir  à  celles  qui 
formeront  le  panthéon  dramatique. 

Pour  la  musique,  il  faut  plus  encore,  et 
l’appréciation  musicale  doit  être  appuyée 
de  notations  d’airs,  comme  la  eritiquedra- 


matique  de  citations  de  paroles.  De  tous 
les  grands  compositeurs,  il  est  publié  au 
moins  un  morceau. 

L’Art,  dans  ses  manifestations  multi¬ 
ples,  produit  sans  relâche  une  moisson 
ininterrompue  de  créations  nouvelles.  11 
s’agit  également  d’en  recueillir  les  chefs- 
d'œuvre  et  de  les  présenter  en  laissant 
l’image  parler  plus  éloquemment  que  le 
commentaire. 

Sur  l’histoire  il  fallait  se  borner.  Le 
champ  est  trop  vaste.  Aussi  le  Monde 
Moderne  se  limite-t-il  à  des  points  histo¬ 
riques  particulièrement  curieux. 

Mais  il  en  est  autrement  de  la  géogra¬ 
phie,  dans  le  sens  économique  autant  que 
pittoresque.  II  n'est  pas  aujourd'hui 
d’études  plus  vitales  que  celles  du  globe, 
en  admirant  les  monuments  du  passé  et 
les  beautés  de  la  nature,  mais  en  dressant 
aussi  l'inventaire  des  ressources  écono¬ 
miques  et  en  recherchant  la  mise  en  valeur 
des  terres  nouvelles. 

De  même  pour  les  sciences.  Elles 
répondent  à  un  besoin  qui  grandit  tous 
les  jours.  Les  découvertes  sont  exposées 
dans  cette  revue  avec  une  méthode  de 
vulgarisation  propre  à  initier  tous  les 
esprits  aux  progrès  accomplis. 

En  plus  des  articles  de  fond  illustrés, 
il  est  publié  des  Chroniques  régulières, 
sur  le  mouvement  littéraire,  le  théâtre,  la 
musique,  les  découvertes  scientifiques, 
les  événements  géographiques  et  colo¬ 
niaux,  la  photographie,  la  statistique 
générale,  les  sports,  les  modes  ;  des  Cau¬ 
series  pratiques  de  cuisine,  de  jeux  et  ré¬ 
créations  ;  des  Caricatures  françaises  et 
étrangères  ;  un  tableau  des  principaux 
timbres- poule  émis  dans  le  mois.  Enfin 
un  Mémento  Encyclopédique  illustre*  <  <>n 
stitue  le  répertoire  complet  des  événe¬ 
ments  de  la  vie  politique  en  France  et  à 
,  l'Etranger. 


LE  PO  UT  H  AI  T  I)E  NETTE 


V 

Le  lendemain  matin,  à  dix  heures, 
des  femmes  vinrent  pour  aider  la  pauvre 
mère  à  ensevelir  son  enfant.  Jeannet 
criait  cju'on  devait  lui  laisser  sa  petite 
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comme  cela,  sur  le  lit;  qu'il  la  désirait 
voir  encore...  et  toujours... 

On  ne  l’écouta  point  ;  on  ôta  les  tleurs 
dont  le  lit  était  jonché,  on  ôta  l’enfant. 

Le  malheureux  père  eut  un  vertige 
et  chercha  un  refuge  pour  ses  yeux 
brusquement  dépossédés. 

“  Monde  Moderne  ” 


QUELQUES  TITRES  DES  ARTICLES  DE  FOND 

PUBLIÉS  PAR  LE  M  onde  Moderne. 


(de  1805  à  1800  il  en  a  été  publié  1.300.  formant  20.000  colonnes,  illustrés  de  8.000  gravures) 


Grands  Romans 

publiés  eu  supplément  à 
raison  de  (5  par  an. 

Nouvelles  &  Poésies 
Critique  littéraire 
Théâtre  et  Musique 

Académie  française  (1’). 
Alphonse  Daudet. 

André  Chénier. 

Ballet  à  l’Opéra  (le). 
Bibliothèque  nationale. 
Chanson  (la). 

Chat  noir  (le). 
Comédie-Française  (la). 
Conservatoire  (le). 

Ecole  Polytechnique  (P) 
Faust  et  les  musiciens. 
Folk  Lore  français. 
Francisque  Sarcey. 
Henri  Ibsen. 

Jean  Richepin. 
Lamartine  et  l’amour. 
(Euvre  de  Berlioz. 

Salon  de  M"’e  Ancelot. 

—  M"’e  Girard  in. 
Spirites  lies). 
Sully-Prudhomme. 
Théâtre  Breton  (le). 

—  Démocratique. 
—  de  Strinberg. 
Verdi  et  Othello. 
Wagner  et  Bayreuth. 

Économie  politique 
Histoire 

Archives  nationales. 
Asiles  de  nuit  (les). 
Assistance  des  aveugles. 
Austerlitz. 

Banque  de  France  (la). 
Bonaparte  à  Aralence. 
Camille  Desmoulins. 
Cardinal  de  Rohan  (le). 


Chouan  sous  l’Empire. 
Corneille  (au  pays  de). 
Culte  napoléonien  (le). 
Evolution  sociale  (P). 
Journée  chez  le  pape. 
Justice  en  France  (la). 
Mesmer  et  ses  disciples. 
Mouvement  féministe. 
Mutualité  française. 
Napoléon  et  Béranger. 
Richesse  des  peuples. 
Travail  dans  les  prisons. 
Vote  des  lois  (le). 

Beaux-Arts 

Affiche  moderne  (P). 
Almanachs  artistiques. 
Architecture  belee. 
Basilique  Sacré-Cœur. 
Bouguereau. 

Cathédrales  gothiques. 
Chantilly. 

Corot. 

Ecole  des  Beaux-Arts. 
Emile  Bayard. 
Falguière. 

Fa  ntiu -Latour. 

Femmes  artistes  (les). 
Fouilles  de  Dachour. 
Giotto. 

Histoire  de  l’Armure. 
Holbein  à  Bâle. 

Honoré  Daumier. 
Hôpital  de  Beaune. 
Ingres. 

Invalides  (hôtel  des). 
Jean  Carriés. 

J. -P.  Laurens. 

Manufact.  des  Gobelins. 
Manufacture  de  Sèvres. 
Opéra  de  Paris  (F). 
Palais  des  Papes. 
Pompéi. 

Puvis  de  Chavannes. 
Velasquez. 


Géographie 

Voyages 

Arkbangel. 

Baalbeck. 

Bakou. 

Bénarès. 

Buenos- Ayres. 

Chine  (la). 

Coïmbre. 

Copenhague. 

Cuba  et  la  Havane. 
Espagne  (en). 

Femmes  d’Espagne. 
Femmes  suisses. 
Femme  Noire  (la). 
Florence. 

Hanoï  et  environs. 
Hongrie  (la). 

Ile  de  Capri. 

Jungfrau  (la). 

Lac  Majeur  (le). 

Le  Caire. 

Madagascar. 

Malaisie  (la). 

Mont  Ararat  (le). 
Monténégro  (le). 
Moscou. 

Mysore  (le). 

Notes  athéniennes. 
Nouveau-Mexique. 
Nouvelle-Zélande. 
Oxford. 

Place  de  Bruxelles. 
Sienne. 

Souk  Algérien  (le). 
Stockholm. 

Sur  le  Nil. 

Tokio. 

Transvaal  (le). 

Armée  —  Marine 
Sciences  diverses 

Activité  souterraine. 
Aérostation  militaire. 

!  Allaitement  artificiel. 


Armée  autrichienne. 
Arsenaux  (nos). 
Artillerie  de  campagne. 
Cavalerie  russe. 
Chirurgie  moderne. 
Combat  de  cavalerie. 

I  Construction  cuirassé. 
Cyclisme  militaire. 

Ecole  de  Fontainebleau. 
Ecole  de  San  mur. 
Fabrication  d’allumettes 
Génie  aux  Colonies. 
Gîtes  métallifères. 
Institut  Pasteur. 

Notre  marine. 

Nuages  (les). 

Paludiers  (les). 

Pays  du  Cognac  (le). 
Pêche  h  la  vapeur. 
Photographie  couleurs. 
Planète  Mars. 
Production  du  blé. 

Rôle  des  microbes. 
Saint-Cyriens  (les). 
Serpents  de  France. 
Singes  anthropoïdes. 
Tabacs  (les). 
Télégraphie  militaire. 
Troupes  alpines. 
Vaisseaux  d’aujourd’hui 

Variétés  —  Sports 

Alpinisme  (1’). 

Bois  de  Boulogne. 
Bonnet  hollandais. 

Boxe  (la). 

Chanteur  des  rues. 
Chevaux  de  courses. 
Courses  de  taureaux. 
Locomotion  future. 
Marché  aux  chevaux. 
Monnaie  (la). 
Père-Lachaise  (au). 
Tourisme  (le). 

Vins  du  Médoc. 
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Le  Monde  Moderne  forme  par  an,  deux  volumes  de  plus  de  2000  pages  grand  in-K 
à  2  colonnes,  plus  1  volume  de  romans. 

Plus  de  1500  gravures  par  année,  dessinées  spécialement  pour  le  Monde  Moderne 
et  gravées  avec  la  plus  grande  finesse,  illustrent  les  articles  toujours  inédits. 

Cette  union  d’une  rédaction  et  d'une  illustration  de  premier  ordre  est  la  caracté¬ 
ristique  du  Monde  Moderne.  C'est,  par  excellence,  la  Revue  de  famille  et  la  Revue  de 
salon.  Sa  collection  constitue  une  bibliothèque  choisie  d'un  intérêt  permanent. 

Le  Monde  Moderne  publie  six  romans  par  an,  en  fascicules  séparés  qui  peuvent 

être  réunis  en  volumes.  C’est  N00  colonnes  données  en  plus  du  texte. 

Le  numéro  contenant  le  fascicule  des  romans,  paraît  le  I"  de  chaque  mois. 

U\  AX.  Six  MOIS. 

PRIX  (  Paris .  18  fr.  9  fr.  50 

des  France.  Algérie,  Tunisie  .  .  .  20  fr.  »  10  fr.  50 

Ahonnemknts  1  Étranger,  Colonies .  22  fr.  11  fr.  50 


EDITIONS  MUSICALES 


2  2  ET  23,  PASSAGE  DES  PANORAMAS,  PARIS 


MACKAR,  1 86  5 


MACKAR  ET  NOËL,  1SS8 


A.  NOËL,  1890 


Maison  très  ancienne  comprenant  les  Ouvrages  capables  de  développer  rapide¬ 
ment  dès  le  jeune  âge  les  facultés  des  élèves  et  susceptibles  d’élever  progressivement 
leur  intelligence  musicale  au  plus  haut  degré. 

M.  A.  Noël  est  le  Directeur-Propriétaire  du  journal  le  Progrès  Artistique, 
fondé  par  M.  Victor  Souchon,  en  1877. 

Pour  faire  apprécier  l’importance  de  la  production  de  la  Maison  A.  Noël  comme 
œuvres  didactiques,  on  peut  citer  les  œuvres  des  Maîtres,  dont  la  plupart  sont  ou 
ont  été  Professeurs  au  Conservatoire  : 

La  Musique  apprise  par  la  copie  des  exemples,  par  Albert  de  la  Gravelière.  —  Le  (ques¬ 
tionnaire,  de  E.  Durand.  —  La  Théorie  musicale ,  de  L.  Donne.  —  Le  Traité  élé¬ 
mentaire  de  la  musique,  de  M.  Simon;  et,  du  même  auteur,  Le  Cours  complet  des 
principes  de  la  musique. 

Pour  l'étude  du  piano,  nommons  : 

\  an  Hilman.  ABC  du  piano.  — A.  Le  Carpentier.  Méthode  de  piano  (tirages  un  million). 
—  La  Méthode  complète,  de  De  Croze.  —  Decombes  (  E.).  Gammes  en  tierces.  — 
Laeout.  Petite  Vélocité.  —  O’Ivellv  (J.).  25  Etudes  récréatives  ;  25  Etudes  de  mécanisme 
et  de  style.  —  Rougnon.  15  Études.  —  Simon  (M.).  Becueil  de  petites  pièces  et 
d’exercices.  —  Lack  (Th.).  La  Légèreté;  Études  de  bravoure.  —  Kubinslein  (A.). 
Six  Etudes. 

Pour  l’Art  vocal,  signalons  les  ouvrages  bien  connus  des  Maîtres  : 

Boissière  (F.)  Solfège  primaire. —  Durand  (E.).  Solfège  élémentaire  et  progressif;  Leçons 
de  solfège  pour  les  voix  graves;  Solfège  11  2  voix  égales  ;  Solfège  mélodique  et  /  ro- 
gressif pour  l’étude  des  trois  clés  d’ ut  usitées;  Traité  de  transposition  au  piano. 
Simon  (M.).  Exercices  d’articulation  vocale.  —  Cuelenaere  (  P.).  Méthode  pour  apprendre 
à  solfier  simultanément  dans  toutes  les  clés.  —  Duvernoy.  36  Leçons  de  solfège  11  chan¬ 
gements  de  clés.  —  Maurv-Renaud.  Leçons  de  solfège  11  changements  de  clés.  — 
Rougnon  (P-).  Cinq  Solfèges  manuscrits.  —  Alary  (G.).  Elude  spéciale  pour  fier  les 
sons;  Exercices  mélodiques  pour  mezzo-soprano  ;  Vocalises  pour  contralto. —  Bussine  (R.). 
Pages  d’exercices  pour  la  voix  ;  Pages  de  vocalises  pour  la  voix.  —  Bax  (Saint- Yves). 
Exercices  journaliers  pour  la  voix.  —  \\  \rot  (V.).  Petit  Bréviaire  du  Chanteur. 
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On  doit  mentionner  de  savants  ouvrages  et  des  Méthodes  à  la  portée  de  tous 
les  artistes  instrumentistes,  composés  par  les  Maîtres  : 

Hasselmans  (A.).  Études  de  harpe  de  Dizi.  —  Marty  (A.).  L’Art  de  la  pédale  du  grand 
orgue.  —  Verrimst  (A  .-F.).  Méthode  de  contrebasse  à  U  cordes  ;  Solfège  du  contrebassiste. 

A  signaler  également  une  collection  de  soixante-quatre  Méthodes  d’instruments, 
très  concises  et  jouissant  d’une  très  grande  popularité.  Les  auteurs  de  ces  Méthodes 
sont  :  Lagard,  Devienne,  Zanoli,  etc.,  etc. 

Comme  Ouvrages  illustrés,  citons  : 

Lavignac  (A.).  L'École  de  la  pédale  du  piano.  —  Kleczynski  (Jean).  De  V Interprétation 
des  œuvres  de  Chopin,  etc. 

Les  succès  des  œuvres  pour  Piano,  Chant  et  Musique  instrumentale  sont  très 
nombreux.  Citons  : 

Bancs  (A.)  Gavotte.  —  Bernard  (E.).  Etude  et  Valse.  —  Bourgault-Ducoudray.  Gavotte. 
—  Decombes  (E.).  Ecole  du  piano  (premiers  solos  extraits  des  concertos  des  grands 
maîtres,  revus  et  doigtés).  —  Lack  (Th.).  Boléro  ;  Valse  fugitive.  —  Lavignac  (  A). 
Études  extraites  de  l’école  de  la  pédale.  —  Lefebvre  (Ch.).  . Menuet-Gavotte .  —  Lenep- 
veu  (Ch.).  Marche  du  Sacre  de  Jeanne  d’Arc,  transcrite  par  A.  Lavignac. 
Mathias  (G.).  Op.  20.  Sonate.  —  René  (Ch.).  Veillée  de  Décembre,  suite  de  pièces 
pour  piano.  —  A  incent  (Aug.).  Œuvres  pour  piano.  —  Waldtcufel.  Amour  et  Brin- 
temps,  valse.  —  Alary  (G.).  Colinette,  l’Etranger,  romances.  —  Bax  (Saint-Yves). 
Agnus  Dei  ;  Ave  Maria;  O  Salutaris.  —  Dupont  (P.).  Recueil  de  mélodies. 
Favarger  (IL).  Boléro,  transcrit  pour  le  chant,  paroles  de  Ed.  Guinand. 
llcnrion  (P.).  Pimperline  et  Pimperlin. —  Holmes  (  V).  Soir  d’hiver . —  Lefebvre  (Ch.  1. 
Recueil  de  mélodies  ;  Ave  Maria;  Stabat  Mater.  —  Lenepveu  (Ch.).  I  ision,  mélodie  ; 
Idylle,  duo;  Méditation,  duo.  —  Maréchal  (IL).  La  Captive;  Vers  la  ligne;  Le 
Crépuscule,  duo.  —  René  (Ch).  En  Route;  La  Fiancée;  Des  D les.  —  Simon. 
Berceuse.  —  De  la  Tombelle.  Fileuse.  —  AValdteufel.  Amour  et  Printemps,  valse 
chantée.  —  De  Wcnzel.  Veux-tu?  —  Chauvet  (A.).  Quatre  Morceaux  de  genre, 
transcrits  pour  grand  orgue  par  A.  Guilmanl.  —  Daubé  (J.).  Œuvres  pour  violon 
et  piano.  —  Lefebvre  (Ch.).  Quatuor  en  sol  mineur. 

Les  Œuvres  ci-après  existent  pour  Soli,  Chœurs  et  Orchestres  : 

Bernard  (E.).La  Captivité  de  Babylone,  cantate  biblique. —  Bourgault-Ducoudray  (  L.-F.  . 
Stabat  Mater.  —  Lefebvre  (Ch.).  Eloa  ;  Judith.  —  Lenepveu  (Ch.).  Iphigénie; 
Jeanne  d’Arc,  méditation;  Ode  triomphale  11  Jeanne  d’Arc.  —  Maréchal  ill.i.  Le 
Miracle  de  Naïm  ;  La  Nativité. 

On  peut  citer  parmi  les  opéras-comiques  ; 

Clapisson.  Gibby  la  cornemuse. —  Gcvaërt.  Georgette.  ■ —  Maillart.  Gastibelza  —  Massé. 
Miss  Fauvette.  —  Nargeot.  I  Pijferari.  —  Boise.  Les  Trois  Souhaits.  —  Serpette. 
La  Petite  Muette.  —  A  alenti;  Embrassons-nous  ;  Folleville.  —  Yarney .  Le  Moulin  joli. 


Les  Œ  livres  du  célèbre  compositeur  russe  Tsciiaïkovvsky  sont  éditées  par  la 
Maison  A.  NOËL. 


COURS  PRATIQUE  DE  PIANO 
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A.  LE  CARPENTIER 


DONNE  EN  L’HONNEUR 


,  taris 

Aüri'nn*  Maison  MACKAR  A  NOCfc 

A  NOËL,  ttssssssss# 


de  la  millionième  MÉTHODE 

À.  LE  CA1LENTÏER 
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PRINCIPAUX  OUVRAGES  EXPOSÉS 


Le  journal  le  Progrès  Artistique,  fondé  par  M.  Victor  Souciion,  en  1877. 

Jack.  Reliure  pour  musiques  et  manuscrits  (concession  exclusive  pour  France  cl  Belgique). 

Albert  de  la  Gravelikre.  La  Musique  apprise  par  la  copie  des  exemples  (ouvrage  adopté 
par  la  4  ille  de  Paris). 

Durand.  (E.).  Questionnaire . 

Simon  (M.).  Traité  élémentaire  des  principes  de  la  musique;  Cours  complet  théorique  et 
pratique  des  principes  de  la  musique. 

Van  IIilman.  A  B  C  du  piano ,  petite  méthode  écrite  en  gros  caractères. 

A.  Le  Carpentier.  Méthode  de  Piano ,  5q°  édition;  chaque  édition  est  de  18.000  exem¬ 
plaires. 


Lacout.  Petite  Vélocité ,  vingt-cinq  études  très  faciles  et  graduées. 

Simon  (M.).  Recueil  de  petites  pièces  et  d’exercices  pour  piano.  Pièces  écrites  pour  ce 
recueil  par  Guilmant,  Lack.  Lavignac,  Massenet,  Thomé,  Wormser. 

Delaborde  (E.),  Professeur  au  Conservatoire.  Douze  Petits  Préludes. 

Lack  (Th.).  Etudes  de  bravoure.  Etudes  Élégantes.  La  Légèreté ,  études  de  mécanisme. 
Rubinstein  (A. J.  Six  Études. 


Boissière  (F.)  Solfège  primaire. 

Durand  (E.).  Solfège  élémentaire;  Solfège  mélodique  et  progressif;  Solfège  mélodique 
et  progressif  pour  l'étude  des  trois  clés  d’ut  usitées;  Leçons  de  solfège  pour  les  mu- 
graves  d'enfant;  Solfège  ci  2  voix  égales.  Tous  ces  solfèges  sont  inscrits  sur  la  liste 
des  ouvrages  fournis  gratuitement  par  la  A  ille  de  Paris  à  ses  écoles  communales. 

Simon  (M.).  Exercices  d’articulation  vocale  pour  arriver  à  solfier  avec  clarté  et  rapidité. 

Duvernoy  (IL).  36  Leçons  ci  changements  de  clés  (ouvrage  couronné  par  1  Institut  1. 

Maury- Renaud,  Professeur  au  Conservatoire.  Leçons  de  solfège  à  changements  de  dés. 
composées  pour  les  examens  supérieurs  de  chant  de  la  \  ille  de  Paris  ;  Solfège 
manuscrit  à  changements  de  clés. 

Rougnon  (P.),  Professeur  au  Conservatoire.  Solfèges  manuscrits  ù  changements  île  clés. 
à  l’usage  des  classes  du  Conservatoire.  Ier  volume,  4o  leçons  (à  J.  Massenet).  — 
2e  volume,  27  leçons  (à  Ambroise  Thomas).  —  3e  volume,  29  leçons  (à  l’h. 
Dubois).  —  4e  volume,  3o  leçons  (à  Ambroise  Thomas).  —  5e  volume,  20  leçons 
(à  Ch.  Lenepveu). —  6e  volume.  Solfège  transcendant  (à  \.  Lavignac). 

Cuelenaere  (P.).  Méthode  pour  apprendre  à  soljier  simultanément  dans  toutes  les  clés. 


Alary  (G.).  Etude  spéciale  pour  filer  les  sons  ;  Exercices  méthodiques  pour  mezzo-soprano. 

Bussine  (R.).  Pages  de  vocalises  ;  Pages  d'exercices  pour  la  voix. 

Bax  (Saint-Yves).  Exercices  journaliers  pour  la  voix. 

Warox  (Y.).  Professeur  au  Conservatoire.  Petit  Bréviaire  du  Chanteur,  (à  I  li. 
Dubois). 

Danbé  (J.).  Enseignement  du  Violon,  Divisé  en  cinq  séries.  - —  Vingt  transcriptions 
faciles  et  progressives. 

Marty  (A.).  L’Art  de  la  pédale  du  grand  orgue,  ouvrage  contenant  des  gammes 
majeures,  mineures,  des  exercices  pour  les  octaves  et  l’indépendance  des  deux  pieds 
(à  César  Frank)  ;  L’Orgue  triomphal,  12  pièces  en  2  livres  ;  Offertoire  funèbre ,  pour 
chœur  à  4  voix  mixtes,  ténor  solo  et  deux  orgues,  violon,  violoncelle,  harpe  et 
contrebas  se. 

Verrimst  (Y. -F.).  Méthode  de  Contrebasse  à  4  cordes;  Solfège  du  Contrebassiste, 
3o  gammes  et  3o  leçons  dans  tous  les  tons  et  toutes  les  mesures,  pour  la  contre¬ 
basse  à  4  cordes,  avec  accompagnement  d’une  deuxième  contrebasse  (ad  libitum). 

La yign ac  (A.).  Professeur  au  Conservatoire.  L’Ecole  de  la  Pédale  du  piano  (à  Diémer). 
Dix  préludes. 

Frédéric  Chopin.  De  l’Interprétation  de  ses  Œuvres,  par  Jean  Kleczvnski. 

Mathias  (G.).  Sonate,  Op.  20. 

René  (Cb.).  I  cillée  de  Décembre  (à  Léo  Delibes).  Des  Mies,  En  limite,  la  Eianeèe  ; 
mélodies. 

Waldteufei..  Amour  et  Printemps,  valse. 

Bourgallt-Dccoudray.  Professeur  au  Conservatoire.  Stabat  Mater  (soli,  chœurs  et 
orchestre).  Gavotte  piano  et  orchestre,  Menuet  piano  et  orchestre. 

Diet  (E.).  I  ne  Noce  en  Finlande,  chœur  ;  Rêve  de  Noël ,  ballet  pantomime  en  un  acte  et 
trois  tableaux,  poème  de  Jean  Lorrain. 

Dlbois  (Th.).  Professeur  au  Conservatoire,  Membre  de  l'Institut.  Noël  isolo  et  chœur). 

Eymieu  (IL).  Les  Étoiles  éteintes ,  chœur. 

Fock  (A.).  Le  Serment  de  Pierrette,  pantomime  en  3  actes. 

Laciielrié  (E.).  Menuet  chanté,  chœur. 

Lefebvre  (Ch.),  Professeur  au  Conservatoire.  Quatuor,  op.  80  ;  quatre  chœurs  :  Les 
Anges  gardiens;  Esther  ;  La  Coupe  et  les  Lèvres;  Isis.  —  La  Messe  du  Eantôme, 
légende;  Eloa  (soli,  chœurs  et  orchestre);  Judith  ( soli ,  chœurs  et  orchestre).  — 
Recueil  de  vingt  mélodies. 

Lenepveu  (Ch.),  Professeur  au  Conservatoire,  Membre  de  l’Institut.  Iphigénie  soli. 
chœurs  et  orchestre);  Jeanne  d’A  rc  (soli,  chœurs  et  orchestre)  ;  Ode  triomphale  à 
Jeanne  d’Arc  (soli,  chœurs  et  orchestre). 

Maréchal  (IL).  Le  Miracle  de  Naïm  (soli,  chœurs  et  orchestre);  La  Xativitc  1  soli. chœurs 
et  orchestre). 

M  ichel  (Ch.-M.).  Conte  de  Eécs,  scène  pour  voix  de  femmes. 

Tsciiaïkowsky  (P.),  Sixième  Symphonie  ;  Onéguine,  drame  lvrique. 


IMPRIMERIE  CHA1X,  RLE  BERGERE,  20,  PARI».  —  77lU-'.-00.  —  Cïucrt  Urilkui; 


LIBRAIRIE  NOM  A  C 


Itouleeard  Saint-Germain ,  ti'.i ,  à  Paris. 


Fondée  en  i8~()  par  M.  Il i:\in  \  i  iiikim  .  < | i i i  eul 
M.  \i.kwm>hk  \o\x  fimiint1  collaborateur  à  partir de 
1 880  el  eonune  associé  à  partir  de  188Ô.  celte 
Maison  s  (>sl  consacrée  snrlonl  an  genre  classique. 

File  a  créé  de  nombreuses  (  inlleel  ions  mal  hénia- 
lifjaes  à  lion  marché  (‘I  cependant  <1  une  exécution 
irréprocliahh*.  et  trois  journaux  de  malhémaliipies 
répondant  aux  exigences  de  la  préparation  aux  exa¬ 
mens  scienldiipies  de  tonie  nalnre.  Lu  Maison  s  est 
adonnée  aussi  à  la  Préparation  aa.r  Ecoles  spéciales. 
et  notamment  aux  Fcoles  l’olx  leclmiune.  de  Sainl- 
(  !\  r,  Navale.  (  lentrale.  dont  les  programmes  si  chan¬ 
geants  tuent  chaque  année  des  li\res  à  peine  nés. 
MM.  Nonx  i‘l  ne  se  sont  cependant  pas  lassés  de 
cette  instabilité  et  ont  toujours  secondé  I  Fnseigne- 
ment  en  répondant  par  des  1 1  \  res  nomeanx  aux  exi¬ 
gences  de  programmes  nomeanx. 

Fulminés  par  go ù t  vers  h's  Sciences  physaptes  et 
chimiques,  ils  si*  sont  ingéniés  à  rénoxer  dans  celle 
branche  1rs  lixres  d  enseignement .  en  les  nioderm- 
saut,  en  x  faisant  pénétrer  de  lécondes  applications 


industrielles  qui  n  y  avaient  pas  trouvé  plaee  jus- 
qu 'alors.  De  nombreuses  éditions  de  ees  ou \  rages 
(  Ifvsix )  publiées  en  très  peu  d'années  leur  ont  montré 
que  leur  manière  de  voir  était  appréciée. 

Ils  ont  édité  également .  eu  Sciences  naturelles,  une 
collection  (CèvisTiiaO  tout  à  l'ail  remarquable,  qui  a 
un  succès  toujours  grandissant. 

Depuis  iSpo.  la  Maison  lait  paraître  !  1  nnuaire  <1e 
la  Jeunesse,  qui  rend  aux  familles  et  aux  jeunes  gens 
d  inestimables  services.  IMle  a  conqdélé  cette  fonda¬ 
tion  en  créant  une  collection  d  une  centaine  de  /Vo- 
i/rainmes.  jiresqne  tous  nouveaux.  (  les  jirogranuncs 
ont  fait  connaître  aux  familles  des  Leoles  extrême¬ 
ment  intéressantes,  dont  le  recrutement  s  est  ainsi 
considérablement  élargi  et  amélioré. 

La  librairie  Noxx  et  (  i"  s’est  engagée  aussi  dans  le 
mouvement  de  rénovation  des  études  commerciales 
et  industrielles,  qu  elle  seconde  jiar  ses  jniblicalions. 
Sous  les  a  us  ju  ces  du  Ministère  du  (’.omineree  et  de 
I  Industrie,  elle  jmblie  b'  Ihillefin  Je  /  hJnsrii/nemrnl 
leehnitjue,  dont  I  intérêt  \a  croissant  à  mesure  que  se 
dévelo|>|)enl  les  ('tudes  leebmqucs. 

Ne  voulant  jias  limiter  son  action  édii(‘ali\c  aux 
jniblicalions  d  ordre  classique  ou  administrai  il',  la 
Maison  vient  d  inaugurer  une  collection  de  saine  v  ul¬ 
garisation  scientifique  |>ar  un  ouvrage  luxueux: 

1  Travers  I  llleclricilé.  ijiii.  sitôt  juiblié.  a  dû  être 
réimprimé. 

Le  succès  de  la  Maison  dans  ces  différents  genres 
est  dû  à  sa  production  limitée,  (jm  jiermet  des  éludes 
consciencieuses  cl  des  soins  attentifs. 
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ni  acier  coulé  à  rinlérieur  duquel  sont  fixées  quatre  pièces 
polaires.  I,  induit  se  compose  <|  un  assemblage  de  rondelles  en 
lolede  1er  doux  isolées  cuire  elles  par  du  papier  el  maintenues 
solidement  dans  une  carcasse  en  Ionie.  Le  lil  induit  est  logé 
dans  des  ramures  en  zigzag  disposées  à  la  périphérie. 

Les  dynamos  \liolli  sont  généralement  construites  pour 
une  différence  de  potentiel  de  iaô  xolls.  «pii  correspond  aux 

.1.  li.XSIN.  Il  CONS  1)1.  HIlYSKjl'l 


1.1  S  ANIMAI  \ 


Fig.  r  — .  —  Chien  du  Mont  Saint-Bernard 

les  Esquimaux  <“l  en  Sibérie,  on  attelle  (>  ou  N  chiens  à  un  Ir, une, ni  et 
l'on  peut  faire  ainsi  lin  ou  No  kilomètres  en  'i\  heures  sur  la  neige 
glacée.  Dans  F  Vlaska,  le  Chien  traîne  les  \n\agenr~  et  les  prov isiuns. 
il  charrie  les  déblais  aurifères,  il  pompe  de  l'eau  ;  et  pour  lui  éviter 
l'usure  île  la  plante  des  pieds,  on  lui  inet  de  petites  bottes  en  peau  de 
Cerf. 

Le  Loup  (lig.  i  u N)  ressemble  beaucoup  au  Chien,  mais  il  a  la  ipieue 
tontine  et  généralement  pendante,  les  oreilles  droites  et  pointue',  cl 
le  museau  allongé.  Pendant  l  imer  il  chasse  en  troupes  et  'attaque 
aux  Moutons,  aux  Chevaux,  parfois  même  à  I  Homme.  Détenu  assez 

K.  CAISI1IH. - 7.001.001) 


d'amlmlancier:  aux  termes  du  règlement,  eu  ell’et,  un  Chien  qui 
découvre  un  blessé  doit  poser  la  patte  droite  de  devant  sur  la  poitrine 
de  I  Homme  et  aboyer  à  plein  gosier  pour  appeler  du  secours  :  m  cet 
appel  n'est  pas  entendu,  le  Chien  doit  prendre  la  casquette  du  blessé' 
entre  ses  dents  et  l'apporter  à  son  supérieur  hiérarchique,  c'est-à-dire 
à  son  instructeur.  Kn  France,  le  Chien  militaire  n’est  qu'à  l'étal 
d  essai . 

Knlin  le  Chien  est  utilisé  dans  certains  pats  comme  hèle  de  Irait. 
Dans  le  nord  de  la  France,  en  Belgique  et  en  Hollande,  la  petite 
voilure  de  la  laitière  est  traînée  par  nu  chien  d'assez  forte  taille,  (liiez 


C-narir*s,  —  IrriD  Darand. 


A.  PEDONE,  Éditeur 

LIBRAIRE  DE  LA  COUR  D’APPEL  ET  DE  L’ORDRE  DES  AVOCATS 

13,  rue  Soufflot,  13,  PARIS 

Maison  fondée  en  1831  par  M.  Auguste  Dl'RAXl). 
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DROIT,  LÉGISLATION,  JURISPRUDENCE 
LITTÉRATURE,  HISTOIRE,  MARINE 

PHILOSOPHIE 
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PUBLICATIONS  PÉRIODIQUES 

REVUE  GÉNÉRALE 

DE 

DROIT  INTERNATIONAL  PURL1C 

Dirigée  par  MM.  Pillet  et  Faitciiille 
Paraissant  (nus  les  deux  mois.  —  20  francs.  —  Etranger ,  21  fr.  50. 

La  France  Judiciaire 

REVUE  II  E  B  I)  O  M  A  D  AIRE 

Sous  la  direction  de  MM.  Charles  Constant,  Georges  Leloir  et  Henry  Pherhomme 
Abonnement,  15  francs.  —  Etranger.  20  francs. 
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BIBLIOTHÈQUE  INTERNATIONALE  ET  DIPLOMATIQUE 

Ouvrages  de  droit  international.  —  Formulaire  des  Chancelleries.  —  Guide  des 
Consulats.  —  Cours  de  droit  diplomatique.  —  Recueil  des  traités  de  la  France,  etc. 

Institutions  de  l’Angleterre.  —  Institutions  de  l’Allemagne. 
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DROIT  CIVIL  —  DROIT  PÉNAL  —  DROIT  COMMERCIAL 

ÉCONOMIE  POLITIQUE 

AnnuaizeP  des>  la  Magistzatu  zeA 


G.  SÜE 


N  otiop  s 

sur  la  Maripe 


CHAPITRE  11 


Yachtsmen  et  matelots  de  yachts 


Le  yachtsman  —  L’éducation  nautique  du  yachtsman  ;  les  avantages 
du  petit  bateau.  —  Amateurs  et  professionnels.  —  Commandement  et 
équipage  des  yachts.  —  Tenue  et  discipline  des  équipages. 

Le  yachtsman  (prononcez  «  yaksmane  »  ou  «  yatsmane  ;  » 
au  pluriel  yachtsmen ,  prononcez 
«  yaksméne  »  ou  «  yatsméne  »)  est 
par  définition  celui  qui  se  livre  à  la 
navigation  de  plaisance,  ou  plus  exac¬ 
tement  celui  qui  navigue  pour  son 
plaisir  à  bord  d'un  yacht. 

L’amateur  qui  embarque  à  bord 
d'un  bateau  de  plaisance,  et  se  con¬ 
tente  de  se  promener,  de  jouir  pa¬ 
resseusement  du  plaisir  d'être  à  la 
mer  par  beau  temps  sans  prêter  d'ail¬ 
leurs  aucune  attention  à  la  manœuvre, 
ne  peut  cependant  prétendre  au  titre 
de  yachtsman  dans  la  véritable  accep- 


I 

Les  bateaux 
La  mer 
Les  vents 
Les  côtes 

II 

Les  marins 
Le  métier 
de  la  mer 

III 

La  navigation 
de 

plaisance 

1899-1900 
3  vol.  cartonnés 


G  U  I  H  K  N  E  U  C 

LA  MARINE 

AUXILIAIRE 

SU.\  ACES I H 

1900 

l  vol.  cartonné 


La  Navigation  en  vue  des  Côtes.  - 

Table  pour  faire  le  point,  par  M.  André  Ch  avoua  ru,  1896,  1  volume  in-IK  cartonné. 


De  SAINT  -  ACJ  BAN 


Dessins 


VISIONS  SOCIALES 


d 'ALFRED  PARIS 
I 896 

1  vol.  i  n  -  J  8 


CE  QUE  DIT 
LA  FORÊT 


LES  VOIX 

HE  LA 

MONTAGNE 

LES  REMPARTS 
d’ Aigues-Mortes 


LA 

CATHÉDRALE 

og^CH 

L’HISTOIRE 

SOCIALE 

AU 

Palais  de  Justice 

1895,  1  vol.  in-18 


LE  SILENCE 

ET 

LE  SECRET 

1  8  9  9,  1  vol.  in-18 


J'ai  toujours  adoré  la  conversation 
des  choses.  Je  crois  entendre  leur  lan¬ 
gage,  et  leurs  voix  dans  mon  âme  éveillent 
mille  échos.  Je  leur  trouve  des  envolées,  des  précisions, 
des  éloquences  que  les  hommes  n'ont  pas.  Nul  n'a 
philosophé,  pleuré,  souri  comme  elles.  11  faudrait  un 
poème  aussi  long  que  les  siècles  pour  traduire  leurs 
doux  et  terribles  symboles;  et,  moi,  chétif,  je  rempli¬ 
rais  vos  bibliothèques  avec  ce  qu’elles  m'ont  conté, 
murmuré,  modulé,  à  tout  propos,  sur  tous  les  tons, 
dans  tous  les  genres,  brutales  ou  délicates,  moqueuses 
ou  rêveuses,  soupirantes  ou  rugissantes,  illuminées 
ou  assombries. 

Je  crois  que  la  source  de  l’Etre  répandit  la  Pensée 
et  l'Amour  parmi  les  frissons  et  les  souilles  dont  elle 


CE  QUE  DIT  LA  FORÊT 


Le  Génie  de  Napoléon 

d'Occident. —  L’ouvrage  se  termine  par  de  nombreuses  pièces  justificatives.  Is97,  ‘J  vol.  m  is. 


A.  PEDONE,  Éditeur,  PARIS 
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COLLECTION  DE  CODES  ÉTRANGERS 


Traduits  et  mis  en  concordance  avec  les  Codes  français. 


Gode  civil.  Allemagne,  Espagne,  Grisons,  Italie,  Portugal,  Suède.  —  Gode  de 
commerce.  Allemagne,  Chili,  Espagne,  Hongrie,  Italie,  Mexique,  République 
argentine,  Roumanie,  Russie,  Suède.  —  Gode  pénal.  Italie.  —  Gode  maritime 
Angleterre,  Italie. 


ENCYCLOPÉDIE  JURIDIQUE 

Droit  municipal,  Chasse,  Droit  industriel, Transports,  Mines,  Droit  rural. 


CODES  USUELS  D’AUDIENCE 

CODE  PÉNAL.  —  CODE  FORESTIER.  —  CODE  D'INSTRUCTION  CRIMINELLE 


DISCOURS  ET  PLAIDOYERS 

de  Chaix  d’Est-Ange,  Pinard,  Allou. 

GRANDS  AVOCATS  DU  SIÈCLE 

Par  MM.  Roger  Au. or  et  Cii.  Chenu.  —  Préface  de  Jules  Simon. 

1897.  —  Gr.  in-8  illustré. 


CONSTANT  C  R  É  I»  J  :  A  U  X 


LE  MONT  SAINT-MICHEL  ET  SES  GRÈVES 


Un  volume  grand  in-4  illustré. 


LE  IiEAU,  l'art  ET  LA  PENSÉE 

LETTRES  ET  JOURNAL  DE  LA  MONTAGNE 

Par  Claude— Charles  CIIARAUX 
Professeur  honoraire  à  l'Université  de  Grenoble. 

1899.  —  Un  volume  in-18. 
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ÉDOUARD  PELLETAN 

125,  Boulevard  Saint-Germain,  125 
PARIS 


En  fondant,  en  1896,  les  Éditions  d’Art,  M.  Edouard  Pelletan 
eut  pour  but  la  rénovation  de  la  gravure  sur  bois  et  de  l’art  typogra¬ 
phique.  11  exposa  préalablement  ses  théories  en  trois  plaquettes  : 
le  Livre,  la  Première  et  la  Deuxième  Lettre  aux  Bibliophiles,  et,  comme 
exemple,  il  publia  successivement:  les  nuits  et  souvenir,  par  An  ri  i> 
de  Musset  :  les  petits  contes  a  ma  sœur,  d’HÉcÉsim.  More  ai  :  les 
BALLADES,  de  Fr.  VlLLON  :  L’OARISTYS,  de  ThÉocriti :  :  LES  AVENTURES 
DU  DERNIER  ABENCERAGE,  par  CHATEAUBRIAND  ;  SERVITUDE  ET  GRANDEUR 

militaires,  par  Alfred  de  Vigny  ;  sully  prudhomme  a  Alfred  de 

VIGNY;  LE  FAUST  DE  GŒTHE,  par  PlERRE  LaI'IITTE;  LES  DESTINÉES, 
par  A.  de  Vigny,  et  la  mandragore,  conte  de  Jean  Lorrain. 

En  même  temps  il  fondait,  en  1898.  avec  le  concours  des  plus 
grands  écrivains,  L’ALMANACH  du  BIBLIOPHILE,  publication  annuelle 
illustrée. 

Enfin  cette  année,  et  spécialement  pour  l’Exposition  Universelle, 
il  édita  la  prière  sur  L'ACROPOLE,  par  E.  Renan,  et  I’histoire  DU 
CHIEN  DE  BRISQUET,  de  Charles  Nodier,  précédée  d’une  Lettre  a 
Jeanne ,  par  Anatole  France. 


Histoire  du  Chien  de  Brisquet. 


droit  dans  le  fourré,  à  l’endroit 
entendue,  et  il  y  entra,  sa  bonne 
La  Bichonne  é toi t  arrivée  là, 


ou  il  l’avait 
hache  levée, 
au  moment 


ou  Biscotin  et  Biscotine  aboient  être  dévorés 
par  un  gros  loup,  bile  s’étoit  jetée  devant  en 
aboyant,  pour  que  ses  abois  avertissent  Bris¬ 
quet.  Brisquet  d’un  coup  de  sa  bonne  hache 
renversa  le  loup  roide  mort,  mais  il  étoit 


HISTOIRE  DU  CHIEN  DE  BRISQUET 

25  illustrations  de  Steinlen 
dont  six  en  couleurs 


PRKR<  Ç)V<  J<  FIS  SVR  L  A- 
CROPOL<  0VANP  J<  FVS 
ARRIV<  A  <N  CO/APR< N- 
t>R<  LA  PARFAIT<  B<AVT< 


Eue-  f i^o m e ffr. Re¬ 


cette  édition  a  etc  établie  spécialement 
pour  l’Exposition  universelle  de  1900 


Èooi'akd  PKLLETAN.  Ehitki  r. 
125,  Boulevard  Saint-I  u  io\ \in,  ij5. 


PRIERE  SUR  L’ACROPOLE, 
par  Ernest  Renan. 


yj  EAN  JjORRAIN 


Trente-trcis  Illustrations  de  Marcel  < Pille 

GRAVÉES  PAR 

DELOCHE.  FLORIAN  LES  DEUX  FROMENT 
ET  JULIEN  TINAYRE 


P 

,  AB  V  ij 

PARIS 

6dOHHï\D  pGIfLGTÏÏÏ),  (<DITGtn\ 

125,  Boulevard  Saint-Germain ,  125 

M  D  CCC  XCJX 


mp.  Lahure. 


I  reres  humains,  qui  après  nous  viuez. 
N’ayez  les  cuers  contre  nous  endurcis, 

Car,  fe  pitié  de  nous  poures  auez, 


LES  BALLADES,  DE  VILLON 
70  illustrations  de  A.  Gérardin 


L’OARISTYS,  idylle  de  Théocrite 
texte  grec  et  traduction  nouvelle 
illustrations  de  Georges  Bellenger 

lmp.  Lahure 


Librairie  d’Éducation  Nationale 

A.  Picakd  & 

IM  1  ’RIMEU  R  S-ÉDITEU  RS 

11  et  18,  Rue  Soufflot,  11  et  18 

2  et  4,  Rue  Paillet,  6,  Rue  Malebranche 

Impttimenie,  Hteüefs  et  jviagasins,  192,  Rue  de  Tolbiac,  Panis. 


RÉCOMPENSES  A  TOUTES  LES  EXPOSITIONS 

r  Exposition  du  Livre  1894. 

MEMBRE  DU  JURY  Exposition  de  Bordeaux  1 895. 

(  Exposition  de  Rouen  1896. 

Exposition  Universelle  de  1800  :  MEMBF.E  DES  COMITÉS  D'ADMISSION 


La  Maison  A.  Picard  et  Kaan,  fondée  en  1880, 
s’occupe  spécialement  de  l’édition,  de  l’impression  et  de 
la  vente  des  livres  classiques  pour  les  enseignements  pri¬ 
maire  et  secondaire.  Elle  a  donné  un  grand  développe¬ 
ment  à  l’édition  des  ouvrages  pour  distributions  de  prix 
et  récompenses.  Elle  publie  également  des  livres  pour 
bibliothèques  scolaires,  populaires,  communales  et  libres. 


A.  PICARD  &  KAAN  ÉDITEURS 


—  PARIS 


Dents  Incisives 
supérieures 

Incisives' 

inférieures 


Canine  inférieure 
ou  Défense 


Molaires  garnies 
de  tubercules 


Gi'drui’c  extraite  de  ZEVORT, 

J-listoine  Nationale  racontée  au><  Adolescents. 


Gravure  extraite  de  EDMOND  P EUR 1ER. 

Eléments  de  Sciences  physiques 
et  naturelles. 


Gravure  extraite  de:  LECLKR, 


Bon  Cultix/ateut*. 


Gravure  extraite  de  :  CllALAMET, 


jvies  Premières  Lreetanes. 


A  PICARD  &  KAAN,  ÉDITEURS.  —  PARIS 


Gravure  réduite  extraite  de 

A  travers  l’Égypte 

Par  FÉLIX  BENOIT,  Inçênie'jr  des  M’nes. 


1  volume  in-8°  raisin, 


illustré  de  33  gravures  de  Notor, 


etc. 


A  PICARD  &  KAAN  ÉDITEURS 


PARIS 


Spécimen  réduit  d'un  tableau  mural. 

La  Morale  par  l’Exemple 

Par  MM.  J. -B.  LECERF  et  L.  DÉMOULIN,  instituteurs. 
Collection  publiée  sous  la  direction  de 

M.  ÉDOUARD  PETIT 

Inspecteur  général  de  l'Instruction  publique. 

VINGT  TABLEAUX  MURAUX  IMPRIMÉS  EN  CAMAÏEU,  TROIS  TONS,  MESURANT  £5  CENT.  SUR  76 


Paris.  —  Imprimerie)  Alcide  Picard  et  Kaan.  —  3900.  K  P. 
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g’ est  le  5  Août  i836  que  François 
COTILLON  obtint  le  brevet  royal  lui 
donnant  l’autorisation  de  fonder  la  Librairie 
qui  devait  si  rapidement  répandre  son  nom 
parmi  les  jurisconsultes  de  France  et  de 
l’Étranger.  Ses  belles  et  savantes  éditions 

O 

lui  valurent,  en  i863,  la  croix  de  Chevalier 
de  la  Légion  d’ Honneur. 

En  1874,  son  fils  Auguste  lui  succéda, 
puis  enfin,  en  187g,  François  PICHON,  déjà 
propriétaire,  depuis  1870,  des  brevets  Jou- 
bert  et  Retaux,  fusionnait  sa  Maison  avec 
la  Librairie  Cotillon,  dont  il  devenait,  en 
1 883,  seul  propriétaire. 
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POUSSIELU  UK  F  R  K  R  K  S 


Kl  e  Cassette,  15,  Paris 


La  maison  Poussielgce  a  <‘l U»  fondée  en  1853  par  J. -IL 
Poussielgue.  Après  le  décès  de  son  fondateur,  arrivé  en  18V.), 
la  maison  a  été  dirigée  par  sa  veuve  jusqu’en  1864.  A  ce 
moment,  Madame  Poussielgue  s'esl  associé  sou  (ils  aîné,  puis 
son  second  fils  en  1866.  La  maison  appartint  alors  aux  doux 
frères  sous  la  raison  sociale  Poussielgue  frères.  Depuis  la 
mort  de  M.  Henri  Poussielgue,  en  1886,  elle  est  dirigée  par 
M.  Charles  Poussielgue,  son  seul  propriétaire  actuel. 

Depuis  sa  fondation,  elle  a  toujours  publié*  des  livres  exclu¬ 
sivement  catholiques,  destinés  soif  au  clergé*,  soif  aux  laïcs 
religieux.  Successivement,  elle  a  étendu  ses  publications  aux 
classiques  d’enseignement  primaire,  puis  secondaire.  Aujour¬ 
d’hui,  outre  les  livres  de  fonds  qu'elle  publie  eu  nombre  de 
plus  en  plus  grand,  elle  a  une  collection  complète  de  classiques 
pour  les  deux  enseignements.  —  Nous  donnons  ci-après 
quelques  renseignements  sur  chacune  de  ces  catégories 
d’ouvrages,  telles  qu’elles  figurent  dans  h*  catalogue  actuel  de 
la  maison. 

En  18G7.  la  maison  Poussielgue  a  obtenu  mie  médaille  de  bronze,  et 
en  1878.  nue  médaille  d'argent.  Elle  léa  pas  exposé*  en  1880. 


POUSSIELGU  E 


I. 


ENSEIGNEMENT 


pr  im  ai  m: 


La  maison  Chaiu.f.s  Pm  ssieloce  est.  avec  MM. 
Mame  et  eu. s  (do  Tours  ,  l'éditeur  dos  Frères  des 
Ecoles  chrétiennes  dont  ou  connaît  la  compétence 
toute  spéciale  en  matière  d  '  F  \  se  i<;  \  km  ent  imumaiiie.  La  collection  des 
Frères  comprend  dos  classiques  pour  toutes  les  brandies  de  cet  enseigne¬ 
ment  :  lecture ,  écriture ,  langue  française,  littérature,  malhématiq ues, 
tenue  des  livres,  histoire,  géographie,  anglais,  sciences  phgsiques  et 
naturelles,  agriculture  et  horticulture,  dessin.  —  Celle  collection  est 
présentée  au  public  sous  les  seules  initiales  suivantes  (qui  ont  été,  depuis, 
tant  contrefaites)  :  F.  P.  B.  — F.  .1.0.  P.— F.  I.  C.  — F.  J.  — F.  G.  M.  F.  F. 

La  maison  Chaules  Pocssielc.ce  édite  aussi,  et  concurremment  avec 
MM.  Mame.  sous  le  nom  de  Collection  Stella,  une  série  de  livres  spécia¬ 
lement  destinés  à  PHnseionement  primaire  des  i  ii.i.es. 


II.  __  ENSEIGNEMENT  SECONDAIRE 

M.  Chaules  Poi  ssieloi  i.  est  l'éditeur  exclusif  de 
Y  Alliance  des  Maisons  d'éducation  chrétienne,  vaste 
fédération  «les  établissements  libres  d’E.\si:n;\i:Mi  n  i 
secondaihe  —  français  et  étrangers  (Belgique.  Suisse.  Canada.  Orient. 
Hollande)  —  qui  comprend  aujourd'hui  plus  de  000  Maisons.  Ce  grou¬ 
pement  a  édité  toute  une  collection  de  livres  d  enseignement  secondaire 
(classique  et  moderne)  a  l’usage  de  ses  adhérents.  - —  Nous  ne  pouvons 
donner  ici  que  les  noms  de  quohpies-uns  de  ses  auteurs  : 

R.  P.  Barbier  A u hé  Boi  sçh  et  MGK  Cait.y 

R.  P.  Behmeh  F.  Bhani.y  K.  Chaii. an 


POUSSIELGUE 


H.  P.  ClIAUVIN 
A  HH  K  Chosmkr 
A  H  H  É  DbLMONT 
A  HH  K  DlMXKT 
Abbé  Dupont 
A  DDK  GaU.NOL 
Abbé  IIehmelixe 


G.  Le  Bioois 


Ahhé  Lahahoou 


Abbé  Moulais 
Ahhé  Nat 


Ahhé  Lechateelikh  Ahhé  Pauticxy 

D,!  P.  Maisonneuve  Ahhé  Peiuiin 


Ahhé  Jousset 


Ahhé  Mallet 
Ahhé  Mahoivai. 
Ahhé  Maunouhy 
Ahhé  Mon i eh 


Ahhé  Rauox 
If.  Véiiin 
Ahhé  Vincent 
Ahhé  Waoxeh 


M.  Chaules  Poussieloue  édile  également,  el  toujours  sous  les  auspices 
de  l’ Alliance  des  Maisons  d'éducation  chrétienne ,  une  collection  d’ouvrages 
spécialement  destinés  à  I’Enseionemext  secondaire  des  jeunes  i  ili.es. 


LIVRES  DE  FONDS 


III 


Dans  ce  vaste  domaine,  la  maison  Chaules  Poussieloue  s’est  fait  une 
spécialité  des  biographies  de  saints,  d’évècpies  el  de  personnages  célèbres, 
des  sermons ,  conférences,  discours  el  allocutions  d’orateurs  religieux  et 


politiques,  des  ouvrages  de  théologie,  de  liturgie  et  de  controverse 
religieuse ,  et  enfin  des  livres  d'offices  religieux *.  Comme  on  le  voit. 


point  de  futilités,  ni  de  romans.  Et  la  forme  correspond  an  fond  :  ni 
luxe,  ni  fantaisie,  mais  des  impressions  toujours  soignées,  correctes. 


pour  le  contenant  que  pour  le  contenu.  —  Comme  pour  la  catégorie  des 
ouvrages  d'enseignement  secondaire,  nous  ne  pouvons  que  nous  borner  à 

*  H  faut  noter  à  part  les  ouvrages  des  Pères  Dominicains  de  Mossoul  en  langues  arabe, 
syriaque,  chaldéenne  et  turque,  parmi  les  publications  de  la  maison  Poi  ssiei.gie.  On  ne 
fait  pas  mieux  dans  ce  genre  de  difficiles  travaux,  même  à  l'Imprimerie  Nationale.  Os 
ouvrages  sont  imprimés  à  Mossoul. 


POUSSIELGU  E 


énumérer  ci-après  quelques-uns  des  principaux  et  plus  marquants  auteurs 
édités  par  la  maison  Charles  Poussielcue. 


Mc,!  A  FF  H  K 
P.  Bac  DH  1  LLAItT 

MC1!  Bauxard 
Abbé  Bertrin 
Bibliotii.  Dominicaine 
—  Franciscain  e 
—  Oratorienne 

—  nu  S.  Rosaire 

—  du  S.  Sacrement 
M°"  Boucau  d 

PP.  Cahier  et  Martin 
P.  Cahour 

Ca  R 1)  1 N  A  L  C  A  P  Et;  El.  AT  R  <  ) 
Abbé  Chevojox 
P.  Ciiocarne 
Abbé  Clerval 
P.  Cormier 
Abbé  Crosnier 
P.  Coudé 
MCIÎ  Douais 

MCIf  Duiliié  de  S'-PlIO.I  ET 
Abbé  Dunand 
M(ii:  Dupanloup 
P.  A YM A RD 
Abbé  Gayrahd 
Abbé  Glaire 


Cardinal  Guibert 
Abbé  Guibert 
Abbé  Guii.i.emon 
IIatzfeld 
Cardinal  Foulon 
E.  IIello 
M™  d’IIulst 
RME  P.  Jandel 

P.  J EN N ESSE AUX 
Keller 
Abbé  Klein 
P.  Lacordaire 
Mfi“  L  AC  RANCE 
P.  Lambillotte 
P.  Lecanuet 
Abbé  Lecicne 
P.  Lescœur 
Abbé  Le  Rebours 
P.  Libermann 
S.  Licuori 

DE  M  \RCERIE 

Vicom  te  de  Mi.i.i  n 
M,iK  Méhic 
P.  Monsabré 
Comte  A.  de  Mi  n 
Aie.  Nicolas 


Abbé  Ni co 
Ou  ER 

P.  Oui  vain  t 
M,;li  O/A  N  AM 

Pacueli.e  de  Follenay 
Cardinal  Perraud 
P.  PÉTÉTOT 
T.  II.  F.  Philippe 
Abbé  Pi  a  i 
Abbé  Pisant 
Abbé  Plan  us 
P.  Pradel 
P.  Ratisboxne 

I>.  DE  RaMCNAN 

Abbé  Ribei 
Cardinal  Richard 
Abbé  Rocher 
Roiiault  de  Fleury 
P.  Rousset 
Sai  nte-Foi 
M  \  BO I  IS  DE  Si  cuit 
Si  so 

P.  Terrien 
Mok  Touchet 
MOB  ToU LOTTE 
Abbé  \  ic  ni  ci . 


Mention  spéciale  doit  aussi  être  laite  du  catalogue  «le  Musique  religieuse 
delà  maison  Poussiei.cue. 


Paris.  —  lmp.  Devalois,  avenue  .lu  Maine,  I  il. 
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(Groupe  I,  classe  2.  —  Groupe  I,  classe  3.  —  Groupe  III,  classe  13) 


Paris,  1878 

médaille  de  Bronze 
<>. 

Bordeaux,  1SS2 
SOC  1  ÉTÉ  PH  II ,OMATI  QU  E 

médaille  d’Argent 
<>. 

Bordeaux,  1882 
SOCIÉTÉ  DE  GÉOGRAPHIE 

médaille  de  Vermeil 


Toulouse,  1881 

SOCIÉTÉ  I)E  GÉOGRAPHIE 

Diplôme  d'Honneur 

•ô* 

Toulouse,  18S7 

EXPOSITION  INTERNATIONA  I.F. 
Diplôme  d’Honneup 

•ô* 

Paris,  1880 

médaille  d’Argent 


Moscou.  1891,  pris  part  à  l’Exposition  collective  du  Cercle  de  la  Librairie 


LIBRAIRE  DE  L’UNIVERSITE 


iJ,  Rue  des  Tourneurs ,  à  TOULOUSE 


:  La  Librairie  Edouard  PRIVAT  s’est  attachée  à  établir,  maintenir  et  déve¬ 

lopper  des  relations  suivies  avec  les  principaux  établissements  d’enseigne¬ 
ment  primaire,  secondaire,  supérieur,  et  à  faire  œuvre  de  décentralisation 
pratique,  en  groupant,  dans  une  collaboration  féconde,  les  professeurs 
et  érudits  de  Paris  et  de  province  s’occupant  de  l’histoire,  de  la  littérature 
et  de  la  langue  Méridionales. 

Elle  a  entrepris  la  nouvelle  édition  de  l 'Histoire  générale  de  Languedoc , 
augmentée  de  dissertations  et  notes  nouvelles,  d’un  recueil  des  inscriptions 
antiques  de  la  province,  etc.,  et  continuée  jusques  en  1790  sous  le  titre  : 
«  Eludes  historiques  sur  la  province  de  Languedoc  »,  dans  des  conditions 
qui  pouvaient  faire  considérer  cette  publication  comme  téméraire  et  au  des 
sus  des  forces  d’un  libraire  de  province. 

A  la  première  édition  de  cet  ouvrage,  publiée  de  1730  à  1743,  toute  la 
4  province  avait  été  intéressée  :  l’exécution  matérielle  était  assurée  par  la 
subvention  des  Etats,  et  l’imprimeur  ne  courait  aucun  risque. 

11  n’en  a  pas  été  de  même  pour  la  nouvelle  édition;  les  souscriptions  du 
Ministère,  des  Bibliothèques  publiques,  et  de  quelques  fervents  des  études 
historiques,  ont,  été  tout  à  fait  insuffisantes  pour  parer  au  déficit. 

La  nouvelle  édition  de  YHisioire  générale  de  Languedoc  a  été  terminée 


nonobstant,  après  plus  de  trente  années  d'efforts  et  de  sacrifices  persévé¬ 
rants,  consacrés  à  la  mener  à  bonne  lin. 


En  dehors  de  celte  grande  publication,  la  Librairie  Eooiahu  !’lll\  AT,  lidèle 


siipies  (*t  se  préoccupant  surtout  de  servir  les  intérêts  de  renseignement  à 
tous  les  degrés,  a  entrepris  personnellement  d’une  façon  désintéressée 
nombreuses  publications  littéraires,  linguistiques  et  historiques,  ou  s’y  est 
généreusement  associée. 


l’honorable  Maison  Poui.Anoini:.  d’une  réputation  séculaire,  sont  d’une 
exécution  typographique  correcte  et  soignée,  grâce  au  matériel  considérable 
et  au  personnel  expérimenté  de  l’imprimerie  Doi  i.adoi  hk  Phivat. 

Nous  ne  pouvons  rappeler  dans  cette  courte  notice  tous  les  ouvrages 
publiés;  nous  signalerons  seulement  les  principaux. 


DE  LANGUEDOC 


Édition  accompagnée  do  Dissertations  rt  .Yoles  nourrîtes,  contenant  le 
Recueil  des  Inscriptions  antii/ues  de  la  f1rocince,des  Rlanelos  de  médailles, 
des  Caries  géographiques,  etc .,  acre  une  introduction  de  M.  K.  I>i  i.ai  nirn, 
membre  de  lf Institut,  continuée  jusque  s  en  1790  sous  le  (dre  de 


ETUDES  HISTORIQUES 


Pau  M.  Eh.xkst  KOSFHACH 


Publiée  et  annotée  par  M.  Auguste  Moumkh,  professeur  a  l'Ecole  des 
Chartes;  M.  Paul  Meyen,  membre  de  l'Institut;  M.  Chaiiankai,  chargé'  de 
cours  à  la  Faculté  des  Lettres  de  Montpellier,  et  autre-  Membres  de 
l’Institut,  professeurs  de  Faculté,  anciens  (‘lèves  de  l’Ecole  des  Charles,  etc. 


16  forts  volumes  in-T',  teste,  notes,  preuves,  épigraphie,  planches,  cartes,  etc. 


i 

i 


Un  prospectus  spécial  est  adressé  sur  demande 


ARCHEOLOGIE  ET  HISTOIRE 


Album  des  Monuments  et  de  l’Art  ancien  du  Midi,  Monogra¬ 
phies  détaillées  accompagnées  de  bibliographies,  de  dessins  dans  le  texte*  et  de 
planches.  —  Format  in-t».  Le  premier  tome,  publié  sons  les  auspices  de  la  Société 
archéologique  du  Midi  et  la  direction  de  M.  Emile  Oartailhae,  est  illustre  de 
is  planches  et  de  150  dessins.  11  renferme  20  notices  dues  aux  principaux  archéo¬ 
logues  méridionaux. 

Etudes  sur  les  sépultures  barbares  du  midi  et  de  l’Ouest  de 

la  France,  Industrie  xvisigothique.  —  Avec  35  planches,  une  carte  et  de  nom¬ 
breuses  ligures  dans  le  texte,  par  F.  Harrikre-Flavy.  In-1»  broché. 

Les  arts  industriels  des  peuples  barbares  de  la  Gaule  du 

cinquième  au  huitième  siècle,  par  c.  barrikhe-flaw.  -  2  voi.  in-t» 
avec  planches. 

Etudes  d'archéologie  et  d  histoire,  documents  toulousains,  souve¬ 
nirs  et  impressions,  par  J.  de  Mai.akosse.  —  In-so  de  500  pages  avec  gravures. 

L’Egiise  Saint-Etienne.  cathédrale  de  Toulouse,  par  Jules  de  Lahoxdks. 
—  Ouvrage  orné  de  11  gravures  hors  texte,  deux  plans.  —  In-**.  1x2  pages. 

Histoire  de  la  paroisse  Notre-Dame  la  Dalbade,  par  raidie  r-c. 

Julien.  —  Ouvrage  orné  de  5  phototypies.  de  gravures  d’après  les  photographies 
et  dessins  de  J.  de  Lahondks.  —  In-s»,  522  pages. 

Inscriptions  antiques  des  Pyrénées,  par  julien  sacazk.  avec  pré  race 

de  M.  Albert  Lebègue.  tes  inscriptions,  dont  350  gravées  d’après  les  monuments 
originaux.  ( Bibliothèque  Méridionale). 

Inscriptions  antiques  de  la  province  de  Languedoc  (Recueil 

dest.  par  Edw.  Barhy.  Lebègue,  Germer-Durand,  etc.  Couronné  par  la  Société 
archéologique  du  midi  de  la  France. 

Lézat.  Sa  coutume,  son  consulat,  par  MM.  Ch.  le  Palenc.  membre  do  la  Société 
archéologique  du  midi  de  la  France,  et  P.  Dognon,  professeur  à  l’Université  de 
Toulouse. 

Histoire  complète  de  Jeanne  d’Arc,  avec  appcmlices,  notes  et  jdèces 
justificatives,  cartes  et  plans,  par  M.  le  chanoine  Dunakd.  —  3  gros  vol.  iu-x». 

Compte-rendu  du  37e  Congrès  des  Sociétés  savantes,  tenu 

pour  la  première  fois  en  province,  à  Toulouse,  du  l  au  s  avril  1x99. 

Grammaire  Languedocienne  (Dialecte  de  pézénas),  par  Emile  mazuc. 

Monographie  de  la  basilique  de  Saint-Just  de  Valcabrère, 

par  R.  Mktivibr.  architecte  du  département  du  Gers,  planches  hors  texte. 

Monuments  primitifs  des  îles  Baléares,  par  Emile  Cartulhac.  - 

In-t»,  volume  de  texte  avec  S0  figures  et  un  album  de  51  planches  en  phototypie. 


ANNALES  DU  MIDI 

Revue  archéologique,  historique  et  philologique  de  la  France  Méridionale,  fondé' 
sous  les  auspices  de  V  Université  de  Toulouse. 

Par  Antoine  THOMAS,  professeur  de  philologie  romane  à  la  Sorbonne 

PUBLIÉE  AVEC  LE  CONCOURS  D’UN  COMITÉ  1)E  RÉDACTION 
Par  A.  JEANROY  et  P.  DOGNON,  professeurs  à  l’Université  de  Toulouse 
DOUZIÈME  ANNÉE 

En  consultant  la  liste  üps  articles  parus,  on  relèvera  les  noms  les  plus  illustres  de 
l’érudition  française  et  l’indication  de  travaux  originaux,  documents  inédits,  qui  ont,  ou 
renouvelé  ou  définitivement  résolu  les  questions  abordées  sur  l’histoire,  l’archéologie,  la 
littérature,  la  langue  du  Midi. 


REVUE  DES  PYRENEES 

France  Méridionale  —  Espagne  Septentrionale 


Fondée  par  MM.  Julien  SAGAZE  et  le  Docteur  F.  G AKHIGOl 


Directeur  :  Le  Baron  Desazars  de  Montgailhard 

DOUZIÈME  ANNÉE 

Géographie,  Histoire,  Anthropologie,  Ethnographie,  Archéologie,  Philologie.  Bota¬ 
nique,  Hydrologie,  Médecine,  Météorologie,  Climatologie,  Voyages,  Alpinisme, 
Stations  thermales.  Agriculture,  Belles-lettres  méridionales,  Questions  d  intérêts 
locaux  et  généraux  au  point  de  vue  économique  agricole,  commercial  et  indus¬ 
triel.  etc.:  cette  revue  ne  néglige  rien  de  ce  qui  peut  intéresser  la  région  pyré¬ 
néenne  en  France  comme  en  Espagne. 


ACADÉMIES  ET  SOCIÉTÉS  SAVANTES 


Bulletin  et  Mémoires 

DE  LA 

SOCIÉTÉ  ARCHÉOLOGIQUE  DU  MIDI  DK  LA  FRANCE 


MÉMOIRES 

Dp  l’Aeadéwie  des  Sciences,  Inscriptions  et  Belles-Lettres  île  Toulouse 


RECUEILS  de  L ACADÉMIE  des  JEUX-FLORAUX  depuis  1810 


BULLETIN  DE  LA  SOCIETE  RAMOND 

EXPLORATIONS  PYRÉNÉENNES.  —  ASCENSION  DES  HAUTES  CIMES  ET  DES  RÉGIONS  DE  DIFFICILE  ACl  Es 
OBSERVATIONS  MÉTÉOROLOGIQUES.  —  RECHERCHES  SCIENTIFIQUES  ET  ARCHÉOLOGIQUES 


BULLETIN 

De  la  Société  de  Géographie  de  Toulouse 


BIBLIOTHÈQUE  MÉRIDIONALE 

PUBLIÉE  SOUS  I.ES  AUSPICES  DU  CONSEIL  DE  L  UNIVKHSITÉ  DF.  TOULOUSE 


La  Bibliothèque  méridionale  publie  des  travaux  et  des  documents  de  tout  genre  relatifs  à  I  histoire,  à  la 
langue  et  à  la  littérature  du  Midi  de  la  France  et  des  pays  voisins  Klle  forme  deux  séries  distinctes  In 
première  est  plus  spécialement  consacrée  à  l'histoire  littéraire  ;  la  seconde,  à  1  histoire.  10  vol ,  parus. 
Dernier  volume  publié  : 

COMPTES  CONSULAIRES  D’ALBI  (1359-1360) 

Par  A.  VIDAL  et  A.  JEANROY 


LANGUE  ESPAGNOLE 


Collection  de  classiques  espagnols  ;'i  l’u saga  de  Renseignement  primaire  supérieur, 
des  écoles  normales  primaires  et  de  renseignement  secondaire  moderne. 

Classiques  publiés  par  MM.  Alaux,  Mareca,  Sagardov.  Dictionnaire  de  Daubas  et 
Igon,  revu  par  Mareca. 


L.  QUARRÉ,  LIBRAIRE-ÉDITEUR 


LILLK 


Le  ier  janvier  1867,  h.  *Juam'  prenait  possession  île  la  librairie  Yanackère  père 
et  fils,  éditeurs  à  Lille,  maison  fondée  avant  1790.  Nous  possédons  dans  notre 
bibliothèque  une  brochure  de  cet  éditeur,  parue  en  1790,  ayant  pour  titre; 
Manière  avantageuse  de  vendre  les  biens  du  clergé  et  du  domaine  du  Roi , 
notamment  dans  la  Flandre  Walone  et  Maritime ,  le  Rainant,  le  Cambraisis  et 
l’Artois,  par  F.  J.  Vantourout,  ingénieur  géographe  du  domaine  du  Roi, 
attaché  au  Bureau  des  finances  de  la  Généralité  de  Lille .  Yanackère,  rue  de  la 
Grande-Chaussée,  1790,  10  p.  in-8°,  et  dans  notre  collection  de  documents  lillois,  un 
reçu  de  la  même  maison  libellé  ;  Reçu  de  T/me  de  hemelandt,  la  somme  de  trois 
cent  quarante  livres  sept  sols  /tour  solde  livres,  2  Mai  ijgi . 

A  juger  par  les  deux  noms  ci-dessus,  la  clientèle  de  cette  maison  était  la  noblesse 
et  les  gens  lettrés.  Elle  jouissait  d'une  certaine  notoriété. 

De  la  rue  de  la  Grande-Chaussée,  Yanackère  père  vint  habiter  la  Grand  lMace.  7, 
et  plus  tard  son  fils  fonda  une  autre  maison,  place  du  Théâtre,  en  y  joignant  une 
imprimerie.  Le  père  étant  mort,  le  fils  vint  habiter  la  maison  paternelle  et  en  fil  un 
important  établissement  de  librairie. 

La  maison  Yanackère  édita  un  grand  nombre  de  petits  almanachs  chantants  et 
autres;  les  Muses  galantes.  18  volumes  i n-3 2  ;  les  Etrennes  tourquennoises,  qui 
sont  encore  recherchées  de  nos  jours;  Y  Almanach  du  Commerce  de  Lille  et  de  son 
arrondissement  (collection  commencée  en  1828  et  terminée  en  i85G). 

Cette  maison  a  édité  et  laissé  dans  son  fonds  plusieurs  ouvrages  :  La  Rotano- 
graphie  Belgique,  2e  édition,  par  F.  B.  Lestiboudois ,  3  vol.  gr.  in-8°,  lii»-. 
(an  YII  de  la  République);  une  seconde  édition  de  cet  ouvrage  en  liïjy,  ô  vol. 
in-8°  ;  Roisin,  Franchises ,  lois  et  coutumes  de  la  ville  de  Lille.  Ancien 
manuscrit  à  l'usage  échevinal  de  la  ville,  publié  avec  notes  et  un  glossaire,  par 
B  r  un- Lavai  nue ,  iu-4°,  47°  p-,  1842  ;  Histoire  du  Jubile  Séculaire  de  Notre-Dame 
de  la  Treille,  par  Ch.  de  Franciosi,  120/4-180 4,  218  p.  in-4°.  fig.,  1 854  ;  Descrip¬ 
tion  des  fêtes  populaires  données  à  Valenciennes,  les  11,  12  et  /.V  mai  18.i1. 
par  la  Société  des  Incas,  par  A.  Dinaux ,,  218  p  ,  gr.  in-8",  lin.,  i85l».  La 
maison  Yanackère  a  édité  la  Revue  du  Nord. 


LIBRAIRIE  L.  QUARRE,  LILLE 


OUVRAGES  EXPOSES 


HISTOIRE  DE  L’ART  DANS  LA  FLANDRE,  L’ARTOIS  ET  LE  HAINAUT 

AVANT  LE  XV'  SIÈCLE 

Par  Mgr  Dehaisnes.  président  de  la  Commission  historique  du  Nord. 

3  volumes  in-4°,  avec  n5  héliogravures  de  Dujardin.  Prix  :  140  francs. 

LA  VIE  ET  L’ŒUVRE  DE  JEAN  BELLE! ÏAMBE 

Par  le  même.  Prix  :  10  francs. 

RECHERCHES  sur  LE  RÉTABLE  DE  SAINT  BERTIN  et  sur  SIMON  M  A  RM  ION 

Par  le  même.  Prix  :  7  fr.  50- 

ÉTUDE  SUR  LES  CONTRIBUTIONS  DIRECTES 

Par  Ange  Descamps,  industriel  à  Lille.  Prix  :  3  francs. 

HISTOIRE  DU  DÉCANAT  DE  LA  MADELEINE,  A  LILLE 

Par  l'abbé  Desmahc.hei.ier.  Prix  :  7  fr.  50 

MŒURS  POPULAIRES  DE  LA  FLANDRE  FRANÇAISE 

Par  Desroussf.aux,  auteur  de  chansons  et  pasquilles  lilloises, 
a  volumes  in-8°.  Prix  :  7  fr.  50- 

HISTOIRE  DES  CANONNIERS  LILLOIS 

Par  MM.  Fromont  et  Demeunynck. 

a  volumes  grand  in-8°  avec  chromos,  plans  et  gravures  hors  et  en  texte.  Prix  :  25  francs. 

HISTOIRE  DE  L’ACADÉMIE  DE  MUSIQUE  DE  LILLE 


Par  Gaudeeroy.  Un  volume  grand  in-8°.  Prix 


7  fr.  50. 


géologie  Elémentaire  du  departement  du  nord 

Par  J.  Gosselet.  Prix  :  1  fr.  25 

HISTOIRE  DE  L’ÉGLISE  COLLÉGIALE  ET  DO  CHAPITRE  DE  SAINT-PIERRE  DE  LILLE 

Par  Mgr  Hautcœur.  3  volumes  in-8°.  Prix  :  30  francs. 

CARTULAIRE  DE  L’ÉGLISE  COLLÉGIALE  DE  SAINT-PIERRE  DE  LILLE 

Par  le  même.  2  volumes  in-8°.  Prix  :  30  francs. 

ORDINAIRE.  OBITUAIRE,  MCROLOGE  DE  L’ÉGLISE  COLLÉGIALE  DE  SAINT-PIERRE  DE  LILLE 

i  volume  in-8°.  Prix  :  15  francs. 

CHRONIQUE  D’UNE  MAISON  LILLOISE 

RACONTÉE  PAR  SES  PARCHEMINS 

Par  L.  Qüarré-Reybourbon,  vice-président  de  la  Société  de  Géographie  de  Lille, 
i  volume  in-8°  avec  planches  et  tableaux.  Prix  :  5  francs. 

L’ÉGLISE  DU  SACRÉ-CŒUR  DE  LILLE 

Par  le  même.  Prix  :  2  fr.  50. 

LA  MARCHE  DE  LILLE  (T553) 

Reproduction  d’un  manuscrit  orné  de  78  planches  de  blasons  coloriés  à  la  main  par  Van  Drjesten. 

Prix,  broché  :  50  francs . 

LA  MARCHE  DE  LILLE  (Cavalcade  du  centenaire  du  siûtje  de  Lille  en  171)2.  1)  octobre  1892). 

Texte  par  Hippolyte  Veri.y  Etienne  Durand).  Gravures  et  enluminures  de  Van  Driesten. 

In-folio  en  cartons.  Prix  :  100  francs . 

ÉTRENNES  TOURQUENNOISES  ET  LILLOISES 

Recueil  de  chansons  en  véritable  patois  de  Lille  et  de  Tourcoing,  par  de  Cottigjues,  dit  Rrùle- Maison . 
Réimpression  de  1889.  In-3a  broché.  Prix  :  1  fr.  50. 


REVUE  DE  L'ART 

A X  C 1  E X  ET  MODERNE 

PARAISSANT  LE  10  DE  CHAQUE  MOIS 
PARIS  2S  rue  du  Mont-Thabor. 


<  ;  0  M  I  T  K  UK  PATIUCN  \< 

MM. 

I'hinck  h'AliTMlKIKi.  Moiiiln-*’  il  o  1  lu»l  il  ut . 

AYXAIil).  I >T-|inl«'. 
liKUTIIKI.nT.  Membre  «le  l"ln>l ilul . 

(  ;  VS  ION  lu  USSII.l;,  lie  l  Aiailémie  lr;uic;ai-.e. 

I’.  I  :  \SIMIK-  l'I.lUKI»,  Sénateur. 

Comi-b  II.  [ *  1 . 1 .  UiOIUlK,  Membre  île  I  Insl ilul . 

DKI.Al  NAV-BI-l.l.liVll.l.i;.  Pré-iileiil  de  la  Miamlne 
Commerce  tic  Pari*. 

Directeur  : 


i  K  UK  LA  l'n  NU  \  I  |n.\ 

MM. 

IIKUMI.I.É  ancien  Présiiliml  ilu  Tribunal  île  Cimimerrr 
tic  la  Seine. 

„K  l  lîANUt  I  A  II  1  1  Membre  île  Hn>lilnl . 
(iliKAlill,  île  l'Académie  IVaneaise. 

LAIIEVIilK.  limiiernenr  ilu  I  redil  I  miner 
l’ICAlU).  Commissaire  eénéra I  île  I  Ev|insiliim. 

A  i.i'hkh  SUAI  M I L U. 

Mmiums  ne  YOlil'i;.  Membre  île  llusliliil . 

JULES  COMTE 


La,  Hcr ue  vient  il  entrer  dans  sa  quatrième  nnucc. 

Elle  a  été  fondée  le  10  avril  1897,  par  M.  -Iules  Comte,  aned-n  inspecteur 
général  des  Écoles  de  Beaux-Arls,  directeur  honoraire  des  Bâtiments  n\iK  H 
des  Palais  nationaux,  le  même  .pii  fut,  il  y  a  vingt  ans.  avec  l'éditeur  Muant. n, 
le  fondateur  de  la  /Sihlinthèqve  de  renseignement  des  lleaux-.\Hs.  répandue 
aujourd'hui  dans  le  monde  entier. 

'  chaque  numéro  contient  88  pages  de  texte  grand  in  V',aver  'dJàoO  illustra 
lions  et  environ  huit  gravures  tirées  hors  texte,  dont  quatre  au  moins  en  taille- 

douce. 


REVUE  DE  U  A  RT  ANCIEN  ET  MODERNE 


La  collection  comprend,  dès  à  présent,  un  choix  de  140  estampes  hors  texte, 
signées  de  l’élite  de  nos  artistes,  parmi  lesquels  il  suffira  de  citer  les  noms  do 
MM.  Ardail,  Barbotin,  Baude,  Emile  Boilvin,  Brunet-Debaisnes,  Emile  Buland, 
Burney,  Théophile  Chauvel,  Chiquet,  Courboin,  Crauk,  Dezarrois,  Dillon, 
Fantin-Latour,  Fuchs,  Gaujean,  Géry-Bichard,  Achille  Jacquet,  Krieger,  Lalauze, 
Lavalley,  Jean-Paul  Laurens,  Lecouteux,  Le  Nain,  Lunois,  Sulpis,  etc. 

En  somme,  la  Revue  est  le  seul  périodique,  non  seulement  en  France,  mais 
dans  le  monde  entier,  qui  publie,  chaque  mois,  avec  un  texte  signé  des  écri¬ 
vains  les  plus  célèbres,  un  nombre  aussi  considérable  de  gravures  tirées  en 
taille  douce,  héliogravures,  lithographies,  eaux-fortes  et  gravures  au  burin. 

La  Revue  publie,  en  outre,  à  titre  de  supplément,  un  Bulletin  hebdomadaire 
de  8  à  12  pages,  destiné  à  tenir  ses  lecteurs  au  courant  de  l’actualité,  découvertes, 
expositions,  mouvement  des  musées,  ventes  publiques,  nouveautés  musicales, 
applications  photographiques;  en  un  mot,  de  tout  ce  qui,  de  près  ou  de  loin,  se 
rapporte  à  l’art  et  à  la  curiosité. 


LISTE  DES  PRINCIPAUX  ARTICLES 

PARUS  DE  1  897  A  1900 


Babelon  (E.) ,  membre  de  l'Institut,  conserva¬ 
teur  du  cabinet  des  médailles.  —  Les  ori¬ 
gines  du  portrait  sur  les  monnaies  grecques. 

—  La  collection  Pauvert  de  la  Chapelle  au 
Cabinet  des  médailles. 

Bapst  (Germain). —  Chantilly  :  les  collections 
diverses. 

Bellaigue  (C.).  —  La  musique  russe. 

Bénédite  (Léonce),  conservateur  du  musée  du 
Luxembourg.  —  Artistes  contemporains  : 
Fantin-Latour.  —  Deux  idéalistes  :  Gustave 
Moreau  et  sir  Edward  Burne-Jones.  —  La 
lithographie  originale.  —  Les  dessins  de  Pu- 
vis  de  Chavannes  au  musée  du  Luxembourg. 

—  Potier. 

Benjamin  Constant,  membre  de  l'Institut.  — 
La  galerie  de  peinture  à  Chantilly. 

Benoit  (Camille) ,  conservateur-adjoint  des 
peintures  au  musée  du  Louvre.  — Les  pein¬ 
tres  primitifs  des  Pays-Bas  à  Gênes.  —  Un 
chef-d'œuvre  de  la  collection  T  hiers. 

Bèraldi  (IL).  —  Propos  de  bibliophile. 
Bouchot  (Henri),  conservateur  du  cabinet  des 
estampes.  —  Le  maître  aux  ardents.  — 


La  Sy bille  Sambeth  de  Bruges.  —  Une 
artiste  française  pendant  la  Dévolution  : 
Mm°  Vigée-Lebrun.  —  Un  portrait  de  Fran¬ 
çois  Clouet  à  Bergame.  —  Boilly. 

Chennevières  (IL  de).  —  L'Exposition  des 
portraits  de  femmes  et  d'enfants  à  l’école 
des  Beaux-Arts. 

Chevillard  (V.).  —  Théodore  (laissé riaa . 

Coi.LioNON  (Max.), membre  de  l'Institut.  —  Le 
style  décoratif  à  Borne  au  temps  d’Auguste. 
—  Orchestre  et  Danseurs  (figurines  en  terre 
cuite  trouvées  à  Égine). —  Une  statue  poly¬ 
chrome  de  M.  Bar rias. 

Cruppi  (Jean),  député.  —  Artistes  contempo¬ 
rains;  J.  Granié. 

Delisle  (Léopold),  membre  de  l'Institut, 
administrateur  de  la  Bibliothèque  nationale. 
• —  Le  cabinet  des  livres  à  Chantilly. 

Demaison  (M.  .  —  Dalou.  —  Le  muséeCernushi. 

Fierens-Gevaert. —  Albrecht  de  Vriendt. —  Le 
nouvel  Opéra-Comique.  —  L'Hôtel  de  Ville 
de  Paris. 

Fourcaud  (de).  —  Jean-Baptiste  Siméon  Char¬ 
din.  —  La  reliure  au  xi\e  siècle. 


UE  VIE  DE  L’ART  ANCIEN  ET  MO  DE  UNE 


Fournier-Sarlovèze.  —  Vauæ-le-Vicomle.  — 
Sophonisba  Anguissola  et  ses  sœurs.  —  I.e 
buste  de  Gaulhiot  d’Ancier.  —  Lampi. 

Gayet  (Albert).  —  L'art  copte.  —  Les  monu¬ 
ments  de  Damiette  et  de  Mansourah  con¬ 
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(Sainte  Bi 


\.  Tuilier  gfenpratioimiii  «ïacol»  (VWI  1 1  - 1  »  ) .  —  J  J/nn’/t/i  in  («rcc/c  (XXXIX.  Ht-  XI.  ) . 

:  oüâ  tpr  pok  siptt  4 

I  :  •  -  it  jt  I  v  y:  I  : 


ov  ’/coG/jq)  àzztjxro  sxsî.  4  A  al  avvsGrrjGsv  o 


rf  /»»w  «i’oit-  K<dn^  o^, 

uvroîq'  ijoav  ôs  i]fiSQaç  sv  t ij  qvXaxtj.  V  •  1^-  •/  V  t  -  -  'p 

5  A«t  ffôor  àfjKpôztçoi  ivvnnov  sv  puà  j  îPatD7PZ  D^P5 * * 8 9 * 11 * 13 *  "NP**!  EPX  M 

ivxtA  *  i  ô's  OQctotç  toi  ivvnmw  zov  àQVoi-  ^V'*r  >  "  !  V  "il  'V'  •&- 


rvxii-  s  V  ôs  OQaaig  roi  srvnuov  zov  aQV0L-  ,  ^  •  .  •  - 

voyôov  xai  apyiaitozzotov,  01  7]6(tv  rat  JîaoiXeï  *  '  7  :  '- :  ^ ^  D,i  ™  ^pC] 

sliyinrov,oi l  ôvzeg  tv  roi  ôsGpmr]QÎ(Q,i}v  avrrj.  pplâ/ZP  TÆpn  Vi^PBS  üî'X  “THS 

nuis  D^isa  ‘pb/pb  ‘Tjix  pêxpi 
ap^tf  s;z*n  :  ppbp  rroa  ü^tcn 


6  EtgîjXOs  77Qug  ai  zov  g  ’lcooijcp  ro  nom,  y.ai 
slôsv  avtovg,  y.ai  qauv  tstaçayfitvoi.  ‘  Kat 
r/ncôza  rovg  svrovyovg  (1>uqclcü,  ai  rtaav  psr 


avzo 

Xi  y  coi  •  Tl  ôzi  rà  nQogwna  ijtcôv  axvO  Qconà 
aijfisQOv;  8  Oi  ôs  shzav  uvrciu  Evvnuov  siôo- 
fitr ,  x al  b  avyxQtvcov  ovx  ’iaziv  avzo.  Line 
ôs  avrotg  Iwancp"  Ovyi  ôtà  zov  O  soi  ij  ôta- 
Gucptjatg  uvzojv  sari;  onjyrjaaads  ovv  [toi. 

9  K  al  ôizjytjaaro  o  LXQytoiroyôoç  ro  sr- 
v7znov  avrov  rcp  ’/coaljCp  xai  sirzev  '  Ev  zcp 
V7TKO  1-10V  TjV  àfizzsXog  èvuvziov  fiov,  19  tv  ôs 
ri]  àfirzs'Xcü  rçsig  nvdpisvsq,  nul  avrt]  vhiX- 


izoi  sv  zjj  (fvXay.fj  7zaQà  ni  xvoiio  avrov,  ‘  ^ 

■ycov  Tl  ou  rà  nQoqoma  v/idjv  axvdQcona  j  7^-1^  vi  •  v  u-- 

îrs:  nùis  npps  ^cppç-rs 

p-.T/p  vd'ts  n^z  “lüttàaa 


V 

vbx  :zi-n  aa^B  8 

i  ••  j  :  i  -  i  -  ç  t  jv  ••  : 


ir8  ‘psv  ppe:^  •p'DÏr*  zipn 
D^b'-iPB  c'rppNp  Nipn  ^bv  zn:x 
’  .  0,  ■  >  -  'o1  2>,Pïâ72P“Tù3  pb  ÏOTIEC 

Xovaa  avsvz]voyvia  pt.aarovq,  nsrzstQOi  oi  po-  ^  ;  -  -  '  -  “  -  7  ,7  7  - 

rçvsç  ’  azacfvXîjq.  il  Kal  zo  nozijQtov  <Paçaw  ÎP  P7PNP_  Ç|y  Vp  i7Pp“TS: 

fV  Tl]  xstQÎ  pov,  xai  ’iXaftov  njv  aza(fvXt)v  xai  '  L 

CJ1  luj  »  )w^uj  it-.s  »  ij*  i 


Oi  z  nsi  g  7zv0ftivsq  znsîg  rjusQUi  siaiv 
rnsîç  mis  qui  ,  xai  [uzjaQQaszai  <I>UQuà>  rrjg  Z'ZDPTl  “  PS  PPSI 

?  \  i  /  j  \  '  t  <-  :  v  jt  •  t  it  v  lr  *•*  nr 

ctQyrjç  (jov  xcu  anoxuzaGT^Gti  G8  ém  rrjv 
àQyioivoyotav  oov ,  xai  ôcoasig  rà  norijQiov 
(paQucà  sig  r'ijv  ysiQa  avrov  xaru  ri]V  ocçyrjv 
aov  T/]f  tzqozsquv,  coq  LjoOa  oivoyoœv.  14  AXXà 
fiv/jaOijzi  /.zov  ôiu  csuvzov ,  orav  sv  yèvrjrai 
aot,  xai  noirjGsig  sv  s/ioi  sXsog,  xai  [iVQGÜijOrj 
tzsql  siiov  TZQog  (I>UQaoi,  xai  iqûqstq  pis  èx  zov 
oyvQcô/iarog  rovrov.  i^^Ozi  xXonï]  s xXanzjv 


-pp  cizn-ps  ‘,pïo  nppB  ciz-:s‘ 

-  v  -  v  11"  v  |T  :  -  J 

pi  t  ttv  'îp  t/pnp  :ninB  pp  12 
lPTP^  puipui  pp;p  iD'nps 

VT  V  V  2  *  *WT  -  V  î  A  î  * 


PPPB  SiP1'  a^P‘,  PO >03 1  T1P2  ÎPP  13 

:  -  <t  •  *  t  v  j  :  j  :  r* 

ppdi  rzp-’pp  rp^om  PipNMPx 
lio^np  bpo7pp  iTP  ppip-cip 

-  i  I  •  IT  T  :  •  -  T  :  :  - 


5.  A:  ’iSov.  AX:  èvvzxviov,  éxareoos  (s.  -re- 

oo()  èvvnv.  èv  /t.  vvxzi-  ooaois  rà  êvvziv.  avrà,  6  13  »  ^pp’^TP  P^^P  7U7S  14 

àn/_.  y.  ao%.  AFX*  rjV  avrrj.  6.  AFXf  (p.  E.)  ôè.\  •  j-  :  -  :  •  s-  h-  :  -  t  v  r  *  r. 

A:  8.  A:  iSopiev.  AFX:  avril  ovx  iaz.  FX:  P'tZ ”1  PP  PB'"’  PffiSP  PPS 

ôiaaâcf.  avrv.  9.  A2Xt  (p-  sÎtt.)  avrcô  (FX;  avrÿ  j  n  t  r  t  :  ‘ •  t  -  j- 

tVfos).  10.  EX:  xaizrtTt.  (FX:  •aeTreioss  fiôrovas).  PPIB  "  >55  *0P"7P7P1  PPP  'TÛV 

1  1  T?VJ.  i  zr\  olf  A  lv\  *  rr f/r>  rj^îrirtC  I  ■  ~  *”**””•*•  v  AT 


11.  EXt  (p.  ait.  Tior.)  (paçacô.  AEX:  r«s  / tîoas . 
14.  AFX:  ev  001  yêv.  A‘X*  mp'os.  15.  FX:  zov  ol~ 
xov  zi  Xay.xu  ziszh. 


zd:-^  :p-tp  p^zp-vû  ‘'jPxzippvj 

j  .  r  r.*  ~  t  *  *  •  •  v  ••  1  * 


5.  Tous  deux.  Hébreu  et  Septante  :  «  tous  deux, 
l’échanson  et  le  panelier  du  roi  d’Égypte,  qui  étaient 
renfermés  dans  la  prison  ».  —  Un  songe  gui,  selon  son 

interprétation ,  se  rapportait  à  eux.  Hébreu  :  ■  chacun 
selon  l’interprétation  de  son  songe  »,  c’est-à-dire  :  le 
songe  de  chacun  ayant  sa  signification  particulière. 

Plus  triste  aujourd'hui  que  de  coutume.  Hébreu 
et  Septante  :  «  triste  ». 

8.  L'interprétation.  Septante  :  «  leur  inlerpréta- 
tion  ». 

9.  Le  premier ,  n’est  ni  dans  l’hébreu  ni  dans  les 

Septante. 

11.  La  coupe  que  je  tenais.  Hébreu  :  «  la  coupe  du 

Pharaon  »;  Septante  :  «  la  coupe  ». 

13.  Se  souviendra  de  ton  ministère.  Hcbreu  :  «  re¬ 

lèvera  ta  tête  ». 


Ii»  vendanga  on  Égypte  (F  9)  (Tomboaa  do  Nr.khti). 


Polyglotte) 
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X.  Histoire  «le  «Suroît  (\XX\  ll-l..  —  l  Jotteph  en  pritntn  (XXXIX,  I !)- V h ) . 


Joseph.  1  At  eustos  cârceris  trâdidit CUn-  39> 20- 
eos  Joseph,  qui  et  ministrâbat  eis. 
Aliquântulum  témporis  ilüxerat,  et 
illi  in  custôdia  tenebûntur. 

\  iderûntque  ambo  sômnium 

,  1  t  îiiiiiistro- 

nocte  una  tuxta  interpretatiônem  *•«»»*»*»*«- 
congruam  sibi  :  0  ad  quos  cum  in- 
trofsset  Joseph  mane,  et  vidissct  eos 
tristes,  7  sciscitâtus  est  eos,  dieens  : 

Cur  tristior  est  hodie  sôlito  faciès  L^rs^’ir! 
vestra?  8 9  Qui  respondérunt  :  Som- 
nium  vîdimus,  et  non  est  qui  inter- 
pretétur  nobis.  Dixitque  ad  eos 
Joseph  :  Xumquid  non  Uei  est  inter-  dTé.Iî'ss6' 
pretâtio?  reférte  milii  quid  vidéritis.  am^iïo. 


9  Narrâvit  prior,  præpôsitus  pin- 
cernârum,  sômnium  suum  :  Yidébam 
coram  me  vitem,  10 *  in  qua  erant  très 
propagincs,  créscere  paulâtim  in 
gemmas,  et  post  flores  uvas  matu- 
réscere  :  1 1 * * *  calicémque  Pharaônis  in 
manu  mca  :  tuli  ergo  uvas,  et  ex- 
préssi  in  câlicem  quem  tenébam ,  et 
trâdidi  pôculum  Pharaôni.  V1  Res- 
pôndit  Joseph  :  Hæc  est  interpretâtio 
sômnii  :  Très  propàgines,  très  adhuc 
dies  sunt  :  13  post  quos  recordâbitur 
PI  îârao  ministérii  tui,  et  restituet  te 
in  gradum  pristinum  :  dabisque  ei 
câlicem  juxta  officium  tuum,  sicut 
ante  lacéré  consuéveras.  15  Tantum 

2 

meménto  moi,  cum  bcne  tibi  füerit,  ' 
et  fâcias  mecum  misericôrdiam,  ut 
suggéras  Pharaôni  ut  ediicat  me  de 
isto  cârcere  :  15  quia  furto  sublûtus 


Somtiiiiin 
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1  Cor.  7,  21. 
Luc.  23,  42. 
Esd.  5,  19  ; 
13,  31. 


soldats,  où  Joseph  aussi  était  dét(“nu.  ’• 
Mais  le  gardien  de  la  prison  leur  donna 
Joseph  pour  les  servir.  Quelque  temps 
s’était  écoulé  depuis  qu'ils  étaient  dé¬ 
tenus  dans  la  prison. 

3  Or  ils  virent  tous  deux,  dans  une 
même  nuit,  un  songe  qui,  selon  son  in¬ 
terprétation,  se  rapportait  à  eux.  0 
Lorsque  Joseph  fut  entré  près  d’eux  le 
matin,  et  qu’il  les  eut  vus  tristes,  7  il 
les  interrogea,  disant  :  «  Pourquoi  votre 
visage  est-il  plus  triste  aujourd’hui  que 
de  coutume?  »  8  Ceux-ci  répondirent  : 
«  Nous  avons  vu  un  songe,  et  il  n’y  a 
personne  pour  nous  l’interpréter  ».  Jo¬ 
seph  leur  dit  :  «  N’csl-ce  pas  à  Dieu 
qu'appartient  l'interprétation?  1  îap- 
portez-moi  ce  que  vous  avez  vu  ». 

9  Le  grand  échanson  raconta  le  pre¬ 
mier  son  songe  :  «  Je  voyais  devant  moi 
qu’une  vigne,  ,0  où  il  y  avait  trois  pro¬ 
vins,  poussait  peu  à  peu  des  boutons, 
et  qu’après  des  fleurs,  des  raisins  mû¬ 
rissaient,  11  et  que  la  coupe  du  Pharaon 
était  dans  ma  main  :  je  pris  donc  les 
raisins  et  les  pressai  dans  la  coupe  que 
je  tenais,  et  je  donnai  la  coupe  au  Pha¬ 
raon  ».  12  Joseph  répondit  :  «  Voici  l’in¬ 
terprétation  du  songe  :  les  trois  pro¬ 
vins,  ce  sont  trois  jours  encore,  ,  après 
lesquels  le  Pharaon  se  souviendra  de 
ton  ministère,  et  te  rétablira  dans  ton 
ancienne  charge  :  lu  lui  présenteras  la 
coupe,  selon  ton  office,  comme  tu  avais 
coutume  de  le  faire  auparavant.  1 1  Seu¬ 
lement  souviens-toi  de  moi,  quand  bien 
t’arrivera,  et  fais-moi  miséricorde  en 
suggérant  au  Pharaon  de  me  tirer  de 
cette  prison  :  ,:i  car  j’ai  été  enlevé  par 


5.  Ils  eurent  tous  deux,  dans  une  même  nuit ,  un 

songe.  Les  Égyp¬ 
tiens  attachaient 
aux  songes  line 
importance  ex¬ 
trême.  Ils  em¬ 
ployaient,  pour en 
obtenir  des  dieux, 
des  infusions  fai¬ 
tes  avec  l’euplior- 
be,  le  poivre,  la 
camomille,  le 
chrysanthème,  la 
peau  de  cerf,  le 

soufre  natif,  l’am¬ 
moniac,  la  magné¬ 

sie,  etc. 

9.  Une  vigne. 

Jus  exprimé  dans  la  coupe  (V.  11).  Los  incrédules 

(Tombeau  de  Rekhmara.)  Ont  prétendu  C|UC, 


d’après  Hérodote  (n,  77),  et  Plutarque  (De  Iside  et 
Osiridc ,  §  0),  les  Égyptiens  n’avaient  pas  de  vignes. 
Mais  Hérodote  contredit  son  propre  témoignage  en 
cinq  endroits  différents  (u,  37,  60,  l->>,  (33,  lux  . 
et  Plutarque  est  contredit  par  Diododoro,  Slrabon, 
Pline  l’Ancien,  Athénée  et  Horace.  l)u  reste,  les 
monuments  égyptiens  attestent  que  la  vigne  et  le 
vin  étaient  très  communs  en  Égypte  à  l’époque  de 
Joseph.  Ils  nous  font  assister  à  toutes  les  operations 
de  la  vendange,  et  même  à  la  préparation  du  moût, 
ou  jus  de  raisin  exprimé  dans  l’eau,  dont  parle  le 
grand  échanson  au  v.  11. 

Il  .Je  donnai  la  coupe  au  Pharaon.  Cet  usage  est 

attesté  par  les  monuments,  où  l’on  voit  la  coupe 

présentée  par  les  esclaves  à  leur  maître  et  à  tous 

scs  invités. 

13.  Le  Pharaon.  Ce  pharaon  est  probablement 
Apapi  II,  le  (dus  célèbre  des  rois  pasteurs,  qui  gV 
laient  emparés  de  l'Égypte  depuis  longtemps,  et  qui 
étaient  d’origine  sémitique  comme  Joseph. 
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Administration.  Calme Lte. 

Adresses.  Guide  pratique.  —  Manuel  desCom- 
muna  utés. 

Agriculture.  Agriculture  (V)  à  l'École  primaire. 

—  Leçons  d' Agriculture  élémentaire. 
Albums.  Kellerhoven,  Alélandri,  Ségur  (Mgr 

de). 

Algèbre.  F.  B. 

Annuaires  Annuaire  de  l'Enseignement  libre. 

—  Annuaire  Météorologique. 

Antiquités.  Davin  (Ch”°). 

Antisémitisme.  Constant  (lî.  P. b 
Archéologie.  Bouillet,  Davin  (Chnc\  Gaume 

Mgr  .  Petit,  A  oies  d'Art  et  d' Archéologie. 
Architecture.  Bouillet,  Petit. 

Arithmétique.  F.  C.  —  F.  L.  —  M. 

Biographie.  Abelly,  Aumale  Duc  d",  Ayroles 
R.  PA,  Besson  Mgr  .  Brispot,  Basson,  Ca- 
rel,  Chaugy  Rdc  Alère  M.  de  ,  Christophe 
Colomb.  Celliez,  Clair  R.  P.  .  Comballot 
,Abbé  ,  Constant  R.  PA,  Czacki  Mgr  ,  Da- 
ras,  Demimuid  Mgr  ,  Feller,  Gaume  (Mgr  , 
Godefroy,  Hérieault  Ch.  d’),  Lasserre,  La- 
vigerie  Mgr',  Marie  Pellerin ,  Milleriot 
R.  P.',  Moreau,  Négrié,  Pitray  (Vtessc  de  , 
Ricard  Mgr',  Roselly  de  Lorgues,  Rosne, 
Thiesson,  Tourreau  Mgr  ,  Traversier  An¬ 
dré),  Valades  P.  B.  des  ,  Vaux  (B"c  de  .  Aven¬ 
tura  (R.  PA,  l  ie  de  M.  Berman,  Vie  de 
M.  Etienne,  Vie  de  St  Vincent  de  Paul,  Vie 
du  Bienheureux  G.  Perhogre,  Vie  \la'  et  le 
Martyre  du  Bienheureux  G.  Perhogre. 
Cahiers  d’Ecriture.  Cahiers  de  Devoirs  des 
Vacances,  Cahiers  de  Roulement ,  Cahiers 
d' Ecriture. 

Cartes  de  Géographie.  Carte  de  la  Palestine, 
Carte  des  Tribus  d'Israël,  Dufour.  Plan  de 
Borne  et  des  Catacombes. 

Chemins  de  fer.  AVendrich  de  . 

Chevalerie.  Gautier  Léon). 

Classiques.  Basile  S*  ,  Bède  le  Vénérable'. 
Bernard  SL,  Bibliothèque  des  Classiques 
chrétiens,  Boileau,  Bossuet,  Chrysostomc 
S1  Jean  ,  Corneille,  Gy p rien  S1  ,  Fénelon, 
Gaume  Mgr:,  Godefroy,  Grégoire  S1  ,  Gré¬ 
goire  de  Na/.ianze  S1',  Jérôme  SV,  La 
Bruyère,  La  Fontaine,  Molière,  Phèdre,  Ra¬ 
cine,  Rousseau  J. -J.  .  Tertullien,  Voltaire. 
Comptabilité.  Baltenweck. 

Contes  et  Légendes.  Ferre t. 

Correspondance.  Busson,  Gaume  Mgr  .  Pré¬ 
mord  abbé  ,  Vincent-de-Paul  S1  . 

Coupe.  A Quvelle  méthode  de  coupe. 


Cuisine.  Brunhes  Mme  Jean  . 

Dessin.  F.  C.  Godai  t,  Lacaille,  Monciny,  Sol- 
lier. 

Discours.  Cauvière,  Manuel  Léon  ,  Aligne 
abbé  ,  Perraud  Cnl  ,  Villaume  IL  P.  . 

Droit  canonique.  Huguenin,  Marc. 

Ecriture.  Méthode  d'Ecriture. 

Ecriture  sainte.  Burnichon  H.  P.  ,  Carrières 
li.  P.  de  .  Gaume  Mgr  ,  Gaume  Cli1"'  ,  Me 
nochius  H.  P.  ,  A orunt  Teslamenliim ,  Ao- 
rum  Teslamenliim  Gnece  et  Latine,  Spol. 
Education.  Compte-rendu  du  Congrèsde  Plai¬ 
sance.  —  Compte-rendu  du  1 1  1  Congrès  de 
Lille.  —  Conférencier  le  Français.  —  Con¬ 
stant  R.  Pa,  Fidao,  Gaume  Mgr,  G<>\ 
Rémond  de',  Guérard,  Guibert,  lmbart  de 
La  Tour,  Lacger  de  .  —  Manuel  de  Poli¬ 
tesse.  —  Alury. 

Emigration.  Turinaz  Mgr  . 
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Géométrie.  F.  C. 
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Cardevaeque  de  ,  Chamard  Dm  .  Chan 
trel  J.  ,  Constant  R.  P.  ,  Domeneeh.  Fau- 
vin,  Gabourd,  Gaume  Mgr  .Gautier  Léon  . 
llenrion,  Hérieault  d’ ,  Hervé- Bazin.  — 
Histoire  du  Bas  Empire.  —  Huguenot  Mgr  , 
Jaunay.  Ketteler  Mgr  de  ,  Lasserre.  Mas 
Latrie  de  ,  Mcehler.  Monciny,  Rapin  R.  P.  . 
Rohrbacher,  Saint-Poncx  de  ,  Segretain, 
Veuillot  Louis  ,  Veuillot  Kugène  . 

Histoire  littéraire.  Aubincau  !..  .  Cl.  ruent 
Félix  ,  Du  Valeonseil,  Godefroy,  Jaunay, 
Monestés,  Tessier. 

Hygiène  Monciny. 

Instruction  civique.  Huguenot  Mgr. 
Instruction  religieuse.  Bénite/  J.  ,  Faux  in, 
F.  C..  Gaume  Mgr  .  Gaume  Ch”®  .  Hugue¬ 
not  Mgr,  Jaunay,  N<  ir  ieu  Martin  de. 
Sillerlen  R.  P.  . 

Jurisprudence.  Le  Proxusl  •  Launay. 
Langues  anciennes.  Chapoy.  —  Choir  gradué 
de  Versions  latines.  —  Drach.  Malvoisin, 
Portelette.  —  Recueil  de  l  ersions  latines. 
-  Tessier,  Touzery,  A’iollet  Paul  .  Vi<*(. 
A’issac,  Vivier. 
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Langues  vivantes.  Kamps. 

Lectures.  F.  C. 

Littérature  française.  Du  Valconseil.  Gode- 
froy,  Jaunay ,  Monestès,  Portelette,  Veuillot 
Louis  . 

Livres  de  Prières  Berthé.  —  Délices  des  Ames 
pieuses.  —  Heures  à  l'Usage  des  Enfants.  — 
Léonard  de  Port-Maurice  (S1  ,  Liguori  (S1 
Alphonse  de).  —  Manuel  de  la  pieuse  jien- 
sionnaire.  —  Manuel  du  pieu. r  écolier.  — 
Officium  Parvum  B.  M.  V.  —  Pitray  (V t<'ssc 
de),  Piadys  (R.  P.).  —  Prières  du  Chrétien, 
—  Touzery. 

Marine  et  Navigation  Cœuret. 

Mélanges  littéraires.  Veuillot  Louis'. 

Mémoires.  Andryane.  Domenech,  Héricault 
Ch.  d  ),  Rapin  (R.  P.),  Rudemare. 

Météorologie.  Bérigny  (A.),  ILechens  .1.  M.), 
Martius  \C.). 

Musique.  Beaufranchet  (Vt8  de),  BischolT, 
Boussuge,  Gabert  (Chn'’),  Janel,  Lefèvre  (G.), 
Niedermeyer.  —  Recueil  de  chants  en  l 'hon¬ 
neur  de  la  Sainte  Famille.  —  Touzery,  Vatin, 
Wolter 

Navigation.  Cœuret. 

Ouvrages  classiques.  Actes  choisis  des  Saints 
Martyrs  grec  .  —  Bible  grecque  (Petite).  — 
Bihlia  parvula.  —  Bibliothèque  des  Clas¬ 
siques  chrétiens.  —  Carrières  (R.  P  de), 
Clément,  Darras.  —  Excerpla  e  sacris  litur- 
qiie  roman, y.  —  Gau  me  (Mgr  ,  Gaume 
(Chn0  ,  Godefroy,  Huguenot  (Mgr),  Labbé, 
Ménochius,  Xoirlieu  (Martin  de).  —  Nou¬ 
velle  collection  d'ouvrages  classiques  de 
l'Usage  de  l'Enseignement  primaire,  par  S. 
G.  —  Selecta  marlyrum  acta.  —  Selectae 
sanctorum  Vitæ.  —  Sifferlen  (R.  P.). 

Ouvrages  pour  la  Jeunesse.  —  Bibliothèque 
instructive  et  amusante.  —  Brun.  Celliez, 
Cobbett  (\V.  ,  Desves  M110),  Exauvillez  ;d  , 
Gaume  (Mgr).  Héricault  d'  .  —  Histoire  de 
la  Conquête  du  Mexique.  —  Ilurault,  Jauf- 
fret,  Jujat,  Maussion  de),  Mounaix,  Oles- 
kexvtch  d’ ,  Père  le  Keing .  Pitray  Vtessc 
de  ,  Postel  abbé  .  Saint-Félix  (Mmo  J.  de  , 
Tarbé,  Vincent,  Zaghelli. 

Patrologie.  Alzog  D1').  Augustin  (S1  ,  Basile 
S1),  Belet,  Bernard  ,Sl  ,  Chrysostome  S1 
Jean',  Cornet,  Schmid, 

Pédagogie.  Bouillier  (Fr.  ,  Decaux. —  Devoirs 
dans  la  Famille.  —  Devoirs  de  Vacances.  — 
Ecole  (V)  française.  —  Education  (l).  — 
Etudes  pour  Jeunes  filles.  —  Examens  de  la 
Session  d'Octohre  1899  ( Enseignement  pri¬ 
maire). —  F.  G.,  Garnier  (abbé),  Gaume  Mgr'. 
Godefroy,  Guide  pratique.  Heinrich.  — 
Journal  des  Religieuses  enseignantes  cl  des 
Frères  instituteurs. —  Marie  du  Sacré-Cœur 
Mme),  Portelette  (C.  ,  Premiers  Pas  Les  . 

Philosophie.  Ayroles  (R.  P.).  Barthélemy. 
Bianchi,  Brettes,  Cauvière,  Chai  lié  (Mracde), 
Constant  (R.  P.),  Desjardin  R.  P.  Exauxil- 
lez  di  ,  Gaume  Mgr  .  Kleutgen,  Maistre 
(J.  de),  Meulay,  Moreau,  Peltier,  Rambaud, 
Rattier,  Roux-Lavergne,  Saint-Poney  de, 
Sierp  R.  PA,  Ventura  R.  P.  ,  Veuillot 
(Louis  ,  Veuillot  (Eug.  . 


Piété.  Aladel.  —  Bonheur  de  la  Mort  chré¬ 
tienne  (le).  —  Busson,  Constant  R.  P.  Di- 
don  (abbé  .Eudes,  Ferret,  Fréeenon  R.  IV, 
Gaume  (Mgr  .  Gaume  (Chno),  Grou  (R.  P.). 

—  Imitatione  Chrisli.  —  Labre  (Saint-Be¬ 
noit-Joseph).  —  Lacoste  R.  P.!,  Lallemant 
(R.  P.  .  Léonard  de  Port-Maurice  (S1  ,  Liber- 
niann.  —  Manuel  de  l'Adoration  perpétuelle. 

—  Manuel  de  V Archiconfrèrie  de  A. -D.  du 
Perpétuel  Secours.  —  Matinale  Christ  iano- 
ritm.  —  Maréchaux  (R.  P.  Dont  B.1,  Moreau 
Hury.  —  Œuvre  de  la  Sainte-Trinité  (l').  - 
Piadys  (R.  P.  ,  Prémord,  Rabory,  ltagey 

R.  P.). —  Réflexions  sur  les  E  pitres  el  les 
Evangiles.  —  Règlement  de  vie  pour  un  En¬ 
fant.  —  Rohrbacher.  Saubin.  — Sur  le  Che¬ 
min  du  Salut.  —  Tourreau  (Mgr),  Touzery, 
Vassel,  Vivier. 

Poésies.  André  Marie  ,  Clément  F.). 

Publications  périodiques.  —  Association  T) 
catholique.  —  Conférencier  français.  —  De¬ 
voirs  dans  la  Famille.  —  Devoirs  de  Va- 
cances.  —  Ecole  française  (l').  —  Education 
d').  —  Etudes  pour  Jeunes  filles.  —  Journal 
<les  Religieuses  enseignantes  et  des  Frères 
instituteurs.  —  Notes  d'art  et  d'archéologie. 

Questions  ouvrières  et  sociales.  Aidant  (G.  . 

—  Association  (U)  catholique.  —  Boissard, 
Cetty,  Delarc.  —  Droit  d'association  (le).  — 
Fidao  (E.).  Fraënsel.  Ilarmel  (L.),  Loriot, 
Martin-Saint-Léon  (E.',  Monestès,  Monicat, 
Moustier,  Mury,  S’audet,  Nogues,  Pon- 
thières  de  .  —  Revue  des  questions  sociales 
et  ouvrières.  —  Rivière  (Em.).  Rivière  L.  , 
Sangnier-Lachaud  Marc  ,  Savatier  (H  .  .  Vi¬ 
gneron  (Paule  . 

Religion.  Abelly,  Anriault  (R.  P.),  Ayroles 
IL  P.),  Blin  (abbé  J.-B.  .  Bossuet,  Boudi- 
gnon,  Bourdaloue,  Bouret  (Mgr),  Busson, 
Constant  TL  P.  .  Courbon,  Daras,  Domin- 
get  R.  P.;.,  Doney  Mgr),  Fénelon,  Gaume 
Mgr).  Jeanjacquot  (R.  P.  .  —  Manuel  des 
Dames  de  la  Charité.  —  Manuel  <les  Re¬ 
traites.  —  Massillon,  Migne  (Abbé  .  —  Mo¬ 
tifs  de  conversion  d'un  Protestant.  —  Nou¬ 
velle  année  apostolique. —  Passaglia  R.  P.  . 
Poulin.  Rambaud  (abbé,  C.).  —  Recueil  de 
sermons  pour  le  Mois  de  Mai.  —  Saint-Julien 
|M"e  de!,  Tourreau  Mgr  ,  Ventura  R.  P.  , 
Villaume  R.  P.),  Vircl. 

Romans.  Desves,  Gjertz,  Le  Conteur  (André  . 

Spiritisme.  Bizouard. 

Statistique.  Wendrich  (de  . 

Théâtre.  —  Ferret,  Godefroy.  —  Jours  de  fêle 
du  Patronage. 

Théologie.  —  Belet,  Constant  (IL  PA.  — 
Constitutionis  apostolicæ  sedis.  —  Egron, 
Gains  R.  P.’,  Gaume  (Mgr),  Gosehler,  Her¬ 
mann,  Ketteler  Mgr  de  ,  Lebrethon,  Lehni- 
kuhl,  Libermann.  Liguori  (S1  Alphonse  «le  , 
Marc  (R.  P.  CL),  rédemptoriste,  Migne  labbé). 
Moreau,  Ollier,  Pcrrone,  Puchesse  F. -B.  de;. 
Ravier,  Reusch.  Rohrbacher.  Sorignet.  Tho¬ 
mas  «T  Aquin  (S1),  Vernier,  Villaume  (R.  P.  . 

Vies  de  Saints.  Daras,  Kellerhoven. 

Voyages.  Gaume  Mgr  ,  llorner.  Hue,  La  Tour 
(de  ,  Leroy  (Mgr  ,  Loriot,  Miriam.  Ricklin. 


Des  tribunes  commodément  aménagées  font  le  tour  du 
gracieux  sanctuaire;  la  chaire  rappelle  par  les  motifs  de 


sa  décoration  celle  de  1  eglise 
Sainte-Clotilde.  Il  y  a  là  un 
ensemble  d’où  a  été  exclue 
avec  soin  la  banalité,  et  ce 
n'est  pas  son  moindre  mé¬ 
rite.  L’intelligence  et  le  cœur 
ne  sont-ils  pas  plus  disposés 
à  se  laisser  pénétrer  par  l'en¬ 
seignement  des  grandes  vé¬ 
rités  de  la  foi,  quand  les 
yeux  et  l'esprit  sont  satis¬ 
faits?  Les  enfants  qui  fré¬ 
quentent  les  Catéchismes  de 
Sainte-Clotilde  ne  me  dé¬ 
mentiront  pas,  pas  plus  que 
ceux  qui  en  sont  sortis  et 
qui  ne  sauraient  perdre  le 
souvenir  des  heures  bénies 
passées  auprès  du  Dieu  de 


qu'ils  y  ont 
leur  première  communion. 


Spécimen  de  l’illustration  et  du  texte  des  Églises  Paroissiales  de  Paris.  Monographies 
illustrées  de  16  pages.  Texte  par  l’Abbé  A.  Boullet.  Photographie  et  gravure  Ch.  G.  Petit. 
Imprimeur,  Éd.  Crète.  Éditeurs,  X.  Rondelet  et  Cil'. 

ONT  DÉJÀ  PART  : 

I.  Notre-Dame,  de  Paris  (extérieur).  II.  Notre-Dame  de  Paris  (intérieur).  III.  Notre-Dame  <le  !>;uis  (Trésor). 

IV.  Saint-Ktienne  du  Mont.  —  V.  La  Sainte-Chapelle.  —  VI.  Notre-Dame  d'Auteuil.  —  VII.  Saint-Sulpice. 
VIII.  Saint-Germain  l'Auxerrois.  IX.  Sainte-Clotilde.  En  Prtparaiim.  :  Saint-Germain  de  Cbaronne  et  Notre- 
Dame  de  la  Croix  de  Ménilmontant.  —  Saint-Médard.  Le  Saeré-Geur.  La  Sorbonne,  etc. 
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I  Réunion  des  Revues  catholiques  d'économie  sociale.  —  Déclaration  et  pro¬ 
positions  sur  la  question  syndicale. 

6  n.  re  Pascal.  • —  La  «  Nationalisation  du  sol.  »  —  Henri /  tleorcjc. 

18  E.  Martin-Saint-Léon.  —  Une  Réforme  sociale  en  Angleterre.  —  Le  nou¬ 
veau  projet  de  loi  sur  les  pensions  aux  vieillards  indigents  et 
méritants  (fin). 

Chronique. 

41  1 1 i:mu  Savatier.  —  Le  Congrès  général  socialiste. 

52  —  —  La  Réunion  des  Revues  catholiques  d'économie  sociale. 

57  G.  re  Pascal. —  Chronique  de  V Etranger  :  Allemagne  et  Autriche. 

60  A.  Doal.  —  La  situation  présente  de  la  jeunesse  catholique  en  France. 

Documents  et  faits  sociaux. 

65  G.  Langer  de  Pogrono. —  Essai  sur  un  système  d’importation  des  produits 
étrangers. 

67  II.  S.  —  Une  entente  internationale  des  Associations  agricoles  pour 
l'observation  du  marché  des  céréales. —  Le  Congrès  international 
des  syndicats  agricoles  en  1900.  —  La  présidence  de  l'Œuvre 
des  Cercles  catholiques  d'ouvriers.  —  Programme  de  Démo 
eralie  chrétienne .  —  Circulaire  ministérielle  sur  le  travail  des 
enfants  et  des  femmes. 

76  Y.  re  Clercq.  —  Chronique  bibliographique.  —  I.  Rihliographie 
II.  Revues.  Table  analytique  des  matières  de  l'année  1/199. 

SUPPLÉMENT  DE  CONFÉRENCES  PRÉPARÉES 

1.  —  Enseignement  social  et  religieux. 

1  Y.  re  Clercq. —  Les  luttes  sociales  à  Rome.  —  Patricial  et  Plèbe. 
7  Aube  Er.  Loütil.  —  Le  neuvième  siècle  chrétien. 

2.  —  Conférences  avec  projections. 

1  J.  1).  —  Les  Fables  de  La  Fontaine  (suite ;. 
i  J.  I).  —  Les  Papes  du  JP  siècle  fin  . 

5  .1.  D.  -  Les  Papes  du  ///•  siècle. 
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N"  1.  —  TOME  XLIX' 
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Corheil.  Imprimerie  J. R.  Chili  . 


INVENTION  DE  L'IMPRIMERIE 
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PARIS  —  76.  Rue  de  Seine,  76  —  PARIS 


La  première  publication  bibliographique  de  la  Librairie  Edouard  Rouveyrf.,  fon¬ 
dée  eu  1872.  a  pour  litre  Des  marques  et  devises  mises  à  leurs  livres  par  un 
grand  nombre  d'amateurs  par  de  Reiffenberg;  puis  lurent  publiés:  Les  couver¬ 
tures  et  feuilles  de  garde  des  vieux  livres  et  des  manuscrits  par  de  Saint-Génois. 
et  Essai  satirique  sur  les  fleurons,  culs-de-lampe  et  autres  ornements  des 
livres,  traduit  de  l'allemand. 

En  1877  la  première  édition  des  Connaissances  nécessaires  à  un  Bibliophile 
parut  eu  un  petit  in-8°  de  78  pages;  la  deuxième  fut  publiée  eu  1878.  pci i I  iu-12  de  119 
pages;  la  troisième  en  1880,  petit  in-8"  de  200  pages;  la  quatrième  eu  1883,  deux  volumes 
petit  in-8°  de  200  et  192  pages;  et  enfin  la  cinquième  édition,  définitive,  vient  de  pa¬ 
raître  en  10  volumes  in-8°  carré  illustrés  de  1800  figures. 

Avant  de  se  consacrer  presque  exclusivement  aux  publications  d’art  et  de  biblio¬ 
graphie,  la  Librairie  Edouard  Rouvevre  édita  quantité  de  volumes  dont  nous  donnons, 
pour  quelques-uns,  les  litres  ci-dessous,  classés,  non  par  ordre  chronologique,  mais  par 
spécialités. 

Chroniques  du  XVIIL  siècle,  publiées  par  Roger  de  Rarnes.  avec  préface,  notes 
et  index  par  Georges  D’Heylu,  4  volumes  in-8®  carré. 

Documents  sur  la  Cour  et  la  Ville  au  XVIIIe  siècle,  publiés  par  \dolphe  .Iillien. 
Honoré  Bonhomme  et  Georges  D’IIeylli.  5  volumes  in-8°  écu. 

Les  Ruelles  du  XVIIL  siècle,  par  Léon  de  Labessade,  avec  préface  par  Alexandre 
Dumas  tils,  de  l’Académie  française,  2  volumes  in-8°  écu. 

La  réimpression  faite  des  Petits  chefs-d’œuvre  du  XVIIL  siècle  forme  trois 
volumes  in-8°  carré. 

Une  suite  d’Estampes  pour  servir  à  l’illustration  des  œuvres  de  Molière, 

dessinées  et  gravées  à  l’eau-forte  par  Adolphe  Lalauze  ;  deux  autres  suites,  du 
même  graveur,  pour  un  Don  Quichotte  et  pour  un  Gil  Blas  parurent  eu  1882. 
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Mentionnons  également  une  suite  dessinée  et  gravée  à  l’eau-forte  par  Pierre  Morel 
pour  les  Voyages  de  Gulliver. 

Les  Hommes  d’épée,  par  le  Baron  de  Vaux,  aver  préface  par  Ai  héuien  Schoi.l. 
et  les  Duels  célèbres,  du  même  auteur,  furent  publiés  en  1880. 

Un  Traité  d'escrime,  par  H.  Brunet,  un  Traité  complet  de  la  science  du 
blason  el  un  Traité  de  décoration  sur  porcelaine  et  faïence  parurent  en  1881. 

Les  Contes  de  la  Bécasse  par  Guy  de  Maupassant,  les  Ridicules  du  Temps 
par  J.  Barbey  d'Aurevilly,  ainsi  que  d’autres  ouvrages  qu'il  serait  trop  long  d’éuu- 
mérer  ici,  par  Auguste  Marcade,  Paul  Ginisty,  Léon  Cladel,  Armand  Silvestre. 
L.-V.  Meunier,  W.  O’Cantin  (pseudonyme  d’un  érudit  conseiller  municipal)  furent 
publiés  soit  dans  un  format  in-18  jésus,  soit  dans  un  format  in-12  carré. 

Les  Caprices  d’un  Bibliophile,  par  Octave  Uzanne,  ainsi  que  l'Amour  roman¬ 
tique  par  Léon  Cladel,  avec  préface  par  Octave  Uzanne,  forment  cinq  volumes 
de  format  in-8°  écu. 

Le  Conte  de  l’Archer,  illustré  de  46  aquarelles,  imprimé  en  ehromofvpograpliie 
par  A.  Lahure,  le  Livre  de  S.  M.  la  Reine  Victoria.  Mon  Journal  en  Écosse, 
la  Denise,  par  Auréuen  Scholl.  illustrée  de  46  gravures  à  l'aqualeinle.  U  Memo- 
randa  de  J.  Barbey  d’Aurevilly,  prélace  de  Paul  Bourget,  le  Talleyrand  prêtre  et 
évêque,  par  A.  Marcade,  les  Chroniques  des  Petits  Théâtres  de  Paris  par 
Nicolas  Brazier,  le  Théâtre  des  Boulevards,  réimprimé  avec  notice  par  Georges 
d’Heylli,  sont,  avec  tant  d’autres  ouvrages,  depuis  longtemps  épuisés. 

Le  Pierrot  sceptique,  par  Léon  IIenmque  et  J. -K-  IIuysmans.  avec  illustrations 
par  Jules  Ghéret. 

Parmi  les  dernières  publications,  mentionnons: 

La  Vraye  et  Parfaite  Science  des  Armoiries  ou  l’Indice  Armorial  par 
Pierre  Palliot. 

Manuscrits  inédits  de  Léonard  de  Vinci  sur  l’Anatomie  el  sur  le  Vol  des 
Oiseaux,  dont  la  reproduction  des  manuscrits  originaux  e~d  d'une  exécution  parfaite. 

L'Or  en  Sibérie  orientale,  par  Édouard-David  Levât. 


Nous  donnons  ci-après  les  litres  des  principales  publications,  bibliographiques 
ou  relatives  aux  Arts  décoratifs,  publiées  par  la  Librairie  Edouard  Bouveyre  : 

Publications  'Bibliographie]  a  es 


Le  luxe  des  livres,  par  L.  Derome. 

Recherches  bibliographiques  sur  des  livres  rares  et  curieux,  par  P. -L.  Jacob, 
bibliophile. 

Catalogue  des  ouvrages,  écrits  et  dessins  de  toute  nature  poursuivis, 
supprimés  ou  condamnés  depuis  le  21  octobre  1814  jusqu'au  31  juillet  1877. 
par  Fernand  Drujon. 

De  la  matière  des  livres,  par  un  bibliophile. 
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Les  Amateurs  de  vieux  livres,  par  P.-E.  Jacob. 

Les  Miscellanées  bibliographiques  pnhliôes  par  Edouard  Rouveyre,  3  volumes. 

Un  bouquiniste  parisien,  par  A.  Piedagnel. 

L’Art  de  former  une  Bibliothèque,  par  Jules  Richard. 

Manuel  du  Cazinophile,  par  A.  Corroënne. 

Les  Ex-Libris  et  les  marques  de  possession  du  livre,  par  Henri  Bouchot,  du 
Cabinet  des  Estampes. 

Des  Livres  modernes  qu’il  convient  d’acquérir,  par  Henri  Bouchot. 

De  la  Reliure,  par  Henri  Bouchot. 

Les  Livres  à  Vignettes  du  XV1  jusqu’à  la  fin  du  XVIII"  siècle,  par  Henri 

Bouchot. 

Les  Livres  à  Vignettes  du  XIX'  siècle,  par  Henri  Bouchot. 

Guide  du  Libraire-Antiquaire  et  du  Bibliophile.  Description  de  220  ouvrages 
rares,  curieux  ou  singuliers,  avec  l’indicalion  de  leur  valeur,  par  J.  de  Beauciiamrs  et 
En.  Rouveyre. 

Les  Livres  à  clef,  élude  de  bibliographie  critique  et  analytique  pour  servir  à 
l' histoire  littéraire,  par  Fernand  Drujon.  2  volumes. 

Les  Éditions  originales  des  Romantiques,  bio-bibliographie  romantique, 
par  L.  Derome.  2  volumes. 

La  Reliure  ancienne.  Recueil  de  Cent  seize  planches  représenlanl  les  reliures 
artistiques  des  xvi%  xvii6  et  xviir  siècles,  accompagné  d’une  table  explicative.  Intro¬ 
duction  par  Gustave  Brunet. 

La  Reliure  moderne,  artistique  et  fantaisiste,  par  Octave  I  /.anne. 

La  Reliure  de  luxe,  le  livre  et  l’amateur,  par  E.  Derome. 

Les  Reliures  d’art  à  la  Bibliothèque  Nationale,  par  Henri  Bouchot. 

La  Dorure  sur  cuir,  reliure,  ciselure  et  gaufrure  en  Allemagne.  Epoque 
ancienne,  par  le  Dr  J.  Stockbauer  ;  Epoque  moderne,  par  Joh.  Mail,  maître  relieur. 


Publications  d’Jlrt  Décoratif 

HONORÉES  DE  LA  SOUSCRIPTION 
OU  MINISTÈRE  UE  L’INSTRUCTION  PUBLIQUE  ET  DES  BEAUX-ARTS 


Éléments  d’Orfèvrerie.  par  Pierre  Germain. 

Recueil  des  Œuvres  de  De  La  Londe  (Époque  Louis  Wlq. 

Recueil  des  Œuvres  de  Nicolas  Pineau,  sculpteur  du  Régent. 

Orfèvrerie  de  la  Renaissance,  par  Paul  Plant,  graveur  et  orfèvre  dr  NurmnbiTg. 
Joaillerie  et  Bijouterie.  Dessins  inventés  et  gravés  par  Maria  et  Babel. 

L’Orfèvrerie  française  des  XVIIe  et  XVIIIe  siècles,  tient  modèles  inédits 
exécutés  par  les  orfèvres-sculpteurs  royaux  et  reproduits  d’après  les  dessins  originaux 
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de  la  Bibliothèque  nationale.  Préface  et  Catalogue  |>ar  Henri  Bouchot.  Conservateur 
au  Département  îles  Estampes. 

Chandeliers  rocailles,  Flambeaux  à  branches  et  Girandoles  garnis  de 
cristaux,  par  de  la  Joue,  Slodtz  et,  Chevillon  (1752). 

Recueil  des  Œuvres  de  G.-M.  Oppenord.  premier  architecte  de  Monseigneur 
le  duc  d’Orléans,  régent  du  Royaume  de  France. 

Recueil  des  Œuvres  de  J. -A.  Meissonnier,  peintre,  sculpteur,  architecte  et 
dessinateur  de  la  chambre  et  cabinet  du  Roy  Louis  XV. 

Recueil  des  principales  Pièces  connues  de  la  Faïence  Française,  dite  île 
Henri  II  et  Diane  de  Poitiers,  dessinées  par  Carle  Dei.angk. 

L’Art  dans  la  Maison,  par  Henry  IIavard. 

L'Art  intime,  par  Spire  Blondel. 

Terminons  en  signalant  les  volumes  si  documentés  publiés  par  un  critique  et 
historien  d’art  d'une  haute  érudition,  M.  L.  Boger-Milès,  sous  le  titre  général  : 
Comment  discerner  les  Styles  du  VIII  au  XIX  siècle  dans  le>  Objets  d'art,  la 
Curiosité,  l'Ameublement,  l'Architecture,  le  Costume,  la  Mode,  etc. 

La  publication  Anthologie  des  Arts  décoratifs,  du  même  auteur,  qui  contiendra 
plusieurs  milliers  de  motifs,  est  en  cours  d’exécution.  Nous  n'avons  pas  à  en  faire 
l'éloge,  mais  nous  devons  constater  que  le  succès  des  livraisons  parues  dépasse  celui 
de  Comment  discerner  les  Styles,  ce  qui  s’explique:  l'Anthologie  des  Arts 
décoratifs  s’adressant  aux  artistes  et  artisans  qui  oui  à  créer  chaque  joue  des  objets 
d’utilité  immédiate,  qu’il  s’agisse  de  décoration  mobilière  ou  immobilière. 

Celte  Anthologie  des  Arts  décoratifs  sera  le  panthéon  des  maîtres  connus  ou 
ignorés  qui  out  enrichi  notre  patrimoine  national,  et  dont  l'intluence  fut  telle,  que  dans 
tous  les  pays  où  la  civilisation  suivait  la  marche  ascensionnelle  du  progrès  ou  retrouve 
les  traces  de  leur  bienfaisant  efî'orl  et  de  leur  inépuisable  génie. 

RÉCOMPENSES  OBTENUES 

Amsterdam  1883,  Médaille  d’Or.  —  Paris  1887,  Hors  Concours. 

Paris  1888,  Membre  du  Jury. 

Paris  1889,  Médaille  de  Bronze.  —  Chicago  1893,  Hors  Concours. 


lmp  Lahure. 


LIBRAIRIE  C.  REIN WALD 


SCHLEICHEK  Em-iit i:s 


LIBRAIRES- K  DIT  EU  RS 


COMMISSIONNAIRES  POUR  L'ÉTRANGER 
15,  l'iie  drs  Saints-Pères ,  15 

PARIS 


JVIaison  fondée  en  i84g 


SCIENCES  BIOLOGIQUES.  —  PHILOSOPHIE.— 
SCIENCES  SOCIOLOGIQUES,  etc. 

Pauls,  Exposition  universelle  île  ISS9  (Cl&sws  VIII  et  IX).  Médailles  d'Ou  et  d'AiK.KSi 


La  Librairie  C.  Reinwald .  Schleieher  frères,  éditeurs  à  Paris, 
a  édité  les  ouvrages  de  Cuahi.i  s  DARW  IN,  Ernst  HAEUKEL 
—  L.  BUCHNER,  Cakl  VOGT,  —IV  BROCA,  etc. 

Parmi  les  ouvrages  consacrés  an\  Sciences  Biologiques,  il  con¬ 
vient  de  citer  : 

Le  Traité  de  Zoologie  concrète,  des  Professeurs  Yves  Dm  agi  et 
Edgard  Hékoüakd,  de  la  Faculté  «les  Sciences  de  Paris; 

L'Année  Biologique,  publiée  sous  la  direction  de  M.  Yves  Du. agi 

L'Année  Psychologique ,  publiée  sous  la  direction  de  M.  Alfred  Bim  r. 
de  la  Faculté  des  Sciences  de  Paris  (Hautes  Etudes); 

L'Anatomie  descriptive  et  topographique  du  Chien,  «les  I)  '  Ei  u  nhmu.i  k 
et  Bacm,  de  l  École  vétérinaire  supérieure  de  Dresde  ; 

Le  Traité  d’ Anatomie  humaine,  du  Professeur  C.  Gigknbalk,  de  1  Uni¬ 
versité  de  Heidelberg  ; 

Le  Traité  d’ Embryologie  ou  Histoire  du  Développement  de  l'Homme 
et  des  Vertébrés ,  du  Professeur  Oscar  Hektwig,  de  1  Université  de 
Berlin  : 
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Les  liaces  et  les  Peuples  de  la  Terre ,  par  J.  Denikek,  Bibliothécaire 
du  Muséum  de  Paris  ; 

Et  les  ouvrages  de  MM.  :  Professeur  S.  R.  Cajal,  —  D1'  E.  C.  Chepmell, 
—  Professeur  A.  Coutance,  —  C.  Dareste,  —  J.  G.  Frazer, 

Dr  E.  Gorup-Besanez,  —  Frédéric  Houssay,  —  T.  H.  Huxley, 

A.  Kôlliker,  —  Dr  Lnborde,  —  L.  Laudois,  —  A.  Larbalétrier, 

J.  Lubbock,  —  J.  Marcou,  —  Dr  E.  Martin,  —  D1’  Fr.  Molir,  — - 
G.  J.  Romanes,  —  D.  C.  Rossi,  — A.  R.  Wallace,  —  A.  Weismann, 
—  R.  Wiedersbeim,  —  Professeur  E.  Yung. 

Dans  le  domaine  de  la  Philosophie,  la  Librairie  a  édité  les  ouvrages 
de  MM.  E.  Burnouf,  —  P.  Gener,  —  Girard  de  Rialle,  —  A.  de  Guber- 
natis,  —  Professeur  F.  A.  Lange,  —  Dr  C.  Letourneau,  —  Professeur 
Mantegazza,  —  IL  Maudsley,  —  F.  Max  Muller,  —  E.  de  Pompery,  — 
Clémence  Royer,  —  J.  Setchénoff,  —  J.  Soury,  —  D.  F.  Strauss,  etc.,  etc., 
et  les  éditions  du  Centenaire  de  Voltaire  et  de  Diderot. 

Parmi  les  ouvrages  des  Sciences  Sociologiques,  la  Librairie  a 
édité  ceux  de  MM.  E.  Cartailhac,  —  E.  Chantre.  —  D'  O.  Commengc, 

A.  Dumont,  —  L.  Friedlander,  —  Girard  de  Rialle.  —  A.  de  Gubernatis, 

—  J.  Mohl,  —  C.  de  Molinari,  —  G.  de  Mortillet,  —  P.  Robiquet,  — 
Ph.  Salmon,  —  IL  Schliemann,  —  E.  B.  Tylor,  —  C.  Weichardt.  — 
L.  Zaleski,  etc. 

La  Librairie  Scbleieher  frères  édite  des  collections  spéciales  : 

LA  BIBLIOTHÈQUE  DES  SCIENCES  CONTEMPORAINES 

publiée  avec  le  concours  des  savants  et  des  littérateurs  les  plus  distingués. 

Un  plan  uniforme,  fermement  maintenu  par  un  Comité  de  rédaction, 
préside  à  la  distribution  des  matières,  aux  proportions  de  l’œuvre  et  à 
l'esprit  général  de  la  collection.  Un  auteur,  dont  l’œuvre  est  publiée 
sous  ce  patronage,  présente  donc  toutes  les  garanties  de  savoir  et  de 
compétence. 

Celte  collection  se  compose  actuellement  de  23  volumes  dus  ,T 
MM.  Dr  A.  Bordier,  —  A.  Corrc,  —  L.  Donnai,  - —  Dr  Fauvelle,  — 
A.  Hovelacque, —  C.  Issaurat,  —  .1.  L.  de  Lanessan.  —  A.  Larbalétrier, 

—  J.  Laumonier,  —  A.  Lefèvre,  —  Dr  C.  Letourneau.  —  G.  de  Mortillet, 

—  A.  de  Mortillet, —  W.  Nicati,  — -  Professeur  L.  Roule,  —  D'  P.  Topi¬ 
nard,  —  E.  Véron.  —  Yves  Guyot. 

LA  BIBLIOTHÈQUE  DE  PÉDAGOGIE  ET  DE  PSYCHOLOGIE 

publiée  sous  la  direction  du  D1  Alfred  Binet 

et  destinée  à  faire  profiter  la  Pédagogie  des  progrès  récents  de  la 
Psychologie  expérimentale. 

Actuellement,  deux  volumes  out  paru  dans  cette  collection  dus  à 
MM.  A.  Binet,  —  E.  C.  Sanford. 


SCHLEICHER  FRÈRES,  ÉDITEURS 


La  BIBLIOTHÈQUE  des  MÉTHODES  dans  les  SCIENCES  EXPÉRIMENTALES 

publiée  sous  la  direction  de  Louis  Favre. 

Uu  seul  volume  est  paru,  actuellement,  dans  cette  collection. 


LES  LIVRES  D’OR  DE  LA  SCIENCE 

Bibliothèque  littéraire  de  vulgarisation  scientifique. 

Dix-neuf  volumes  sont  parus;  ces  ouvrages,  illustrés  de  planches 
hors  texte  en  couleur  et  de  ligures  dans  le  texte,  ont  192  pages  chacun 
et  se  vendent  1  franc. 

Leurs  auteurs  soûl  :  MM.  Jean  Weber,  —  Edm.  Plauchut,  — 
L.  Aubert,  —  E.  Chesler,  —  Stéphane  Servant,  —  E.  Deschamps,  — 
P.  Ginisty,  —  F.  Loliée,  —  D''  Michaut,  —  D'  J  de  Fontenelle,  —  Mau¬ 
rice  Griveau,  —  Ch.  Richet,  —  L.  Michaud  d’Humiac,  —  L.  Berlhaul,  — 
Gésa  Darsuzy,  —  L.  Delmer,  —  René  Lafou,  —  D'-  Sicard  de  Plauzoles. 

BIBLIOTHÈQUE  INTERNATIONALE  DES  SCIENCES  SOCIOLOGIQUES 

publiée  sous  la  direction  de  À.  Hamon,  Professeur  à  ll'niversité  .Nouvelle 

de  Bruxelles. 

Actuellement,  cette  collection  se  compose  d’œuvres  de  MM.  G.  De 
Greef,  —  D.  Folkmar,  — A.  Hamon, —  C.  Lombroso,  —  Karl  Marx. — 
Jean  Massart,  —  Emile  N  andervelde. 


La  Librairie  Reimvald  est  éditeur  des  périodiques  : 

LES  ARCHIVES  DE  ZOOLOGIE  EXPERIMENTALE  ET  GENERALE 

sont  publiées  sous  la  direction  de  M.  11.  de  La<:a/,i  -Di  rim  as,  Membre 
de  l’Institut,  Professeur  de  Zoologie  et  d’Ànatomie  comparée  à  la  1  acuité 
des  Sciences  de  Paris,  etc.,  et  de  G.  Pruvot,  Protesseur-Délégue, 
Sous-Directeur  des  Laboratoires  de  Zoologie  pratique  et  appliquée  a 
la  Sorbonne. 

Fondée  eu  1872,  eetle  importante  collection  se  compose  a  ce  jour  de 
28  volumes  formant  3  séries,  plus  2  volumes  supplémentaires. 

Le  tome  XXVIII  (année  1900),  le  huitième  de  la  troisième  série,  est 
en  cours  de  publication. 

Presque  tous  les  travaux  et  recherches  faits  dans  les  Laboratoires 
de  Zoologie  expérimentale  de  Roseoff  Finistère)  et  delà  Station  maritiim* 
de  Banyuls-sur-Mer  (Pyrénées-Orientales)  sont  publiés  dans  les  .In  hier. s 
de  Zoologie,  qui  comptent  au  nombre  de  leurs  collaborateurs  des  Pro¬ 
fesseurs  de  la  Sorbonne  et  du  Muséum,  des  Facultés  des  Sciences  de 
France  et  de  nombreux  savants  étrangers 
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L’HUMANITÉ  NOUVELLE 


lî  1  :  V  U  E  1  NT  K  K  N  A  TI  ON  A I .  E 


SCIENCES,  LETTRES  ET  ARTS 


Paraît  mensuellement  ru  un  volume  in-8°  d’au  moins  128  pages  tir  texlr 
t>l  trillustralions,  sous  la  direction  scientifique  dt>  A.  IIamon.  rt  sous 
la  direction  littéraire  de  Y.  Emile  Mirm  i  i  i\ 

1.  Humanité  Nouvelle ,  oui  est  dans  sa  quatrième  année,  est  I  organe 
libre  de  la  pensée  humaine,  des  tendances  les  plus  larges  ci  les  plus 
indépendantes  en  matières  scientifiques,  littéraires  et  artistiques. 

L'Humanité  Nouvelle  traite  de  Sciences  Biologiques,  Sociologiques 
Physiques,  Géographiques,  de  Philosophie.  Littérature  (Romans,  Poésie, 
Contes,  Théâtre).  En  chaque  numéro,  il  y  a  des  Chroniques  Littéraire, 
Artistique,  Théâtrale,  Politique,  Musicale.  I  ne  Revue  des  Livres  et  des 
Revues  de  toutes  langues,  faite  par  d  éminents  savants  et  littérateurs, 
permet  de  suivre  le  mouvement  intellectuel  du  monde  entier. 

La  Revue  ne  publie  que  de  l'inédit. 


Une  autre  spécialité  de  celte  Maison  est  la 

COMMISSION  UN  UllliAIIIIU  l'Illili  l.’KTIt  AXCUII 


De  nombreuses  et  importantes  Librairies  d  Europe  et  d  Amérique 
1  honorent  depuis  de  longues  années  de  leur  confiance  en  la  chargeant 
de  leurs  commissions. 

En  dehors  de  ces  Maisons  de  commerce,  des  Bibliothèques  et  des 
Elablissements  publies  de  premier  ordre,  principalement  dans  les 

États-Unis  de  l’Amérique  du  Nord,  ont  confié'  â  mm.  Srbl.  ieb.  . 

Irères  leurs  intérêts  eu  les  nommant  leurs  agents  pour  la  France 

La  Maison  fait  très  sérieusement  les  recherches  de  livres 
d’occasion,  assiste  aux  ventes  publiques  et  se  charge  aussi  de 
l’exécution  de  bonnes  reliures  pour  Bibliothèques. 


La  Librairie  publie  également  depuis  1858 

Le  Bulletin  mensuel  de  la  Librairie  française 

(Actuellement  dans  sa  V20  année.) 

Ce  Bulletin  paraît  à  la  fin  de  chaque  mois  et  donne  les  litres  et  les 
prix  des  principales  nouvelles  publications  de  France,  ainsi  que  celles  eu 
langue  française  éditées  en  Belgique,  en  Suisse,  en  Allemagne,  etc, ,  et 
est  envoyé  gratuitement  et  franc  de  port  à  toute  Bibliothèque  ou  Etablis¬ 
sement  d  instruction  publique  qui  veut  bien  en  faire  la  demande. 


IMPR.  PAUL  SCHMIDT,  PARIS- MONT ROUGE  ISElNfi). 


CHARLES  SGHMID,  EDITEUR 


RUE  UES  ECOLES.  51,  PARIS 


Beaux-Arts  —  Architecture  —  Arts  décoratifs 

Arts  industriels 

La  maison  d’édition  de  M.  Charles  Sclmiid  a  élé  fondée 
en  1870  par  MM.  Dueher  et  C'%  auxquels  MM.  André,  Daly 
lils  et  Cic  ont  succédé  en  1885.  Elle  fut  reprise  en  1895  par 
M.  Charles  Sclmiid. 

Des  médailles  de  premier  ordre  ont  été  accordées  à  la 
maison  dans  toutes  les  Expositions  auxquelles  elle  a  pris 
part  (médailles  d’or  aux  Expositions  de  Paris  de  1878 
et  de  1889,  d’Amsterdam  1883,  Anvers  1885,  Barce¬ 
lone  1888,  etc.). 

M.  Sclmiid,  tout  en  faisant  une  part  très  large  aux 
ouvrages  d’art  industriel  et  surtout  à  l’ameublement, 
a  suivi  les  traditions  de  la  maison  en  se  consacrant  à  la 
reproduction  des  chefs-d’œuvre  de  l’architecture.  César 
Daly  dont,  les  ouvrages  sont  si  appréciés  tant  par  le 
choix  judicieux  des  documents  que  par  la  valeur  de 
leur  exécution,  avait  créé  en  quelque  sorte  les  pre¬ 
miers  éléments  de  la  Bibliothèque  de  l’Architecte.  B  ne 
restait  qu’à  suivre  une  voie  aussi  largement  tracée. 

Toutes  les  époques  ont  été  successivement  étudiées  :  D’abord  l’«  Art  antique  »,avec 
l’admirable  recueil  de  M.  D'Espouy  intitulé  Fragments  d’ Architecture  antique,  d'après 
les  relevés  et  restaurations  des  anciens  pensionnaires  de  l’Académie  de  France ,  à 
Rome,  puis  le  Moyen  âge  et  la  Renaissance  italienne,  par  le  même  auteur  et  d’après 
les  mêmes  documents,  puis  le  style  roman,  le  style  gothique  et  la  Renaissance  en 
France,  grâce  à  la  vaste  collection  des  «  Archives  de  la  Commission  des  Monuments 
historiques  ».  lTn  autre  ouvrage,  L’Histoire  et  la  Philosophie  des  Styles,  de  M.  Henry 
Havard,  explique  et  résume  l’étude  des  chefs-d’œuvre  de  toutes  ces  époques.  Pour  le 
débutant,  M.  Esquié,  a  redessiné  un  nouveau  Fignole ,  condensant  le  plus  possible, 
grâce  à  des  tracés  mnémoniques,  l’étude  complète  des  cinq  ordres.  Comme  complé¬ 
ment  à  l’ouvrage  de  César  Daly,  Motifs  historiques  d’architecture  et  de  teulpture, 
M.  Gélis-Didot  a  publié  la  Peinture  décorative  en  France  du  seizième  au  dix-huitième 
siècle.  Enfin  M.  Lambert  a  reproduit  dans  un  recueil  de  Nouvelles  Constructions  les 
meilleures  façades  exécutées  dans  les  dernières  années. 

Nous  donnons  ci-dessous  un  aperçu  des  principales  nouveautés  publiées  pendant 
les  cinq  dernières  années  sur  l’architecture. 

Fragments  d’ Architecture  antique,  d’après  les  relevés  et  restaurations  des  anciens 
pensionnaires  de  l’Académie  de  France  à  Rome,  publiés  sous  la  direction  de  H.  D’Espouy. 
Un  volume  in-folio,  100  planches  avec  notice  historique. 

Fragments  d’Architecture  du  Moyen  âge  et  de  la  Renaissance,  d'après  les 
relevés  et  restaurations  des  anciens  Pensionnaires  de  l’Académie  de  France  à  Rome,  publiés 
sous  la  direction  de  H.  D’Espouy,  professeur  à  l’Ecole  des  Beaux-Arts.  Un  volume  in-folio, 
100  planches  en  héliogravure  avec  notice  historique. 
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Archives  de  la  Commission  des  Monuments  historiques,  publiées  sous  le 
patronage  de  l’Administration  des  Beaux-Arts,  par  les  soins  de  MM.  A.  de  Baudot,  A.  Per- 
rault-Dabot,  assistés  d’une  délégation  de  la  Commission  des  Monuments  historiques.  Cinq 
volumes;  chaque  volume  se  compose  de  cent  planches. 

Histoire  et  Philosophie  des  Styles  ( Architecture ,  Ameublement ,  Décoration),  par 
Henry  Havard,  Inspecteur  général  des  Beaux-Arts.  Deux  superbes  volumes  enrichis  de  cin¬ 
quante  planches  hors  texte  (chromolithographies, eaux-fortes, héliogravures,  etc.)  et  de  plus 
de  cinq  cents  gravures  dans  le  texte. 

Traité  élémentaire  d  Architecture  (  Vignole  ),  comprenant  l’étude  complète  des 
cinq  ordres,  le  tracé  des  ombres  et  les  premiers  principes  de  construction,  par  Pierre  Esquié. 
Soixante-seize  planches  gravées. 


La  Peinture  décorative  en  France  du  seizième  au  dix-huitième  siècle,  par 

P.  Gélis-Didot.  Soixante  planches  in-folio,  en  couleurs,  imprimées  en  fac-similé  d’aquarelle, 
chacune  déliés  accompagnée  d'un  texte  explicatif  avec  plus  de  quatre  cents  dessins  en  noir. 

Nouvelles  Constructions  avec  Bow  Window,  Loggias,  Tourelles,  Avant-Corps,  eU  . 
relevées  et  dessinées  par  Th.  Lambert,  Architecte.  Un  album  in-folio  de  quarante-huit  plan¬ 
ches,  vingt-quatre  planches  d'ensembles,  vingt-quatre  planches  de  détails. 


CHARLES  SCRM1D,  EDITEUR 
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Ces  différents  ouvrages  contiennent  les  reproductions  des  œuvres  des  principaux 
architectes  de  toutes  les  écoles.  Citons  parmi  les  noms  les  plus  connus,  d’une  part, 
MM.  Ancelet,  André,  Bé¬ 
nard,  Bernier,  Blavette, 

Blondel,  Blouet ,  Boitte, 

Brune,  Chédanne,  Daumet, 

Defrasse,  Deglane,  D’Es- 
pouy,  Duban,  Duc,  Dutert, 

Esquié,  Eustache,  Charles 
Garnier,  Ginain,  Girault, 

Guadet,  Guillaume,  Laloux, 

Lambert,  Lefuel,  Loviot, 

Moyaux,  Nénot,  Pascal, 

Paulin,  Pontremoli,  Redon, 

Sortais,  Tetaz,  Thomas, 

Tournaire,  Ulmann  ;  et, 
d’autre  part,  MM.  Ballu, 
de  Baudot,  Bérard,  Bœswil- 
wald,  Caristie,  Corroyer, 

Danjoy,  Darcy,  Duthoit, 

Formigé,  Goût,  Lafollye, 

Lisch,  Louzier,  Magne, 

Naples,  Nodet,  Ouradou, 

V.  Petitgrand,  Questel,  Ra¬ 
pine,  Revoil,  de  la  Rocque, 

Ruprich  -  Robert ,  Sauva  - 
geot,  Selmersheim,  Simil, 

Vaudremer  ,  Viollet  -le  - 
Duc. 

Une  Encyclopédie  du 
Meuble,  sous  la  direction 
de  M.  Ed.  Bajot,  est  en 
cours  de  publication.  Cet 
ouvrage,  le  plus  important 
qui  ait  jamais  été  publié 
sur  l’Ameublement  dans 
le  monde  entier,  formera 
environ  huit  cents  plan¬ 
ches  in-folio,  contenant 
plus  de  deux  mille  motifs  très  soigneusement  dessinés  à  grande  échelle. 

Parmi  les  principaux  ouvrages  publiés  dans  ces  dernières  années  sur  l'ameuble¬ 
ment,  citons  : 

Collection  de  Meubles  anciens  des  musées  du  Louvre  et  de  Cluny.  par 

Ed.  Bajot.  lre  et  2®  séries  :  Cabinets.  —  Crédences.  —  Tables.  —  Lits.  —  Fauteuils.  — 
Chaises.  —  Buffets.  —  Tabourets.  —  Cadres,  etc.,  dessinés  d’après  les  originaux.  Deux  volumes 
in-folio  de  cinquante  planches  chacun,  comprenant  cent  soixante  modèles  différents. 

Profils  et  Tournages.  Recueil  de  documents  de  styles  tirés  des  principaux  Musées, 
Palais,  Châteaux,  Grandes  Collections,  etc.  Mille  six  cent  quatre-vingt-sept  motifs  relevés  et 
dessinés  sous  la  direction  de  Ed.  Bajot.  Un  album  in-folio  de  soixante  planches. 

The  Modem  Style.  Recueil  de  meubles  anglais  et  de  décorations  modernes,  par 
Ed.  Bajot.  Un  volume  in-folio,  quarante-huit  planches  contenant  plus  de  deux  cents  modèles 
différents. 
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Art  nouveau.  Décoration  et  ameublement  modernes,  par  Ed.  Bajot.  Dessins  d’appar¬ 
tements  meublés  et  décorés  dans  le  goût  moderne.  Deux  volumes  in-1'olio  de  vingt-quatre 
planches  chacun. 

Petits  Meubles,,  par  Ed.  Bajot.  Ouvrage  contenant  de  nombreux  modèles  de  meubles 
de  fantaisie.  Album  de  vingt-quatre  planches. 

La  fleur  étant  devenue  —  redevenue  serait  plus  exact  —  le  principal  élément  de 
décoration,  M.  Lorain  a  successivement  publié  deux  séries  de  la  «  Flore  décorative  ». 
Recueil  de  plantes  dessinées  d’après  nature  avec  exemples  d’application  ornemen¬ 
tale,  chaque  série  comprenant  24  planches  in-folio  en  couleurs. 


COURONNEMENT  UE  LA  PORTE  u’eNTREE  UE  LA  MONNAIE 


Au  milieu  des  innombrables  publications  que  l’Exposition  universelle  a  inspirées, 
M.  Raguenet  a  certainement  exécuté,  pour  les  architectes  et  les  sculpteurs,  l’œuvre 
définitive  :  —  Les  principaux  Valait  de  V Exposition  universelle  de  1900  forment 
quatre-vingt-seize  planches  in-4  jésus. 


PUBLICATIONS  PÉRIODIQUES 

L’Architecture.  Journal  hebdomadaire  delà  Société  centrale  des  Architectes  français. 
—  La  rédaction,  due  entièrement  à  des  architectes,  est  consacrée  à  l'étude  de  toutes 
les  questions  qui  intéressent  la  profession.  (  13e  année  de  la  publication,) 

Croquis  d’Architecture  [Intime-Club  ).  Publication  mensuelle.  Soixante-treize  plan¬ 
ches  in-folio  par  année.  —  Compositions  d’architecture.  Concours  publies  et  de 
l’École  des  Beaux-Arts.  Projets  des  concurrents  et  des  élèves  de  l’Ecole,  etc. 
(  25e  année  de  la  publication  ). 
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DIPLÔME  D'HOlV/yfi, 


CH.  SEDELMEYER, 

PARIS.  —  6,  RUE  DE  LA  ROCHEFOUCAULD,  6. 


Editeur 

—  PARIS 


Maison  fondée  il  y  a  quarante  ans  par  le  propriétaire  actuel. 

Elle  édite  chaque  année  plusieurs  gravures  à  l’eau-forte  très 
importantes  et  d’une  haute  valeur  artistique,  dont  quelques-unes 
sont  exposées 

Elle  publie  en  outre  en  ce  moment,  en  trois  langues  différentes, 
un  ouvrage  monumental  illustré  sur  l’œuvre  de  Rembrandt,  dont 
le  texte  est  du  à  M.  \V.  Bode,  et  qui  est  également  exposé.  On  en 
trouvera  plus  loin  le  prospectus  détaillé. 

La  maison  possède  à  Paris  une  galerie  d’environ  2000  toiles  de 
maîtres  anciens  et  modernes  les  plus  célèbres,  qui  constitue  sans 
contredit  le  stock  de  tableaux  le  plus  considérable  du  monde  entier. 


PRINCIPALES  PUBLICATIONS 

Les  Syndics  de  la  Corporation  des  Drapiers 

Gravure  à  l’eau-forte  par  0.  Kœpptng,  d’après  Rembrandt. 

ieô  épreuves  d’artiste  sur  papier  du  Japon  à . .  .  Fr.  1300 

Planche  détruite  après  ce  tirage.  Édition  entièrement  epuiste. 

JJJJ 

Portrait  de  Vieillard 

Gravure  à  l’eau-forte  par  C.  Kœpping.  d’après  Rembrandt. 

Édition  unique  de  ie5  épreuves  sur  papier  du  Japon  à.  .  ,  .  .  .  ...  Fr.  £00 

Presque  entièrement  épuisée.  Planche  détruite. 

j  j  j  j 

La  Famille  du  Menuisier 

Gravure  à  l’eau-forte  par  C.  Covbtry.  d’après  Rembrandt. 

125  épreuves  d’artiste  à.  . .  .  .  .  l’r.  300 

Planche  détruite. 


CH.  SEDELMEYER,  ÉDITEUR.  PARIS 


Les  Enfants  de  Charles  1er,  Roi  d’Angleterre 

Gravure  à  l'eau-forte  par  F.  Laguili.er.mie.  d'après  A.  Van  IKck. 

Il  a  été  publié  une  unique  édition  de  épreuves  de  remarque  à . Fr,  800 

Entièrement  épuisée.  Planche  détruite  après  ce  tirage. 

JJJ  J 

Béatrice  de  Cusance,  Duchesse  de  Lorraine 

Gravure  à  l'eau-forte  par  F.  Laguillermib,  d'après  \.  Van  I>y<  k. 

Il  a  été  publié  une  unique  édition  de  1 25  épreuves  de  remarque  à .  Fr.  800 

Entièrement  épuisée.  Planche  détruite  après  ce  tirage. 

Le  Mariage  mystique  de  Sainte-Catherine 

Gravure  à  l'eau-forte  par  A.  Mathey-Dorft.  d'après  \.  Van  Dyck. 

125  épreuves  de  remarque  à .  .  .  Fr.  250 

Epreuves  avec  la  lettre  à . . . . Fr.  25 

m  j 

Portrait  de  Giovanna  Tornabuoni 

Gravé  par  A.  Mathey-Doret,  d'après  D.  Ghirlandaio. 

Édition  limitée  à  3oo  épreuves  de  remarque  à .  .  .  Fr.  130 

La  planche  a  été  détruite  après  ce  tirage. 

Le  Printemps  de  Botticelli 

Gravé  au  burin  par  E.-M.  Gey<  i  -r. 

Edition  limitée  à  too  épreuves  de  remarque  à .  ... 

Et  ino  épreuves  avec  la  lettre  sur  papier  de  Chine  à . 


Fr.  500 
Fr.  50 


CH.  SE  DE  LME  VE  R,  ÉDITEUR.  PARIS 


Le  Christ  devant  Pilate 

Gravure  à  l'eau-forte  par  C.  Wxltner,  d'après  Munkacsy 
Epreuves  de  remarque  sur  papier  du  Japon,  avec  la  signature  des  deux  artistes.  (Epuisées)  l'r. 


Epreuves  d'artiste  sur  papier  du  Japon,  avec  les  deux  signatures . (Epuisées),  l'r. 

Epreuves  avec  la  lettre  sur  papier  de  Chine .  (Epuisées).  Er. 

Epreuves  avec  la  lettre . .  .  .  .  l’r. 


REMARQUE  :  PORTRAITS  DE  MuNKACSY  ET  DE  WaLTNER. 

Le  Christ  au  Calvaire 

Gravure  à  l'eau-forte  par  C.  Ko.pping,  d’après  Munkacsy. 

Epreuves  de  remarque  sur  papier  du  Japon,  avec  la  signature  des  deux  artistes  (Epuisées),  l'r. 

Épreuves  d'artiste  sur  papier  du  Japon,  avec  les  deux  signatures . (Epuisées).  Er. 

Epreuves  avec  la  lettre,  sur  papier  de  Chine.  Nombre  limité . (Presque  épuisées),  l'r. 

Epreuves  avec  la  lettre . l'r. 

REMARQUE  :  LE  PORTRAIT  DE  MUNKACSY  ET  CELUI  DU  KiEPPINÜ. 

Visite  de  Milton  à  Galilée  à  Arcetri 

Près  Florence  (1640) 

Gravé  à  l'eau-forte  par  A.  Mathey  Doret,  d'après  Tito  Lessi. 
ino  épreuves  de  remarque  sur  papier  du  Japon,  signées  par  le  peintre  et  le  graveur.  Er. 

1  épreuves  avec  la  lettre  sur  papier  de  Chine . .  Er. 


Le  Matin 

Gravé  à  l’eau-forte  par  Ch.  Kceppino,  d'après  Jules  Breton. 

Épreuves  de  remarque  sur  parchemin,  avec  la  signature  du  peintre  et  du  graveur . Er. 

Epreuves  de  remarque  sur  papier  du  Japon,  avec  la  signature  du  peintre  et  du  graveui  Er. 

Epreuves  d'artiste  sur  Japon .  Er. 

Epreuves  avec  la  lettre  sur  Chine.  .  I  r. 
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Cil.  SEDELMEYER,  EDITEE  R,  PARIS 


li’OEUVRE  COmPüET 

HK.unn{H  ni)T 

EN  II L  IT  YOLl'MES  IN-FOLIO 

PAR 

WILHELM  BODE 

Directeur  du  .Musée  de  Berlin 


Cet  ouvrage  comprendra  : 

r  Plus  de  55o  héliogravures  exécutées  spécialement  d'après  tous  les  tableaux  de 
Rembrandt  reconnus  authentiques  qui  existent  dans  les  galeries  publiques  ou 
particulières. 

2"  Sa  biographie,  avec  des  copies  de  nombreux  documents  originaux,  la  description 
et  l'histoire  de  ses  œuvres. 

Il  en  sera  fait  deux  éditions  : 

Une  édition  de  grand  luxe  sur  papier  du  Japon,  limitée  à  100  exemplaires,  dont 
pâ  paraîtront  en  langue  anglaise.  i5  en  langue  française.  10  en  langue  allemande. 

PRIX  DE  SOUSCRIPTION 

ÉDITION  DE  LUXE . FR.  2.1XJO 

Livre,  tous  frais  payés,  aux  États-Unis  pour  5  20  Dollars. 


Une  édition  sur  papier  de  Hollande,  fabriqué  spécialement  pour  cette  publication, 
limitée  à  85o  exemplaires,  dont  5oo  avec  texte  en  anglais.  200  avec  texte  en  français. 
i.5o  avec  texte  en  allemand. 

PRIX  DE  SOUSCRIPTION 

ÉDITION  SUR  PAPIER  DE  HOLLANDE.  .  K  R.  I  .  2ÔO 

Livré,  tous  frais  payés,  aux  Éttas-l’nis  pour  320  Dollars. 


Les  quatre  premiers  volumes  ont  paru  jusqu'à  présent,  les  autres  suivront  de  quatre  en  quatre 
mois  environ. 


Conditions  de  Paiement 

UN  HUITIEME  A  LA  LIVRAISON  DE  CHAQUE  VOLUME 

On  souscrit  chez  l’Éditeur  Charles  Sedelmeyer 

6,  rue  de  la  Rochefoucauld,  Paris 


lmp.  Lahure. 


’1  hahu'fton  <  K//>r  /> <'/<><//  >t<> t//r  <  i'  / (  fit/ Or\'  romp/et  t  ^fe/n/yrti/i^L 
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H.  SIMONIS  EMPIS,  Éditeur,  21,  rue  des  Petits-Champs,  PARIS. 


Collection  d’Abums  en  Couleurs,  in=4°  jésus,  à  5  fr. 

EXPOSÉS 


mllaurtie 


FERDINAND  BAC 


La  Femme  intime . 1  Album 

Les  Fêtes  Galantes.  .  .  1 

Nos  Femmes . 1 

Les  Alcôves .  ...  1  — 

Nos  Amoureuses .  1  — 

Femmes  de  Théâtre.  1 

Modèles  d’Artistes . 1  — ' 

Le  Triomphe  de  la  Femme.  1 

Belles  de  Nuit . 1  — 

HERMANN  PAUL 

Alphabet  pour  les  grands 
Enfants . 1  Album 


CHARLES  LÉ ANDRE 

1  Album 


ALBERT  GUILLAUME 

Des  Bonshommes  (  ir' s.'iie),  1  Album 
Des  Bonshommes  (2*  série) 

P’tites  Femmes . 

Mémoires  d’une  Glace 

Faut  voir .  .  . 

Mes  Campagnes  . 

Étoiles  de  Mer  . . 

Y  a  des  Dames . 

Madame  est  servie.  .  . 

Mes  28  Jours . 

R’vue  d'  fin  d’année  .  . 

M.  G.  LAMI 

Entre  Femmes 


Nocturnes 


1  Album 


H.  SIMONIS  EMP1S,  ÉDITEUR 

21,  f^ue  des  Petits-Champs,  21 


<P-Zl%IS 
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La  Maison  Simonis  Emois,  fondée  par  son  directeur  actuel  M.  Henri 
Simonis  Enipis,  a  créé  un  genre  nouveau  de  publications  artis¬ 
tiques  sous  forme  d’albums  dont  la  collection  constitue  une  curieuse 
sélection  de  l’oeuvre  des  principaux  dessinateurs  contemporains.  Ce 
qui  caractérise  cette  série  d’albums,  c'est  le  soin  remarquable  et  la 
scrupuleuse  fidélité  avec  lesquels  les  œuvres  originales  des  artistes  sont 
traduites,  et  cela  grâce  à  des  procédés  de  reproduction  tout  a  fait 
nouveaux. 

La  Maison  Simonis  Empis  ne  s'est  pas  limitée  à  l'édition  artistique. 
Elle  a  publié  une  collection  d’ouvrages  littéraires,  s’attachant  à 
faire  paraître  de  préférence  les  œuvres  de  jeunes,  auteurs,  romanciers, 
conteurs  et  humoristes  dont  elle  a  mis  le  talent  en  lumière.  Elle  est 
parvenue  rapidement,  à  la  suite  d’efforts  heureux,  à  faire  connaître  au 
public  ces  littérateurs  dont  la  plupart  ont  aujourd’hui  un  nom  estimé 
et  une  grande  notoriété. 

WNUUWVWWWW  VVX  WWW  WWW  WWW  WWW  WWW  WWW  WWW  W\  WWW  W  ,\\\> 


Principales  Spécialités 


/iLBUMS  EN  COULEURS  —  ROMANS  NOUVELLES 

PIÈCES  DE  JHÉATRE 

PUBLICATIONS  ARTISTIQUES  ILLUSTRÉES 


H.  SIMOXIS  EMPIS,  Éditeur,  21,  rue  des  Petits-Champs,  PARIS. 


Album 


K  N  COI  LE  l  US 


C 


PAU 


Lea/nire, 


P RK FAC H 


l)  K 

P I  E  R  R  E  V  E  B  E  R 


jÇIbum  de  porai n  (50  planches),  in-40  jésus . 6  fr.  » 

lies  Jvtaîtres  de  la  photographie,  i  volume  album. .  .  12  fr.  > 
^Umanaeh  Guillaume  (années  1896,1897,1898,1899,1900).  ofr.50 


II.  SLMOXIS  EMPIS,  Éditeur,  21,  rue  des  Petits-Champs,  PARIS. 


Extrait  de  la  Collection 


% 


in-18  jésus  à  3  fr.  50 


x  Iw  ou  reuses 


MICHEL  CORDAY 

I  ntérieurs  d'Officiers. 
Femmes  d’Officiers. 

Les  Bleaux. 

Mariés  jeunes. 

Confession  d'un  enfant  du 
siège. 

Mon  petit  Mari,  ma  petite 
Femme, 

Cœurs  de  Soldats. 

Notre  Masque. 

Des  Histoires. 

PAUL  GAVAULT 

Snob. 

Mon  bon  Oncle. 

AUGUSTE  GERMAIN 

Nos  Princes, 
liiehctte. 

Théâtre  uses. 

La  Valse  parisienne. 
Chantez  les  baisers. 
Polichinelles. 

Famille. 

En  Fête. 

Les  Etoilés. 

PIERRE  DE  LANO 

La  Cour  de  Berlin. 

Après  T  Empire. 

Un  Drame  aux  Tuileries. 
L'Amour  à  Paris  sous  le 
Second  Empire. 

Carnet  d'une  Femme. 

A  confesse. 

L'Enfant. 

L'Aine  du  Juge. 


TA  R 


CAMILLE  PERT 

Amoureuses. 

Le  Frère. 

Amante. 

La  Camarade. 

Les  Florifères. 

J.eur  Egale. 

Mariage  rêvé. 

SEVERINE 

Pages  rouges. 

Notes  d  une  Frondeuse. 
Pages  mystiques. 

En  marclie. 

PIERRE  VEBER 

L  Aventure. 

Les  Couches  profondes. 

WILLY 

Maîtresse  d  Esthètes. 

Un  vilain  Monsieur. 


t  X  »  »  \  \  \  \  »  V  \  \  »  X  \  \  \  \  »  V  \  %  \  \  \  \  ^  «  V  \ 

;  Collection  SIMONIS  EMPIS  Illustrée,  In  18  jesus,  a  3  fr  50 

,  Principaux  Auteurs  : 

MM.  Paul.  Brûlât,  Michel  Cordaa  Gaston  Dkrvs 
Lucien  S.  Eu  pis,  Auguste  Germain,  François  di  Niox, 

5  Guy  de  Tkramond,  Miguel  Zamacoïs. 

t  Collection  des  HUMORISTES,  ln-18  jesus,  à  2  fr 

J  Principaux  Autrui  s  : 

MM.  M.vu Rio  Beaubourg,  Paul  Gavault,  (ii  vrwi  Gun.n.s 
*■  Jean  Prairial,  Jules  Renard,  Pierre  Yi  m r.  Willy. 
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SOCIÉTÉ  II'ÉIMTIOXS  UTTÉHUliES  ET  VIS  IISTIOl  ES 


LIBRAIRIE  PAUL  OLLENDORF  F 


PARIS  *  5ù,  Chaussée  cl’jQntirt,  5ù  *  PARIS 


A  Société  d' Editions  Littéraires  et  . 1  rlisliij lies 
( Librairie  l\u  i.  Ollendoekk)  occupe  une 
situation  importante  clans  la  littérature  cotilem- 
poraine.  Les  Romans  publiés  par  elle  sont  pres¬ 
que  tous  arrivés  à  de  gros  tirages;  leurs  auteurs, 
dont  quelques-uns  sont  glorieux,  tonnent  un 
groupe  considérable  et  des  plus  brillants. 

Citons  au  hasard  les  noms  de  :  Paul  Adam, 
Jules  Bois,  Jules  Case,  Lmii.e  Goudeau, 
Abel  IIer.mant,  Camille  Lemonxieii,  Maurice 
Leblanc,  Pieiuie  .Mail,  Bem:  Maizeroy, 
Catulle  Menues.  Ou  i  ave  Mihbeau,  (Camille 
Mauclair,  Lucien  Muiileei.d,  Mauiiice  Montecut,  Georoes  Oiinet,  Jean 
Rameau,  J. -IL  Rosny,  Jules  Renard.  Armand  Silvestre,  An  hué  'I’iieuhiet, 
sans  oublier  les  maîtres  prématurément  disparus,  comme  (ici  de  M  vuevssan  i  , 
Gustave  Dboz,  Albert  Delpit,  Mario  l  chaud. 

La  Société  d' Éditions  Littéraires  et  Artistiques  a  donné  une  grande  exten¬ 
sion  aux  éditions  illustrées,  tout  en  s'efforçant  de  les  maintenir  à  un  prix 
abordable  pour  tous. 

C’est  ainsi  quelle  a  entrepris  1  édition  illustrée  de  1  œuvre  complet  de 
Guy  de  Maupassant,  monument  de  littérature  et  il  art  qui  sera  dans  toutes 
les  bibliothèques;  c'est  ainsi  qu'avec  Qui  perd  gagne  d’Alfred  Capus,  Le 
Calvaire  d  Octave  Mirbeau,  Les  confidences  d’une  Aïeule  d  Abel  llermant, 
L’Ecornifleur  de  Jules  Renard,  elle  donne  dans  une  collection  admirablement 
illustrée  les  œuvres  les  plus  remarquées  du  Roman  contemporain. 


SOCIÉTÉ  n’ÉDITIOXS  LITTÉRAIRES  ET  ARTISTIQUES.  LIBRAIRIE  P.  OLLENDORFF 


Reproduction  de  la  couverture  de  BASILE  et  SOPHIA 

P a K  PAUL  ADAM 

Dessin  de  C.-H.  Di  F  AL'.  Gravure  sur  /  m'k  de  G.  I.F.  M  OIM  F. . 


Reproduction  de  la  Couverture  des  Confidences  d'une  Aïeule, 
par  Abel  Hermaxt,  i  i 6  Dessins  et  Aquarelles  de  Louis  Morix. 
Un  vol.  in-16  jésus,  imprimé  par  Chamerot  et  Rf.nouard. 

Prix  :  3  fr.  50. 


SOCIÉTÉ  D’ÉDITIONS  LITTÉRAIRES  ET  ARTISTIQUES 

Librairie  Ollcndnrft 

PARIS  —  50,  Chaussée  d'Antin,  50  —  PARIS 


ŒUVRES  COMPLÈTES  ILLUSTRÉES 

DK 

GUY  DE  MAUPASSANT 


GRAVURE  EXTRAITE  DE  u  LA  MAISON  TELIA  ER  ” 

80  Dessins  de  RENÉ  LELONG  gravés  sur  bois  par  G.  LEMOINE 

Un  vol.  in- 16  jèsus.  —  Prix  :  3  fr.  50 


SOCIÉTÉ  D’ÉDITIONS  LITTÉRAIRES  ET  ARTISTIQUES.  LUI  RA  I  RIE  P.  OLLENDORFF 


Sous  une  forme  coquette,  la  petite  Collection  Ollendcrff  Illustrée  offre 
au  public  un  choix  d  œuvres  de  nos  premiers  écrivains,  ornées  de  dessins 
qui  charmeront  les  artistes. 

Les  publications  historiques  ne  sont  pas  de  moindre  importance  :  citons, 
entre  tant  d  autres,  les  belles  études  sur  l'Empire ,  par  Frédéric  Masson. 

F  ne  collection  théâtrale  de  haut  intérêt  s'affirme  avec  les  œuvres  d  Emile 
Berge  rat,  Alfred  Capus,  Maurice  Donnay,  Gaston  Dévoré,  Georges  Feydeau, 
Léon  Gandillot,  Abel  Hermant,  Georges  de  Porto-Riche,  Pierre  Wolff.  etc., 
etc.  Il  faut  citer  aussi  le  célèbre  Théâtre  de  campagne  dont  le  q°  volume  a 
paru  récemment. 

La  bibliothèque  des  Grands  Romans  étrangers  a  conquis  la  faveur  du 
public,  elle  compte  les  noms  illustres  de  Tolstoï,  Rudyard  Kipling,  Wells, 
Thomas  Hardy,  Yerga,  Fogazzaro,  Mme  Serao,  Sudermann,  etc.,  etc.  Sa  place 
était  indiquée  chez  les  éditeurs  des  Méthodes  Ollendorff  et  des  Guides 
Baedeker,  depuis  longtemps  populaires. 

La  Librairie  Ollendorff,  par  son  édition  française  du  Studio,  a  lait 
connaître  chez  nous  une  incomparable  revue  d'art. 


Réduction  d  une  planche  en  triptyque  extraite  de  la  Locomotion  à  haiers  les  Ages. 
Par  Octave  UZ ANISE.  Illustrations  de  Eugène  COURBOIN. 


I  il  grand  succès  attend  les  i\  exquis  petits  volumes  des  Minutes  Pari¬ 
siennes,  et  le  publie  accueillera  avec  joie  l'amusante  et  vivante  Revue  des 
Quat’  Saisons,  où  Louis  Morin  a  dépensé  son  talent  et  son  esprit. 

Lnfin  la  Librairie  Oli.exdoiut  a  commencé  avec  le  bel  ouvrage  d  Octave 
Uzanne  :  La  Locomotion  à  travers  les  Ages  une  série  de  publications  de 
haut  luxe  qui  sont  si  recherchées  des  amateurs. 


K X -TÊTE  TIRÉ  DE  «  EVIRADNIS  »  DE  V.  Ill'GO 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE  D’ÉDITIONS  D’ART 


ÉDITEUR  DES  COLLECTIONS  QUANTI  N 

PARIS  —  9  et  11,  Rue  Saint- Benoit,  9  et  11  —  PARIS 

- - - - 


La  Société  française  d’ Éditions  d’Art  a  été  fondée  par  M.  L. -Henry  May 
dans  ce  double  but  : 


iu  Continuer,  dans  l’édition  du  Livre  de  luxe  et  d’art,  l’excellente 
tradition  de  la  Librairie  Quan  tin,  son  prédécesseur. 

2"  Étendre  le  plus  possible  cette  tradition  à  l’édition  de  toutes  les 
publications  illustrées,  depuis  l’imagerie  populaire  jusqu’aux  ouvrages  d’édu¬ 
cation,  aux  livres  pour  distributions  de  prix  et  aux  livres  d’étrennes. 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE  D’ÉDITIONS  d'aRT,  Q  ET  II,  RUE  SAINT-BENOIT,  PARIS 


Aussi  trouve-t-on  dans  le  Catalogue  de 
cette  Librairie,  à  côté  des  magnifiques  ouvrages 

de  l’ancien  fonds,  quan¬ 
tité  de  publications  nou¬ 
velles  qui  dénotent,  avec 
un  réel  souci  de  bien  faire, 
une  activité 
extraordinaire. 

C’est  ainsi 
que  la  Société 
française  d’ Edi¬ 
tions  d’ Art  a  pu 
continuer  les 
publications  si 
intéressantes  de 
1  a  Bibliothèque 
d’ Enseignement 

GRAVURE  EXTRAITE  DE  «  L'ÉPOPÉE  DU  COSTUME  MILITAIRE  FRANÇAIS  »  7  71  I  , 

des  Beaux-Arts 

(56  volumes),  de  la  Bibliothèque  des  Sciences  et  de  V Industrie  (i3  vo¬ 
lumes),  de  la  Bibliothèque  d' Histoire  illustrée  (16  volumes),  de  la  Bibliothèque 
maternelle  (41  volumes),  de  la  Bibliothèque  enfantine  (27  volumes). 

En  même  temps,  M.  L. -Henry  May  terminait,  de  concert  avec  la  Maison 
Hetzel,  l’édition  ne  varietur  des  œuvres  de  Victor  Hugo,  par  la  publication 
des  œuvres  posthumes  du  grand  poète  national. 

D’autre  part,  elle  créait  une  intéressante  bibliothèque  de  classiques  pri¬ 
maires;  elle  entreprenait,  sous  la  haute  direction  de  MM.  Buisson, Larroumet, 
E.  Denis  et  Stanislas  Meunier,  la 
publication  de  Y  Encyclopédie  populaire 
illustrée  du  XXe  Siècle,  composée 
de  cent  vingt  dictionnaires  illus¬ 
trés  à  un  franc  et  qui  mettront  à  la 
disposition  des  masses  laborieuses  un 
ensemble  méthodique  et  par  matière 
des  connaissances  humaines,  à  Eau- 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE  D'ÉDITIONS  D’ART,  Q  ET  II,  RUE  SAINT-BENOIT,  PARIS 


rore  du  vingtième  siècle.  Enfin,  pour  la  publication  de  nombreuses  séries  de 
livres  destinés  spécialement  aux  récompenses  scolaires,  M.  May  s’assurait  la 
collaboration  précieuse  de  M.  Mantoux  et  produisait,  en  la  seule  année  1900, 
soixante  nouveaux  livres  de  prix  présentant,  dans  un  cadre  véritablement  artis¬ 
tique,  quantité  de  volumes  joliment  illustrés  de  gravures  sur  bois  et  écrits  avec 


GRAVURE  EXTRAITE  DE  «  LES  CHEFS-D’ŒUVRE  DES  MUSÉES  DE  FRANCE  » 

PAR  LOUIS  GONSE 


la  préoccupation  consciencieuse  de  compléter  de  façon  attrayante  l’éduca¬ 
tion  morale  de  la  Jeunesse  française. 

Toutefois,  ces  préoccupations  multiples  et  diverses  n’ont  pas  fait  oublier 
à  la  Société  française  cTÉditions  d’Art  l’obligation  de  justifier  son  titre  par  la 
publication  de  livres  de  luxe,  et,  depuis  sa  fondation  toute  récente,  elle  a 
exécuté,  avec  le  concours  d’écrivains  distingués  et  de  maîtres  dessinateurs, 
toute  une  importante  série  d’ouvrages  qui  peuvent  supporter  la  comparaison 
avec  les  meilleures  productions  de  la  librairie  française  et  étrangère. 


SOCIÉTÉ  FRANÇAISE  D'ÉDITIONS  d’aRT,  ()  ET  11,  RUE  SAINT- BENOIT .  PARIS 


Tels  sont:  En  1897  :  IJArl  dans  la  décoration  extérieure  des  Livres,  de 
O.  Uzanne  ;  La  Russie,  de  Michel  Delixes. 

En  1898  : 

G.  Donnet.  —  Le  Dauphiné. 

Bouchot  et  Job.  —  Epopée  du  Costume  militaire  français. 

En  1899  : 

Gusman.  —  Pompéi. 

Barrox.  —  Paris  pittoresque. 

En  1900  : 

V.  Hugo.  —  Eviradnus. 

Louis  Gonse.  —  Les  Chefs-d’œuvre  de  la  Peinture  dans  les  Musées 
de  France. 

Max  Collignon  et  Poxtremoi.î.  —  La  Restauration  de  Perdante. 


CHAVI  RE  EXTRAITE  DE  "  HERPES  Al  JARPIN  DES  PLANTES  ■> 


lmp.  Lahurc 


À.  STORCK  &  Co. 

IMPRIMEURS-EDITEURS 

8,  Rue  de  la  Méditerranée  Lyon 


Maison  fondée  en  i836,  par  II.  STORCK,  né  à 
Trimbach  (Bas-Rhin),  graveur  lithographe,  élève 
de  l’Ecole  de  travail  de  Strasbourg. 

Spécialisée  d’abord  dans  la  lithographie,  a  été 
des  premières  à  donner  en  province  une  grande 
impulsion  aux  travaux  commerciaux  de  ce  genre 
et  aux  œuvres  artistiques  en  couleurs  et  au  crayon. 

En  i854,  II.  Storck  complétait  son  organisation 
par  l’acquisition  d’un  brevet  d’imprimeur  en  lettres. 

En  janvier  1871),  A.  Storck,  ingénieur  des  Yrls 
et  Manufactures,  succéda  à  son  père  et  ajouta  aux 
travaux  habituels  de  la  maison  l’édition  d’ouvrages 
artistiques  et  scientifiques. 

Depuis  cette  époque  5oo  ouvrages  de  3oo  auteurs 
sont  sortis  de  ses  presses. 

En  1898,  les  ateliers  ont  été  transférés  dans  de 
vastes  locaux  construits  spécialement  à  leur  usage, 
avec  tous  les  perfectionnements  récents. 

La  production  a  pu  ainsi  être  doublée,  et  les 
travaux  les  plus  délicats  par  les  nouveau v  procédés 
d’impression  en  noir  et  en  couleurs  dérivant  de  la 
photographie  s’\  sont  notamment  multipliés. 


L.YOH  1372  Çt  1394  :  Hors  Concours,  (Merr)bre  du  Jury 

139=  :  Médaille  d’Cr  —  BRUGUES  1897  :  Médaille  d'Cr 

O,  1 885  — O.  1892  O.  O.  i8qq 


H  I  P  P  O 

CRATIX  AC  GA. 
leni  libri  aliquot,exrecognitio 
ne  Francifci  Rabelæfi,  medici 
omnibus  numeris  abfolutifiîtf 
mi  :  quor um  elenchum  fc. 
qu'ens  pagellaindi 
r  cabit. 

H  ic  mcdicæ  fons  tft  cxunJanti (Tunes  a  ms. 
Hwc.mage  ni  lapiat  ptgra  lacuna,bibc. 


Apud  Gryphium  Lugd* 
«;  3  * 


TABLEAU 

Dû 

LYON  AVANT  1789 

Par  A.  Bleton 

i  vol.  in-p  —  illustré 
a  5  planches  à  l'eau-forte  hors  texte 


LE  SÉJOUR 


de  Rabelais 

A  LYON 

Par  À .  Bertrand 

Membre  Correspondant  de  l’Institut 

b'"ck  ïo"0 


HISTOIRE 

DE 

l’Imprimerie 

A  LYON 

DE  1472  A  1890 

Par  A.  A  INGTRINIER 

Marques  d'imprimeurs  et  fac-similé 
Reliure  cuir  gravé  au  feu 


43ible  tîauiunsc 

REPRODUCTION 
EN’  PHOTOLITHOGRAPHIE 

du  manuscrit  du  XIVe  siècle 


Initiales  enluminées 
Reliure  cuir  gravé  au  feu 
d’après 

l’Ars  bene  moriendi 


140  11  ir.  tiVRiDStA 


Difant,  helàs,  les  choies  diuinccs 
Font  auancer  trop  toft  mes  dcftinccs. 
le  fents  en  moy  la  parole  faillir: 

Plus  de  mon  corps  ne  peut  ma  voix  faillir. 
Maudit  foit  l’art  (  t3nt  peu  vaut  &  mérite  ) 

Qui  contre  moy  l’ire  des  Dieux  irrite. 

Làs,  beaucoup  mieux  m’euft  valu  abftcnir 
De  tant  fçauoir  des  chofes  aduenir. 
là  m’eft  aduis  que  de  fille  la  face 
En  moy  fe  perd  :  &  peu  à  peu  s’efface, 
là  de  defir,ià  d’appctit  fuis  pleine 
D’herbe  manger,  &  courir  en  la  plaine: 

Ne  fçay  quel  Dieu  en  iument  me  transforme: 
Prendre  m’en  vois  de  mon  pere  la  forme. 

Mais  pourquoy  doy  ie  cftrc  toute  iument? 

Demi  chcuial  mon  pcrc  cft  feulement. 

Amâ 


Lyon 


A.  Storck  &  Co. 


La  Soierie  Lyonnaise 


L’ŒUVRE  DE  GASPARD  ANDRE 

i  vol.  in-f°  —  ioo  planches  héliogravure 

Souscriptions  du  Ministère  des  Beaux-Arts  et  du  Conseil  Général  du  Rhône 


AU  DELA  DES  PYRENEES  par  A.  Bleton 


LYON  A  L  EXPOSITION  UNIVERSELLE 

DE  1889 

3  vol.  in-4°  —  Héliogravures,  chromolithographies,  photogravures,  etc. 
Souscriptions  des  Ministères,  du  Conseil  général  du  Rhône  et  du  Conseil  municipal  de  Lyon 


Chansons  pour  tout  le  inonde 

par  Camille  ROY 

in-folio  —  ÎOO  planches  héliogravure 


u?E*positiois  Çouonïaue 

organisée  par  la  Chambre  de  Commerce 

i  vol.  in  -  4°,  illustré  —  Médaille  de  la  Chambre  de  Commerce 


CONGRÈS  DE  L’ENSEIGNEMENT  SUPÉRIEUR 

tenu  à  Lyon  en  1894 


BIBLIOTHÈQUE 

DE  CRIMINOLOGIE 

3  5  volumes  parus 

de  G.  Ta  h  de,  A.  LacaSsaonk, 
Lo.mhiioso,  i»k  Rvckkrk, 
Bakpai.ovicii,  Vkxtciw,  Siuiiki.k, 
Mac  Donald,  etc. 

BIBLIOTHÈQUE 

L  ÉTUDIANT  EN  PHARN1ACIE 

"  volumes  parus 
BIBLIOTHÈQUE 

SCIENTIFIQUE-JUDICIAIRE 

6  volumes  parus 


VADE-MECUM 

i>r 

MÉDECIN-EXPERT 


Librairie  Charles  Tallandier 

197,  BOUL.  SAINT-GERMAIN  RUE  FAIDHERBE,  11  et  13 

PAUI8  1MTJÆ 


NOTICE 


Noire  maison  comple  maiiiloiinnl  1 1 i \  an nros  d'cxislrurr. 

Ku  I S î M ) .  nous  débutons  à  Lille  ni  (T(’“anl  dans  la  nn*  la  pins  passagère 
a*  I  i  I  >ra  i  lie  de  délail  (|iii  ni  quelques  aimées  ilevioul  sans  ronlmlil  la  pins 
imporlaule  cl  la  minix  achalandée  de  Ionie  la  région  <  1 1 1  .Nord  do  la  I  rance. 

L'acquisition  I'annc*e  snivanle  (  I8î)l  )  d’un  stock  considérable  de  volumes 
en  solde  nous  oblige  à  installer  une  autre  maison  à  Paris.  Pondant  quelques 

années  nous  nous  occupons  excliisivemenl 
de  la  venir  doees  ouvrages,  puis,  dès  I <X!I 
nous  nous  niellons  à  éditer  des  ouvrages 
do  grand  luxe,  d  élrennes  ou  pour  dis¬ 
tributions  de  prix. 

L  extension  toujours  croissante  de  notre 
commerce  nous  oblige,  à  partir  du  là  oc¬ 
tobre  1000,  à  transférer  notre  maison 
d  Kdilion  dans  de  vastes  locaux,  situés 
i.  rue  (aisselle. 


publications  de 


,/>■ 


Graenre  eslrnile 
i.p*  V,  si  r<  nn  i.  v  Viu.i  ni  l’.uns 


Devenu  acquéreur  des  superbes  éditions  du 
célèbre  fonds  Lunkttk  contenant  cerlaiueinenl 
les  plus  belles  productions  de  ces  “jll  dernières 
années,  noire  voie  était  toute  tracée.  Nous  nous 
assurons  de  189(5  à  1899  la  vente  exclusive  des 
ouvrages  de  bibliophiles  édités  par  b.  Uni  nu.  le 
digne  successeur  de  I, ai  .vint:,  c’est-à-dire: 
eu  189(5  Les  Affiches  illustrées  par  K.  Mmmkîox 
(in -8°  7.V  fr.);  —  en  1897  Les  Affiches  élraui/ères  illustrées  (in-8°  7.V  IV.  I.  ce>  deux  oima-rs 
(‘puisés  dès  leur  apparition  ;  —  en  1898,  dans  la  niènie  série  doctuneidaire,  les  Menus  et 
l’roij ranimes  illustrés  (in-8°  tilt  fr.,  400  reproductions  dans  le  texte  et  I.*»  hors  texte  en 
couleurs);  —  en  1899  La  lie  à  Mnnlnuirlre  par  .Moxninia  i  n .  illustrée  de  I.Mt  lithographies 
en  noir  et  en  couleurs  par  N idai. .  Pour  la  première  fois  la  lithographie  s’alliait  à  la  l\po 
graphie  dans  la  nième  justification,  le  succès  fut  considérable  (in-8"  (50  IV.  i. 

Tout  en  nous  occupant  de  ces  importantes  mises  en  vente  nous  éditions  notis- 
mèinc  :  — en  189(5  le  (iaharel  des  Trais  Vérins,  rlief-d Veux  ce  d’illuslrnlion  par  Ihxui 


Vu 'Iî<;k  et  de  gravure  par  (V.  Ilmrxuii  (in- 4"  II)  IV. 


m  189/  lu  Princesse  son*; 


Fac-similé  en  mur  d'une  gravure 
en  routeurs 

extraite  du  «  Livre  des  Fuxns  » 


u- 


verre,  conte  de  .1.  Loup. un  tiré  à 
220  exemplaires  et  illustré  d'aqua¬ 
relles  de  A.  (Lun un  (in-i°  fi  fr.).  — 
Enfin  en  mars  1900  nous  faisions 
paraître  Les  Musées  de  In  Ville  de 
Paris  par  P.  Hespatys  (in-i"  12  IV.),  tiré 
à  .MO  exemplaires  et  orné  d'illustrations 
d'après  des  documents  originaux. 


givres  d’ QtrQnnes 


Le  premier  volume  publié  par  notre  maison  lut  Les 
('.ouïes  de  France  par  Lagriluèue-Beauclerc  (  1 89 1  iu-8"  5  fr.  50 1 
arrivé  ce  jour  à  son  20"  mille.  Utilisant  les  merveilleux  dessins 
de  Giacomeli.i  nous  réimprimons  en  1895  le  chef-d'ieuvre  de 
Theuriet,  Nos  Oiseaux ,  avec  il  planches  en  couleurs  (in-8" 
7  fr.  50),  puis  successivement  nous  publions:  —  en  I89fi 
Scènes  rl  Episodes  de  la  Guerre  de  1870-71  parle  Liectenam 
Colonel  Roisset  dont  4  éditions  n'ont  pas  épuise  le  sucrés, 
illustrations  de  Pai.iandue  et  Dosso,  (in-8"  (!  fr.  »  ;  en  I  sus 
Jeanick  l'Orphelin  de  II.  Vep.ly,  illustré  par  Ci  vi»o,  (iu-8"  9  fr.)  ; 
en  1899  Le  Secret  des  Deux  par  Tartigke  (illustré  par  Meuwiri  l  et  Le  Panthéon  des  Haïmes 
Gens  par  Fesch  (compositions  de  Conrad),  (chaque  volume  in-8"  fi  fr.).  Pour  les  étreintes 
1900.  encouragé  par  le  succès  de  Nos  Oiseaux -,  nous  offrions  à  notre  clientèle  le  Livre 
îles  Fleurs  de  Cosseuet,  entièrement  illustré  en  couleurs  d'après  80  aquarelles  originales 
de  Fhaipo.nt  (in-8°  12  fr.),  et  en  mars  1900  nous  rééditions  avec  le  plus  grand  soin  l'édition 
rarissime  parue  en  1827  de  P.  L  amés  ingère:,  Costumes  des  femmes  françaises  du  mi'  au 
xvm*  siècle,  70  planches  tirées  en  taille-douce,  coloriées  a  la  main  et  accompagnées  de 
notices  (in-4°  jésus,  relié  65  fr.).  En  passant  signalons  les  réimpressions  de  :  l.a  l  ie  H  us- 
tique,  Le  Secret  de  Gertrude,  Vau I  et  Virginie,  Hinronète  et  Cnrladillo,  etc. 


1. 1  11  H  A  f  I!  1  K  CH  A  H  L  K  S  lAU.AMUEIt,  107,  ItUITLEVAUU  SA  1  NT-G  HUMAIN 


givres  do  Prh « 

I  ne  autre  branche  de  noire  maison  d'édition  est  celle  relative  aux  livres  de  prix.  Établis 
avec  le  plus  grand  soin  connue  forme  (apparence  luxueuse)  et  comme  fonds  (valeur 
intrinsèque  du  texte  et  des  illustrations),  ils  sont  très  appréciés  du  corps  enseignant 
auquel  de  nombreuses  approbations  officielles  les  recommandent  tout  spécialement. 
Qui  ne  connaît  Une  Poignée  d’Ainis,  illustrations  de  Giacomki.u  (ô5”  mille),  Paysages  el 
Paysans,  couronné  par  l’Académie  française,  illustré  par  Liiehmittk  (là*  mille),  Ü00  Dessins 
de  Mailles  modernes  (<i8  mille),  etc.,  etc. 


@uvrage$  sur  las  Colonies 


Gravure  extraite 


Au  moment  où  tous  les  \etix  sont  portés  sur  notre 
empire  colonial,  nous  croyons  intéressant  de  publier 
une  série  de  livres  documentaires  sur  les  colonies. 
En  1898  nous  éditions  déjà  Mission  au  Sénégal  el 


de  «  Le  Secret  ut;  Gmouuh.  » 


an  Soudan  par  Lau!Imjèi:k-Heai;clerc  (iri-8"  illustré  ô  IV.),  <‘l  celle  année  (mais  l'.UlOi  nous 
avons  publié  t  travers  l'Indo-CItine .  du  même  auteur  (in-8"  orné  de  là  photographies  de 
pleine  page  el  d’une  carte  en  couleurs,  lî  IV.).  Ffici  peu  paraîtront  L'Année.  Coloniale, 
publication  annuelle,  et  Noire  Epopée  Coloniale,  volume  de  grand  luxe. 

@uvragos  on  préparation 

Parmi  les  ouvrages  que  nous  avons  en  préparation  nous  signalerons  tout  particuliè¬ 
rement  : —  L'Année  Coloniale  sous  la  direction  de  M.  Moi  nrv  (1”  année  1900)  qui  donnera 
tous  les  ans  la  situation  politique  et  économique  de  nos  colonies  avec  les  renseignements 
les  plus  précis  sur  leur  développement  ;  —  Nuire  Epopée  Coloniale  de  I'.  lu.ru.xoiu:,  ouvrage 
deluxe  in-'V  orné  de  17  compositions  en  couleurs  d’après  les  aquarelles  de  II.  Ùaiuix  ill.l  > 
et  de  très  nombreuses  illustrations  en  noir  d’après  des  documents  originaux  :  Les 

Coules  de  la  Pileuse  de  J.  Doccet  avec  les  illustrations  en  noir  el  en  couleurs  de 
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Alfred  (! aiitu-Jonks,  lin’'  à  M)0  exemplaires  (in-i°  II)  IV.)  ;  Les  Vof/ayes  pilloresques  à 
travers  le  Monde  par  fjACiniLi.irRK-IlKAm.Kiir.,  série  de  volumes  de  voyages  vécus,  abondamment 
illustrés,  * I < ii 1 1  le  premier  i'sl  intitulé  l>e  Marseille  aux  Frontières  de  Ghine. 

J^otre  jyj'aîson  de  'faille 

dont  le  développement  a  élé  si  rapide  en  l’espace  de  quelques  années  profile  des 
relalions  d'exportation  de  la  maison  de  Paris  avec  les  plus  imporlanles  lilirairies  du 
monde  enlier  pour  imporler  pour  sa  nombreuse  clientèle  les  journaux,  pulilicalions 
el  ouvrages  publiés  à  Pél ranger  dans  loules  les  langues.  C'est  ainsi  qu'elle  reçoit  d'Augle- 
lerre,  d'Allemagne,  de  Russie,  d'Amérique,  etc.,  des  envois  réguliers  plusieurs  lois  pai 
semaine.  Elle  a  édité  également  un  Guide  artistique  de  la  ville  de  Lille  qui  depuis  ans 
en  est  à  sa  seconde  édition. 


lirnvnre  e.rlrnile  île  «  l.i  l’unnrr  lu  s  Vimr- 


Imp,  Lahure 


¥ainement,  par  I  Ltrune,  terre 
de  belle  race,  on  eût  cherché 
un  homme  plus  difforme  que  Milésias. 

Ses  deux  bras,  maigres  et  démesuré¬ 
ment  longs,  frôlant  dans  un  continuel 
balancement  ses  genoux  ronds  comme 
des  tètes,  s’accrochaient  à  ses  épaules 
bossues,  son  buste  était  très  haut, 
sur  deux  jambes  maigres  et  arquées, 
si  bien  qu'il  avait,  de  loin,  l’air  d'un 
homme  arrêté  dans  un  trou. 

Il  avait  les  cheveux  noirs,  crépus, 
plantés  au  ras  de  sourcils  épais,  un 


Impressions  en  couleurs  de 
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TALLANDIER,  Éditeur 
197,  Boulevard  Saint  -  Germain,  197 
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a  Librairie  spéciale  d’Architecture  E.  Thézard  fils,  a  été 
fondée  en  1 868  par  le  père  du  propriétaire  actuel. 

Cette  Maison  se  consacre  principalement  aux  publications 
relatives  à  l’Architecture,  à  la  Décoration  et  a  1  Ameublement. 

Depuis  quelques  années,  elle  n’a  cessé  de  publier  il  impor¬ 
tants  travaux  parmi  lesquels  il  convient  de  citer  les  Intérieurs 
d' appartements  et  la  Peinture  décorative  de  Georges  Ri  mon, 
les  Ouvrages  de  Tentures  de  Ernest  Foussikr,  les  Meubles  de 
Bektix  et  Compagnon. 

Signalons  encore  les  Petites  Constructions  françaises  par 
un  Comité  D’Architectes,  les  Bois  et  Marbres  d’LuGÈNE 
Berthelon,  les  Décors  de  Ernest  David  et  de  beaucoup 
d’autres  pour  lesquels  elle  n'a  négligé  aucun  sacrifice,  son  but 
étant  de  ne  présenter  que  des  ouvrages  irréprochables. 
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PRINCIPAUX  OUVRAGES  EXPOSÉS 

Petites  Constructions  françaises,  par  un  Comité  d’Arehiu-ens. 

4  VOL.  CONTENANT  4 00  PLANCHES  EN  COLLE  CHS. 


CHABAXIER 


GEORGES  RE  MOX 


GEORGES  REMOX  — 


Petits  Édifices  communaux. 

320  PLANCHES  EN  NOIR. 

Intérieurs  d’Appartements  mo¬ 
dernes. 

30  PLANCHES  EN  COCLECRS. 

Peinture  décorative. 

60  PLANCHES  EN  COCLECRS. 
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Planche  extraite  des  Documents  pratiques  d’ Ameublement,  par  Bektin  et  COMPAGNON. 
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EUGÈNE  BERTHELOX-  Bois  et  Marbres. 

32  PLANCHES  EN  COULEURS. 

ERNEST  DAVID -  Décors  intérieurs  et  extérieurs. 

36  PLANCHES  EN  COULEURS. 


ERNEST  POUSSIER 


ERNEST  FOUSS1ER  . 


ERNEST  POUSSIER 


GEORGES  REMON 


GEORGES  REMON  ~ 


Tentures  de  Fenêtres. 

2  SÉRIES  CONTENANT  CHACUNE 
25  PLANCHES  EN  COULEURS. 

Tentures  de  Lits. 

25  PLANCHES  EN  COULEURS. 

Baies,  Portières,  Cheminées. 

25  PLANCHES  EN  COULEURS. 

Meubles  Louis  XV. 

20  PLANCHES  EN  HÉUOTYPIE. 

Meubles  Louis  XVI. 

20  PLANCHES  EN  HKLIOTVPIE. 


I.ERTIN  &  COMPAGNON.  Documents  pratiques  d’Anieu- 

blement. 

30  PLANCHES  EN  PHOTO  1  Y  PIE. 

BERTIX  &  COMPAGNON.  Meubles  simples  de  tous  styles. 

60  PLANCHES  EN  PHOT0TYPIK. 


N.  GLAISE 


N.  GLAISE 


N.  GLAISE 


-  Modèles  de  Lettres. 

25  PLANCHES  EN  COULEURS. 

- -  Décors  et  Attributs. 

30  PLANT  HES  EN  COULEURS. 

- —  Modèles  de  Pochoirs. 

30  PLANCHES  EN  COULEURS. 
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